
Vr.~nRED1 t o O~CE..\\ORI! t !1,'i 

oiPas? 

M. Bouchery 
Le flamingant des P. T. T. 



f"---~----~-~----~i 

! 1 

1 1 
,, ~ 

Monsieur 
Dupont 
esi-il protégé 
Oui, je le suis, affirme-t-il. Mais quelle 

est cette protection si efficace contre 

l'infection, qui peut surgir partout, au 

bureau, en tram, au ciné .... 

Il est logique, que Monsieur Dupont, tout 

comme vous et moi, prend des Pastilles 

de Panflavine. 

LES ~SF•L&iES DE 

' anllaDine 
d'un goût agréable, sont le remède efficace 

contre l'infection, les maux de gorge, le 

refroidissement! 

En vente dans foute pharmacie! 
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M. Bouchery 
Quand Paul-Emile fanion constitua ion minialè re 

- un m1ni1tère Van z, elar.d 1an1 M. Van Zee

land - on e1péra qu il pourrait "' débarrauer de 

que/que1 non-valeurs qui encombraient le /eu cabi

net d'union nationale. Et de fait, notre ami le mini•· 

tricule fut renuoyé à la nombreuse /ami/le et à oe• 
étude1 de linguiatique comparée. Lai J le citoyen 

Bouchery nou1 eat redé. Comme il appartient au 

bloc 1ociali1le qui es! îndéboulonnable par définition, 

on n'a pa1 pu JJ toucher. Il gouverne toujoura auec 

la même 1u//iaance incompétente noa P. T. T. et 

l'i. N. R. 
Comment diable, noire .neux P. O. B, qui est di

rigé par dei gen1 Jort intd/izenb, a·t-îl embrigadé ce 

pauvre t11pe dans •a galère cap1tane } C' eat Ioule 

une histoire qui édafrt- d'une curieuse lumière noa 

mœurt po/1tique1 qui 1onl toutes lei même, qu'ellea 

1'inlitulenl calho/îque•, libéralea ou 1ocîali1te1. 

Loraque fut comm:uûquée à la preue la liale dea 

collaboraleur1 que .\I 1' an Zeeland avait embau· 

chéa pour former aon aecond minialère, les in/or· 

mateur• parlementaires constatèrent qu'un certain 

M Boucheru auccédait à Marcel-Henri Ja•par, qui 

obtenait, lui, dt /' aL·ancement . Bouchery ou T artem

pion, peu importait, le département dei P.T.T. esl 

un mini1tère d
0

atlenle, à moina qu'il ne 1ait la ré

compense de bana et loyaux aervicc.s. Il fallait cepen

dant 1auoîr qui était ce Bauchi ry, cet inconnu de11enu 

mini1!re, Un rapide calcul d'arithmétique parlemen· 

taire permit d'établir qu'il était social11te et que 

contrairement à ce qu'indiquait ion nom, il était 

flamand et même flamînfant. 

· '.· -·' • · -- ·• APERITI F . 

ROSSI· à b.ase ___ d_evin . 

: ' à lea·u désa ltère 

L e lendemain, lea joul'naux publièrent la photo 

de l'équipe au trand complet et lei /oule1 purent 

admirer dani la bande, un petit bonhomme barbi· 

chu, rayonnant de bonheur. 

Pourquoi a11aît-il été incorporé dan• la troupe > 
Pourquoi le Bureau du Conaeil Général de aon parti 

I'a11ait·il dé1itné au choix de M . Van Zeeland qui 
irnorail iu1qu'à 1an exi1tence} Parce qu'il était 

1ocialiate, Jlamintant, absolument ino/jensi/ et d'une 

nullité totale. 
On connait la boutade féroce Je Clemenceau. Evo· 

quant ion paué de médecin, le Tigre grommela 1 

• la plu• belle opération chirur11cale que ;'ale faîte, 
c'est lorsque j ai pri1 des . choie• el que ;'en 

ai fait dea ministre•. • Encore acail-îl là matière 

première, tandi1 que Bouchery, c' e1! le 1Véanl. On 

avait fait un minialre avec rien. 

• Boucher11, nou• drsait quelqu'un de ion parti, 
e1t amorphe. inerte, incolore, inodore, in1îpide e t 

ne réatit 1ou1 l'action d'aucun réactif. D 

Il doit y aLJair une part d' eJCa1ération dan• cette 

définition empruntée aux traité• de chimie. M. Bou· 

cher11 n' eal paa un aigle .. c' eal d'ailleurs à cela 

qu'il doit d'être appelé Mon1ieur le Miniatre, par 

dei fanctiannaiua el dei huiu ieri déférents et rito

lard1, mais en/in ... 
? ? 1 

L'équipe 1ocîali1te comportait des 1rande1 vedet· 

tea, Vandervelde, de Man, Spaa/c.. alora que le 

troupe mini1tériel libéral, comme le zroupe catho

lique, ne compr.,naient que dei étoiles de seconde ou 

même de lroi1ième frondeur. Il fallait donc com· 

.·VERMOUTH :,: .. :,,.:{··"'·"·:~io.~'t',:..·1 ,. 
' - . ~: ... < ~".~~\ ... ~ 

~.AAT.1'41~~~~~ 
S impose pour. vos Cockta"/ls ~-:· 
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1 PREFE REZ-VOUS PAYER LA PUBLICITE' 

OU VOULEZ-VOUS ACHETER UNE 

MONTRE A SA VALEUR REELLE? 

td resses -vous •lol'I à une maison de confiance 

fondé. e n 1840. 
M .... 

BOLAND 
de Namur 

FERN. DEVAUX, Neveu - Successeur 

I , CHAUSSEE DE LOUVAIN (PLACE MADOU) 

Horloi erie, Bijouterio, O rfèvre rie, Coutellerie 

p iéter la fraction rouge par dos pcrsonnolité1 moiM 
marquonll!1, afin de rétablir un certain équilibre. 

Ce bon tro1 M erlat fut embrigadé en mcme temps 
qu<r De/aitre <!ta1/ mainfonu à sori poste Re&tait un 
portefeuille à pourvoir. Or, parmi fo• cinq minialres 
déjà d6•i1né1, on ne comptait pas un 1cul Flamand, 
1>laamad11ezind, 11• élurent tous ou li a/Ion• ou Bru
xelloi1, li fallait donc lrou~cr, dan• le parti, un Fla

mand quelque peu /lorningant el de tout repos. 
Qui donc songea à Bouch,,ry } Peu 1mporl<!. Quel

que• heures plw tard, 1/ a' aue11a1I daru le fauteuil 
mini•lt!rid el 11 /ul /,. aeul à n'être point étonné de 

• '11 <>air. A ind a<ct:dc 1 11 au somm"I des honneurs 
cl lui /ut·1I donné de r cevorr cle1 lettr..., , à lui 
adreu ée1 el débutant par ce mol flamboyant : 
c E xcellence •· 

bien qu'il n'e•I peu auHi bête qu'on le 1JOudrait faire 
croire. cor le flamintantlome 1ociolute, c:' eal la 
formule de l'o1Jenir, Il 1rimp., que/qu., échdon1 
daru la hiérarchie 111ndicale el pol1t1que, 11 lra1J011le 
o<>ec application el con1cience Co ne le m•nerait 
pa1 bien loin 1i à ce moment le P.O.B n'a•·oil man• 
qué de traducteurs Il fallait de. 1en1 de bonne IJO· 

lonlé, connaiHant lei deux lantut:•, capable• d'écrire 
aoria faute ou à peu prè,, en /ronçora el en fla· 
ma.nd el il ne 1'en lrou<'ait fu~re. Un Hu111mans, un 
An1eele, un Balthazar n'allaient pa1 •abo1Hcr à 

ce1 be101nes 1eroile1, Bouche r11 offrit 1e1 icrtice1 Et 
on • 'accoutuma, au cou ra de chaque C on1rè1, à en· 
tendre le pré1idenl, aprè& un discouri prononcé en 
fronçais ou en flamand, déclarer : • I.e c1to11en Bou· 

chery 1Ja maintenant nou1 r61umer l'inl~"'cntion du 
citoyen Machin. " Et Boucher11 traduisait, Il d.-uinl 
bient6t indi1pensable, on l'employa à prtporer les 
Congrès, à traduire lea documents, Ica rapporta, En-

lre·lemp1, il était dece11u difput4, comme 10111 d'au. 

lre1 , Il 11'en traduiaait que doi;antoae. On le /il entre r 
ou Conseil gén<!rol, louiouro pour traduire A 1n1i ci• 
<Joit-il don• la co..,,pafnie dei trand1 el pu1uant1 de 

ce monde, en contact permanent aoec les dirl1eat1t1 
qui le considéraient un peu comme un emplo11é c) 

leur serdce et le traitaient comme td 

Il devint minialrc un iour parce qu'il /a//011 quel· 
qu'un qui fut atone et /lamintont , On cherchait , 
Bouchery se lroui;oil ju1tcment là, le porte.plumo à 

la main, prêt à traduire. " Pourquoi po1 lui ~ " E1Ji· 
demmenl 1 On l' auoil 1ou1 Io main a Il en ~audra 
bien un autre u 

Quttlque1 moi• apr~1 son enlr<!e en /onctions, il a/. 
teignait à la célébrité," comme ça, d'un coup 1 

1 ? ' 

Q uelle aloire pou• un C'.~ rnslll~'eur imrnaire qui, 
101 J' ensc1xne• à clc1 moutards obti.1 le• rudiment& 

de l'é~rrture el d~ la '•clure •~tait ct1i:azé dans 
la vie polrt1que, escomptant lcrm1nl!r ae1 1our. dans 

Io peau d'un accrétarre de qudqi.e choie, récom
p.,nse suprême accorc/é,, ai.., obscur& militant• de 
1111/age, Mais Ici clcst·"• /' aoatcnt marqu.? dé1à. San. 
doul<' eul ri c/c• c/ébu/1 ausa1 malheureux que ceux de 

M. dt1 Mun Il prélcndart opérer clan• la réeion de 
Saint-J\'icolaa, /1e/ <lu liuul et puiasanl seigneur An· 
aeele qur n' uclmel pa., qu'on chauc sur ses terres, 
aons avotr H.:~·u aon ini·c,J,/urc, JJe .\lan en aait quel~ 

qu<r chos,,, lu: <111i fui" '"Pul1é" cfo Gand<'/ prié d'al· 
ler exercer •c• t11lent• ail/cura, Notru Bouchc·ry subit 
le même •ort. On I<' 1etrou~e à .\Ja!ines, où il /ail 
el du 1ocioli&1ntt Cl du ffaminl{antr>mc, C" QUI prouve 

Sans doute, sa pari cle rc•POMobilit6 en ceci, est. 
elle mince et doit-elle •c réduire à /' appo.,t1on J,, 

AVEZ.vous DEJA SONGÉ AUX FeTES DE FIN D'ANNÉE? 

La TA VERNE ROY ALE !o~!:?:~~~ 
i-ov~ VO• •f..i,,. o""• 

L ea incomparable& FOIES GRAS FEYEL > de Stra•bourg 
SUPREMES - PARFAITS - CROUTES et GALANTINES 

Potto • Shttry • Vt"t 1t Ch1mp.a1nts 

L. Roy•I ~....... 2s.
L1 C••'• Roy1I• , , • • 40.-
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V' .. 

•a belle •ignoture au OO• des document• que lui 
pré•entoient .,,. cl1c/s de service en lui ouurant que 
ce 1erait très bien comme cela. Qu'importe/ C' e.t 
aon nom el •on nom reul qui restera d jamai1 alla· 
ch' d Io • démocrati1allon • du téléphone et d la 
Jlamandi•alion JorccMe de• P. T. T. 

La • démocralioation • du t.!léphonc n'e1t qu'une 
1011euu loufoquerie encore en coura dc repré1enla· 
tion. Certain jour, 1 .. citoyen Bouchery convoqua 
toute la preue du roi1aume dan• •on cabinet mini•· 
Urie/ el, plus sérieux que le Grand Moutardier du 
Papo, annonça une prodigieuse réforme dra tarif• 
téléphonique• qui aboutirait à déf(rever le• clo!Ses 
moyenne• d'une charge de t'Îngl million1 l'an/ 
C'était le téUphone d Io parlée de toute• lei bour1e1, 
d un franc par 1our • Un magnifique communiqué, 
par lequel .\1 le \11nialre célébrait •es mérik•, ions 
oucuno modestie, compléta cette déclaration el 1,,. 
lournaux publièrent le tout, •Ous de r1rand1 titre• : 
c Vingt million1 de dégrèvement.. un franc par 
Jour, etc .. . • 

Lo lendemain, éclat de rire général ! Le téléphone 
d an franc par jour, 1uns doute, mois à condition 
de no point a' en aervir. Les seuls béné/ic1airu de 
la grande réforme detoienl élrl! ceux qui coMidé· 
raient le téléphone comme un élt'menl décoratif de 
l•ur home et qui l'ut1l,.aient tout au plus cieux /oi1 
pat semaine. Encore m'aient-ils plu• d' acanta11e• à 
amplo11er les appareils de• cabines publique•, cela 
revenait moin• clier. Quant à ceux pour qui le lé/é. 
phone était un m1trument de travail, qui 1' en 1er· 
ooiont largement, la ré/orme •e lrodui•oit por :éro. 
Lo rigo/acle fut tellement L"a•le que les sutices de 
f.1. Bouche'll dure'll rengainer leur projet el en éla· 
f>/ir Urt autre, qUI ne t'aUt auère mieux et QUI 1ero mÏa 
en oigueur d Io Joie du 1er janvier, ou plus tore/ 
On ne 1oit pas. 

Si l'activité de M 8oucher11 a' était récluile d celle 
!I "'mocraliaalion • du téléphone, le mol ne •eroil 
~ pond, mai• t! peine était-il inatollé rue de la 

Loi, que la chaue ou • fronaquillon " était ouverte 
dan• •on déportement. On le troqua comme un 
vulgaire do'llphorc. Le /lamanc/ eul d•• Io première 
heure le pa1 rur le /rançai1 el deoml la lon(lue o//i· 
cielle du déportement, la reule que 1.'0ul6t encore 
enlenclre l'ex-traducteur du P 0 B. Et il Il eut dei 
nomination•, Jea 1>romotion1, dei mutation•. Lei 
olaamacl1guindcn •n.,ahircnl lea bureaux, lei aer
oicea. On ,. mit d appliquer la loi 1ur l'emploi du 
langue• en matière aclminislrolive. Ce /ut du beau 
lraooil I Pa1 une Joule, PO• une dé/ai/lance, pa1 une 
erreur, non plut. On 1ul l'interpréter, 1on1 doute, 
chaque Joi1 que Io néceuilé ,'en préaenla, dan• le 
bon •ent. 1\1oi1 un Mini•lre n' e•l-il pot là pour inter
préter lea lexlet, Iron cher lei ccu douteux? C'est 
airui qu'il parvint à foire nommer à 8ruxelle1 de• 
employé• ignorant le Jrançoi1, à exempter de 
l'épreuve de Jrançoia de• candidat• flamands, à 
préparer la nomination de cieux ogenl1 /lamoncl• 

pour un agent wallon, à éliminer proflr•·ssivemenl 
tous lea Wallon. de l'odmini•lration unlrale et de 
/' aggloméralron bruxelloi•e. Boucher11 pordnt à ra· 
mener choque quealion ou problème l1ntuislique el 
cela se termine toujours par I' éuiclion cl' un ou plu
aieura non-Flamand•. Il lorclit le cou aux poale• de 
rodio-cli/fuaion inatallé• en Wallonie, d'une façon 
au,.; adroite que létale. Lo flamondisalion de fou• 
les servicer cle •on re,.orl /ul o.,urée en moin1 c/e 
cieux, don• Ioule la région frontière, Mou1cron com
pns, ce qui prollOquo entre lui et le maïeur très socio
lisle de ce patelin, une scène magi1trale Son ac/mi· 
nislrotion se trouva soudain c/épourvue c/e formulai
re• bilingue a à I' usose du public; ce qui lui permit de 
n'en plu• employer que des • néerlandaia clan• Iou
les le• localités contestée• ». Bruxelle1 011anl été clé· 
crélée oille //amande, lors c/e Io derniire ém1uion de 
timbres spéciaux, tou• les souscripteura reçurent dei 
avis rédigé1 ercluaÎllemenl en flamancl. A1nti Bou
clieTl/ 1e montrait-il à Io hauteur c/e ta miu1on dan• 
les peliler chose• comme dan• lei gronclet Il c:on· 
sacre le meilleur de son lemp• à corriser Ier épreu· 
ve• c/e ae1 œuvre1 complètes: /'lnclicoteur cle1 Télé
phoner el veille d ce qu'aucune in1criplion /ronçoiae 
ne •'égare clan• la partie /lomonde. 

Boucher11 erl conscient d'exercer un aacercloce. 
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Il ••I le redru1eur da tort1, lontlemp• attenilu. 11 
••I I• r•prloentont de la \fèr• Flandre au P T. T. 
Pout P•u, 1' u prendrait pour Jeanne d'Arc, bou
tant la frOMqull/on horo de Flandre, 

' ' ' Cora Je ùr Jem/•r• crl1e mln/11,r/ella, on crut bien 
qu'il r...t.ralt •ur Z. carreau. Il "ait condamné. Qui 
d onc •' &neombrarait encore d'un Boucher11) 

Moü lu dluinlt .. tut'1a/r.,, willalant. T ont d'ex
eluoloe. furent /ano4., da port el d'autre, il Il cul, au 
Min ""'"'• ca porli aoclollate, de tcU.,, marfaillea, 
que le bureau dkr,to, pour tout arrantcr : • Lei 1lx 
rninl1tru 1ocialiat.,, rcllaront en fonelion1 el con1er· 
i>eront leur d"'artcment. • Et Bouche'll bén~icia 
eit!M d'une ma1urc prlac en faveur de de Man, Wau
tcro al Spaak et delllnée d lmpo1er d lou1, el aux 
lntéreHét cux-méme•. la collaboration de .'.fon
Spoak. 

Et M. BouoJ.er11 retrouva ion •our/re, •on fauteuil 
et •et épreuve1 dd /' • Annuaire de• T éléphoneo ». 

' ' ' 
MaJ1 1'// ell flamlnfanl, il e•I également marxi•le 

• I marxille convaincu. • Da• Kaprtal • e•I •on livre 
de chevet, au 1en1 propre du mot. 11 lui doit •on 
bel équilibr<t ph111iqu<t el moral. Chaque 1oir, quel
qu' ait ''' l<t labeur de la iournée, il ouvre le livre 
• uprême .•. d il •'<tndort d'un 1ommeil d'enfant, 
profond el calm•. 

Symbole de la qua
lité française, le por-
1&-plume BA YARD 
donne à celui qui le 
possède un brevet 
d'éléQanoe, de Juqe
ment, de bon qoût. 

A Monsieur Charles Flenigen 
Détective 

Accusé. monsieur, devant la C.01,,r dt ;-;cw Jersey 
(U. S. A ) d'avoir accepté un pot-de-vin, vou1 avez 
nié comme un beau diable, comme nie un innocent 
ou même un coupable. Cela imprehionnart les iuaes 
qui, en désespoir de cause. vous d~mandèrent ai 
vous vouliez bien vous en remettre, non pa1 au juge
ment de Dieu - c'est démodé - ma:• au 1uge1nent 
du détecteur. 

Le détecteur. c'est une mnc.hine à déceler le men
songe. ;-;ous ignoron• le détail de aon fonctionne
ment. elle doir être bien compliquée. Lee Améri
cains ont des scrupules curieul< . Ils n'ont pu une 
tel:e rage de découvrir la vérit4' qu ïl1 ernploient leur 
machine envers et contre toua . Ils veul,,nt avoir l'ac
quiescement de lïntére>.é. \'ous 1,. leur avez donné. 
On vous appliqua donc le curieux instrument; où 
vous l'appliqua-t-on ? Et cornmrnt } Par la voie buc
cale ou par la voie rectale. on ne nous le dit pu. 
Le fait est, le seul qui importe. que le détecteur vou1 
proclama menteur et menteur, et consommateur de 
pots-de-vin. La conclusion fut votre condamnation à 
3 ans de prison. On suppos" qu'en rt"cevant cet ar· 
rêt, voua avez grommelé : '4 Si j'avais su . . ». 

Cependant, vous voua étiez volontairement soumis 
à l'épreuve. On en déduirait que vou, étiez fort de 
votre innocence. A moins qut- vous n'ay~z tenu ce 
détecteur pour une bonne blRgue. une m4'canique à 
laquelle on peut donner un coup de pouce. Détective 
profeuionnel, vous aviez dû la voir fonctionner et 
deviez. avoir sur elle une opinion huée aur l'expé
rience. Que pouvez-vous bien en penacr mainte· 
nant } 

Il y a deux hommes en voua : l'amateur de pota-
1 de-vin el le détective professionnel . L 'ainateur de 
1 pots-<le-vin va avoir le temps de méditer ià-dcsaua 



1 . •. ' . . . . .• .: .• . . 
J ... ~ .. & 

CHEZ LES RETRAITÉS 
BELOTTE .. REBELOTTE . .. ET VOUS ETES CAPOT! A VOUS DE PAYER 

LA NOUVELLE TOURNEE DE • STOUT LEOPOLD •· 
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pendant trois ans, apr~• quoi il I• fera place au détec· 
tive rafraichi. mûri, rechampi, par uois ans d'ombre 
et de méditation. Un détective tout neuf. en somme, 
et qui reprendra l'exercice de sa profeas1on avec une 
ardeur et une conscience dont nous ne voulons pas 
clouter. Votre première démarche dan• la voie de la 
liberté ne sera-t-elle pas d'aller acheter un détecteur 
perfectionné. modèle 1940, quelque cho..e de bien. 
f!uelque chose qui ne rate pas aon menteur? Laiuez
ltous voua dire que ce ne serait pas du •port. 

Noua prévoyons la fin du détt'ctive tel que le ro
man po cier n<'·'' l'a 1 •• :1 admm'f; la fin de Sherlock 
Holmea. Où allons-nou• ? Où va d'abord la littéra· 
hne policière si une simple machine-à-découvrir-la
j.-érité noie d<-sormais tout mystère, supprime toute 
péripéti ... anruhile ce jeu •Î amusant pour la galerie, c1e la iu.tice à la poursuite du crime ? 

Et que deviendroM-nous, noua les pauvret humains, aï! n'y a plus .i., mensonge ? Le mensonge 
eat à la base de toute civilisai ion, de tout art. de 
toute politique, de toutt' poésie, de toute société bien 
é onstituée. 

Quand les hommes auront déuuit le mensona:e, U. seront en face de la sinistre réalité. de lïmpudi
~ue réalité. lie seront contraints d'aller le reeher· 
~er. de le ranimer pour lui rendre la place et le rôle 
Juu:qud. il a droit. 

Tout ment dans la nature, le mimétillme dea plan-

tes et des anim.1Ux est un mensonge sana lequel la 
utte pour la vie serait bien brève et aans beauté; 

l'amour .ans ,.restige ... 

Speotaolea du I•• au 15 décembre 1937 
Mercredi 1" Le SONGE d'u ne NUIT D' ETE. t.1~•0•t•C~itb.u.L \t .. "•11• .. -.1M.Acnu1•0 8ticÇ>u11. V•aOl:i\te••h· 
J'eudl 2: L~ BOH EME. 
M .. y,, y • ., .... Aut&o .. ~t: M\t D"AA ... To .. 1•..&. 
E~ ., t.J..._, LE &Olf.RO & .. ...... ~ Raul. 
Veadredi 3: CAVALLERIA RUSTICAN~. Mm• kn1•ud10. Audo11lt; M\1. Bnc.oüh. Maocal. 

et LE JONGLEUR DE NOTRE• DAllE 
t..1M. Cl.Hd.id. CoM ... R.. •lt.. 
Samedi ~ A I DA. 
Mu C. Jub.o-10 l'ulouoe ~\1, Atu«•"· Maool. O•moulia ,RH n.il. Dimanche 5 en matln6e, à 14 30 · FIDELIO. M• 1-! •. · '., • rl, M\t, H p1d1n•'-'· Ric:âa.rd. V u OW,...,,.t.. 

(.,'. 1~ : , • ..,,J 
En ao1r6e . LE COQ D'OR. 

Mme C.&ara C1au~•l1! M\t \\' Rna1lr., C. Raï,.off. E4 .. i,,, .. , LE ~Al'lllCE F.'l'ACNOL 
Lundi 8: LA REINE OE S A BA. 
t-1 ..... , C.Jukr• ft.ll•o: M\.f. lr••· M •• ce1 Oe.....S•• 
Jlard1 7: FEDORA I« pnset. "1"'• ff1Wi• N, ... , I ~c ae1, Da•H' l\1M. Akatde. To'*t. .. LPa.ra7 
Kororedl 8 1 llme BUTTE RFLY. a..t .. Y • • Yu.u. O..t11,:.4\lM. la1·• C.Wooa. 
E.. "" !Ml!._. LA C.R•~L 
Jeudi li: lillGSON 
ML al . .fi.'Htao• "l'•ay,a: MM. D'A1\or.Ra .. i\. 
Vendredi 10 LE COQ D'OR . 
(.U•n• 4,.uih•1t• . ~ ~.,. o;.,, che,. $••mati•"- Valr d-d~••>. Et a t ....... , ll. 1 \l'1·rn ... ~ L"-t' \C'.'\01.. 
Samedi U à lG 30b. LA WALKYRIE(dern1ère>. Ma C. Roc.a,: J. ti011oia. 9.,loou; MM. Forti. Vu Obba111'1 
Di~'a~~b'; t2, en maUoé• 1 WEl\TBER 
~; "",; ~. ~' .. ,:-- ',}·~ ~r.~•Ùo•\) eoa.. ... w..uu.. 

Eo •o•ree FEDORA 
(Mit1,., d1 r ~lfl•Oti ,1u.· 1~ M•uh 7. Vou c:i.dauia.) 
Lundi 13 . LA REINE DE SABA . o.,.11'. d1 ri'b.d n (IQ• Of' l 6. \ ,, 'kf ... .._ .. , 
Kardl u: L'ENLÈVEMENT .... stRAIL (r ee.) 
MmuOa•,;;'·~ccâÉ~C:~'T'"~~ 8~z1~~\;{::p';tse). 
;r; .. ;r~~·1·s. P-~Mttat>·h· [;~o)·t-LOBENGJUN. 
W-HIW•N,.... Bolotiea, MM.L-.. Riicl.u4.0eC.•t.. T--.•• 
tou "" ctdtlUI de. ret11 ottrn VI C.raet d• Dl1 Coap•H 

Tout ment, lïnf ;ment petit et l'infiniment grand, Le poète provocateur interro11e : « Solem quia dicere 
Ja/1um audeaL.? , . Mais il mentait, le soleil, il ment 
peut-être encore. il menta~t en nous faisant croire 
qu"il tournait autour de ia terre .•. Il mentait parce 
que nous aommes laits pour recevoir des mentongea. 
Not aen1 nous mentent conatamment. il. nous ont f&it croire qu'il n •y avait que aept couleurs dévoiléea 
par le pr~e. qu'il n'y avait de aona qu'entre deux 
nombres de vibrations ... 

La peinture est un trompe-l'œil. la gaa:ronomie 
noua fait prendre de réels poisons pour dee bienfai· teura 1 

Le raffinement de la civilisation eat la politeaae 
par laquelle nous nous di•ons les très humblc:s aer· 
vitcurs de 11cns dont nou• nous relu•erions. certea, 
à cirer le• bottinea, par laquelle nous auurons de 
notre conaidération la plus distinwuée des gens que nous tenons pour de parfaites fn;>0u1 es 

Il y a dans le récit habituel le joli mensona:e que 
Renan qualifie • entrape)ie : il y a le me:uon~e 
m1aéricordieux qui nous empêche de dire à cette 
dame qu'elle est laide ou à ce pauvre diable qu'il 
aera mort demain matin. La rhétorique et s~• figures 
c' e1t une codification du mensonge; la poé1ie et la 
musique et la peinture, c'est l'exploitation 1usqu'à 
la blague énorme et magnifique des phénomènes et 
des aentiments. :>1. le détective, amateur de pota
de-vin, noua comptons sur vous pour promouvoir, à 
la aortie de prison, une lia:ue pour la préservation 
du mensonae et la 1uppresaion du détecteur. 

Au fait, vous nous apparaissez un type dans le 
genre d'Eve qui, placée dan• un beau jardin où tout 
était illusion, voulut connaitre la rédlité. la science. Le détecteur avait alors l'aspect d'un pommier. 

La mésaventure d'Eve n'a pas corngé ses enfants. 
Et l'Eternel qui les avait lâchés dan• un univers édénique et truqué, les a laissés faire, puisqu'ils vou
laient ça Dans son infinie miséricorde, il ne leur 
laiuait pourtant découvrir la vérité qu'à petites do
•es, avec des doutes bienfaisants, des recula. Il les 
amusait avec le jeu des hypothèse$ Vous voulez que 
l'électricité est un fluide. Soit. Allez-y ça voua fera 
pasaer un •i;,cle ou deux. 

Maintenant. c'est fini de rire \'oua allons tout sa· 
voir Ah 'pauvrea de noua Il ne noua reate qu'une 
upérance. C'est que vous aoyez innocent, que le 
détecteur ae toit trompé. que cette mécanique soit 
une .ale blaa:ue et que l'humanité. active ou pusive 
en face du men90na:e. pwsse se remettre aux jeux aana leaquela la vie, qui n'eat déjà pa1 ai drôle, se· 
rait insupportable, 
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TARIF 

s Clliffn porté i 60 hsltillts posr lu 
" Csui11pic11l1,, 11 "C1rl1 bluckt,, 

Cuvée apiclale deml .. ec:, aec et très aec 33..50 
Carte blanche deml-aec et aec . . . . . . . . . 36.50 
Royal • Extra dry • Union Jack • Brut . . 45.-
Brut 1928 . .... ... .. .... .. .... .. ... ...... .. 50.-
Brut 1923 . ......... ... ... ... ....... .. ..... 52~ 
Brut 1929. Grand Vin du Centenaire .. . 60~ 

POUR EVITER L'ENCOMBREMENT DE FIN D'ANNEE 
ET ETRE SERVI A TEMPS. REMETTEZ VOTRE COM· 
MANDE AUJOURD'HUI-MEME A VOTRE FOUR
NISSEUR HABITUEL. D'avance. merci. 
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Notre politique étrangèr,. 

M. Paul·Enùle Jhli&oU a voulu que •a dk:lnratlon m1m ... 
ltr1rlle tilt au."1 brcv• quo poosjble. Est.ce a cause de ce 
" •ri de br!~v••W ou parc< Q\1' son encor·sOCJallste de 
1 1. lnt«ng1bl• t·t tm1)8V1dC. denlCL""" ChlU"KO cil! d~par
k rnc·Ut des Afla~rnll étran~•r~s. qu·u a PASSé g, légèrement 
aur la Pt>Utlque extérieure du Cabinet ? 

TouJouu eat-11 Q!le, .oui ce rapporl. la déclaration mf. 
lllftértelle <'n d•mr~r." un peu slbyllloe. Au surplus. J\I 
olaIUOQ avaJt à eonc-:l.r·r d"" chOSCI ll&S<'".t contradlr.tolres. 

Qu. d.llt.it on dkt M Janson~ 
Que la Bel~lQu• ter11 une polll.lque réaliste c en ce 

M D.I qu'aucune oocuton permettant de ttn!<>rcer la .sécu-
11W du P47S 'Ile ~ nt!e!iiœ ». mala q~e. d autre pari., 

c <:<:~ ~ULIQUe ne B<'l"a pu égots•e en ce uns q~e fmele 
a ux l>l'lz>clpu coni.:nw d.a.ns le 1>-'Cte de la S. O. "S. le 
Oou••·rnemrn1 reste t-0uJoura 1>rh à CIOIJaboN'1' à toute 
ceuvre construcU\'e de p:ilx • Or le r:icte de 13 s. D. N. 
ati;.We la 1ibert<I de P<US'1ie Dour l<S années qui Jt:•tent 
contre l'a&Tcsoeur. 

C-111t M. JanaoD qui a rlsn6. tn tm, le fameux acoon! 
81Wta!re franco-belge Se."&l:.U ralU~ au néo-neutral!sme 
d.e M. Van Zeeland 1 

Et me:ne, ne tau~ U pa.s cra ndre ce que l'on a appelé 
le c allasemcnt \"en 1 Est • t 

Du nouveau pour les SOURDS 

D exla:.e actuellement ~ mlrropboncs de 35 er (plus 
Wiers qu'Ull braœ:,t-montrel. lis 60Dt Wlnlment plus pu,,._ 
u.nte que Jamais. rtndtmt les aons ;mr conducUon œ.euse 
ou par 1·ore1Uo. Oern brocbure 1 B •. Cie Belg<>-Amérlcalne 
6e l"AoousUcon. 3~. boui. DISebofühel.ltl, Brux. Tél. 17.~7 4~. 

Alerte à l'Est ? 
Qu'&vo111-nuua vu. ers demie.ra temps ? Nous avons \'U. 

par 6J«•mple, que lu <c.ntur" de for QUl OO\nrt protéger 
L1'111 n'a paa é!A achevée. Il p.1r.rlt que cela pwvoquatt 
le• c 1usc•pt1bllltéa allernand!'ll » 1 .. 

lA tort de Sou~116-l~m1uuchampa na p33 été C<>ll5lruJt et 
ne le eera Pl'a. c"eot-à..Ure que, conune on 1gu, une brè
che ul6te dans la dôltr»c de 1~~11e. On a pourtant su, à 
œ moment-!&, ce qu'il en co1)talt do n'avoL pas c bou· 
oh6 • la t.rouc!e de Vls6. 
~ w:.. reYUe bruxello!M. au mola d• Jull:et del'D.ler, 

CHATEAU D'ARDENNE 
u..a W... abolà pour ~ 1ee m·eWoo.L 

~ ......... "11 ,...... - .Azbre • lfoil 

Le bon tabac pour la pt~ a'&dlete on toute <Ont!ance au 
Dipot d'APPELTERRE, 77, coin rue dca Cb:utttwt. 

a dév~!!ê ce fa!: alarmant. mbie la Joll1tlA~ nllona 
n'ont pa.. ~ 1 

Cependant. laWer bé:lnte IJGtttUe bricht, c'est l&Cl"Uler 
la WaUonle r ..• 

c est &\aSI réduire à 1impulssance la lntenmUaca an
ilal.se et française. 

Ma.a qUl ae ~upe eMOre de l'aide q Jt nos c rarante • 
pou..,.a!e!lt nous apporur 1 L& déclara Uoc •Uemande du 
13 OC!<lbre dernlrr n'a.w!le paa pour c!ret de aupl>rlmtt 
ae:te arde a toat J•mal& ? 

L'Al:emaane en doreca.-ant ml.le r.ir i. même pied que 
la France •t l"ADCleterre et U .. rait &!Jeurde de 1u-r, 
un Instant que notre "-at.major pllt tire mla au courant, 
à la toi.. des secret.a des moblllaUona anrl&lse, rrançalae 
et al1t:mande~ 

Lc:s c contacts • .don~ 1111rle pudtqu•m•nt M. Hl mua. 
"';agnent les \"lerUes !Und et la neutrnht<', que l"on appelle 
c :.:ice •. aboutit à not.re bolc ment. 

Le bruit court, d allleura. Qtfà la D<'rlnr..iton allrmande 
succédera bit'>ntOt une OecJaratjon ltalir·nnc, Comme J'aut1e, 
elle garantira nos frontJ~tt:a, 1an.• rtclpruclt~. 

En att<>ndant. lu Ali t rnnd, ne forllflem ""3 lrurs Iron
titres à eux depuis Mucstrlcht Ju.qu'll Luxembour~: tout 
leur effort a consisté à élever un Contre-mur Mu~lnor 

ns .avent, rn ellet, que, m~me a·11 atwqualcnt la Tch6-
eoslovaqure. les troupe& frança~'< .. ne pounatent travcraer 
la Belgique 

On le satr aus..I à Prall\te Le aou\·~m .. mrnt de M. Hod.ia 
ne se fait aucune Uluslon. 

D a d'all:eurs. raoon1.t. .. t-on, éte pré1·1·nu olltcle1a<ment 
par nous qu'une agrœ.'1on allemande ooutre la Bohème 
ne nous !.ntere&Se en aucune tnanltrc. 

8a<.':>1•a est d~J)Uls lonitf'mP6 wblJe 1 

37. 
X=tro la~orable dar .. • l'a!ltlqulté. auJourd'hUl numho d ,_ 
seul d<';>t>t des ctlebn:11 cultlvakura de IX'tll"S N.llta!. 

p Bmranl!, 

37 ConcesaionnaJre 1tn<ral 
' 3 7, 37, rue O~!T. Bruxel~a. 

Neutralité et isolement 
:>eutrabte et :solement.. c·est tout un Notre .-1e111e lnd1t. 

ference pour la poUt.q Je étral!iue, que déplorait U... 
pold n. nous a d· ... me-urs r~prta. 

On rnconte Il Loodres une hlatolre caracfcrlarJQue.. 
Ce ser.ut l'm•enent!on de ln Belct11 r q'11 autaJ~ 
empêche la F'rance de mllrcher le 7 m .. 1 1938. lora de la 
remrlltarlsar!on de la RMnanle On aa.t que M Beck etatt 
prêt a mob1ll.ser l'arrnPe polonaL"• et que la Relchnchr, 
daru; ces con litions. aurait reculé. M. Van Zttlnnd. dans 
une magnir1que unprov!sat1on pacl!1s1e et neutrullalt, freina 
de toute.-s ses force.s.. 

voila ce que M Eden a notammrnt J;1~ entendre au.' 
Communes, le prem;er DO\'(>mbre dernier. 

On ne !"ignore point dans l•• c"1"cloa bten !ntonnéa. Mal.s 
seule .1ne t<:\"Ue y a frut alluslon chez nou~. 

Résultat : on a favorisé le jeu dl'll dictatures et comm!1 
13 plus grande faute pohtlque du .:«le 

L<S fautes se patent : le Ruanda •t ! "Urundi ne aeratrnt 
pas menacés à l'heure actuelle, •n m~me ten>J.>1 q11e notre 
Congo. sr nous n'avions pas montre pa.reWe Calbl•6Se et 
poussé si low l• .oud de ce que noua apJ.>t)ons no:rd c ln· 
dépendanoe 

uNc innovation sensationnelle 

L·UHIQUS MAI.ON QuJ \'OUI do1;.nt ntttoJ'i. Le •01111, le 
vêtement reml.t .... MATIN. au prlX de ~ fr&nCI, danl tout 
Bruxelleo, our olmple Appel Wléphonlque au a>.••·•• 

c Le Maitre Détacbeur •. Teinturier, 139, rue Tenboocb. 
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Quand voua allumez un cigarillo, , 1 

t , r• cntO"...rage rt.J'o • à l'al"ante du bon 

pe.rfum qui rcmpll:ra b!ent6t la chambtt Voua ltru p:..lalr 

aux ha.bltanta ~ la mal!on - comme a voua-meme, bltu 

entendu - Il TOUi ~tes lld~le au clprtllo Bltl.LINA, r .. 

marqua t-t~ ~r Ja. f ti1it '- n bououn. 

Lea voyagea de M. Yvon Delbos 

Lo ;O) ._, • J V O. Lu~ ~ Il ._ éul.I! llCOOCD· 

J)&il'lAi de IOll prèt Jent du Conoel~ 1 fft :~ 1ur unt 

lmpr-:on d'opWl\la~ olllc,.l. L• conatatatlon que la 

1'rance e.t l'Ana:.Ol.l!tTe llln\ d'ac<:ord t.111' 14\lS lei polnl& : 

ttll& QUI c&t cr effet, r<con1ona11t. Cet accord dt de na:.uro 

t lat:e :>lfikhlr te camlU'M!e Kl~•r. t qui lel oued& oor.. 

aemo:~t-11, donnf un"" rert.alne aag""NW'. et l'e.spke de ptre 

1Jb\I lyrique q:ll """'b'.e avatr "'mp'.&C<!, t Ron>•!. i. 1rr.nd 

homme d'Etat qu,.ta t M.l.!BOlllll "'1AJl<l la tout~p\JJMallOt 

ce h:I ttalt Dll$ enrore 11'.lO!ltff a !a Ulc, mals. 

M.._.l3 aur quv1. por~.e cet actorù? La r·r-.nce c:c. l'Anc!e~rre 
tn&tqUtnt l<ur désll de reprendre o~ '• contltlU<r :es conver

M l'Ol'.a am:cales et COrudltClt à ;..end:e en colll:déra:.lon 

lH re\end catioN co:on:ala du Re:rh. 
Foit blen. nw.:s ce;.i n~ \.tut rien d1r• du tout, ou ctl.A 

wut d11e que la !"rance e: l'Al\ile:~rre aera:tnt ~ 

t céder qu~e <hose Q'1"1' 

- C at tout ou rtm. répond-<>n à Bel'lm. P .u de mar· 

chand•J.:! 
Ce n'est pu d'l\J<r •n e!!et, que l'A'.lema11n• riclame. 1e1 

colonies oon ps.s en at- pçan• comme tlSl'Jèrt, à un po!J: 

Cie n • l!cOnOml<l~ O'J dtmor.apbt.cr.se, non Jl&! )l<>U1 se pro

eur• r de. llllltlm• p:'.'Cmltr .. don'.. t la vc!ntt ""'"anC:<nnfS 

eolon!to sent uu1 pauvre;, m•ls à un po:ot de vu• de p..,.. 
Use. de • Jus!ltt • dl'-elle I •·161·• d• dénonoer .,., qUl l'fftc 

d u Tral'é de \'ena' ..._ 
Noua aa•-ona qu'il y a en n..:,1que. en Fran.,., e: mme en 

Ar141le!ene, dca !r<'n• qut lncl!nent à !ul donnor aatlofactlon 

c c .- fut Uflf'. t-rrn1r ~-t une tnJw•tre d~nt-!!s que d'e!l:t\.·u 

I'.$ <o'.onk$ • l'A\!cm&gne valntU•. • Et pu:.s Q•O N! !e:ral•· 

on pao pour &\'o!r la Jl&l.~ ! Mala •n a~::ant que :e rou· 
vemem•nt brlt.annlq"e oolt dU~ â cette politique d'aban· 

do:i ou de ténüoslu Nla depend des pol.nt.s de vue - li H 

h' . ~~ra. . ·11n -- lbiii"'scle. 

Henri IV écrivait 

a .a Bt o .. br. c l:s:rht! c• mot Uit<1tt : • Je vou1 

ba~e en t• mo1gnare d amtt:é quatre bouteillu de c mon 

vin d'Arbol1 •· 
Pour•-• · ouvel!e annff'. ralt~ re~1vreo cette cbarma.ntt

« .. au • ortrant A \'OS Parents et AllUS. qu•lqu.,. llnet 

bouttlllt d< Bour.ioen• 
• LE SOLEIL DANS L\ CAVE • c•lllor de V.nt .. d• la 

Rbtlaltrte dt la Relne PtdaUQu•. l Parts. expédlora pour 

vous ce prkfnt délicat •~nant de Fronce et 111J' c!emar.de 

vous a~ra prix courant. 
8. ru• de la Ptplll.;ère, Parla. 

Suite au précédt>nt 

c... r1..>s ob. a• '.e !ait que la m•~~re. 'a plua 1 
sm>sl'ère des &..'ld<nnes ca:on:.os s.!riœ!n0$ de !'A!'.A!ma1ne 

ut 1 OJ..,~ A!rtcaln AUe:nsnd qu•. &<.ILS !a !unne p».a ou 

mo.ns hn>0crt:e du manda: ~" Donuruon de !'Air.que du 

Sud a annrxé. Oo, le su..d!t Domm!on a fait oa1·01r de la 

ÙÇOll !a p!as !onnd e qu-o 1'0.:cst Afncaln A'.;emacd &Il 

n+c-.r• à ta a.é:un:.o et à ..,, C>l'OS:>értéè eainocn.que el 

qu~ J1Lm~"' Il ne 1 abandonnora!t solll aucun pretext.e. On 

lllll que ; .. • Alrll<a&nder• • 1<>nt f<lll à t.enJ' parO:e tl 

l'An11:e~ ne.., broullle:-a jama:s avte eux. A.'on •• 

A:ou. 11 Ion \'1'Jt run:<'nttr !' A~JemArne. U f4u(!n lUl 

trou1·er une compenaauon c ut •n m1111ère de compen..a

c.lon qu. 1 .. ll"nnalW)lhll~ d• lem<>Ul'*ll• de lord Lorldon· 

d~rry oot sOllié à un r.•;>ar\8lle de :·A!rlque Célltr:i.:e, ~t lt 

Prix spéciaux hora-aaiaon 
Ses menus de Noël et Nouvel-An 

................................................................................................
............. 

Conio Be!ae, peut~.re >< Con,, f'>..nç....s. pout~t:I .'AniO:. 
tuaient les !ra11. 

JUto.-.s-naw d'il)ou'.;:r que n! M Chamberla:n. ni !Il. Eden. 

n! .à p!-.. !o:-.e rcson. :i.1 'i .on Dell>Oo; ne aon;. d:.;x>We à .. 

pré'.<:r à UM tel:e llli.Qu;.:é, ma!& Il C tout de même u.n pe".I 

inqul~tant que J·on ait pu en par:er, a propo11 d'un \'Of~ 

~ :!el q, do:.t Pl" >&rer ..... ....:..x du rtemde. 

Champagne CANARD-DUCHENE 

Son lll.lnt ' BRUT SATURE 1l8 •9 Ir. la boutelll'), 
Pr.x e1 qtl&lité Imbattables. 

J .-E. HUBERT, 138, ChlLusaée d'txtl!es, ~l. 11.5848. 

Autre1 voyages 

A peUle M Ï\'On O. b08 avnti.-ll qu<t·.~ 1.., ombrliges d& 

Dot-Il."11& S:.:'" • ~u .... p.-ta!t pc.ur \'arso·•~ Pnt.l'Je et autru 

l:aix. Voy..-~ d-..mit~. d.1!"'\.i:l. I! a ar .. : d~ !&:..te a.avoir aa 
puwanc.:s d~ 1 E'Jrope c.-ntr~.~ qa en dtp.t des fluctuatJor.~ 

de !a po:1ttquc, le pac;c rmnco·OO\'lét:que, :u ten:atJ><'S de 

ra~roc:hement lunco-a::cma.'ld, le cont:lt eop&illO: et :.m1 

de r•llor..s que no1l.S avo:i.s àe ne p;u.s cro.:e à 1.€'1. les re~ 
tions de !3. Frani;e au~c l~ na: .ana noul·t:~ <rJ renœvelt""'~· 

dont e:le !ut :a marra.:nc en !919. teslA!nt lé3 m~mco.. Comm• 

on dit .:ans nous no sa 1 .ins p:U. quelle comtd:e, c b Ftnnce 

~ toujO:i111 la F:a:icc et la Po':ogne rdte wuJours l& 

Po!uane, an.es d un .ndt!ec:..b'e •t:aoh .... -ntnt •· Mu b!ei 

ent<ndu, da:u l• coméd!e, t: s'ailas••t d un PüY• tmai1na1,e . 

On Dt' vo•t p.u tses ~rn quel est !t rél'Ul~.,._t, d.~ to~ ''"• 
vo) •ies m.JJUt'b.•:S ma11 :1 pan.li q~ 11$ .:nt:•ileru.«11 

!"iiUn '.c 

Aux amateurs de White Star 

L.$ t~ab~-~r,._n:s c1-d1~1JS ae reoomma..nd.~n-; aux ama.• 

t.eUTI de Wh.te l:i!ar LlvPO:d : 
Lu AUi'1.l:!na. 2~. tio~:.,·ard Ana;i.t:h. 

Le cu:..see. H. rue dts Pr.llcu IMOJl!lll e>. 
Concordta·~u?'3e. 5. n:c Henr1. li.lus. 
Cuncordla·Ix~•lr•. 1. ~ V<nur ~l~mlx 
C->ncyrdl•·N )rd 10, bouJ.,·ard BOton.qi;e 

i..,,,,_,.d~'\ftdl, 2\6, bouleu~d ~liunce Lc-monnltr. 
L• ~tade:etne, l. nie de .a ~tontagne. 

Nonnanclie, 8. rue Bor11V•l tBJUl':i<l, 
Re:ai.-N~rd. 4 aven•e du B·JU:ova:'ds. 

Au Ora.:id Roi, s. :r~• .\urw:e o:-.a <BJur.~1. 

La &:a:a. lS, p:&u de Brolll:ktre, 
Star·Boum, 6. rJe de la Bour1e, 
Oo11r Roya!e, 8, rue d~ Princé&. 
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84, MARCHE AUX·HERBES. 84 - BRUXELLES 

AL Buco x... trou s'est &rrandl 1 n atalt trop d'nmateun t 
Aus.i qorUe more ddtctable 1 CO, r du l\larala 1 

n<rs dlrergen les prom<sses lrrbll&ables. C'est a>lns que 
lor>q"e 1a c6te dalmate. au coun do laborleaaes P&bbrt 1 

de la Con!erence des Amba&"1.deura, rut •ttrlbu~ • la Le voyage de lord Halifu:, vu avec recul Yougo,àv~ - moln.s parce qu'elle JUI rn-enalt t11 .-rrtu 

1 d'un traité bien en rqle, que parce que les :;,,m.;, 1 occu-
Au retour d'AUc:nagne de io;d H&:u..,,, ~ " de Jour· paient et M! mont.raient rlso:us à ne paa l'i°•aruer -. 1 Ita

nau• \OUlurent admettre QU U pOt en résulter qudque chose. ue abandonna les d~œratloru en claquant b J>Jl".es, t t 
Au contra~ la pluport prodamm·1it t l'em1 que le. ce à bon drou, car la m~ c6te dalmate lui avait ~le
Pn!tentlcns &..<'mandes - dont on ne aa.-alt pratiquement ment et<! pronuse, tout &115SI rormeUement Ce rut ~ b 
rlen - ~ta.ml telles qu'il n était mW>e 1>114 possible de source d'un bel empol!Onnement de l'&tmosphire. de p:ia 

6y arrEt<r <'t Que le •OY•i• du noble lord. qw n·auralt mal de dl.ft'1cultts et d assez amores dt'œptlc.na pour l& 
Jamala du a•olr !leu, ttau un !W<:o complet. France, QUi, vrallllent, ••ait mfrité mieux. 

Prn5 PtUden~ - ~ut~tre parce que nous &\'ons une 
etmatne wur r<'flffi1Jr à ~ que nous ~mom - nous pre
fer:lmes ne paa odGptcr Io ays~me de l'autruche, nous 
duant Que lord Halifax n'était aile à Berlm et à Berchten. 
gad•n qu'ap:ês uno prqiarallon pur lr,. ambassad"5, qu'U 
y n\1ut p: t const'<r·•·nt urw bue dP pourparlers admtse 
d'a>ancr p:ir ! Angletnre rt qur M li1tlrr était un bien Avant • Après 
tr<lp hab1I~ hommf! ?Olll' r.urr 1me pœ.sJbihté de rappro
cht-mrm a H"C Londxcs. 

GAND. à 200 m. de la Gare St.-Plnre !ch de Courtrai, 2011 
La Vittlle-BarT1tre, le restaurw:1t conun~ chrz toi. ae t• 
C01Dm1lllde per son menu de midi et 1tS fln'6 1J)tt1&11tèl 
du SOll". - • La Vietlle-Bamero: •. à Cand-Sa.mt.-Pterte. 

Les Etablissement• Rell'lne et Cav.naUle A Bruxellea on~ 
ramené à rr. 3.182 90 une dépel\A<! en cornbUat1ble de 9,450 rr. 
l::>'.empte n• 19, cerac, bnileurs et chaud1tre1 automnt1ques 
au peut charbon pour chaurrn11e ctntral, QUal'ante huit, 
bd. ad. max, bru..elle•. 

Lii-<l1•uus survint !~ dlt.couu du l' ührer, annonçant la 
récuperaU<1u des rolonlt"a ... dans six uns C'était sympto
matJqur rt, Nfectl\11 Olt'Ht, on nµpr1t Pf'U apres. qu'au cours 
de I" v1s1t" ut• ~fM. Chnulomps et Oelbos A Londres, la 
(lUf"5tlun drs rt"VrndlcHtlona ro1onlale.s aUemande.s avatt f!té 
examtnc'e • dllns un 11rnnd ~prit de concUlatton et avec le 

désir d urrl\cr à lin urcord dans le cadre d'un réglement Le.a atouts de l'Allemagne 
&énér~l dt'' QU •10 11 Pf"lldnnh 1. 

Tou te la ville en parle 

d..· pl e pltU Dt 1> oureri ure, <"est un dé!Uë inmter
rornp~ - "' foule et un <<.>tiœrt de louanaH llOW' expn
mer la a1nprlse et 1 BdmirAtlon de1&nt 1'Jle reUSSJte aw..1 
pert&lt~. L.a aau~. 1 orchestre, k1 comommation.s et le res
UlJrant. - tout es .. .ncilantem<'flt â la uou>elle Ta>tme 
P .. 1ace Place Pn,nn 

Et, ce qu 1 > a de pl:ia aurprensnl, 1e-s e..\.. ••• 

L'Italie parue. 1 An let&«rt , mpri la d• !ntre abOrder 
la question dea colonl1•.s. Elle eut soin, naturell•mt·nt, dt 
s'adjuger la patt du lion - ce lion brltannlqu•. QUI a un 
temble estomac - lalS5ant â la France dr.s Toto et dta 
Cameroun dont elle n'a1alt, en dé!lnlthe, que hlre: t. la 
Belg-1que, un Ruanda-Urundi P<1rctmonltU1t1ntnt mrsure 
et au J a;>on. quelques lies d'ou Il 11• pouvait t!ttt qacsUon 
de te deloger. Quant à l'llalte, elle n'avait qu't t!tro Ill. 
n't>t..-e pas 1 Et puis, eUe pou\'ll.l conllnu.r à Inonder de 

pn:< n·om pa.o ses na:!onawr los ll(lSle6$lona . frntlÇ;l1-. 

lllalgrt tout, li ne lut pas POSSlble de raire &èmettre œ 
joll programme tel quel, d'ou l'Jdkl saairenue des inan· 
dat5 de 1a s D.N. quJ permrtt<nt &eluellement A l'A::ema
gne de dlt1': c Allons, allorui, vous aavez parfatttment bten 

Le poicù des fautes de 1919 

. que notre • lnd!iJUté de calonlser • est un bobard Et puis. 
Q ma1t en b n 'h. ourlques, que 1.on cette tum:sterle des mandata a as5ez duré La ~ o :-; n est 

avait. en principe dt'cldé de ceder de noueau et que 1 on 

1 

plus au demeurant. qu'ure air.re tumlsttrle et noua n·en
chercha t, tout &u Pus à ne l>'USer à .1a pratlq.e que dans tendons P"-' que, par le truchement de c<'l'talnes n1.11ons 
lœ mo.:ia mauub.:-s oondlt ans J)06Slb.es. La. chœ<$ pour- qw n·om aucun droit dlrrt"~ elle c:onUnue à s'occu~r de 
r .. leQ• Irai= un peu - a.a. ana, par exemp,e - mals le • nou atra:rt, Q 'on nous rende donc c noe colonies •. 
principe de la discUSS!on •ta. admJ.s. Qu!. prattq"•m nt n'ont ixu C<'Slé de nous •?J>.lrlei»r • 
li rnu1 reconnatue, à la dctharre des hommos pohtlques 51 les Alllt"> ~• i.. Grande Guerre etalent rrstts uni... 

d aujourd'hui, que le latnrntablP. traltt de VersaUles con-, ces prétentions tombcrn~nt malsrt! tout d~ns le •Ide Mals. 
t.lont tout ce qu 11 faut. J)Otll' fa~re. contre eux. le Jeu de héla.s. 11 n'y a plus d'allit's et Io Prance et l'Analctcrre ont 
l 'AllemllJne de l Allemagne QU on ne \'oUlut pas demem- contre elles rttaUe et le Japon Sur qi.atre du ulnqueurs 
bttr et à qui l'<.n JX'rrnlt aln•I d'acquerlr une unité et de 1918 interessès à la question, c!euK M! runamt déltb<ré
une pu•S&tnce <1u'<ll« 11 atalt Jamais connues. tandis que ment aux c6ttls de l'AU<mairnt" IJC>Ur llO~tenfr l<'S trven
le• mat.tés et lt"O rrainte.s du pays surce .... urs de l'an- dicallons contre les d<·ux autre& Plir surcroit, un paya 
monne A11trkhe·Hun11Tle, dont t! etlt lullu malntentr !'in. comme la Pologne, qui n'exL•ternit Pll• sans la Frunce. 
tégrlté, rt•nd nt ll1U6o.re la petite entente et tavomcnt les appuie Implicitement les d&tea revrnd1rallons, en re lt:ns 
menée• du Reich 1·11 Europt ct·ntrale. . qu'elle pret<>nd hvolr sa part dans une rl'dr.tr1but1un dts 

Pour ce qui est des colonlra, Il •Ut eté 'i simple de se POSsessions d outr~mer. Mieux, •Ile <·t d'•utres nutlona 
Je. pari'•~«< um• rots pour wutc• en dl•unt à l'Alleinagne : aux dents lon(lues. prolwndent quo non aeuh·ment les coio
•Vous avc1 p<rdu lu gu1·t11'. nou• noua payons. Nous n'avons nies allemandes dOl\'ent ~tre rttrocédt't-s. mats encore que 
QUe faire d< vo.• tt-rrtto1n-a alkmands. mal• \'O.S co!omcs toutes les colonies dOl\ent èlrc m15e• en question, 
llOU6 corn letuh:ot tl llOU8 11ous lt-s annexon.s. tJn pomt. 
o' .. t wut • 

Seul•mtnt, pour trnn pareil lun~'l\fle, li fall.1ut s'entendre. Japonaiseries 
or. U y avait cc lunaire de Wllton. Avec le dada de la 
11 '0 N Et pula, 11 y avait 11•.a •P~ttts rk'11)roque.a. le.. lnté-

. .. ~ ... b t H U -. ··~~_. o o~ _ a .·.--. 
, · ... :~;!'Chaussée de Charleroi , 

1.A_ •J!AIÉ'MAl~O.\' -;;PièJALISCE Ve; • LEICA • 

Sait~n que Tokio compte plus de cinq mJIUoru dl!&bl· 
t.ants? Cest la tro:.s1tme ville du monde, t. la Iola moderne 
et tradltlcnnal.,;:e. C'est awl qw 1ts Joll<S Jal>Oll&M 
de la capua!e marchent c-noore .&Ur de& IOCQtJea de bob 

c Quel rat!ut cela doit ra.1re den& UM .ooitte danoanle. 
nous dl~ cette &mie. J'aime m!eux lt.1 Jollca thAllUW'n d" 
bal de chez P. P., en rayonne noire !l !11 Ir, llA. IOUplea, 
élétantes 0\ IO!ldes. 1 



POURQUOI PAS ? 432l 

Sports d'hiver. Sports d'aujourd'hui 

.r-:.... ~, p.. · J. Sport d Hlva- pu Van &:belJ.e..8porl.s. 

1~. nie de Loxum. Bruxelles; 30, avo:.DIU! de K•>,..r, Anven. 

D'un excès dana l'autre 

Toln cria bltn m~ ':'ldU. .. manlpncè • &rlln et li 
!•u:. dlao,,..., frok!emenl, s'lncliDer de\'&Dt l'ex·1-Llntn 

en biument . li a superteuremcnt manœuvre - " Il 
conunur. !A f rance et l'Anil•ltrre, sl paradoxal que cela 
parall.Se. en aont r<'<lultes lt. a't!!"rcer de limiter les dé1At.s. 
c. qw a amené leur attitude recente. au cour& deo con
HraaUom de Londne. 

Du coup, par OPPo&'tlon à l'ucb de oon!JAnOe du début, 

les brull.s les plus dwen et. surwut, lt.a plus alarml.ste. se 
eont repandus ; M Eden. eoupr.ble de trancophll~. all11t 
~tre • délJUMlOM6 • par les gél'm..nophiles d"OUtre-M.anche, 

a uxquels s'tt ..it rallie M. Chamberlain; lut parU, on obll· 

r•ralt la J'ranc~ à céder les terrlto!rea pla<:é> sous 1<>n man.

cat et l'Alkmacn• receua!t, en outre. tout ou partie du 
Cuni<> Bell• et de l'Ani;ola, conue l'abandon d~!tnlU! d ea 
colon!.., sous mandat br.tar.nlque; on s'&JT!Ulitr&lt tnswt<I 

" '"' l'Italie q111, en khanre d'une portion de 1·1:Uüop:e, 
recevrait la Tllnls!e: et tulll quanN. 

c·etalt p1U"la1trment nc!Jcu!e, non que l'Anal•terre rot 
Incapable d'un pareil lllJll'chanda~e. mals parce que l'aV1S 
de la France. dll la Belgique •t du POrtupl joua.it tout de 
mW>e aussi un petit rOle, en l'occurrence. de mtme que 
celui de l'Al!•-e. 

Or. on a YU au tollt! soule\'6 chez nous par cette plal.san
térle d• ,,,.u .. 1s co6t, qur! tort aenut réserve à de• pro
poolUons de l'espke. Et. d'autre part, U nota 1<>u.,ent 

d'une in!"rview du Führer où Il al!trma. en martelant ses 
mots. comme Il aalt le !aire pour en renforcer la portée : 
c L'Allem•in• veut .es colon!~&. elle y a droit tt elle les 
aul'L ~ls elle ne Ytut que ses colonies. à l'txclualon de 
tout autre territoire. Il ne lui pl.ait d ailleurs pu d'acce~ 
t.<r un compruml3 quekonque, car en dehors des matit.es 
pre:mieres dont elle a besom et de l'exutotre qu'elle chtrche 
pour sa population, Il y a l'honneur allemand qui txlge le 
ret<>ur à la mére-patrle des oonlr+es d'outre-mer où ont 
flotté le.a couleurs allemand~ • 

Du traina spéciaux pour Ostende 

po.rce qu'on n'vtlllonne à c La Bonne AUil<-?'J• 1 ... 

Et pour ceux qui n'y trouveront place 

d ~_, c.. n. .ai.x r- • La Bo~ A ~rce > 
d Ost~nae, a y aura 11 meme c:ulllne - lt mème Joye:ix 
ré' elllon - à Bru.uUes-Xord Cl2 et 14 rue du Marche 1 
à c La Bonn• AUbel'ie 1. ! Entr ... ttmps, tous !~ jours. dé
jeuners planhlreux à 15 fr .. rt le llOlr les fmts ~p<!ciallt~• 
à la cane. > 

Contre offensive 
On C<AU"'• l' n: enne f't :·on ..St à Quo! aen tmlr sur 

lf'~ pœ.stbùHtl en '11.&'lt'l a premttre.a dan~ lea ex-...'Olunies 

allemandes. de méme ~u" aur l'ardeur colot11!Atnce des 
A~emand6. qui. eu 1914. etaJent moms nombreux dans leur.s 
ltrrltolres coloniaux qu'à Purls. Mais, enfm, le5 paroles 
d Hitler reprod\lltt"$ ct-de.'-'"\IS et rontlrmet's en main~ occa
a!ona sont catttiort<:u"' Dts lors, u s.mb:e bien qu'un 
danger Immédiat n exl!!e PBS pour no:ze Coneo - ce qui 
ne veut pas dire qu1l n·en ~tll pas autremPnt quand le 
Rdrh aura rlc:u~ré «~es• <"Olomeg. 

En att<·ndant, la Fnnce, qui n'est tout dr mtme pas 
&ut.si bêt4l qu on lr croit à llorhn et ptut-étrc à Londres, 
a mi. sur pied un projet très b1rn charpen~. 1ubsl1tuant 

i.camten da temtolttll ctrta.ines modal!tb d'llcqwsl· 

GAND -Les deux toutes 1>oones maisons -
au Sud: c O;imbrlnua •, au Centre 1 Wilson , 

~~~~~~~~~~~~~
~~~~~~-

lien de mat.eres premlè~. Par elttmple, pourqi:ol. dlltlll 

les colonies !raaçabca où l"Allemai;no exp&ie moult mar

chandises et spéctakmtnt des awrhines. ces !oumnure& ne 
sera1ent.-elles pas pa) ces par des 11\"m:.sons de produ!t.s 
locaux dont le Relcl1 a besoUl ? Un c ckaring • penntttralt 
d'op#rer !•' compensallona sar.s dttrtment pour ixnona. 
et, au beaom. le système poumm tir. amplll':t?. La France 
eot prtte à achet.cr plus ea Allemagne, al cette dernltre 
ach~te plus dans aea colonles. au lieu de se borner • taire 
rentrer - on de•it:e à quelles tins - les de; 1.st.11 prov .. 
nant de ses exportations. 
~ leur coté. ks Angloi.> se sont emparés de l'idée fran· 

çalae et l'ont Uvrec à la S.D.'I. qui t:lit anglaise. comme 

chacuD .. it, et dont les .xpert.s on. a.oru un autre projet, 
plta .-ute. b3sé sur le rt!·~bU...<emcnt du llbr~nee. non 
~ulemcnt des mucban<L.s<l!, maJs au!SI dC3 capitaux et de 
la ma1n·<fœu\re, tout t".ll amenant un relichtmc-nt du. 
contr<>le des chanaes et des contingentements qui parai)" 
sent le oommerc• lntern•t1onal. C'est moins clair et plus 
utopique que l'idée française. mals, ctpmdant, cela m~rlto 
txamen. 

LE DETECTIVE J. MEYER 
ENQUETES. Rl::CHERCHf.S. CONTROLES 

Bla, r de la Loi .• Tél. II.3215 (Con&. dr 2-5 Il, sau/ aamtdll 

Lu Allemands ne sont pu contents 

B:. : entendu. ceci n t! p~ l "•os des Allemane: On 
tente de les duper. les pauvres' n : .. ur laut leun colonle3, 
na. parce que leur prè$Uge national no peut &'en pa-r. 
li leur faut aussi dœ matièr.- premlùes payables en 
Mark - aans vakur lnlernationale - et non en marchan· 
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FUMER N'EST PAS ... ENFUMER! SEUL DU TABAC MÉDIOCRE 
ENFUME LE LOGIS . ET SES HABITANTS AU CONTRAIRE. UNE DÉLI· 
CIEUSE BOULE D"OR LÉGÈRE •• 0 U UNE BOULE D'OR DEMl·FORTE 
SI AROMATIQU E •· EMPLISSENT LA CHAMBRE D"UNE SENTEUR EX· 
QUISE, TRÈS PURE. TRÈS SAINE ... 

d.l!u - dan1 la valeur, 6v!demment, e.i cen.&tne, puis,. 
qa ellel doivent f:re P~'- 111 devlael En.fin, cea de'ises, 
Us Ill font ce que bon leur "~ et !la ne veulent Pl'f 
~ntendn J;JaJ"ler dbbtolru de compenu.Uona 111 d'autrea 
œüvunea du 111tme wnneau. 

La choaes en IOllt là et, comme on peut le constater, 
IC3 Polnl1 de vue .ont plut4t '1ol1116e I• una des autres. 
~ le Führer 1'tat octroy6 un d•l&l de lb ana et, ainsi 
qu'il ne 1°at pu 1tn6 pour le dire, le temps travaUle 
pour IU1 ••• 

La confiance votée 

Encore un peu, rt cette que1uon de mlnlatere anait em
PoLsonne: noo tttea <Io tin d'&llllfe, 

Hour<uaement, l• vol41 bien en pl&ce; nous allons pou
'•llr ~Ir et cl&nler l noi..r. aJ1t. Hab•mu1 1>4paljt"1' / Bien 
mtcndu, µ111 i.vant d'&t.re ~ chez P. P. taire etnplett<t 
d dl6ann~ et 1<>lldea chl>UMuree do aolrée. P. F . met en 
vmte, en co mon1ent. un excellent article pour hommes en 
\ rnlJ \ érltable t. 6i rranea, bien !aJt pour satisfaire les 
plu.. dUtlcll"1. 

Compagnie à charte 

A lkr!ln, à Londrea et 1ulleurs. OD enviu.ge donc. P'
ralt-11, la rte.oe d'w>o parue de notre Cotlio et de l'Angola 
l une Compainlo li charte aac une maJorlté allemande. 

81 ce n'tat là un canard en plein vol c't!llt un vol sans 
~ doubl6 d'Une oottlw. 

Gmtra emcnt, en etfet. Ica Compagnies à chan. aont des 
oritanlomea t. IMU!ds JlOUYOlrs QUI ~dent l'établissement 
d\.n 10:.a1'111<ment tta-uUer dans !ta pan neufs. On esume 
e:i etfet, Ci' o cla:>$ ce caa 1 es:;>:lt de lucre est un meU:eur 
a c:aateur qu'UM buraucratle irresponsable parce quo 
r o •em mm c 

Or, le Conie n est p:u un paya neut, mals déJà nanU 
dan i;;>U•tn=on~ I>< P:U3. U 7 eut œna:na p~:s de 
ComP61'- :ea à ch::rtc cr.il -.oam~rem ma\ la cé:tbre eun. 

ru.. d..':S Indes. Jadla, et p:~ ~nt l':noutü&b.e 
Cha.'U1'<'c! C<>::;pany d< cœ~ Rbodea .• d'où sortit la cue."Tt 
Lr.!1"- :.>Ucnnc. 

Al 

Lo CllAlll'AV\'I; Plllll'R est plua que centenaire. 
Oo père en tus 6l>U3 le 111 ·m · nom. 
Son mt!rt!Al uussl czt hfn!<1 .... re. 
C&rtes IUJ)érleures ; ' Il "11'1\GNE NAPOLEON. 

le voyage à Londres 

Des: c iw qua 'e \o)llitl du Roi n'a aucun can.ctère o!tl· 
cltL Lea <'Ommunlqu6s du l'alall y lnaistcnt tellement qu'il 
fout qu'il y illt quelque chooc. Le ~I H rend en Anll&
terTo c11ea un peraonnave l la rota élép.nt e1 err~. le 
duo de Portland, chet de la. tamwe Ulustre des Beut1nc1<, 
t.lll6e t. cello d1~ Cavcndlah, beauooup plus anC!enne. Ota 

A PARIS: 

L'Hôtel Commodore 

deux I~ <nt donœ chacune dt!ll Prcm!en M;nia::r ... 
Dans leurs mal!on.s, on nço!t t>eaueoup de monde, et le 
Roi dott é\id=ment déJtllDer rt diner &\te autzc chow 
que dts <hamptona de eou tt dC$ dontlsl<3, On sali qu'outre 
IOn golf Il do11 TO!r un <ert.aln Mmbrc de ~l'IOnnaHtél 
polii.ques. m..:.; dana la plus a:rtcte lntlml~ Ceb l'<UI dire 
que l'on perlera da Con&o, et ausal de bc3ucocp d'autru 
choeeà. C'est tout naturel et <bllèWI a en réJi>Ulrt. 

MIW l'empre-men: admirable que mettent l" bureau.i 
du Paliu, a dlocuter prou1 o -.z qu U 11 ll&Olt quelque 
chœe. 811 n"y avait rkn, on ne dtmentlra.11 p.u avec un 
tel brUlt. 

oe 1•avJ1 unanime, les Etablluemon11 d"Art nom 
~lARIN, CO!llld6rabl•m~nl a11ranc!ls. méritent uoe Vlalt'lo 
Création octobre 1937. 

Les réveillons à Anvers 

seront têtb d'une façon c < "lou1M.,n1.< • au Ccntun··HOtel. 
tant dans le cad:e él"'1Ult Clu Hall mainuI1que qu'au eeltct 
re.t.aurant des c Ambo.Wàeur• • <en 1 hOtel CcittUl'YI. 
De iBDd.i dtneni de ~Il.la se donneroru 1.. 24 et U: oo 
prom<:t Cles •urpr.st'~ des •tlr1U:UOna c!e tout Ier chObt. doe 
co1Wona - encore des cot!llooa - encore des IW'J>l'"-IOI, 
c y aura d'la lOle •• ., on a'amuacn en bonne IUC!é~, aux 
SGI\$ à'orch<'$1J'ea renommés. - Au Cemucy, à Anrera .• 

Ré:lervez d mAJnt.enant <cratulkmenlJ 1·otre table. 

lnformationa indisc:rètee 

Q-. .• m .1u ~r- . de nmar1&iic rayai, U taut dire tru haut 
q~. ce;;.. 1 ,..._., ce aont nœ ami. analall quJ cet land :e 
bnut, av<e 11:'-c ~'~ qoo 11<>us ne lrur oocna~ 
pas. D.;Ja, pendant «= VOfaie oUlclcl du 18 no•embte, l• 
Dai/11 E:t:preu, jot.rnal de Lord ileaYe:brwk. avait annonce 
en gnxs c:>raoterea que le Roi •malt à Loodra pour cher· 
Cher une femme. A"'" le pl .a rnu>d IO!n, 1 ontourq• du 
Pala!,, de Buck;neham 1 etalt &•rallié POU: 1111 cacher ce 
detail QUI 1 eJt cenamrment coi;n-ouct. All)ourdbUJ, les 
Journaux re<:omrnencent et, naturellement. le l>\lla3ant 
Beai•rbrool.; es1 de la panic 

Seralt·>l Qt:t3t!on du Pztnce Ch;irl0$1 A!ora les Journaux 
du type Paris-Soir nnnonccnt le mar!Ace prochain du 
c Prince de l"landr~ • Dcm:un, sana doui.,, on verra dana 
ce p:oJet une combu1alllon lln:uJsUque, et le prince Chari .. 
devtendra Pnn(e d~ l"lnmlnganta. D•n• e< dOmalne-1&, 
tout est l>OOSlblc. 

Enlln, le thurne ro)al lul-mlrne et le mal de IO"ie ne 
sont, parait-li. qu·exaJrérés Il est tc>ut il f.it normal qu•aprts 
le obAtu.u blen ellaut!é de t.l<ok•n. l~ Roi •t la Rein. •lent 
éW ptneû per d'fpouvuntablea courani. d'air an~lal1 I• 
B:ltann!Ques ayant g1u·d~ Ill &lnll\lll«re habitude / de ne 
Jam&la chaulfer leura chombr~ et de r4clomer chaque 
tous qu'on !lllt mln• d• leur Imposer Io chau!ra~e ctntn.I. 

Folklore congolais 

On se aouvtent du fil<<~• obt< nu par 28 nolra C<mcolai. 
lors d'un des tlra0c1 de la Lo~rio Colonlalo en r..:0111u .. 
tuant quelques sctne• do l• ur \11 cuutumltre not1UDJDen1 
une aéanco de tribunal lndlaènt 

12, BOULEVARD HAUSSMANN !OPERAI 

2so chambra avec bain - Nombreux &alons 

RESTAURANT OR.ILL ROOM BAR 

~ li!~u1 : OOMMOOOI\ PARIS 108 

Pour réPondr~ awc muthplo~ dem&ncl<-.a d\one ~lt:on 
de c. ll't'<:tatle. la Lo\t'rle eo:onlalo " déc.di d qr~nler 
le Ul'ait de la 12e tranche 1837 Je 18 dkembre P.'<>Chaln. 
d"une seconde et dernière exécutl<>n de ~ ~ 

Les au:eura-écut:int.s lie llOn~ prom!A de ao ~ e: 
les spectateurs q\11 po!::"ront trouvtr p:.Ce dam la ,.,.e 
enœinte du Cirque Royal, Io 18 dketnbno, ne eeront pu <llçu.s. 
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Chez Netta Ouchateau 
ZJ, "'' de 14 AIA-'lè•M, lb plua Jolll cadraux. 

Miu Anne Cavendish-Bentinck 

oc vl! êmul a·œ produit en Belgique !o!$Que l'OD apprit 
que lea An&lala p&rlalcDt auaa1 librement d ·un martaiie 
royal a•"«= une jeune lllle qUI n·est mtme J><U une pl'lnceue. 
En elfrl elle a t.cau ê1u peUtA:-ftlle d 'un duc et IUie d'un 
Dl&l'QW&, ddi n'en œi. PM molnS Anne Ca>endlsh-~;nclr.. 
le ui.re de aon p;:re n 'étant qu'un titre de coUrlOl.51•. quJ 
ne lui pérmtt pœ de a1fin aux Pa=. li eot deputé, elu 
au S'.:f!raco Onlvusel. comme un simple commoner. ~t 
pui. cc cbitau eat c~e lll&ls laid. et lncon!ortab.o 
comn:19 un chAt.tau royal :>01:.s n'&lmenona. DOUi que lee 
fl~oa de roi. Les peup:es dtmocrall<!"es liOlllt d'\Jl anoblwll• 

txtraOrdln:W'• 

Le (1 Ballon 11 

PoUr noe vola:ns allacleN. ce sommet de leur pays que 
nous appelona le c B.allon d'Alsace •· c'est le c Ballon • 
tout court. Non Join de &es penta bOl.S<leS münuent lea 
crua !umoux que l'on peut d~ter à Bruxelles à 111 Mt1$-
1erl• d'AIAAc<>, IC>I. Bd Em. Jacqmatn (Ane. Bd de la 
Scnnt1, de même que """ délkteuses spt<:lalu.ès ai.ac1ennr1. 
Hultr'!9 t. toua les menua Menus à 35 et 45 francs, ce der

nier ''"" bkuse !me champagne. Enlpl. &pf<:tal pour 
autœ. Sali .. pour dt)l!'Ullt!ra d'altalres ou banqu.,ts Ju; 
qu'à " COUHrt.t. 

Où en sont lea cagoulards ? 

L....U-UC~ ae pc.~.u.. e> on OC>Dtlnue à dkoun'.r des 
am4 un pé'll JX'l(Ollt. osi France. A la >enté, ce ao:ll IW'· 

IOllt de \\NX fusils de auene. des re\'OIVtn d'ancirD 
inooeie, q~q\lel mitral~ ll<>rs d'll.Sai" et dea m~
uoas dltf\cl:ornem emp!o)"llb:es. 51 c·es~ a\·ec ~~a quo 1es 
my•tér:<'\IJC chol• du C, S . A. R. compta~nt r<nven.Pr la 
RepubUque ot contenir leo gardes mobiles et les lèrtOll 
pan&•na. c'~tu.1ent ver1tablernent des erl!anta bons à coller 
~n retenue pou.r que!quea )ours. 

Plua pcnonne. aaul deux ou trois Joumau.~ du Fronl 
Populalrc:, ne pr<'Dd, du reste, plus le c complot • au Lérleux 
et wut ae tennlneralt b:en vtce en eau de bOUdln, al M. Dor
m<>J ou M. Vm(!:nt-Aur!Ol n &\'$lent eu l'ldtt auao.l 1au
crmue qu'l:\cll~te de !all'e me.:.t.re au ttiune du droit 
commun un hon~ comme :e genéral Duse!"n..ur, QUI lut 
un dea Mroo de la IJUe<tt. 
AsUr~nt. lea ap!OI~ guemen n 'aasurf'nt c>OS une 

Impuni"' éurnt!le à ceux qUl les ont acccimplla et. i'U ts~ 
p!'OU>6 que :. ~ ~icneur a uemi>' d&na une Ol'JOl• 
n1atSoll Molu!.lonna~e dont :e but. ~:.ait è~ ~'te1"5t'Z le 
eou•e~ment. 11 eo; pe.rfa.!tement légiLlme <tJ'U ll<>lt pour
aulY1 ~ mëne coodamné; ll1&lS s'il '61 \ID âtlit politique, 
.... t bien ce!Ul·là Quand DeroUlêde, André Buffet, le com•.e 
dot Lur Balu- °"' ét.6 poursuivis pour avoir vwlu ren
- 11 aouvernement, Us ont ét4 tr94Ulta deva.nt la 
H&ute-Oolr et tra\tAll comme dea ~ po11ttqu.,.; de 
mtll\6 J.1.'\j, Ool!laux et Malvy, Jamais on n'a eona6 à lA!I 
ounlld~r"T cvmme d"" mal!alteura AUS$1 J'atutude owr
Téo à l'!ltlard du K•ntral Duselineur art-elle produit, dana 
le monde de 1 ·arm~ et des a.neiens combe.ttanll. lllll' lm
p1e8110D do.plOrable. Ort.te à cela. les lncUlpéa qu'un &OU· 
n rnrmect hal>~e oOt rendus r!dlcules. dev~ent de plus 
U. plua I Jmp&UllQUC:O. 

D<U.r bOn• 'fab!Wt'lllt'11t au c:<nr ~ 14 111'1• ' 

SAINT MICHEL 41 ru• Neur. .n B 
• Ca.le - Re:statl " rd.. 

t. p.R!ta~ran~'! LA BELLE AURORE 
ou. c.ana un cadtt luxueux. bonne cher- t-t ,,.. Ul6 

eont tmpeccablemcut aervi.. à d.s prix . es 
fQllr les ReveU:ons 1 menus p:&nturewr, bon orchestre. 

BLONDES FONCÉES, 
lTES·VOUS AVEUGLES? 
Vout po .. ez du orsals tclalrclr ••• cht• tux blond.• reecéa 
-· 2 à 4 nuanc .. - leur rendre leur •trllable beaute bl .. dt. 

Le noaueau ViittF BLONDEX, 
4uile lu claet1ea.x cassants - •upprime I*• pelticrile8. 
Vou• •• 1:••• ff'rme.r lf9 1eus l e.tt• •Wit6 6•idtntt: lM blooclu 
=.;::.:~~~~ J:::. '~!u~·4!~~~~ ,~~~~u,,b1~::: .. ~·· 1~: 
cnt!:~~b~a·~:~t c~::!.!.~~~. p:1d:!~~~~ff .. Jo':-;!,o~~ r:.: 
111jou.td'hal rt"trou•f't «t1e colll"'1 blqode Olltu .... 11•. m&ia DO• ••H 
u .U..p00l•1 otdi.Da.lre • lA eou•eao llLO\DtX •rit de deu.& 
t•teM l 1• lt tc.J.aUcal tout• telDtC* d• tb4 "'us blocdll (daln. t..- " 
•nuut) d• ! l 4 ~a.aeM et lev rend la bH'ltt6 dorM 4• l'mfanee. 
D tmJ*'M l• <ht:.,.m.a bloodll cUtn dt fODCtt r la prioel~ 

;::'·.~'?°: ca:.!':°i'.;~::: :: ~\Ire-:-... DOD CIM: 
• ._.. ra1ecut ... riiclDel,, ttad ... t M•eu.a ~ft.& et levr donae 
u hlllre .i u 4clat ooa.,.eaus. Votre ~nD&M':t• limdrt mMQ:S et 
pts. ._,.em'!p&. Nt coaheDI a.i. ltûatun. 1d ~ ~!• SN.a.Je.
te •OO•·•..._ ou J>.g Wcn que •ot/'9 eotft'•w • ou.1 l'a.ppliq-. 
•h•1t•• tt: r11nritft t>f.9.1 Mcbdenm.a. ~•ll••· JI. RM dt D~ 

1 :J {•)~ l •l =t31.::mta:-:.:1 
Doriot et Dormoy 

Oe pauvre M. Marx Dormoy Joue de ma!hcur : au moment 
où .Il ae pre5e0ta•t en s1 belle a.c.mude de sau,eur âe la 
Rq>ublique et de pourt~ndeur du 11rand oomp!ot. \'OUA que 
le Consetl d'Etat casse l':u-rl t paz leq~el tJ a desUtué 
M . Jacques Donot de ses !oncUona de maire de Sa.lnt.
Den;s. 

E': ce n'est pas seu:ement pour v!Ce de tonne que la déd
ilon m:n!.;:èr.el!e es: CILi3ée <>'lW des tonnes â pe111e .,.,,e
k>ppêeg, la plus bau:... au~ Juridique de l• RtpubJiqu.o 
lai' savotr qu'elle la coMidètt comme un coup de p&rtl. 
C'l"&t t.ot;t Jus:.e s! e!le ne l~lidte Pl'IS le =tre r é\ OQ'.lé l)O'.ir 

a:. p&:'faite geolion. 
Jam&lS mui1.>:re de l'intérieur n·a reçu pareil ca.

mou!'.et. En d'aut= ~. U cQt ~lonné ..,,. l'b.ew'e, 
mat.s M. Marx Dormoy bénttki.. Cie ce !a.t qu·ec oe lllOlllel1' 
per..onne n'oee toucher au mtnl&tèrtt. ce n·esl pas maJntb
nant qu'il faudnrn provoquer une crt&e. L& m..nace d'H:::er 
et de Mu.ssollni consUtut pour I" mml.stre de UnU:rteur et 
son collègue âe la Justice un ex~"<:l.!cm bOucller, 

ShiTley Ana 

Grande nouvelle. U paralt que la dtl:Cleuse Shirley Tem• 
plA va blèD~t avOIJ' quatorze o.ra. 

C'œt presque une ~ellle pe~te fille Pvur maintenir s1 
~tt'tnps cH aspect de jeunessr. OO a mtme eté jcsqu'à 
IUI limer l'-> d~t.s. 

• Ce qu'elle devaît être ennc.> h dit J acxn:ellne. pour 
croquer .....,, crœ btilO<'..s et., • Jat'Ql:ts •· 

Car Jaeq~ellne rapporte tout au Superchocola: cJ&cqu"5., 
w d&cieu.x. et toUjoura vendu CN tr.uio le crœ bàtollf 
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LE JOAILLIER 

P. BERTRAND 
SEUL CONCESSIONNAIRE 

PERLES DE CULTURE 

37, 37, 37. RUE GRETRY, BRUXELLES. 

V ers le rétablissement de la censure en France 
Le projet de loi H la pn,. e de \! Vlllcent-Au.nol tn:erdlant la sort.le de Fre.nœ des journaux q111 nu1se111 au 

~tae et au cr«t.it de la ~ue. ce n'•t pas prkt~su :e ~:isaem.-nt de la ce,,..,,., ma:. cela y re........ble et cela y mène. 
A.511Urément. les Journaux da l'opposlUon de dr<>lte ont étê un peu fort. A U.. :-.. dla:rtbe.>. d'allleura unusanteo, de 

c 01'\nCOU"e •· on pouna.:.t croire que la France er. d~enue 
Wl pa.ya Inhabitable, gou•em4 par une buide d'~nereumèneo. de terrol1Stc\ et de fl'lpor.s. C<!ux des 8"lges qui PNI'· nent ""1t c.rla au pied de la lettre doivent constater, quand Il.a pessent la !rontltre. que Par!$, aUMI bltn que la pro
vinOe. wnt fort tnmqu1lles et que ;.,, aens n'y sont pas de plu. llllW\'&lle burn~ur qu'en Belgique L'esprit partlM.n de 
oerl&lnS journaux lrançala est propremen: lnll:C>lXl'lal>:e. u:wa il on commence Il. voulolr :e réprtlner par la loi, on Ile aa.lt pas o!I l'on s·arrétera 

Ce aera. !ôrcémen: '.e cou\emement <r.ll dkldera dam quel:• mesure un artlc!e ou un Journal !<Jmbera 80\la :e coup de :a lot Et cela peut devenir une arme \('Tl'ib:e <'lllre i.. main$ d'Un ministre "-'CtaU"e ou •mip!ernent swcep:lb'.e 
Il:~ &insl. IlO\IS g~ peu à J;><U dans 161 p&y:; i .. plus llb:'el. à oe "'.me de .usp.cJon po:!~.e.-e qui r«Jd la .,..e &bomlnable dans :ca pays d., dlctatu~ totalitaire. Et la. du mo!nl, on a, en éch&nae. les béné!lt<-s de l'ordre et de la cWc.lp:Jne all\Sl que 1 Wu.:on de la grandeur n .. uana:e. 

Le c.bolx d'lln cadenu est chose délicate et dlftlclle. Adres- •ous à un opéc••U .. A. Coupl•t, 69. Mon:atrne de la Cour 

Plus de discussions 
pour savoir où oo rons • soir! A la oouvelle Ta•erne Pala, ... •OJODS. - c·e>< unJque à B!'W<•ll~ - un luxe tnoul 11':1 orche$t,.. d'élite et des prix de n .. taurant et bl'atllel'!e 
M>ut à fait normaux et ldenUquea aux ant6rleun F'&Ute d 'aYOlr relellu DOl.rt table, noua &\on> ral4 la meneilleuse 80ll"9 d'OU•ww.te jeudi dernler. - <et ce qu·on •'1 lllSt amWI! ! ... ) mala d!ia à prfferit J'irai relelllr ootl'e table pour les l'èv lllom c'est J)l'ldent 1 

La guerre d'extrême-Orient 
on oa l*l.t lll'e - \Ill tNla1 d'borreur :.. d.6p6chœ. poUrt&nt ble &k!wa, qui DOlla Cloonent. d.. DOUVell.. de la suette da Chine. Tel RœU>pchlne, que l'blstolre tJent 

pour un h'- du patl'10taale ruaae et quJ, en tnc:end.11.nt ..__ clolma ~ le COCll> lllOl'W • ~ le 
~I Tcblni-K.l>J.Sl:let aun.lt dclmM l'ordre d'lnoeo-

TISSUS DE LUXE .. NOS CHIFFONS. Co-:>< IOIQ ·31. r . Ott .Z'J 

dler Na.nk.ln avant d'abandonner sa capitale aux Japonall v1lllqueun. 
Toujours est-Il que cette \'Ille llkulltJre tst en namma.. Oepuia l'lllvas10n de la Belgique J>fU' l'armée o.llemando, JILllUL!$ la cuerre n'a é~ menée avec une fètoelté au..._.l m.,_ tbodique et avec une plus lrllnquute hypcxl\>!e - te Ja

pon n'a ~ cl«lare la l\lefTe à la Chine • c'est une almple opêratlon de pollce dlngée contre l• cominun~m•. Bombardtment de vWes ouvertes, m1Wa.Cre des popolatlona clvtles, vandalllme et plllace. tout '1 eat. Et pour finir, l'arropnte <.«upauon de Chan;'hal et la pouce uercee p1.- le Japon dans leis concessions 1ntern1uon&1•1 
Et ce qu'il y a de plu• COl\$!ernant dans cette cotuter· nante 111.<toltt, c'est la loncanilnl~ avec l&QueUe 1.- puls.anceis blanchee : Analetem!, Et.a\&-Oru.t. Fn.nct', &an• compter la RU51>!t des soviets, encaissent t.:>us lea rnmoulleta et tolèrent toutea tee monatruosfté< 
Faut-Il prevolr le momtnt ou tou.. les Eu."Opéena et toua 

l• AmM'lcams qu: ont dee colonies ou dea affaires en Asie n'auront plus qu·a piler lXliB.ge! Vn Tanwrlan mwu d'UJI muqu• Japonaia , •rait-11 en lllaJ'ch•? 

Le Marignan à la Porte de Namur 
lf:era ce dimanche prochain 12 d~bre "' prem:er annlversalro et à cette occa&lm p'*ntera à aa cUentêle Wl menu dea plus eo!ané. arT08é dea vins des meilleur. C2"U&. 

L'ami Beu<lln ..-ra ht1LttUX d'J reœ\·otr en ce Jour dt 
tfte ses bons anua et - chers cl:l'nt& 

L• Marignan, av. To!90n d'Or, Pte Namur, à Bruxellea. 

l,eg Japonais à Shanghai 
Pour no:r pris Shancbal. les pet.lu; J apon&ls ae eont Cl'UI d' araDds b~ et en ont oublié leur pat:ente l:neue et meme leur counowe babltuellea. 
Ils ont ainsi abattu leura cartea et montré le fond de leur cœur Jaune en paradant dar.s les concessions europtennee pour montrer t. l'Asie que l'Europtt-n n'était plu• que crotte de bique .•• 
C'est une aafle. et de première rn.ndeur. car le Japon n'aurait pas dQ oublier qi;e les paya d'Europe, m~e d6-unlS, ))<l\IVtnt parlols s'entendre et qu'un enr.emi commwi lie souvent plus qu'Un ami commun. Or, le Jour ou l Europe •t l'Amérique blunche comprendront qu• le Japonius flSI le Plre ennemi du Blanc, l'empire du SOieii levL'U pourn!I de\enlr l'tmpice du Soleil couchant. Quelques manllest.at!ons dans le eenre de Shanghai 1umra1ent à ouvrir let yeux des plus aveueles. Il est vral que le dé9arrol et la fat· 

bl~ dt l 'Ellrope pe."lnet lent a wc nouveaux R um to"te• 
:Nau~a. 

Pour obtenir I• CHA \IPAGl-il. PRILl R adrtsselVi0\11 à 'l"Ot.re Io~ lu<b.t .e· ou t. Bruxe o .!.!M. ~d 
C Jam .. and Co, 32, rue de ~rt. 

A Anven; : M. Stevens 30. LOnau• rue d·Ar11t• 
A Tournai : M L<>sf•ld avem;e de Ma!N, 172 
Pour la p!O\'tnce de Lle\lt M O<oorcea H Hon•. 112, rue Jean-Bapt.l&te CoJyns, Bruxelles. 

Le droit nouveau 

M. Mus.iollnl, >ieux Journal~ et qui eut du talen~ confie 
d" tem.- en te~ a que!que ioaroal 1:.allm "' ~ fa!JI! • i:~re et luljlw'an~.,. C'est aln&I qu11 Vient de doilDer la for· mule d'un dro•t nouveau I<' droit pour lee peup:ea pauv...,. de •'emparer des b.~n.s ~"' peo-11>:.,. rlehea. C'M pOUl'GUO! '.es na::.Om <Pli :se 1(11\1 adnnnéea trop t.ard. ruplo...,.Uon et l la 
m1$C on e ..... p~o•tatJon d~ doma;.nes coloniaux ont 't! droit d'U!ger des natlons po.<Mdantea I• nouveau 1Y.1r'a dea col<>nles. &n droit !n!en&!.:on&!. c'est !t.. assu.~mmt. un pailU de we ,.._ DOUt4AU. SJ on A traJMp>l"'..ali dâ.h .. A 



AUTO-GLACE Gla~ d'auto. Pla«m <Lreet 
5'4, r"e M:itul. • Ttl. U.20.52 

dr . · <Ill po •.t 1 c.rouu·r la JcstllleaUon du vol et 

du b~Ïcand:ile. S; I"' peJp..S pau>Tes ont ~ c1ro.1: de s·em
pal'Cl' par la force d.s b:.na des peup:.,. r!ch ... U n·y a 
aucune raiaon pour que les citoyens pauvres ne a·emparent 
pas des l>:"tl.S des cltoY<"Ill rlchea. On ~ demande ce que 
vont devenir :..s faculU. de droit dans l'ltAlce nou>~:.:e . 

.r ou un ltJ 'r •· Bohème 

RICHOUX 
u~ lampe. un simple Doc 

de la maison W 
aptclall•~• • 

rue df"" Colonies. srra •o J 1r• :~ Joyau dt- \'Olrt 1.ntérleur. 

Le chambardement de l'armée anglais! 

Le_ " i.ni.J"e H1>rt 81 .ka 1ltll1 de proc dt: a. lvD rrand 
tlwnbatdement. On 1 atkndalt à le >'Olr •mir bientôt, 
ma.a po11 a :as! n.dleal On sa \lllt qi.:e le msrtduJ Oe\ erch. 
end aupmne de 1 EtAt-maJ<>r, était =e excol:cnte baderne, 
mali qu tl en &\al~ tncore pour troi.s ans. On aavatt qu·au .. 
tour c1e lui une cllQu• de Jeunes turcs ae poussait vive
mont. Mats on ne aav111 paa que le Jeune mlnlstre libéral 
oaeMUt dêmêll&ier 11na1 tout le haut P""SOnnel de la 
1uerro' pour y etAbllr l• rè&ne du çand cholX, C est J'a•an· 
œment au grand Choix qui a permis de nommer ainsi 
Lon! Gort. type du troupier lntrep1de, sorti des Grena
dlcn tt poUrVU d ttAta de "'1'\1Ce de ruene abool=ent 
mafnlllques. 

Lord Oort n'est pu un esprit pr<Xll&leux C est l'&M dOute 
cria quJ l'a fait ch01•1r dlUIS un pays ou le trop d'lntelll· 
1enee est COMldértl comme un vilatn dHaut. Seulement.. 
U porte un grand nom mllltatre <son ptre et son irrand· 
ptre Ualent cèn•raux>. ce qui a iout de mtme de l'unpor
tanee rn An&le~rre. Il a eu la Victoria Crou au IJT&de de 
major, et la V. C est b dkoratlon suprème en Ancleterre 
pour Ialta d'armes. li a lait de. camparnes en Cbtne oü 
Il a aatn·t la vie à une communauté de nonnes catho
llques, ce qu1 est touj0ur1 bkn vu des protestAntl Enl1n. 
U a ttt au collés• à Horro,.. et U poesêde eon yacht sur 
loq1i.1 Il a beaucoup crot.oê dans les mers lolntalnes. 

La vraie philosophie 

de la • ch.....er et leur subcütuer dea pen.sees 
op~. O:i pratique eHecu,·eir.en~ ce:te be>nne pbllo

eo1 : ~>l"IQU' n far ' d ltc:eux c . •rllk'S BELLINA. 

M. Hore Beliska, grande vedette 

111. Kore BellSl<a •111 WClll BU paru Ubéral. En pnn
Clpe, l'Ansleterre uent ùU)ours il. oonller ce mtn.sttre au 
1Tprmntant d'Un parti ••lble ou à un homme faible. C est 
llJlSI q:..e, jadlS. on a•-aU cbolsl Haldane parce qu·u etalt 
llbén.I et germanophile, pula des soc!Allal.CS. et cet exœl· 
kDI et pao.>ager Lord Kdlllax. parce qu'tl était 11 smcèr .. 
ment paClll>te que vn.unent U ne pouvait pas être un 
dan,creux mûltstre de la suerre Lord KalUwt est un 
ucelltnl homme qui lut un mauvais minl&tre de la Guerre. 
M . Kore BeliSka rc...,.mble à s'y méprendre à Charly Oha· 
pUn et Il est Juif conime lul sa mére, de<enue veuve de 
M B<lilb., a élX>UI" un M. Hore. Da?l6 qu..lqu~ années. 
M. Hure Belal<a sera Hore, ou Lord Hore o! quelque chose. 

Ao mllleu des K('ntraux. Il est comme M. Oeveze en 
penonne, U jublle. Il !ait des nomtnatlons de grands 
hommes et Il choialt dè IJT&nda homm•s Naturellement ceux 
QUI e·en vont en concluent que le ministre ne les prend 
paa p0ur de grands hommt-s,, et Hs en conclutnt que ce mt. 
ntetre est un m<'dloeie 

Ta\Ome u: t ETIC'Ht . )7, r. de la l"Ourthe, )7. Brwt 
Til 1211 u Le charme de la bonne soclttt. Ambiance 
unloQ'ue Consommations de premier cM1x. Bulle; froid. 
Ou' ert Jiooque 3 h. du matin. Pour les dimes, surprtse IJT&t. 
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Ri\'eillons 
do 

et 

Nou\'d -Rn 
(ATT.RACTJ-'NS) 
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Demandez nos menas et tarif spécial 

Lord Gort et les Jeunea Turcs du Staff 
Lord Oort a un O.· •U p<1&c. mais les Je .nu gtnërau.'t 

quJ le poussent n'ont J"mlll& !ait ln guerre que dans des 
bureau confortables Lt· p:l\illon couHe la mnrchand.se. 
Les jeUnea = ont Prl& Gort pour pavUlon 1 .. aJou:n>t 
qu'U rat le oeul gènil1ll de 1 armêe de terre à &\OU' aap:s 
son t.re' et de pl!o:.e Cela prou a qu eux-m~mes nt Uennent 
paa oeaucoup à s·:r rllquer. En revanche, ilJ llOllt en trai.. 
de llmOKer avec oea\ICOOp ~e po:.:esse, le 11enenù lro"51de, 
héros d'une mulutude d expedlt1C•ns dont une antarct:que. 
Cet lroMtde p.>rte un nom p:ed.,.t:nc qui slj'Jl~e Cote de 
Fer. Or. la troupe d't'ltte de Cromwell, celh· d<i; Côtes de 
F'tr ou lronslde. a Joue dan& l'hlSto!re d '/" ~leterre un role 
analoiue il. celui des trois cents de Géd<'<>n Le b1Me Iron· 
•ide a b apki.al!té de nxer au," grandes manc:ruvres des 
thtmes usez saugrenus comme l'en!èvement de b Toison 
d'or au cours d'une rencontre atec les Ar<:o-...autes. Cu 
•Pl>"ll•Uon• llDagtts &enent d habltvde a des d.•agaticns 
cune~ où les géMl1lUX anglais montrent pltts d'origi· 
nallte que de ~neux. Otnt'rnkm•nt celui qui dolt s'empa
rer de la Tol'lOn s'en tlre à l!l'ands renlorus de coups de 
poln~s. ce qui 0$t <'&altment appr~ié à l'Hal-mnJor. tou
Joura p~pé de trou•·er ehri les hommes 1 esprit d'inl· 
t1at1,·e et de décision , 

Mals cet Age est ~ Lt.ge de Gort m commencer. 
Oe Ott11ac1'er. qui a saint • V1cto::ia erois.. en Fl&ndre 
à cinquante e~ un ana. n· .. i pas 1111e c6te de fel', C'est 

un homme de !tt 
Le mJn!&t.re. Bell.ska par son père. Hore par 10n beau· 

pc're, liera un mlnU.tre audacieux. On verra oe que cela 

donnera. 

Lea bâtons étoiléa 
I tut question li :; a q11<!QU<> temps en F'nlnce de cn!er 

une llO\Jvelle promow.>n de markhaux. l'OW'QUOI pas• P..l.lS
we d<o tradiUon, tout aoldat !rançai..< a un béton de maré
chal dans sa glbenle. 

• Ça ne lait rien dt.111t un de nos • Jass •. Je prHere 
encor. le• gros bâton; de Jacque> que l• trou'" dons cha· 
que colis que Je r~ols de la mai><>n. Au moins ccu.•·l.l.. on 
P' ·i. rkaler c·est Clu !;al)<"tthocOlat ' 

LE C 0 Q Sur MER L K~tel JOU·BOI!; tst OU\'trt. 
• • Con!ortab:e • Gara;rs . T. W.123 
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AVEC L'AUTOMNE MEURENT LES ROSES ! MAIS IL NOUS RESTE EN TOUTE SAISON LE PARFUM DE CETTE EXQUISE CIGARETTE QU'EST LA BOULE D'OR LÉGÈRE ET ENCORE CELUI DE LA BOULE D OR DEMI-FORTE.PRÉFÉRÉE DES FUMEURS OUI RECHERCHENT DANS UNE CIGARETTE LE MAXIMUM DE PUISSANCE AROMATIQUE. 

Le Serbe malin Stoyadinovich 
M. Stoya4lnovltch , . c" Rome, c·.ec J.rapeaux et mush 1es QUI ••lt oosô rê' cr «. • .-, U y a un ..n, quand la You~<>llavle ét.alt encore l'ennemle h~édlt .. me de 1111ilie. '°o dano:er oaU<>oal le plus llllmédlat., sa c.1w..:rophe p!éniere. Mon Dieu que tout cria cat lolo déjà. Au moi. de mars deruler, la i:ràce ae:!t !eut d un coup •:omm• pu encbant<:ment sur le cel"'eau tumullllew< du Duce. li déclora tout à coup au.x Serbes 1,u'lls n'ét.iuent pila nl des Barbares, nJ des vo)'OU&. n1 des crapules, comme ça, du Jour au len· dematn. Alors li pres.<a ces 'oyous. devenus tout à coup des mouleurs. de slP>er un tra.~ d'amitit. ce cra fut ac«pté eenUment par les Serbes. nUL!s pur lœ Itullens avec une J)l·éclpltaUon lDdescrlpUble. 

Le chef du iiou\emement yougor.;ave est un curl"'"' t;ype de paysan rusé, po.sslonné de boxe. de p0ker. et d'a!· te.!rœ. Par aurCJ'<lll. Il a ~«! une Orrcque C'est un Balk&.nlque !ntl!gral, avt'C toute la malice dont ce., rurn.ux aont capabl..s. 11 n'y a :;>.'la de plus aolide étrangleur du communisme en Yougoslavie. 
Les cellulC'$ ··01nmwùstes de ~JgradP aont une curltu.se lnsUlul.lon dont un ami c:ommun.ste noua d>Salt un Jour qu'ellœ comptent \1Dgt pour cent d'nrrlv~tes. quarante pour cent d étudlanta cb('meura. et Ylllft pour cent de moucblud.I "~ de pollcle1'S-
M. Stoyodlnov1tch uouHme dtpula longttmpe l la. UlaD.lèn ltall<nn~ C'est un Sil"• QUI adore le polttt, et qui & 'i>on6 une Grerque, re~tons-le, .. 

Savoir choisir son home ... 
SJ cbo:x d un home ;pn.Uquc, moderne et cootortable ~ uoo cl10>e essentielle, "'1Volr le meubler est une chose IDdlal>ellS3ble. Pour \'0\:3 co:uelllor oon.~temeni.. eltlca· cemL'll':. s;uu rtaque de d~s l:us1on quelconque. no manquez pu d'US<;r de cette annonce, en to•s adrl'SSant S&U» tarder 8UX ATELIERS DART DE CO~"E FRERE:!. 10, rue Royale, à Bruxelles. Vous y trou\'erez dans un cadre ra!fl.n6, la g:>.mnw wmplète de leur toute dernlh-e product.on. 

M. Bargeton, ambassadeur de France, 

noua arrive 
M. Bargeton noua arrhe M. Blll1!eton "'"''' là mercredi. D delOCendra à la pre du l\.!.idl. en déclarant qu'U a llllt un exœUcnt • oyagé, Toua les hommes d'Eti<L déclarent. a la p.re du WdJ.. qu'ù.s vlennwt de fal11 un cbannant TO)'ap. 
M. B&r110ton est ev.ct.tment le trcnte-aixlême repr6fen· àu>t de la Praoce en Be4flque ~ 1830. D f10t un t.empe oil ces m«weurs "" suecédniem t. un rythme précJp,té, IU110'1t &pra 1848. 1ss1, 1871. IO\JS i.. chantlementa de * sima, L'ambe.-.1• red9vlnt lé(:aUon aprie 1844. p0ur red .. 

~~'"1it:.. ~-~-Samedi 11 décembre 1937 et p' quelques jours ~ 
i 1 U i UBRA Lucienne BOYER j J\Llll'UU PILLS et TABET (tl 
rien que des vedettes BOUCOT, etc., ~ et toute la troupe do la création à Paris dans f 

LAo!~t~t~ean~~!~2N ~ 

LE GOQ·S·MER Le Restaurant de l'Hœtelltrle du CŒUR. VOLAl'IT e~ OU•erl. • T. 79. . .. 19. 

venir ambo.ssadt> en 1919 Entre-~lll. noua &vlom e-~ des mmi.tres ,,-=pot.ent.•itta fort dll>tlngt:t'S comme F.nnin Roiler et Le Hon, dont la resplendls6ante épouse, née Mœ. selman. d'Anve .... tut l"E&érle du dU<: de Morny DtpuJ.s Ion U y eut le baron de O•lffter qui. avec l'a<icent wallon, était devenu ~rsonnahté bien p&rislenne. 
M, Bare•ton prend -Ion de 1 hôttl des Moelbtrch de L0\1'11Joul. où l'ortgm&l vicomte ente.saa - IOU\'eJlll'I soua Balue. &VILDt de les lliuer l Cha.nUll.y. Ces mun dot•ent en connal:re bien Joni. 

Le Zircon d'Orient 
est une pterrt fine naturelle, au mtme titre que l'Eme. t1Lude, avec laquelle elle a beaucoup de proprlétt> coi mu· nes. DepOt 0111cte1 des tat:'.eriC9 de B.i.nekol<: 37 

Rue Ort!tl}'. 
BRUXEU..ES. En famille 

'I'kndl$ que. l'auttt mercttd.I. le premier d!acoura de P-'E. J8Jl80I\. preml.r ministre. était kouté l la Chambre "'"° une b:enve.Ua.nu marqu~ qui ee tradu!!lt. à la pl'roral&On, par une aalve d'applaudJMemenu à laquelle ne a'&MOClbrent pas parce qu·u.. ne pouvcent p&a s'y o.MOCt'<, les ~ula polntua du flamiJ18ant:arne et le.s re='...a, P ·H, Spaak suivait avtc un sourire d'aise les parolea prononcéea par son oncle. Et les tr1b\ul<a s'amusèrent à cons".ata aur sa physionomie mob11e la Joie que lut cau.<a ftnal•m•nt le SUC<'l's avun<:Ulalre remporté l cett.e tribune parl<111e11ta!re qu'lllustra leur p·an<H>ère cunrnun. Du tem~ qu'U était mlnu;tre de la Justice. l'oocle US:.Stait avec l& même S)1Jlp&thJe cordla:e. aax d&uta du De>Veu, bien que la clOL$0n qui s<'pare le parti libéral du pllrtl soclll.llste, mlt entre ewc aa barrière. ~1ab cette cloison n'est pas Handle qul\lld U s'aglt de eenumenu de famllle, et l'esprit de famllle est très développé chez les Jt.n!On. r. es: du rate peu d°e'<• mp:.,. de la ooexatence. dan.1 .ea organ.iSmee parlementalrea d'un mt'mc p&ys. de la mere, de IOll !lis et d .. son frèrf'. ces deu• d~rnle:~ &Pl>ar'.ent.nt en outre aux Conseils de la Couronoe. 
Et sl le vénerable Paul Janson était encore de ce tnoOO.. lui dont Paui-Emi:e - Jou ~ 1<>n maiden sJ)e<dl de P~ mler ministre - évoquaJt avtc une communJcatlve tm<>tlon. au mUlru du rtl!Pl'<t de tous, La mtmo!re &lor.<iae. u eOt eoO~. la .semaine denuere. une des plu.. compl~tœ, une des plus noblea Joies qUl puJSsent ex.uiter dans l'ordre famil!al 

Le 11 Rendez-vous » idéal pour lea réveillons 
de Noël et de Nouvel-An 

C'est à l'Exeel.slor Wlne Co. 3. rue d• la Rltnt t Bru'-<lles ou li, Place do Meir à Anven. On r tttera les re\'ttl!om dan.a un cadre Intime et avec une mll$\qUt appropr:~. 

Aïe 1 
Les pl'«édeot.a couvemement.a, g'IJa t.nai..talent sur la n6-°'*1~ d• maintenir l'equWbre budgétaire. no.a promet;.. talmt ~e.ni des dta:r•vemeot.t fil<;aux. C était t.ol>joun oela, m6me loraQue ces etall&ement.a restaient pl&t.c>-
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JEAN POL JEAN POL JEAN POL 
DlQu=. 1 nous Il WllenL C.OJL • mOUIS 1'11 ~rance. avoe 

de belles parol"4. c On ne JlèUL &tmpWler sana déçever •. 
CUlalent 15 uns. D'aul..lm, tlo<jucnt.s. a!tlrmalent que le 

contrlbœlble &.L l !•111t, que lo pla!orul. en mauêre d'lm· 

pœtUOna. tt.alt al.teint. etc. 
Fin mara 1m. M Van Zeeland annoni;-..it des d~v .. 

menl.ll 1mm4!dlAta eL maal!a La taxe de cnae lut, en e!let, 
IUJ>P~ en jull'l"t 1937 No;::s ne >ou<ll1m>a pu ~llr une 

relation de cause à d!ct entre Io duel tleci«'al Van Ztt

l&nd·°"il'<lle e: la d.ape.."it.!o:l de la :.axe de er:.e mai. 
noua n-rions pu uswer d&vant.age que Il Degrelle 

n'avait paa provoqu~ ce acrutln, la taxe de c11.<e eut 6Lé 

&bolle 
M. Jaruon lui. à l'cnoontre de ses prldk=eurs, n'a f&IL 

aaaine allns!c.n à dts d~rmen1.11 possibles, !l n'a parl6 

que d ~ulllbtt budcft11!re OT. U y a deux moyens d·~u.t

llbru un budget: le p:emter eomt."' à ttdulre les d• 
pe~. le l<C-Ond, à ausmtnter h'.'1 rec..ttes. 

Et noua de>-ons ooter des oym~>tômes o.ssez Inquiétants 

pour le C'<lntllb-.lllble li e5t !onmicnt questlcn d'augmenter 

1 .. frais: pen>tom, as-.urances ch6mage, rr.aladle. lnvaUdJIAI, 

creaL!on de plalllœ de J<!llX, d'aubt"~e> de la J~. d• 

b<tMlru de natation, loi.51rs et \'acances, etc. 

Si voua n'avez pas essayé 

un v6temenL en loden Frey, l'authentique loden munlchos., 

vous ne oonn~> pas tout l'aarement que procure un 

loden. un na.I loden. 
Confortable, chaud, souple. !mj)!'rmeable. ~ prtt.ant ad· 

rnlrabltment à ta ooupe. le loden Frey sera PoW' vous une 
re·.-eJat!on Exanunœ Ica !>taux ttal&&es de la M&lson du 

loden Pn:y et Basttan. rue Neu•·e, 34. 

Ce n'est pas tout 

En 01 1 ... reronnea culturtllca annondea vont ooOtèr 

llorrlblt'111ent cher; on &<llDble M point s'en rendre oompte. 

De plus. l'JDdex contmu• e.a marche ascenslonnelle, ce qui 

Dècessltera des ~ d'appotntements, de pensions et d• 

u.lalres. M. Vandern!de et ses amla oont atteints de bou· 

l:.mJ.e Ill n'œt à la boUCht Q"e '.el! rnOUI C rl!forme& soda.

le& • et c rreazuoes prt•'l:<-glées • <'t llA proclament qu"\l faut 
&hercht"r l'argent où Il ""1. 

Quant au c.ltoym de Man. U lal&se tnLendre qu·u lui man. 

~•era que!que ch= oomme cinq cent millions et qu'U !au. 
lira bien les tmuver quelque part. 

Voilà qui ne nous dit nen qui •·allie. L'~e de pl"06~r11A! 

t\ d'exparuton économique semble bien toucher à e.a tin -

t lle aura~·~ plutôt bttn - et!"' vaches ma lares de l'Ecr1· 
la1'e prolllmt d•Jà leun sl.lhouettts effànQu~ à l'horuon. 

Us rentrtts prévues en seront ttdultta d'autant.. NI M. Jan· 

ton, ni M de Man nt '" font la moindre lllU>lon à cet 

fgard, la dcclaratlon mlnl.sL<'rlelle en !ait 101. N'em~he 

~u·on envisage de noU\·enes deprn.<Cs QUI n/oc .. lteront de 

DOuvellea reœ:tes. La Santé P-.lb1'que. en p&rtlcuJJer, va 

D.oL:.S O' cher 

Rêve réalisé ... 

par 1 ndid• lumtna!res expœés à l'ECLAIRAOE 

ELECTRIQUE A 11\~SITE VARIABLE. ~2. av. de la 
Tooon d'Or t2 etases, tèL li OO~> <Porte Loutse>. qui 

•ous ~nnettent d'•volr à •otre aeule volonté la quantité 

de lunu~re que vous de&irez !lampea de cht\'et. de bureau. 

lu.str5. lumlnatora, IAblts lumlnf" i.es. .• une va.rié\b lnAD!e 
4e mo ·a ravlS 

La hausse du coût de la vie 

Et 1 o de la ' " m mtt l0\11 les Joun. La polltlQue de 
c!W&Uon pratJQutt iaais. par les Theurua, 1 .. Jaspar, lea 
Fra.n<Qul. !ta o .tt était, à ce qu U parait., dàaat.re'Ule et 

m6mt czUDlnelle. Nous avom liltt nou-es lta théori"4 am• 

auao~ 

DU~O~ 
DUBOllllET 
_, VIN TONIQUS 

AU QUINQUIN& 

" ,_.__ #' 
ricalnet aur le pouvoir d'achat, lea iem du Brain Trust oo\ 

été cotWdéNs oomme des 11énl"4. Or, l'expértence aoo... 
velt a'achève en cata&l.J'opbe aux Etats-Urua. C'est la fa!J,. 

Ute comp:tte d'un l)àteme éoonum.;que qui éta.lt, d'ailleura, 

un dM &U simple bon sem, ma.16 QUI a 'té ado;x.6 d'en· 
thou..asme par noa économt&Ws <Lsungut'a de l'Eoole de 
Louu.1n, au lanpae hermétique. n a surn d'un léger ralm

tls5emenL de l'a<:Uvlté eoooom1que pour que tout cntQUt 

et que le cbOma11e augmente aérieusement.. maJir6 I& f&

mew. blaCUe de l'augmentaUoo du poUTo!r d'achat d .. 

m-: c L'èlé'vall<lll des .alaires COl'Tespond:a à une aua· 
mentat!on des dépenses qu1, ell&-méme, pn-cipltffl. Je mou

vement de reprise. Oo dépensera plus. donc on vendra plua 

et on devra prodUlre da\"ant&ge: M. Blum oomme M. Roœe
velt, avaient pouue Jusqu'à l'extrême la mJse en pratlqce 

de ceue thêone pour le mo.m discutable. 'llne fou dt plus, 

la loeique 61émentàlre s est vet111ee. 
NoW! avons !ait notre l)('tlle expérten~e Roosevelt; si. 

dans la pértode d• dépress.on quJ commtnc·e. nous n·en 

reven°"6 pas à ttltè po!JtlQue de dHlaUon. c· .. 1-11-dlre 

d'eoonomJe. de ttd,lCtlon du train de \1e de l'Etat et de 

oompreaa1on de d~P< ~ •s. cela tournera i.out aUSSI mal pour 

nous. 
Le coOt de la vit au1PDent.e et c'est gana opttml.sme au· 

cun que nous de\"ODS env1S'1grr l'avenir La C<Jntlance a d'ail

leurs 1 lt camp en mmte m>ps <;Ue le franc, et :e pu. 

bllc a une vertt.ab!e phobie dt la crise. et d"llne nou•elle 

devaluat.ton. 

VOS 

mains 
lisses 

en employant Purol! Les mains 

rugueuses et crevassées devien• 

dront en une nuit, douces et 
lisses. gràce au 

PUROL 
Boites Frs. <f •• et 7.50. Tube 12.• 

O&ns toutes lu pharmaciu..... 
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Parc Zoologique de Berchem-Bruxelles 
~ ~ ,... : tt'\01411 q......,. :e ~...,;-c Zuo riqu~ ,,1.\rert à Berchem d...r.J'!:. 19n, Q<-i1 ~e fi;ot qu'un eiila.l. a terme aee por-.,ea dr.p4 fVi octobre pour raire le. aiiran<lwement.s et tranafor.na.:!on.s prevus: nouvelle fau.\·ene. fOllit aus ou.ra. de-u.x 

"' llts •I .genca, bi\lmenu pour 8\r&f..S, hlPl>OpOl.&m•, e:r ~)Jl.&.D.ts, ca~e PQJ.r pnecnter juu.me!:ement de.c nwnezw d4o rauvC$ dre.:.s.\o, un cirque enfantin. wi zoo pour en!ll.llt.s, Wle bru.1er.., av oc o."Chutre, e:<:. t.o\iJOU."S 200 s:nsea. 600 fauves ~ t.nlmau:i: dlven. La reouverture oe fera ;e 16 avrU 1938. Le prix des entr!'<.'S n'C$1 pas encore établi. m~~ des m.•lntenrun C est l1l!S à Ill dJ.S;>a1.tlon d<~ !am~:e1 un nombrn I~ de u.~ d'abonnement donnant droit dur.mi toute :a """"'n 1938 à l'ontree journa.IJ~re du pare au père, à la mère, à lOua I•~ enf•nt.o en-dessou.a de 17 ana, 
q~l que " leur nombre et a une sen· 1..n~t" et ce au pnx iota! de ;;o !r-..nca. La c16' ure des abonnementAI aura Ueu lrrem«lldh: .. ment le 15 JJ.nvier prochain. Versn 50 tr. •u o. Ch. J)l)&t.11 n• 2m 83 d" R Henry, Parc aoo:Ol'lQue, Ser· che:n-B""'e .es. en lndiq. nolll.>. phlnoma dea paren:... nomb:e. sexe. ~ge des enfants A titre atlbSl exceptionnel. <les 
abonnemen~ pe-r50nne~ c peur l seule proraonne> poar !a Miion 19:18 aan: accepté> au pnx de 20 fr J.isqu·au IS Jan· v•er ;irocha.n. Faltaren part à \OS ami. et connal$$an«S 

Un apôtre de la défense aérienne 
Samedi aoir, a l'Union Coloruale nous &\'Ons vu autour d• nou. dea cena qui restaient Wuclle W. et allongeaient au>(Ullèl1'm<.t le n.z .. C«at qu il n'y •a pas avec le <loa du manche a baliO, le cup1taine-uviateur OevOI ! 
Pour tout <lin le ca:>ttalne D.Jvœ a la 101 QU! soulè' e. sinon 1"" m ntagnra, les ellC)trl'll c est un vert table apœtolat., en l'fti•t, b\J<JUtl U \'lt'nt de s'attaC'hrr : répandre tn 

Bel~que la bonné purolc - 1 bonn~ » "'" laÇOG <le p&rlor. on ·1.-a le \Utr - r-D la~ur dt> notrr dêfrnse aer1t-nne. lnluthsante, ootrt .. dt·rem.-.• atn,..nne? Méme pe.a_ Inext~ t&11tc. \'ollà Je mot Quel<tllt8 t: zinc:. J dtfraJch1.s., .. ·o•re pertmés, an::hluq es.. .,\iàtlon é< cJ1&.>Se lament.oo:e A·la· tlon de bombe r<I ment une <lcml-do1'Mlne d'o1~au.~ plus ou moins valide' et cnco1 e 1 Où sont les 350 appareils pr~ vus pour temps de r:uerrt' If; 2~0 pre•'US p0ur temps <le 
pal>: ? Tudieu 1 m ours. nou. IOllllll .. loin dt cc.mpt.e ! St d~·m . .iln, on nou.:; attaquait., aur1ons--nous même le lo1· air de faire 1 Oui ' 1 ? 

Quclq thUltta. A• rnl. comme de J1ate L'Alkmagne : 300 tait".d q; ' sortent. n1ensudlcmcnt 2f>O c cellule_, • et 500 moteurs. L'AnglPtt:rre · 100 a\1.::ins nou\reaux par &emalne, 1>lUr atte ,.., une Ilot te <le $ 000 uni~ tn IHO La Pa.nce un >Udict de t l Z m1lll3r<ll p0ur 1·arn•tlon. L''l't· !Je a 55 r men1a aCriena b1i·n eq111pC.s . .t:L ne J)t\rlons pu da l'U R S S. Et la Hollande meme, et I& Sul!SC. ne font-elle pu <le 1·a !lotion un quotidien 11<>uc1 7 
En Belgique. Budget de :·av1a:1on 37 mW:ons... Le bu<IMt d< l'i N n. 1 P.is mrme de quoi rcmplactr. ou rabia'.;q:ier la m<>.t..é du ma ér'.d ~ OU détru!t 1 c·..-, JOO. 400 mlll!ona qu'il faudnl.l, et tout <le aulte, clans huit jouni, <IA!matn mtme. si là cho6c ~tait pœslble ... Et ce ne ~ qu'W> mlnlmum <le 'curi:i 

RALLYE SAINT -HUBERT A GL~VAJ. 
BOTli:.lr~AUR.ANT 

MODua à 18 et :15 ll'M>C.t et à I& ca.rto. 
TEA·ROOM B 0 0 !! 0 A 
Poœl<>n oomp;t:e à pa1 ·• c de 50 tranca 
N•A>Vete dl"'°tlon. - Te:1·phone 53.61.21. 

Ne compter que sur soi-même ... 
r ow·quvl ne faik>D rien. ou à J><.~• près rien? Pourquoi la Jajnouae Comm.!Mlon :nlx1<1, qw.nd elle dtx~ta du ~ mWt.alr., D.e priTIHlle pu un ceot!me pour l'aYia

da 1111..,.. ? 1 Parce que, Ul)l.lque le eapltalnt De•oa. 
11 comptons trop sur l'a.Ide <le l'étr&llier ... Or, l'étran· 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3. Quai au Bo- c. Co uc ._ Bn. u ~ 

aer. pour se porter à notre secoura. devrait <llsl>C*'r. aur notre Sùl, <le b&ocs de rèappro.1.>IOnnement, pour te mol.œ. Ou oont C<S i..-7 La p:sœ Po.:laert ou .e p:ateAU ce Koekelberi ? 1 

O& ne va PM mieux en ce QUI oance."lle no:te aYia.t.lon co!1.10.u.ie Tout.a lca natlons colontalea Gnt une a\ tauon colonlale l..a Fru..:e, réc<mment, n·a-t-t-lle pas •n'ol·e unt centaine d'apparell• dan.• ses J;l008"s.<1ons <I AJrtque? Et l• Ponugal n.· '1ént-ll pas <le p!aœr ses terrea d An&ola aou1 la Vli\l&n'e Protecuon d'une escadrtlle aur p:e<I <Io iuerrof En BelRlque ... A part le• remarquables pro11e>eo <I .. Thlt!lry, ~.lédaet.s, \'erhat11en et quc:ciuca auttts. qul ont ouvert la \uie. rien • Pt:f1ïG.Jl.ne. n • sutn Et te co1Ill11Andant. de notre &t>ronauttqUt" m1Ut.Mre. ii. d'a·•enture. U do1t rentrer d'Afrique, c'est à bord d'un &\Ion battant pa1 lllon etranger 1 
Non. vraiment, nous n avons JJ;'-' ~e 1eu &Reré pour l'a\·la· Uon et U nt tem1>11 de changer cela. 1 Prtnco anrde 1 fait alon le capmune °"""· .., levant et le dola\ tendu, U est ~t~tre molns cinq 1 • 
Un drole de fr!UOD remue les lchlno~. Au premier rani dN auditeurs, nou.s a;iereevons le gtt1éral Tombeur qui tique de La t<!te. comme pOW" ~r une mouche, et oe trémousse tru;Wt.e nen \."US( ment 11Jr fi.On !auteuU ... ~ capllallle-llvlateur D<VOS a llni. Il e&t un peu J)6.le, car U n'eat pas encore bl•n à l'aise <bnA aon r61e d'apo)tn. On le aa111e On 1 ppl <I llL on n'cat paa fier. 

M. Emmanuel Berl . el le journalisme 
J Ex-dtrecttur de « Ma11.tnne 1, l'auteur de l'œune s1 
dl.<cut.<!e 1 ~lort de Li morale bourli:C<ll<c "· et dom Andr6 Mauro!.:; a pu ditt . • cc-,!,. un causeur ~bloulS&&llt ». OCCU· pc:ra la Lnbune M « CnuSotrica du Soir J le mercn-dt 
1~ décembr<. à 20 h 30 au Palab des ecaux-Art.t, où l'on 
l)l'Ut se pr · ·urer c. p 

Reconnaissance tardive 

L JU • .ix .ldldlo. annonçah·nl, Il y a peu de Jours, que d"" <lVlatems belgea avalent apport~ au rnaréchnl Balbo une haute ~t!nellon hononl! ue en r..merclmen\11 pour de$ recherche. !alla en Alnque da :ate~rs pcrdll.J 
dans le d<'••rt.. Cet "'ls. uês dls
cHt ap;ielle Ln c: mrnent:•lre qJel· 
que ll"'• am<r 

Les a\ aat.eur& a non~ mes sau\'é.s 
par les JtaLens ra: sont llutres que 
M et Mme Guy tt= c!ont la 
cc!ébritc pl~ Qi..e na.t1onalt• 11uro.1t. 

.. 

pc.·nms dt• s1.,nah:r les nmn.s. Et. 
•o:cl po\IJQ~ol aptea ont de moia. 

oit.~ le Oou>e 11.?ment Jg<ae.t sou tnu 
de leur 6AU\ cl. ~e et. a ttmotgn6 
&1 t.ardl n:men t aa 1 eccmn:usl8Ilce •• L"WI <lu bo!lU'S de notre grai.d Et.i.t ruajor gém!rnl !lt, u 1 a quelQutS mob, un voia;e en Ubye et y !ut l'obJèt dN plUI me1 \•C'1llel.lbes llttcnttuns: f'Xctus. •ns. hmt~i&.\ \·oyores en canmme. loltlore, revues mllitlilres et<: il>loi;;. li .., vu obhp de cllre au gn.n<I chef ltallen qu li ne •'<>Slùt pu comment U JX>UValt j8JJ1A~ rec:onna1t1 e tant de c.·ordiu.Hté, 

<le oille ~ m~ ,u:ant de d P.'""'"- ll :ui h" u...-z stc?wmeru. répondu Q !'on n a'a.k.--ida.t d &lJ e.L, e. nm du 
to'1t de ia part de la Bc"g'.que un JX'U cout•ml ,... d'<>Ub.;s en cette ma.Uere. 

Protestatl< n. du big<lhel 1>c:ie et drmADd• d ec ' muon D apprit aton que 1 3llllte pré<:td nte 1 rmée naUenne at1ut, a l'oecas1on de la d1:-pnr1t100 tti• M. et Mme Guy Han......-1. !.ilt un ellort 101mid3ole m b li!e to te aoo &\1.ât.lon. alert(' toua lu postes d..; dMcrt nus t'r. route d .. do\17.&tnes <le colonnes à chL'\al <-t A meharl. dont quelw•unee ava.te:n~ tté en route ~ndant des 1enw.nes. t11ut cela entr&ln.r.nt cl.-. <l~pell5<'1 consldérables t<la dlzlulos 
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JEAN POL 1 de la ooul)t, l't.drts."' la meUloure 
r un pardouus parfait tt é!~nt.. 

de mJlllé.ns de 11.e aans pw'ltr d• accldentl dont queJ. 
que.-UDJ mortel.o - aun cnus pendant l'exped.lUon. 

On 1'ttalt attendu â queJq;ie manllestatton de reconnai. 
1&11te de la part du Qouvemtmtnt bel&'e. 

MAis rltn nt \lnt loponauon de remerclment.s et de 

d._,.tlo!l& ~tant C()IJIP."10e p&ralt-11, dam b mesures dé 

1&nc1.>ons 1mpoistts p•ir la S. 0 N, 
Le mare<:hal Balbo n'aura pu manqu~ d'attribuer le 

reste tardll de notre i<>Uvemement au !~Ume sentunent 
do 1tno que notre 11on<!ral n'a Pll r~prtmer quand on lui a 
rlCODtl te h!s'nl a ~fi 'lie. 

Hôtel Château du Relais 

l pl'OlU;n.tl du M· C ai& 05~ do Lou•'Aln. Ttr
wen:n .•• Bonne culstne - Jeux et Attzaetlons d1v.,__
Basslll de Natauon - Sltut dans un cadre de v•rdure uni· 
que ot ul\l"a geleet. Gull MJnlature. Ouvert toute l'annee. 

Teléphont: Tervuenn 02·5162 07. 

Pr T ---~'TU Q ~:r ,,.,. .... "'"· UPe!lloni, etc. 

Sur Prosper Poullet 

M. Proo p Pow • ~Ill s'est <!teUlt à Louvaln, après de 

long\:IS ann- de vtn:ab:.e #pula«nent ëe IOll eue, -
bien l'll<Jmme po!Jt1qae qul en lUl temps r.tauveme,o~ 

court, a occupé il peu pies toute• les s:tuat1ons poUUquea I 
q u'lUl Etat dem<><'l"~t1que peut ollrtr a ses i.erv1wurs. 

Nous a•-on.s eu Jad15 an'C lu de belles querelles C'est 

pcuWtre une raJaon pour ..,..,cr de lw rerulr• Just.ltt. 
'-1 Proeper Poullet a et<! aueœsslvtment CONdllrr commu· 

na!, .conseiller pronnc1a1, député, muu.stre d<a Sciences et 1 
Arts, de 1 Int<!rleur, des Chemins de rer. dea P. T. T., de la 

J usuce Premier ministre et président de la Chambre, ce 
11111 f>~lt de lut. après le Rlll, le plus haut dlinlt&ll'e 

de l'Etat. 
Ce n·es: pGa !&!>\• tort t. une m<'ll\O:re q·;U Vient d'etn! 1 

unantmem•nt reverée que de dire que ces honn. eurs •• et 

c•• chat~,,. nt rklomPtnsaient PQ& des \·ortua éclatantes 

•t ne p&)'alcnt IA' dto aervlcel comblant la patrie de b1en
f&1!.4. 

Les vertu. c:riques de M Poullet pl'Otllalent de eon 
e&ract.êre même qut roela.len t la modestie dm atùtucks, 
la dlstincuon de pen!M!e. la tOlèlance de 1·esprit et la 

1enèroa1t# des s;ontlm<·nt& 
CroyU-\-OUI QU< ce patnmO!De étblqllf' IO~ ml!emenl le 

b&pge n~ à celui qui se croit l'etc!te d'un llomme 
d'Etat ? 

Long, la tête pencn<!e, le reg.ird otenve1llant temté de 

m~lancollr. !es mains rampees d.lJ\I un eesui dont le P"Ul· 
,..., van de Wœstyne • admtrabl•ment dessin<! la \ivante 

ana""'°"', dar.s le por.ral' qui ...-, a la Chambre. !a 1..:e
rle aes président& Il lé comportait à la tribune comme 
un pro!es.wur se tit·nt 1n chatr~ ,_ 

Il expooaa , ~u••t son suJet dans une lt.Drue sobre, 
aans au~ rech•rch• que celle du charme d'Uoe érudition 
,ll;r1dlque qui. ce ·e 16 •tait •Ore Doruunt ur.e unpnaloo 

de vèrltable bQnne 101, Il Interrogeait l'adversaire sur • 
rtacttons que .a propre ar~umentatlon a1·a1t prodUJte&. 
ll avait toujoura 1'&11' de demander : c N'est.ce pa& que 

J'ai noon ' • 
Et cela lu! talau .. l défaut d'une aator:té en,·e!oppa11te, 

de la coosldU&Uon du res!)«t, mtlé de qut:que c:bœe de 

oontlant el d'a!t.:c;ue= pal\ill au sen:.un<"Ot q·~e ie:t•·• 
éprou\t p;,rfo1s pour le prote .... ur. 

Votre installateur 

vous oo se1llera d'acheter vos appareils sanitaires chez 
RENE DERECQUE un•t'IOn de 1ro.i qui posa..de dan• ses 

va&tes &&llf'S d"expœltion une collecuon oomplèto de 
BALLES DE BAVI de ben iOUt et 6 tou.s !l'S prtx. 25. chau. 

Me de f'we>: tPone de Hal>. Brux•lle>i. d~ 1 t. 18 beurts. 

L'apaisement acolaire ? 

Cette aménité do caractère qUl était réelle, spontan8 

dans su extérlori..at:ons. créait autour de M. Poullet une 
atm"";>hère de bon ,·ouJoll' qui facilitait Joliment ses p~ 

Jet.t d• pollt!cltn el de pants:u> quand mtme. 
on a'en aperçut, un peu a\"": la llJen"e. quand wie vio

lente !lil1&tlon ci û avait tau:t ~r mal, obUiea 
M. SCbollaen à remc· t.-e son portdeuil!e au Roi. 

M. Scho:Jaen a'étatt &'O.sé de pennettr1 aux ~- de 

ramme de réal;,vr eux-mêntea l"ép!ltt! dea écoles v.mu. 
qun ~ cont ..... lonnelles. par l'ob:ent!on d'une loi 1eo
latre o.,. que tes p Lu1res école.; a:la!ent d<:venlr dan& cette 

chaslo< aux ~ois scolaires ... 
Ce lut M. Scbol.aert qui fut chassé. Et M Poulie\, Lou· 

vanJ.st• du meme :oaneau. fut charee de dlr!i•r lea d.,.u. 
lléO$ d'une mai •M".o! cathol:que dèlii. fort prkalre et qui 

venait d'être fortement ""couee. Pour résoudre le probleme 

scolaire à la lace de 56 oorrhi\onnalres. Il employa la 
tnAnlm douce. AJ •~bsde par tète d'enr..:1t, 11 sub&Ut.ua 

le subside par c • .we. ce qui etalt, comme on dit \"Ul&al

rement, kif-Ici du moment ou l'on contwrenta:t le nom
bre d'kollers Mala li enroba la réfonoe d'une sém dt 

mesur .. s péda1101tques désiréeo par tout le monde !'ln· 

struct1on obligato:ro, la création du quatrléme de11Té. le 

mirumum de tnlilement as.suri aux ln&lltuteurs, l'établi. 
semtnt de C!ln~1ncs ccolairr etc .. etc. 

Son projet - •n.s trop rrandes dlll:cultis... la r\11 
avait cc~ de 11TOnder et quand. plus tard, l l'apr*ruen.. 
dt.Dl l'atmosphère d'union aaor'41, MM BU11 et Mareil 

pro~...,,, qua l'Etat prit à 1& ch&rl• lai tn.ltemanta 

des lnltltuteurs oit; lels 1t llbru, 1''8allt4 dea subalda 

<!tait un !&1t accompli. 
Et l'on oomprend ciue le parti catllollque alt pay4 dt ,,.._ 

tltude d'aussi émlntnta aarYloea. 
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F~~LE CELEBRE. LA CIGA ... RETTE AYANT EN ... CHANTÉ TOUT 
L

0

ETE LES FUMEURS. CONTINUERA DE LES CHARMER QUAND LA BISE 
S~RA VENUE~ C'EST ÉVIDEMMENT LA DÉLICIEUSE B OULE D'OR LÉ· 
GERE. A COTE DE LAQUELLE S'OFFR E MAINTENANT LA BOULE D'OR 
DEMI-FORTE EN PAQUET VERT, PRÉFÉRÉE DES AMATEURS D'UNE CIGA· 
REITE PLUS AROMATIQUE. 

KESTELEYN 
le spdclallste cl• l'c!Qulpement colonJal, 6-7, r. Namur, Brux. 

Il voulait être du cadre 
O. cultun et d• fonna\..Otl essrnttellem.mt latine, le 

professeur Poullet. den,nu V1COm:e pendant le déroultment 
d<'I &llllk&, Vivait dans l1ll m.1lleu ae!entl!lque et mondain 
dont le !rançal1 était évidemment la l&DiU• usuelle. Ce 
qu•u avait de commun avec PM mal de leadert fiamlD
lttJlla. qui • r~·ent. comme un luxe ~ebnJ. ce qu'lla r.r ..... nt à leurt adep<t> ranaUqu"\-

l.1ala les t:ecteurs de :Io!. Poullet éta!ont Flamanda. IDten
l<!ment t.ravalll'9 par ce flaml.nfantlame Ylolent qUI. t.OUt 
do même, dalll LOuva.ln la martne, appara.Jt comme Ulle 
protanat!on. 

L'6lu 1'éta.lt dono mlS à la paire de sell mandanta, avait 
approfondi &a connaissance de la moe<lertaal et, en !m 
dt comp~. ava:t p11'1 p!ace, tn ~te de cololllle de l'armée 
<ln ~anta ou U faisait fJiure de dnpeau •Jill!» 
llquo e; omemen:al plutbt que do cht! résolu. 

Pourtant, U eut :-. cr'.ses de bravade et d'én•rvle des 
faibles. Un )Our, U proclama beWqueusement qu·on alla.!t 
en découdn l En découdre aveo QUI, avec quoi ? On ne l'a 'amala su. 

Ce que 1·00 aalt, c'est que ce alogan provoqua de l'autre 
c:~tl dt la ::Jirne d• feu da v\olen~ rkctlons et que ce 
fl&mlr.l&llt.isme IDopl.né, ma.a bat&!!!eur, ne tut p1a POUr 
peu de choet dana :eo ra!.sœa. linon leo l)ttteztee. trouvés 
pour Jeter bal lt cou\-ememant qu'il constitua avl'C M. 
V andervelda. 

Mala ceci e.st une autre lû!tolre. 
Cett.e atmude ne désarma pu d'a.llleurs ceux que la 

8W"enCh!re a\·aJ.; pnclpltés danl lt 11Atio111i:..me raciste 
el lé;i&ratlste. 

On JOur qut i. l)elo:on de M. 6tl! Declercq était pan!
c:ul!èrement déclaJné - lls ét.&lent alx, mals lis av&l'"llt ôe 
la YO!z pour v1n1n et de !"esprit pour un - M. Poullet 
contemplait d 0 une a,U navré cette scène de cabaret en folle; 
un loust;c de l'ext.rfme-eauthe 1'approcha du ministre et 
d.11 ; c Hé bien l mon.:.ur le llllnl&I re, U me semble qu 'Il> 
• mt OOCUJ)és t en cl«q"dre. • 

M. P<r.illet ect un pà!e IOW1rt et répondit : c Jo J)l'endl 
19 Se!zneur t. Ulnolll que le n'&l pu WU!u cela. • 

0111. mala voilà, un autre, et quel autre, l'a•a.lt dlt 
a veo lul 

Détective G ODDEFROY 
Of'1'"tCID JUDICIAUl& P&NaJONN:a 

a, l'llJK MICHlll.. ZWAAB ""-. ae os 71 

Le mariage mystique 
M. POUlle• tut, tn IQ:l5, l'lnlt!atlv1 d'lnauirurv en Bti

Sl<lU• i. premier mlni.tère t. formaUon POlnlquo, ueoclanl 
... eocl.al.:stea • l "- i'OUTerne!ll41Qtaloe 8alll doute. 9'> .... l'&nnlltlce tt l'antrevue luator1qut de 
t.op1>om. troll malllt.OUa du pazU oumor, et """ d• molnttr.. pu.l.tquo o"4ta.!ent MM. Vandervelde, Wautora et An· 

Oo. dit qu'oo n'exeaère rien en dlalUlt que le dancllli 
le p:ua 4léeaat 16t l' c HEURE BLEUI: >. t. Bruxellee. 
L"On'.:2>oatre lmbett.ab:. dt Pud Qacdrtx a)" !&!\ ..,.. 
t.alld.l'e dan. ~ amb!ance ..:ec1. (Toua lee ,loura dit 
• &.GI ' • V2, pllll dà • IMllnl), 

acele, entrèrent dana les Conseils do la Courolllle. 111i11 lla consutualent une équipe d'union n~tlon•l• qw n!pon
d&it au aubUme sentiment de sol!darlté qui 1na:t 1'n1 to111 let Bdita dans i·epoU\1Ul:Jlb!e epreu1e, tandis que M. l'Ot:l
let lll&<JiUnJt lllle tormuton politique nouveJ.:e baptisée 
œncentration èémocra:tque. 

C'ét«lt au Jerukmatn des éll'Ct!Olll do 1920 qut u11k'nt 
si nenement désavoué le nuntst<!re Tltcunis, appu)é p•r 
les catholiques et le• libéraux. Les ll~rawt étaient sortis 
paaaablement malmenéa de cette bararre. A droit<', les 
conaer>'&teurs U'ad!Uonnels étaient erl~not..s. que dJloN>
llOUI, dé•·ores par Ica eléments démocratlqt:es et flamJn. 
11an1&. 

Lei Ub#rawt ayant dk:ldé de se ret:nr d:m• l'oppoalt on. 
la coalition eathollque..oc?al.!sre s'1ndlqualt collltne une 
nécœstté authentique MalS oétcflt un dur morceau t. 
ava.ler. Pensez donc : dans les camp.~enes surtout, let 
soc111.Jlstea étalent un peu traités à la mazU/'!"e des 1upJ;>6l1 
privUéetéa de Satan C'éteit l'enn<:mt publie numéro un. 
le desttucteur de la ~lla•on. de la P'Unllle, de la Pro
P<"~U. de !& Patrie Il F.t on allait donc irou,·emrr a\eo 
eux, ee partager les porttteuU:ts en frères rkoncù!~ t 

Pour tenter d'échapPf'r à cette cruelle n•ct·sslté. le parti 
catholique usa tout d'abord quelques comblD&lsons qUI 
devaient lntallllbl~nt échouer. c·e$I atnll que M. VIL!l 
de Vyvere lm&lflna de constituer, l&llS maJort~. un mtnJa.
tère cathollque qui escompuut l'ap;iul mattncl des llbt). 
raux. Il vécut.. ce mlnlltère, l'espaec d'Ulle Joumtt par. 
lementalre 

C'eot alors que M. PouUet, apr~ aolxante-douu Jour. de 
crbe, oea rlsquer l'aventure du bloc catbohque-soclal!ato. 
Mala Il prit d'abord I• chemin de Malin•• et en re\·lnt avee 
Ulle lettre de l'épbcoPQt accordant t. h• comb:nalaon une 
attention b:envena.n· e 

Cel& aurru POUr qu.- l on procl&màt que ce martase ..-ait 
été Will Pll NN SS les t•·éques. 

Awt IOClall.stes. qui répétaient que. pelldant quatre ana. 
les Ub#raux ua!ent, .ux aussi, convolé avec le parti catho
lique. M, Devèze r1p0sta : c Ou~ mala notre martaiie lut 
purement cl\il. Il n'a PM été ben! par l'F.gllse. , 

Et l'aventure comm,~-a On allait vo!r ce qu'on alla.1 
\"Olr. 

La Selle JVIeunière 
51, rue de l4 FourcM, Brartllt•. 

Men111 t. prix tiltee et t. la carte. 
Let aamedts et dimanches, dJners.concerts sans aucme1>

tatloa de prlX. 
Mime maaoo • Anvtn, rue Appelmlans, 17. 

La débâcle 
Apré1 quelques mols de répit, l'offensl\"e contre le ml. 

nlatêre PoUllet commença. Elle fut d'un• violence et d'unt 
penlatance IDcroyablea. Bous la premttre ()OU.5Ste. les deux 
membrea du couvunement qUI. b!.en qu·i:. ne flwent p&1 
d• bommes polltlqt:et. étalent cenUI rQrtsen:er les UWraux. 1·en allèrent. C"é!al·"1t le baron Rolln.Jl.CQ\lClll1lll 
•t le &énfraJ Ke..r.ena. 

Pull ce tut le tour de M. Carton, qUl n·t:t.tt 1>3$ eccort 
de Tournall, mals QUI représentait l'élémrnt catholique 
conserva&teur. 

M Oe."pret.s entreprit u aamp.i.;n•· de 1 a:i!ut pUbllc '· 
D6coaltant la dnaluaUOn do rr .. nc. La b&nq.es a'ar!· 
tênnt. Lee ~loyb d• commerce :n.:ircb contre de 
trop ton.. CC>Usatlool tx!itt.5 pour la conaUtutJc.n de leurt 
penalonl, lurent entralnb dans Je mouvement.. On oaii.a 
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JEAN POL l• t&!l!our en •QiUC, Of. rue cl• Nam:ir, oQ 
~te le parcs.aua W"11ldel,.CIU:O. 

d&lll l• monde des aru:tona combattant alarm~ par l'ldh 
que la cl~ense natlona:e poWT&Jt bien ttr• oomprum.IH 
par catamu 1xtaenc~ 1r11t:"!al1ate1. 

Et d• tout cet &eilomerat de mentalités. d'h•blletla et 
d'intlr6L& monac~s. aur1t1 une manl6r• d'oppoaltlon (lu! 

!ln•t par •bran:tr et Jeter bu un ml.nlat6N poeotdant la 
plua rorte majorité qu'ait jama!a pu esplrer un 10UYemo
znen1 1 

Bel loMQ?'Umrnl de cndeallx AU MERVEILLEUX 
blJ<>•t.erlc hor\oi'.erlO et 
wu:;, la inaroqumer1e !ln &e à 60. ru• ~· u•c. 81 "' I~ a 

La journée du drapeaux 

Le coi;p dklaU rut pc~ tors de la fame-.ae Journ~e clea 
drapeaux. E\ pourtant, quand on vo.t les chosts de loin -
Il y a 1ou1 de m~me douu illl! de cela- on demeure r .. 
•eur devant la faclllté a•ec laquelle on parvient t. remun 
les !oulea De quoi a'agiualt-U, en somme, lors de cette 
c4rémon!e au c1nquantent.Ue, qui faillit tourner t. l'émeutef 
La mobllta&tlon de la guerre avait, dOJU toua 1 .. paya 
belllw6ntnta, ran doubler, tripler ou quadrupltr 11111 unité• 
mDtUllru. Dana l'armée belae. on avait tout atmptement 
doublé les ttlJlm•nta et cea unltb nouvel!~ avalent été, 
comme U H doit, munJea d'un drapeau 

A la dfn1obllla&llon. les hommes ttatent rentrta dana 
lftlrs !o~n1 ot auc quelle joôe; Il ne fal:a11 tout de mtme 
pu remiser les dnlpeaux, a:orleux mals sana.. rmpto~ 
cl&!lll IN annolreo des _.,,.._ 

En P'ranee on nait IOUt l!mp!ement portd ces d."&pe&lllt 

a::r l'autel de la Patrie, aux Invalides. Et la ctrtmonJe 
s'ac.oomp=lt, de kmi» t. autre pu peUta paqueta, ,._ 
fl414e, da rn\e. dans ~ tJlm.s d'act;:a!Jt~ pauant 1ur 
l'icran. 11&111 donner Ueu à d'au!J'es manJleztat!OM q•,. 
ce!le d'un émoi rupcctueux. 

M. P"ull•t, alon mtnlat rt dt la Offenae Nauonal• eut 
l'ldff, d'lnt.entlon Jo :able mal$ pa$5&b:eD>tnt 1.mp.rudente. 
do wutolr •ntouror d'tclat eet.te cértmonJe QUI a'él&lt d~ 
roui~ un peJ partout dana les eapttales dt l'EUn>Pt dém~ 
bill><~ 

li n'a•'Llt pu compté sur l'habileté speçtaculalre de "" 
edvenaJres Qui a·aviaërcnt de représenter cette aoltnnlW!, 
a.tcompUe avet" le concours <\e l'annu et des eutorlt- oon-
1tltu~. oomme un enterrement hon!ru.~ des glol'leux aou· 
-.nln de la l'ltrre. 

E\ ce tut la betraJ're. les manJ.testatlon.s \10lemmtnt hog. 
tlleo d'une Jl'W\We chau!!<e à blanc. qui aU!lalt, IJ)Juna>t 
Io die! da EOU' trllement on al.a.nt t. tue-tei. : • Poulttt 
à la ca&!e?'Dle l ~ On ptt:end mê!no, mais le fait fut d6-
mentl, qu'lm manil.,.tenr. put crachor à la rate clu Premier 
~ro.. 

P01 rR voe LUSTRES ET LUYINAIRES 

FlSET FRERES 
Ex!><• 1t1Qn 108 nie de l'Instnicllon, Brwcellu. 

Suite au précédent 

M. Puutlt d•m•ura st.OIQue et rêsllll\6 eoua lea avantca. 
\cl un Chrl&t aux o~t.racs, mal.s Il eont&11 que - Jo\ltl 
étalent oooipt~ Peut.<!tre redOU\IUlrU te pire. 011J' à ta tin 
de IA cérfn1'n!o. comme le1 t.r0ai>e1. mu..lque on ~te, re
i:acnaieru leur c&ntonnomtnl. les plua embal.- dee manl· 
!tatwita voulurent pouAer l'annee vers le Pal.U. de la s ... 
tl<ln et tenter d tnvahlr la oone neu~. lktrmumt p.rclée 

:Maa !<o colooel du premier réc'.men:, tmltant le '"'" du 
CtllèntJ Roget, lequel écarta d'lln .... te de IOD l&b:e 1'1\UI 
Detoulède, <JJI TOUl&lt enll'&lnr." la t?OU.pe t. marcher sur 
l 'Elr* fit blturq\Jer lea ooloanes à rancie de la rue de 
'" Ull et d• l'avenue dea AJU. 

!t, Oé\tt fo~S. la llO<le neutre dtmeun t.nvlo!te. 

J.o~l«JU 
1.tW 

"~ 
& q~ 

Agence G6n6rolt: 45, rue du Pépin. llAUX!':IJ.ES 

nt•oho••' 11.12.0• 

POUrt.&nt, Pierre Nothomb, Qui JOU&lt alors aon petll 
o.çetle, ne ae déeoura&ee. pu. Il entraine ... t.rouJ)tlS de
vl<llt la colonne du congr6- •t là, tAte nue, COllX qu1 au
raient pU de\'ellll' tes artisan. d'tln petit coup d'Etat. raW. 
chanterent à plem goel.r la • Braban~ •· 

Ce qu1 fit à'.re à un JournaUate Italien IJJIDlli!·é, t.émot.n 
dt cette ecèqe at.tendliMant.e : c Ill cll&DttD.t le Roi. la 
Lol. la Libert.,. ça n'a vra:ment rlt:n de fuel.ale Et ~ ,.. 
1lme ut 901lde. » 

Tout de meme si, e:. polll' cauae, le rls1ma ne fut PM 
&ranlé, œUe peute aeooousse, ajou~ aux au!rœ, prk!plta 
lea dtrnlers mo:ntnts du mlnls'tre PaUllet.\"andUTelde. 

Ce tut, en ocmme, un petit & :~cr. mals heureusement 
a.a.ru gntnœ casse "t meme aa.n.s plalea ni -. 

Et M. Poul!et di.parut de la actne polltlque. Peut~e un 
peu trop tard. Ce bnto-. homme a tout de même donné l<' 
signal des concea&1on. aux llam1npnta, concfflio~ qul 
pci'JS ont men~:.s o\l nous en .. m :nt'Sr. 

RESTAURANT LUCULLUS Esi.H~~~RT LE ZOUTE 
19~. avenue du Lit. or&!. - Tél.: Knocke et8.51 

Les deux communautés 

IA .&e~ique e:;. doo"' oo te C1e c:<:ux oomm;:na~iu 
cul:.ure:les d:sUJ\c.'.a c·œ: umcic:. c .:st d:.i::; la d~lara
llon mL'l!sterle:'e 

Q:i'CS\4 11"" BNU!les dc\'\ent la-dedana et lcS l<>ca..!ta 
de la :io.'le ron:e..:«T comme U n'y a q:ie d.c"..x =·
nau'.<a, :l taudra b.en Ica ra:re rcnt.Nr dan& :'1.loo o:i l a.u•. 
x; n'Y a do.'lC plu.. Ql'uno r~1".>ll l"'l>P té de P".amallods pur
l&nif, OOPS::tuan: une raœ p&ntclllll!r;i et P."Oienanl <i'""'9 
c\llt~ propre, e: wie r('llun babl!<e par ~ Wallons t.;-an& 
les mêm<=> canoc~rlSUqu~ ThN:':QU<'mem. c'e>t partal: : 
on s<!pe.re l'lvni.!t! du bon rro.in Le w..uon d'un c6:e, !o 
F'.amand de l'autre Mais que fatre <lea c mJli·melès », des 
c mèUS »? De nombreu..."'• Wll.!Jùlll\I.'$, au cuurs èc ce der
nier alècle, ont épou.- dea Fl~mlLlld• et p\ua d'une Flamande 
a'est unie à un Wallon. D<·• en!~nta 10nt nés qui ont !ait 
eouche à leur tour, wnô: avec Cl.s F l•mLllds. tantôt avec 
des Wallons, r.antôt avec d a·Jtrta mét.la Dan" la g<'nealogte 
de beaucoup de !a.mit<$, 11 y a tà un mcb..vetrement de 
Wallons. de P'lt.manda <t d' t hall en hall 1 dana lcqUtl :èu 
d'Hoz!eir n<e ~ &trai~ pu retrou,.~. 

Le cigarillo Bellina · 

par oa dt~tesoe p;irUcuuere de i;oüt. eon apPé.t.i='• 
pretentauon et w co111bun10n parhl1" est ~" t.0::, polllt.> 
dlrne de contenter l'am .. 1tur de elp,r ... el U u:!re 1 :n:.
mcae avantaae d W. bien plua economkluo ""e ceux-d. 
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Suite au précédent 
o. q;i.•..,,. co:nm=:.;a PTOCMent donc .,.. c;to;ens e: 

ct:o;"'111C11? .\UQ.e: des deux crouPS ddlllla par la dtcki
n:.laQ lnlllli:ertel e tauw: loa "ttacll<T? L6 ne aont Ill F..a.
Dl&llds. Ill Wallo::lo. <IU<>lqu'lla alem <lu ""'Ir de l\w ei <le 
l'a•t« d&tia lea 'elnai. ncc, 'l)arfola, dU aane ...,,:aia, !n.n
~. &l:ema.od_ V&·t.-Oo nt.erdlte le manace «>ln membre$ 
del deux OODUnunau"2!? i..... w.nur..i. Hl:.:cr pourra!~. a ce 
IS'JJ~. nous dorulcr &s dlroctl\"'5. A''&llt tout, 1l !&udnut 
dt!endre, aou.1 pe.ne de rnon.. à C<3 • outta••s >. bf.tards 
des deux oommun1&~. de ~ter encore. Le mlll;stre de 
:& San\6 Publlqt:• l>'urrait oroan.115er une lirande enqutlè, 
&\llC prlaœ de ""'~· mrnsurat~ms, &ud~ de la P~!Al
c.lon. etc , pour rec:a..:icr :<a &Jiœ dans leur oonununaut<! 
.._l*'o!ve. 

Quant aux • zmnekes • on les tr&lteratt conune M. De 
eohryver t.raltalt :.,. convn11neo conte;tée,,: &Ulvant Ieur 
P<lW'Oentaa" ck· e&nactérl.stiques liwnarules ou wallonnes. lis 
86l'a1.f'nt. vcrM::S <.W.t:i.s l'une ou J'•\UtJ .. ca~qorle et on donne-. 
ratt un p<'IJt eoup de P<>UCP., en !a\'e<1r du l!arnand, lorsqu·u 
1 aura11 doute 

MaLt voici quelque. annoca d~Ja q11e le Dr. Oovaerl$. 
W.. Jeune aoninut ... aprca &volr exanunt quelques milliers 
de mi!ic.:.t.•n.s, &ur tA>Uf~ les rO-J1..Urc&. c:x.mc!ua.it qu·u n·y &\'a!t 
plia, ~· &- Ir.QU•• \: ..,ul ropr.,,..,nu.nt d<- !a' r..,,e flamande 
ou cle la rate 11alloune et ~' 1l a eta!t créé Wl type •belge• 
nett.em<:m mniO«'~. qul œt le PfodUll de noi.re sol et le 
rûulua t d huwmbnu>. <ro!oen>en!&. 

M B..avler, !!<'put~ 1la111anc1 exWrnlste de Stllt"Yen. et 

M B!1" .er d6pu•., "" lon p:&clde de F1ottnr.<$, en sont 
deul< ~présail'ani.. tH>lQU<'&. 

Pour la montagne et le plateau 

recouvert. de neige .. _ 
Wl ~Ulpemcnt \'an Schelle •ous donnera entitre l!al...tac
tion. If. r_ U>xwn, Bnlxtll~. 30, al'. De K~'Zr.'. An' ers. 

Capitulation 

L "!:::'\:.. nt.t? Lttiicni \\a 'o:inci a·eat rtun:.e a C.'1!1r:ero1 pour 
y <Lac~ . ...,. de b q-.t31..on llllCL&t..q e :M Jc:mJssen t:m :e 
crachoir ~ndant la pl ... Entndr pani., OP la sea.nce Apres 
avoir parlé de la bataJJJe ll\Tte à :a !ronttère hniUt:.tique, 
sur un ton diubusc 1 S on tltnt compte de la représen
tation namrwdr no:.; n 8\0llS ))3& ft no1;s berce.r d'espoir,; •. 
le C:tpu~ <lu Ll<B• d<-c a -a c NoU& devons tO'fur compte de 
la nl)~'.J<i·.ie 1 Mlan<k qttl "'·'nt• rndlcalemcnt le lranÇBJS 
en Pla.ndre. 1,,.., F anumds veulent, dan. leurs ~a.ions. 
u tù;>er :œ dem!rrs loyc111 de huiue lr.wç:u..,. Ce qui r.:s~ 
donc à no•re 411>P<JS:t.on, c eot la ut•" P<»tr Bruxe~ts et les 
oommwua •.tllonuta d•• la Crunhèrrc Unif\11.:>t.iqae » 

T M • RencJ~ro:a des hommes Chlct averne arma Rue du l'tpln. U, Bruxelles 

rau.r quJ défend 'Dt eux. I~ t!ecteun ot le principe c!t 
l:berU. Mll Ame:ot, O;:Joo, Olytt. 

Jedls, lorsqae 'a l!Wn.·Jll t.nacn....:eo; dar.a !.ra Flaodrcs, 
la dé!e,,.., de la l.tberU llnculaUQue ~ !A~ <11 leur J>l'O
er&mme. ü ava.!&~ ~ ~'&1.lo:l aut.rcncnt bl"....ante 
et au:reoient r-Oml>reuse, ka t;lratla, ka l"W'-""" ka ca:. 
pent"'r. d'autru C&r - minorités. QU'ml le vtullie ou DQll, 

exl$:ent ètlCOr,.. el es De •·•~'nt ~ dloPB?&ltre Mals Ill pcr 
aonne ne les •1>1>~ .•• 

Tout le monde parle ... 

de la nouvelhHerras.e - de l'exctllente cuatne -
du choix d"5 Con.sommat.ona de 
la Taverne Gruber - Place Rori•r - Bru.x•ll•&. 
après le cinéma ou le th~tre. Le c Potlt Bullet Ftot.l a, 
une nou\·eauté. 

Le cas de Bruxelles 

On envi..aee la POsalbUl" de combattre en<:'>t• c aan.s 
gra.nds espo!n • fi. la lrontlère llniUtatlQue, m.&la c11:4 m•tnte
nant on COD81dère la bataUle comm• perdue pour i.1 com. 
munes quJ ne sont pu esseohellomont 111a11011nea. Oo \'OU· 

dralt bien reve!llr à la loi de 1921, cotte loi qui ne soumet• 
tait polll t les Ubres citoyens bt'l~es à :·arnJt.raJre •t qui 
eta.it basée eur l'autanom.1e oommunai.,. Mai. on lle .., tult 
pJw; d'lilusions. L<s Plamunds aont lea plU& tmmbreux. lei 
plU& forts. 

Quan: à Bl"'J.XeU<a, du train ou vont les <h06<8, aon comp:o 
sera \'lle règle. n taudrtJt r~\~ la );oclala~n, mcitre lin 
il ce c rêgune de la.eur • qu1 ne favorlse que les tlamin
a&n!.& Personne n·- y klllger. 

C'<st à Oand. C'est i Amen. c'est • Brug...s <'<!lit au 11· . 
to,..I qu'il taudra!t lllener la lut.te, ~ IUU..• quJ n ast ~ 
desespé-ree OOllL'lle en t~mollnoo:, ~rullttunent, Q ....,..,~ 
de M. Amelo~ à A Jden ... rde, les risilltaw M:Q'.lb par M Ol -
lon à CoUJ'U'a!, Il&!' notre oonl~ ~ ami Ol~rt a HA.OS<'.:. 
Ma;s OO&aooJp :zop ont cal)'t.::.:~. avaru mknc dr"" bnttrc. 
les uns parce qu"ù etatent troi> mous, Id &Uln'S pnrte Que 
:eurs ln'ettt6 P<lCt:Cull<'rn primaient aur caix ~ la co:..cc
t:\'1!.e. 

Er. si Bruxel!tz ne t!OU\'e d autrœ delenoeun q~c M Jen
n:ssen et '.<?s tlll!mbr.,. de l'A.ssoc:&Uon Liber.ce Wa <>Cl•'. 
on n'y p.ll':e?' .. b!èntôt pl"' 'oUl<:lclleD:.ent q:ie r.e flamand 
et on n'y recruu,ra p !.1S que <!<li lonctlonnatrœ et <le• 
employes "·""""~' u:d"' 

Le joaillier-orfèvre G. AUREZ-MIEVIS 

123, bo11lev..rd AC!< pn. •I -· Bi-X 
expose toute, lt• dern1ôres nou•·r.iut;,i ezi Joalllerk>, 

horl<>gerie. orthm1e à d•~ prix lnttreaaanta, 
Tous les b•belota pour codrau, 

Taverne chez Nme 

Au fou l 

la plua llltlme de IA Pie N8mu~, 
Bruxel!e ... 13. r de la Relnette. 

C'e..t ave~ une Jubllat.on lnttnse que ks Grammens et 
a :.u.rea Van Cauv.elm•rt auront lu tct.•e d<-c'.a.rat.ion. Les libé
raux '\\'n'loN. nb.:\ndonnent dont .. lu déf\o.J\S<.• dts mtnontt-s 
llni!ul>IJQl?t'S do a Flantt1<•&. li:! lt'tl lll•rent aux ~tes! On 
voud •llt coiu1 t "'\'." l' dèS dt..'l'n1crs µark'inrn'.atres llt)é... 

~~~M~GA~I~~ CLICHES 
Pm oo\•embre, les déput<:s flamnnd.s, aana dc•tlnrLion do 

parti ou de eroupe, ont trouvè, à la Chombr•. aur le11r 
pupitre, le papier oul\11111 QU• nous tradul.sun.•. le 11lue Ut
tèralemem JX>Sl;lble, à l'lnt.tntlon de nos kctcW11: 

.. ExcelJences, Meedamcs. Mt&.'. Jt'W"I, 
C'en est lùu de la noble concepUon. 

DE LA PRE SSE 
8 2a, rue d'Anderlecbt, Bn.1.uU~- Tél.: 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE -- PONCTUALITE 

On \'8 donc :<ilr noblement? 
Agissez donc b1m ,,,. 
Nous ne cro)o1i.:. plu.1 aux prom~. 

A /u.irt. encore eu ourcthut · 
En llnJr ., ec les perquJstU~na •t taqutncrlts de t<>u!e 

sorte. 
Da.i ltl 14 f01U1.-

A. - l ) As.-:irer l'Ulli~ l.lnsulst..Q"e natu:cllt, J~ et 



Apprenez les Langues Vivantes i !'Ecole Berlitz 
20. ••ac.• s .... , •. c.4aa..,. 

~e en Pl:llldre, dans t.ou~ lee admlnl.stratlons ofll· 
della, aeml-olflcl•llea ou para-ofllci.llee lpara-&tatalos>. 

21 AU!ll le ~e lép.J dana l'aqlom6rauon bruxel· 
101ea et tDute la trm1u-.. llnJu:s'.Jque. partlcu!tér em.,n dans 
lea acllnlnl5\Bt.looa et l'ell3elgnement. 

B. - Abo!Jtlon des commandement.a tt ..-iuuona en 
oontradlctlon avee Ica lois d'épllt~ et lea changer en eu 
do n6c<31tt.é. 

C, - Aooordtr l'amnistie à tous ceux quJ d~!en<l•nt par 

to'.ta 1 .. moyens lee lois !Jniul.s~QUM natJonale11. 
lmmtdla~ opru : 

'l'o'Jt ce qui ft!t exlg~ de droit par la Flandre. VOILA 
O&S AFP'AIRl:S D'ETAT! ET REELLES! 

On ne l'tx6cut~ PM? 
NI repoe ni temps! 
Noua n•ttoyona et oonUnuona à tra\"&iller. 
Cholsls.."'1 à pristnt d 'aprb •'Oire opmloD 1 

Aoec ma conal.:mtl<>n obl!Ctt. 
au nom du • Raad der Dud • 4~ Conaell de l'Action) 

{SiJD~) GRAMME~S 1Rorue>. 

Ch11mpagne CANARD-DUCHENE 

A · ;.re de fkl :• et dun.nt ID>t aema:ne. 3 bouteilles 
Brut ~ 3 bouuw.. 1 2 Sec CARTE JAUNE ~r· ttm· 
boanemont de 180 tranca. 

J .·P'~ HUBERT. 138. chaus.w d'Iulleo, 'NI. 11.58 48. 

Considérations, obligées auui 

c·es: 1J1 <!Qut~ r -..11.ipnt ~UI s'était ellarié de Jou•r le 
r6!e de rac:e-.ir ~ qw etal' allé depoeer œ monumenl de 

loufOCl'l"rle .. ur le P'JPllre de - eontrtres flamt.nda. 
Céux4. quand 111 ont trouvé cet • ultimatum • <comme 

dlt le c StAnda&rd » •e &Ont, pour la plupart, mis à rire. 
Mals, dans l•ura rlr" tt en d~plt de leurs ha1....,•menta 
d't:pa~ U '1 a\111t de l'inquiétude. C'O!lt que le nommé 

Orammena. Flortmond, de Renaix, prend de plua t'n pl..s 
d'lnflu~ Sll? 1 ... eDJt~ du namlnp.ntu;me, par.lcull~ 
ment 1ur 1.,. jeunes. n s'agira donc. pour cea Meateurs 
1 .. o.!putes, de marchor droit 

Et on se demande commtnt un Individu. parfaitement 
J.rr'5pnn..<able <tnl~nde1rle comme Il vous plairai, a pu trou
ver nu sein dn Parlement les compllcltts néceualrN pour 
dlstr\bller sa1 menacœ 

Les Ardennes 

Il n'est pas banal de révemonner en Ardenn~s. mal' 
faites-le à NŒ! ou NOU\'el An à !'Auberge de Bo\lVl!P'l'"5: 

un me rvl'llleux mmu .,... une dom! Champairn• Doyen 
pour cent franca. Retena vocs ta.bles au 556 Dinant. 

Les flamingants et les enseignes de café 

@ Chacun sait 

employer les 

COULEURS 

PEINT·NEUF r 
et obtenir des 
résultats surprenants 
EMAIL PE NT-NEUF de LUXE 
SEC EN DEUX HEU RE S 

Seuls 
Fabrican t s: 

DE KEYN f res 

27, rue a11X Choux, 27 - BRUXELLES 

passant la front ère. M Desmare!& ne peut admttttt que 
des cafés l:.mbouryeols all!nt des ensei;~ frança!sta El Il 

& !~à ce sJ~ une suacs:ion. i.. bra'e ao!nat.e'Ur prt!6-
rera1t que le c !-loulln Rouge • a'4ppclàt, on ne sait trl'p 
pourq11ol • De Grotn• Haan • 1Le Coq \'Crt) et le c Chi\\ 
Noir •· • wmem den Z11o1)ger • <OnLI~aume le T9e1lum11. 
n n~ •'•~t pas trouve! un llénattur POUr demander à M. ~ .. 

mareta J>OUl'QUOI Il pr~fc!ralt œs • t-nse gnes • !!Amandee 
a ""Iles qu'avalen~ cho~ les tenanc!cn de ces endroits 
Où Btl&C3 c; HoUaIKbla t'!c:mmt !ratemeUcme::::t se 11na:. 
tércr. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

Le régime linguistique et les médecins 
Lt ~ .. n di..5c·1t,. ·. r·· ·-- ~~·!h-n~ un ;» ..• · df' 1o1 port•nt 

cn'~tion d'un ordre drs mroeclns. Le proJ~ p:-é,·c:t natu· 
rtl!ement des artlc!rs qui concemrnt la langue qui 11era 
employée pour les d~tons den .. "lt ks consel:s de dlscl· 
pttne dont la constit\ltlon '"t pr.·\'ue p:ir le proJet. 

M. Wauters. mlnl•tre de h Santé publique, qui a dHendu 
le projet • \'ec éloqutnce. a cm de\01r IMlstrr sur la qurs. 
lion llnJlll$tlque. Ooqunen• déoidcr dans qu•lle lanruo 
auront lieu les dlbat& dl'Vl'nt les eonstlla de d!$C1pllr.e ? 

LA n'pense parait trtll s:mple M Wauters l'a donn~e 
sans d~tour et & a annoncé q·1e l'on parlrralt devant lu 
co....,us de dl<cipllne • la langue dont le médecin s'est 
servt pour soümt.r sou cHrnt ». 

Le ministre a répondu .wec succ<'s à M. Oravet, nation&· 
liste flamand. qui n'rst pas partlslin du projet. Et Il a 

est fUm:ngant malgré le nom qu'll porte Et l'on pour- dlt, dans un beau mouvement d'floqucnce qu'en Pll!lant 

ra.t •étonner qu'U n'ait PM encore demandé l'autorlsauon du projtt, ~L Gravez an:t prononcl! l'él~e funèbre d'lln 

de le tra!iultt M O<smareta parle &\'OC volubi!lt<! et le fie- blessé ou d'un lll&bde. On reconnaitra que c'est al!er 1'n 

mand dont Il se •en ne manque paa de p1ttoresqot. L'autre ~ 'l'ite en besogne, Le! mfdeclN !t•nu•nt l>len d'at:cndre 

Jour, le stnat a'oceupa d'une lnl•rpellatton d• M. Olyff 1 •••nt de prononcer u_ n éloge funèbre que leur malade aolt 

qui ré•tla au• mombres de la Haute Assembl~e qu'il 1 pas.<~ de vte à trép•s. 
a dana le Limbourg, le IO!li de la fronUère hollando-belge, 
des café• dont I• réputation lt.1- parait-Il à d~alrer et • . , , 

qui portent des noma qui évoquent Montmartre e: le Quar-r Le valet ne sera Jamais 1 egal 
Uer 1..e:.:n. n parait qu'il 1 a là-baa ' ~ • Youlln ftoui9 • 

La gauche aoc:la lt•te du Sénat compte en son aeln un 
pcnonna~e usez cnrleux : M. ~&rel&. Ce pètt conscrit 

~ un c Chat No:r •· du maitre ni la piquette 1·~a!e du bon nn; mai.. certû-

M o..smarei. a ... ~ qu'U lt'11alt pr«ndn dea masures n: rn•nt I• cl.ganllo BE:!.LL"lA est l't.tial. pas aa qualité, 

pour •uvopl'(!n la morallt~ des habitan t& du Llmbourl d'un CllfMe de chol• : e'eat pourquoi voua lw donneres 

et dos Hollandala qui 'l'i~ent., paral\.-U, se <lésennuYu en votro faveur judlclcuae ... 



POURQUOI PAS 1 
BON FUMEUR. BONNE ODEUR ET BONNE HUMEUR : TOUT CELA RIME A MERVEILLE ET SE VÉRIFIE OUOTI DIENNEMENT POUR LES AMATEURS DE LA BOULE D OR LÉGÈRE. LA CÉLÈBRE CIGARETTE EN TABAC NOIR DOUX ET CHOISI 1.. PRÉFÉREZ-VOUS UNE CIGARETTE PLUS AROMATI· QUE 7 LA BOULE D'OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT VOUS SERA UNE RÉVÉLATION. 

Le Bœuf sur le Toit 

A Aamingant, flamingant et demi 
DocJui. qu11 a'est publlquem•m d6clari adversaire de la ~ d'une oectlon flamande autmome de l'Aea~e d.1 Belgique, !Il. vermerlen est la bite notre des flamlnpni. PQ!ntus. .., a.ncl•na admar&teura et amis J U$1" rPIO\U' des ch06eS. Ils le tral· t.nt do ren<'!lat •t de !&UX tttre. O'est tout !W>IA> 1111 oe l'ODt pu encore cl~ :Ill nombre dos !r811~1lona Cela viendra. En tt~n· on l'agonlt de tot.~ dan& tous .N clubs et dam tout.et IN am~u"QU•JI de lt. prétendue !r.tellf'Ctua'.tf namllll!ante 

Son C<1Jn• eet l.tle>ep!ab'e aux 1eux d N ~n.s d• c• bOrd-IA, dont I• m<Mndre dért.ut n'est p113 de ae gober ~ro unent. N a-t.-U pas dklaré qu'on n~ t:'OUTel'alt jama\5 ,,..,.... de .,.,-anta authentiques et lndlllCll~ dall.11 11'8 mllloux « 1 huun .. ..,hvoelende •. peur oonlt uer t.~t 11 aect on purtmem flamande de l'Acadtmte T 
i,.,. Dam ..i aow.-Daels n·m sant J)!1a encore l'!'Vmua. POUr eux, 1• d•rnler des bflrbtlroles 11 S8 place mt.rquée à l'AcaMm!e dU Ion qu'U ~ du c hOOltVlaamsch •· La brutale rranchl>• d'un vermeylen leur rait retre1 d'une 3anr te tnl 1re il la Mèr,,.Flandrt et à tous - ms !:t r<>mm 11 ~ trotn'C des '"" plus ralacinnables CIJ\ns 1• clan des mou .. · tarda, POur ""' ranger à l'avla d• l'ldYero.'lltt f1.3.mlngalll. du ~oublem nt d l'Atadrmle, la 11\lCl'tt .... lntf'Dt• t•ntre les deux croupe' o·ou l'on ~t conclure c; 0 proJe\ sa IP"WU de flamandW.tK>n de l'Acadt=e d• D 1 q1.- a •u dflà c• ré-•11Jta1 heureux dr mettre la dllloo:d ns 1• camp des namand'M'Un par prtnc1pe d• t.o t . nos ru:utuuons. Qu•ls que oolent lt'S vatnqueura ot 1 cua cbD.11 ce•t• qu•:-elle en~ frères r.in...nls. '.es G 115 l!onnabll'6 auront eu bien du plaisir t. compter IPs c ps que 1e ser<n:t portb les comb&t.tants. 

us Réveillons 
"" B u! sur le Toit 3A rue du BasUon <Pte de Namur) &nlmts par Jean Omer « - ''ll'WOMJ&. aeront lea Pl'" amusants de Bruxelles. - Rel<'nn vas tablea. 

Leur kulot 11 

La dt'populaUon dos &:oies SJ)lctalœ annexles t. la c hooi;ft<dlool • depuis la !lamand!aatlon tote.11 d• celle-cl, n'cnch&nt" que tr~ m~locrement lts J)l'Of~ chal'l6' d<! OOUl'll ei acin. pft'llOCD"Cel du IAême pare. D'abord, 1l en ~lte que !& pan de certa!At d'entre eux dana lee rtee'..tœ d'lnacrtptlona a l!6 ffi!utto t. un cbltrre tendant .. ..,. l& 1éro al>80!U, C'est d6Jt. tn. d6'la&rMl>le. ED.luit•, - m~ 11 demandent.. n<>n oana 1nqu1•tudt. Ju.ciut. quaod IT.tat malntlendnt., aur: 6oo\ ,_ un carpa pro!~ _,ra1 pluo nombroux con."1duab!-..ot. iu• no le !!Ont 1~ 

6tudlanU. ltnt1n, 1'8 nam~ant.e de tout PQll trouv•nt trà veunt qu'OD t~ dea roa.,. ch&U<\.., d&na le !l'i· bUc. t. propoa de c •laam80hvoelende " J)roftt.Seur1 QU• la ~re d•a temps obltce l faire leur cours devant dea b&oqutt* '1des Alors. U 1 m trouv6 dea 6tatlaUc1ens pour ~er de démontrl'r, ch1tfrea t. l'appui, qu'aprfa tout Jea fcol,. ~ale& d• la c hoogt9Chool • ne eont PM ~Il• mllllt en déelldenoe 
na pro«d•nt par compara!!Cn a•eoc 111n1•M'll~ de IJ~ A lea en~ndre. cette unlvendt6 aurait perdu un ~nt.ac• plus crand d't'lèl-.a d• - ~lea gpk!alea qu~ ce n' .. t le C"4 à Ollnd. Lee chlrrnos. bien enl<'ndu, n'ont pu ~ ~f pabUés. n ttt i><'!'ll\l$ ~ crottt qu11a ne le ~ ront Jamala ol!ie!elle-ment. On atr1~. Cel'fndant, et l'on rc~te (/lie .,, c!Urrrea ~llaeent par A .,. B que l'Uiù••nlte de o .• nd dame le plon, haut la main, t. celle da Llér• quant au nombre re!AW des ~udlant$ .,,._ 6cole1 &pklalea SI c'ftalt vn.L ce !trait fPQUYlnt<ibl• pour Ll~ge. n ne ~t•ralt pl'" l)OUl' 1 ramener le& ltudlanl'.8, qu't. f'.a.mand!ser là auW li faadra qu on y pm1e. 

Pour vœ li:.strf'IS e• tum1n.atr,. · 

FISET FRERES Expœn.ion: 103, rue de 1'1n1U"Uctlon. Bruxelles. 

Plaquea indicatrices unilingues 
Lei l>o.nla'.:~ ortic:e-~x de Orammeoa ~ IN airimcnta olflc.iela - d.e m~me lnaptra:.:on •~ de m&M 1>1t -de 1 Adm tustra•IOll eommuna.:e d Amen ne sont J)U uniquement des lllmlN!r!ea dont li convient de IOUrltt plt.oy&D""1ent. Il e1t de& l"IM. en ooml>re, q-. oe:a lait p;ua qu•trrt:.er, car ~ leur cawie de aeneux pttJudll"'I ma~ r\ela. Ce ll(lllt J<'!S n~oclan:.. et :ea bOUt~ etablla cl.ana lœ ruœ déb&p·l.sMI; ou prll'eœ de leur ~uwre appeUa1ion f""1Qt.lae : r..., de> Tann~ Ren'.lpe.n S&ln·e-ct.:iie:-.ne. ~be .. .1x-SUul:cr1, rue de l'Hop1tal, rue a.wc Lita, etc. n y a, dMs œs ru"S. ~ boulèques. d<'ll mtLraatna œs bu· rea·:x en nombre qu. depu1s ton;temps, YJnt. en rel.\ttona OONtant.<:s a\'f'C l'étranger lcect comprend pour les r"'IJ>lllC9.nt.8 tot:.:c .a Belglque du C<-ntre et du Sud . ~ des décades, Jn connait leur adresse en langue rrancatse n voe. qu llll doivent modl:litt ;eurg en~·.. de 1-. !«in annoDCftl, >euro J)tlncart.es et. récJamœ. car la diapa· r1tlon du nom rrançaa ,.. entrainer trfs procllalMmen:. dlt-œ. une Mnctlon admlttlltratt\e aux PTT. dt' oe cher Baukerale : les facteun Cô!l\me!l<"erom par • lp>arer • les ruea dt!sli:nén par leur ancien' nom rrança.J.s. pull <:à oubli devc<'n4ra otflclel et obllg•toire et !'On motn1 tocita i.s ce"M; O:. :es communlcat!ona, Jea tf!o;ntnmf'S et les av1.s postaux ou autr~$ G'ec la tnenuon c onvoldœnde • dn& • <.ru- 1n&.!llsan'.<'I O'J enoorc c arh:1J! v .aamsch p T. d. • ou quelque m~anlt~ de ce 1cnre Lea in·~~ JlO'JlT'&len~ ~oo:c'o"' tin>- en M \enannt dee brlmadea actl\1.~. ri'pattr pAr:!el ment !""' domma11..a qu'on lui lnlllce si bt:Cm!'llt • !! 'e : ''1f:L--alt de • ent.cndr\> aYeO le commrrçant du coin pour qui! arr1che à •a Vitrine ou f~ a~ aur IA !açade de sa malsall .in bel ~ gTand 6cr :eau por.Ant 1~ nom l?1Lnçal.o de ln rJ~. ou même d'en fall'e auttn; pour •oo•,.. les malso:l5 Lt. ... l& p aq .• e lnd:C•~ce ser•lt .ante e• Orammcna. Huysmans. Marck et Van Cauwelaer: !mpulssant.s 

1A °'~tlve Dl!:RIQUE, r~put6 pour la 1Qret6 de "'" RECHERCHES l::'>OQOTJ'ES, SL'RVElLLA.'l;CES l:Xl'l:.'.R.TI.Slt8, 681 aven. dt Koeltelbel'I, Bruxcllet. - T•l. 28 08 Il. 
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De PARIS tout tissu nouveau 
Grand luxe, t - i."ll ou ba":e fan •Ille, Il! troUfe à la 
C" Lro:i.na..-. H. Marché &W< Berl><' Bn:ntes <Boarle). 

Le constipé 
La cona\lp&\.On est une mal•dle qui peut etre très sra•e 

.. : mener un malade à la ncurutbbu• et m~me au suicide. 
Ct'!e anectlon a <les rfpe."'CUISlO:ia aur :out rorra.n.lame, 
tan:. pbJ$l<i.lt'men: q·;e mora:emen:. Comment .., falt-ll 
qu'une ldM de rll;olade a'aUache l ut•e mùd!e ~ pour

q;JOI fu1t-ll qa'Un seu ~Joratlf et. 111eplisant a'appl1que 

a u t<>rme conallpé ? 
Nilla ti;norons commmt fonctionnent les !Dtstlna de 

:.i. Bouch~, ma..s noua sa oons qu'il a ~H! baptiù. dana 
eon J)L'"ll. k c cons:lph et U n'est pu ana l'lgDol'er 

Il 1 a quetcr~c tt'mps d6Jà, une pe""'1Ulali:é non Aamande 
de q•elque ~nvergure •t apl"'rtenant au P.O.B. a·en Ylnt 

au mtnl.s'.~re deA P.TT, pour dire dt3 eh~ désai'kbles 

au mll1l.s:.re, à propos de noua ne savons q'lOL M. Bouchtry 
ne ae uouvatt pas dans J.On cabinet. No:re hommt, q'11 
n'est pa.s de enix l qUl on !ait fa!:< antlch&mbrt, se met 
t. aa ncbnche. a o::•ni une port•, bu....,au d'un fo'* 
Uonna!re Important. chef de cabinet ou que!que cbQee 
d'approchant : 

- Est-« que le cons:Jre n·est paa là? ID!erniee-\.U 

d'une voix pulsso.n:e. 
- .l.te •olel. che:r ami. me vold 1 a'exc:ama Boucbflr)', 

qll'll a-valt fait aemb~ant cl> ~ pu ....,Ir, a'avan~t •era 
lui. les d.-Jx matna tendu .... 

Lr3 franaquU:om du dq>&rtcment pareront œlA t 

P" tll•1romme : cNORMANOY 111 PARIS• , ... ,..., .., 

llli100~lil~[i][Eîjll 
7, rue de !'Echelle, PARIS n . de l'Op' " 

Cll1•~,.. 1 ,.._ •• , .,. , hl• 45180: •- N lo 6S/ to. 

Gnn4 111 1 ,.._1 ~110 10/11 0. - 1 kn h l• 90/ IJ O. 

Excellence ? 1 

DepU4 Q',. nœ amlircs publiquea IOllt aux malna de 
dtmocrates lnt~ement tplit.airea <un homme: une 
TOlx>, on c:onatate un singulier gllo6e.ment •us un forma.
J.Wne de plua en pl\!S autoritaire. Jadis, quand un boUli· 

m"'5tre de i:rnnde ville '< promeruut - a1ns1 Buis a Bru
~rllr.s. Jan Vlln Ryswyclr. à Anvers - se.• 
adlllinlsLréa le &aluaient., certes. &\t'C dtfé-
1'\'nce, rmls tout de m~me aam bumUllé ni 

olat.illde. Sou\·ent m~me d·aueuns cltoyeno 
.id1t1onna1ent leur <Ollp de chapeau d"un 
ordlal •Bonjour Mon.•leur le Bouremeotre •· 1 

• Gocden Da11. Btu-gerl • Actuellement.. eea 
, sslears le. d<'legués des clubs po!ltlqUes 

nt d autant plus exii:e~n!A et a\idU de 
:enuflexlona et de plaULUdea qu'ils viennent 1 

de pt"° 1>aa dl.stance respectueuse. eolrrectlon froide, au· 
cune filmLliulté ni eord•ah~. 

Nous rap!)l'llons rautre Jour comment Eeekeleers lnter
pelê à bord de 10n il~• notre> auto p&r un ex-coa:paanon 
de meeuni;s d'un amJnl..tgallt.aire c 0.11 Eeclr.elttn1 >. 

nppc~ <et Jmperunent • l'ordre en lut Intimant un ..., 
c Dites au moins <ale!> Moru:eur 1 kheVUll • 

De ml-me c r.st ''an Cauwelaert qut & rau introduire 
remploi du lllre ex.cellrnco qu'actuellement on accole au 
Jnl~• de m:n~tro : Son Excellence Mnnoieur le Minl•tre 
d"E•.at \'an Cau•·e.but. Fau:-U a)OuU'r qu'en Bell\que. 
metne trb protorol&iremcnt., 11.1 rrunl.stre n·a d'aulre 
Mtmss.· quo MOil.Sleur i. M!nls:re ? 

e:en:.:i:, •u m""'°"°"' du P<lr!<>lf'Ull · nous lmpoaenmt 
sans dou1e quelque ton1tn1&1>t •ocable d'adl'es$e dana le 

Taverne Marn.IX Dans un cadre charmant et de ta bonne 
humeur, 18, r. Champ c!e Man, Brux. 

ienre de: Mons. in•cUl', Votre Hautet:r, Vke-Tout-t>..l.9< 
aant. ete. 

Il Ht vnJ qu·un proverbe flamand dit c Ala nlet k<Jt11t 

tot let, dan kent ut tJchielve niet • ~Quand rien devlon• 
quelque chose, quelque chose ne connait plus rleo ... \ 

Da choix, Dl; BQ;-;, DU BF.AO ET PAS CRCB 
BORLOGEBtr RUOt:T[RIF. Louis Ch1artll1. 

1!5 RC:E DE BR~\8.\:-;T. e,.-., pré.s r4e Roiler. 
ACHAT n·oa, ARCE.' T. l:CUA,(;E Ouoert do 9 .. %1 b, 

Grande parade à Berchem lez-Anvera 

D1m:<nehe de:-rutr lr pu!s.saz'.· centre urbal ~~ 

chem ln-Anvers ~m ... ut d·one un cortège et UJ 

festatlon en lbonneur de son coœe.Jer comm1:1 .. 
c nommé • m.lrmt.re. 

Par aulte du tempg déU'sU!.blc, le corlè~e des rhntt ne 
put <>rt1r, mals toutes les échoppes de lr-t"1• a\''\.er.t fal' 
les !rM!s de belles slllrlandes en paplrr colo~. Les pom
pieni et la fanfare d~lllèrent., autour t 1e~a'lt 11\ ~olture 
dans laquelle, m cnnde tenue. le hér<"-6 popUlalre éta.t 
parvenu à faire entrer son Ol'i\l•ll U1omph•l C éWlt beau 
et touchont. quelq·.1• chose comme ln proocss:on du bœu! 

gras. 
A b Mal.son cJmmuna..e. les corc!lgl~nnalres du • '"" 

gnant de la coc~ aux po,-ufo ea • c:élèbrmt œs mé

rtus et ses <hspo61ùon.' e~ conoal!Sances spkiales pour 

l'exercice des fonctlona de minlst1è des Transport.a. 
Berehem possèdr une pre par ou p.issent < maa nr s·ar

n!tent plus!> lea trains lnU'rnauonaux Arnste•dftln·Parl!, 
rEdel\\r.1<1 et tous lea bloc$ t!loclrtquea Anvers-Bruxellea e~ 
m!me lea b!OC3 Bruxrl:es-Am.sterdam. Ao point de v-Je 
man•1111t, Berchem adtfllnl.S're le l~ où le : Ot11le fai t 
évoluer """ b8te.lux d équipage. F.nnn. en automobWsme, 
Berchem a deux rue11 Il sens unlqu•I 

Son Excellence Mo1iaieur le M>nlstre M•rrk con..ntlt à 
n!pondre en promettant à Berehtm-wr-Scbyn toute sa. 
ooll!citt:de: un pon de mer ou ne poun-a.mt abord<r q:.o 
lea navlrea et lea ~Ulpages exclUSIVem•nt et consciemment 
Ot.mands. Il ferait d<'toumer les trnlns •enant d• Fran~ 
et auppr!meralt ceu~ qui s·y 1en<lent. Interdirait de parle!' 
en ch,.min de fer. t'fl !'u~o et en avlnn, tomt" antl'! :ansrue 
que l'!t ,,.,,. de Btl'th•m. La grnnde pa.-adc .., •E>rnJ.Ina 

tnut p .-x:ullèmnt'.nt a.u chant du c W&t Walsch !s. 

val.sch •• Ra dood 

P OUR VOS l~LEURS l\ilARIN 
Sa devl.•• : TOUJOURS \llEUX 

Pace Annut Che•-a.ler!e, - Clllquantcnalre 
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Un événement 

Ap,... une m1nu1 :ei.oe él.llœ, ETRUl!O, 
qui ooadwt le prosrlla, a mis au J>Olnt 
DES APPAR~ BOUROEOIS 
de moindres cUmeiWons ~ - •PPVtemmts 
de luxa, 
ma.li awio1 ttnll, allllt confort&Olea et 
auut ttudl&. 
et clana d'alall be&ux ca.d- que 
ceux<!. 
en mar.«taux de premier cbolx. 
et WDM!ela.1n de l'expé\ence ac.qul!e 
par la COllStnletloa de 745 appartements. 

à de. prix lnronnu. ce Jour pour une 
a ua1 baui. quallt'-

6 p lN:ea ........ ~.............. 93.000 
8 pl~M ....... ,""""'"""' 109,000 
' pl~........................ 129,000 

Pour towt reiwlrn•meni.., l\dr~vous 
à .r:TRIMO, 78, rue Oachard, 78, Bruxelles. 
T'léphone : 48.26.97. 

Bureau ouvert toua ltS Jours et dlmanche matin. 

Le fiac et la juatice 

Noua a'·°"" -. .. «. •olel quelques moi& déjà, • une Oèile 
corn~~ en t.roa ao•f-6. Le prenucr .., déroula au V1eux
Bruxelle. et .ut peur d~r un., .. lle de )eux, dt.ns laquelle 
la po~ m irruption, un dimanche <K>1r Le moment était 
parfall.ement cho!ai. One 8&3lstance nombreuse se pressait 
autour de I& roul~..te et noo h6t..-& tlrallicrs «&1et1t en 
maJor,t' Lra opc!rl\tlo116 de aals.e rontr6l<', 1n1·ent&ltt, Inter· 
roi:a'!<>lr'f', e~ • ..- p:o:oni~:em tard da115 !a nul!. 

Le :enancier, qui •xplQJtalt un Jeu qui te..,..;t de la rou
le;•e et du trelc~U:ard, '.eva.t l<S bras au c::el et s>rote&ta!t 
de son llln0«nce : Je aula en re11le a.-ec le f;.scl Le lllJnJ$

tre dea l"lnan~s fait perœnnr ~~rement sa quote
par:, etc.. etc. 11 ad.Ir"'' cc ku comme Jeu d'adr-. • 

Imp!ocab:es, :e. pol!clen con~a.!'tlt à lrutnunerua-. 
tort couru:i•""ftlent, d'allleura. Mala :es Joueurs ne rev1rent 
Ja.mats ~ ~nt, oon1l"'lué llO'Ja forme de Jeton.s. ou ~ 
de monno.e. 

Oo!nt clnqt1ante cltll)·eiu et d'.<>)etln<'.S furent m&lllteius 
en dèl.enuoa provi.AOtre pendant p us:rura h~ œaucoup 
rat~rmt '.Nr d<'rruf>' tlllln, des Hol:andab :es a11t.ocars qtU 
d•,.&:ent l<'s l'apalrJ<:r. R"'1trh! chez eux. e<ux<t firent une 
ar<1ai1e Pl"Opqande auprès cle :eurs compa:notes : c N'allez 
p&s en Beta1qu•! c· .. st un para de fous! • Et lis cauerent. 
a vf!C force d~taU.. et qu•!ques 1 addroda a leur mésa•·enture. 
La flè\'J't d'outre-MoordlJrk a en m~·~ c~ le renom de faellit' 
.i l&lie hoop1t.a:ltê d<' la Bcl11lque ne ae trouva P<>lllt accru. 

CARTES XMAS ET NOUVEL AN 
Cnltndn•r• fantai•le 1938 

PaJHltrte Ctntra/t 
MAISON CHAINEUX 

20. rut Mateht'-Aux-Herbc8 
<pr~s Erllae Salnt-Nlcol...,.Bouree) 

Deuxième et troisième actes 
Lo dl!uxl~me ~!e .., déroula da.na se bureau d'un JUi• 

d 'INtructJon affal>:c. deH111t :rqciel dt'!ll&rent un oertam 
nombre ~ c !t'moln.J • ldentlliœ lors de la rar.e. Cela leur 
pnt une matlnec .i leur rapporte dou:r.e francs cinqU&nt.e. 

LE SAVOY Soupe, doraant •r•·'I •• SJ>Cetacwi 
~:a.a pt rrands "' ·~ banQu•ts 
47, Boulevard de Waterloo, 47 

en rèe1f' U'fle !e fisc •, .&c '1• ro,•er • ... :.< --1lit · • 
d·amenc1e. la J•J$Ure n'ayant pa.s à ten:r OOQ!p(e dta :.o:~ 
n.nœa ou dea au:or:u.~~ tad:.O. donn<'<'S DU~ m.n.tatr. 
~ FU1anca. 

En ép:Joirue, ot1:.e amende tut d'&W<lura ttdult.e a aep: 
CG>ta !rancs, mata le fJ.IC ne remt>our.a ~n du tout. 

Pour luJ, :·araent n·a paa d'O<leur, Lorsque Bruxei:ea ftalt 
ln!èStff de aaUes de Jcu>C plua OU IDOlna Cland<'&'.utea 
<A. s . B L.>. le tise -lt et i>ttlffalt aa dime Dea orsa
n.lsateurs na1fa croyaient qu'ftant tn rtale &\'fe un muu.. 
tére, ~!uJ ~ FU18noes, Ua l'~lmt ••ec toua et notam
ment a\·f!C œluJ de la Jiuti~ Co"unent, en effet un dépar
tement mln!<tlriel p0u.alt..U COnd•mner ce qu'un autre 
a.dmettal•. et ml>rne en~OU"'iealt? SI d4'a &Conta d• l l~t&t 
dlsent : c C'est très l>>en; Je •ltna voir et Je touche •. com
ment peuvolr auppo,,.r que d'autra &111•n•.a de "" ml\me 
Etat SUJ'ilront un Jour pour p roc:!am..r : c C'eat lnterd1tl J• 
sals:.sl Je oondamne! •? 

Anthracite 20/ 30 spécial 

on anthr.u:tte mixte comcnant à la roi. p0ur lea r .. ux 
continua et la cuisine au pnx de 346 fr. la tonne. rem:ae 
en cave. Sac d'eMAI de &O kilo• â 18 fnnct en cave 

Chantiers Detol, 96, av. du Port. Bruxtllea Tfl 2ua 'l!I. 

CHASSE 
Complicité fiacale 

•·•sll>ns. bOttes. 1mprnneable1. 
liERZ!T Fn<, 71. M. de la Cour. 

Et volcl que. une fo; de plua, le t~ r,e rtvtle ~ !e 
comp!iœ béné,o:e des dllloquanu Lea OOlleâln de pro. 
nos:.:cs font fureur et :es •e~ ~ aont mul:ip•c~. On 
temua!t de l'ariem.. Ce bru!: •:tire n~lremcnt ~ ta. 
cards. 

Le Parquet, Ju~ • clttouvm dtil !nudea et d<S l:audcurs. 
n do:t y avo.r une qu.nm1ne d lnstrucUom m cours Tan
t6t, l ~ploitant déœro:ltt ,f'& prlx à des hommo de peille, 
tantôt, U fauss:ùt iea rt'su!tats en eU&Bnt dans l'llrne un 
bU:!etm etab:I aprèi le match et ~f au nom d'wi de
&111:.$. ta11'6t. il :mT~.A.!· df'S Pin&n!a fictlla. 

L'un d'eu.~ &n!t trouvé un .. autre tonnuJc Un eoncoora de 
Pl'OllOot:w:s n'attmt la cll<n~'e que al de nombr.ux concur
rent..\ r prennen,. part. C est_ en ~f!~:.. une aorte- dt cainot~ 
P:us U y a de m1-, p!us leis aommea allou~ son: f!n~. 
On tentera p!u.s rolont'f'.ra 111 chanc• IA ou U y a un dcml
milllon à l:'Sîfler q"' là oo Il n'> a que d<a cl°"' à rama...,r. 

Et un tenancier d• p:on0$tlc.. a rait lmagln~ e<c1 • rhaque 
semaine, U mu:u.p?tat: per d :'\: lf" m,,ntant des aommes 
recueillies et par d1X qalrment le nombre de aarnanta et 
le montant des lot& Naturell•ment. U n~ PtlYMt que la 
dixième partie. et souv•nt mo:n.• Lra pronMtlqueurs n'y 
voyaient que du reu. Le fl.'!C, lut. QUI a d'autres moyem 
d'lnvesUgatlon, découvr't le pot..aux-l'<ltl<'e. Q-Je fit.Il? n 
s'entendit avec l'e"l)IOltant. • Ce n'eat peut~ .. pa., trh 
régulier ce que VOWI faites là, mal& Il y a toujours mol'•n de 
s'arranger. Vous me paye.rt'z 5Ur le mont .. nt des sommœ 
r*llement perçues. 1 AJ.MJ tut fait_ 

La police, à >on tour, oon.1ùt1« la IMtUdf' et. la tolétAnce 
J.n!Uessée du lise. n y a lt\ compllc:•~ marqu~. ~vldcnte. v 
Procureur du Roi v-\-t-11 u>11an~r lf'a fonc• ionnatres du 
dépa.1-t<'ment de& Ftnanc"'? F.t n• ~rait-li llA-• t-po d'oraa
n:ser un S<'rvtc:-e ~• liai.on entre Io d<'ttx mlnbt~~ p0ur 
que l'un ne tol~,... ne couvre plu• n·,.ncouragc pu ce oue 
l'autre poursu1r? 

Dépannage jour et nuit ~ trolslCm<' eu: pour Clldre :e dttor a11&'è1e d'une Cham
bre corrtt";tonnelle. On enWMdlt d,.,. expen.., des wmoins. 
da il.\oe&~. un ~J'-''O îf" ea L•t\.1>''"'1t&nt c QU2 é~t 

par Je Gar"" Con in •n ~ rue de f'rance, Bruxellcs-M.dl. 
M~me dJrecÜon que le Oarore sous le Orand-HOtel, a 1" 
r . Grétry, Bnu..-Bour.;e <1araz• 3 fr p• 4 h, et i rr Il' 8 h 1. 
SeNlc'-""StoUons de rra~ et lan.e V.lenUflQUCI 
Tou~ rlparations. Personnel courtob. Tel: 21 83 52 . 
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Une attmtion toute Jpéciale 

pour voua • c en ce QllC Ira ttp<Ms ETABLISSEME.VI'S 
OD0."1 WAR.LAND ont f'\I en crt'ant t• c\i&nllo BELi.INA. 
dtlidl!'llll clgnrlllo au 1ena ~ et satoureux du urme 

La Commiasion dea Monuments et dea Sitea 
Celle-cl vltnt de trou,er en la personne du 1-ron Edmond 

Oarton de W1art. un nouveau p~ldent décld6 â lui coof6-
rer le maxJmum d'actlvlt~ pœsib:e. La oommtsaloo dea Mc> 
nument.a et des SI.ta. on le ...it, est un organlmle ofllcleL 
M&IJ. h~JM. cet o=lsm• eat purement oorurultattr. Il n·a 
rJ budget. ni J>Oll'"Olr 1&nctlonnel. n1 >eto efflc:&œ LM pou
min coml><".cnta M! rtsenent de lui demander !Oil avlA, et 
de ne le autvre pu. ~pendsnt, par un heureux paradoxe. 
la CommlUlon, Il aulgnment f<lul:>tt parvient à Jouor un 
rO'e. En llllltitre de cas..mimt de monwnent.o, on a ~<)U

tumt de mspect r ~ motions; grice à la !'rosse, fort '"!te 
aur ce P< tnt elle IX\fTI nt à alerter l'opinion lorsque lts 
par'ic; • ers et <'S communes en prennent 'Taimtnt LrOI> à 
leur al<e atec nœ be:iuL<3 natlona~<. S1 nous pœsMion.a 
une loi sur 1 urbant..cme tmals ~~te loi nou:. fait mi•llo
ment défa o et, • :rt<lllt si l<'S it8Ddes commun•& n et.altnt 
pour la ,>lUIJll u1dlffénntes à resthé11que d"l! cltta qu'elles 
admlnlatrtnt, 'A Commlsaion des ~lonumenu tl dea Sites 
Tl'rralt aa tilchc singulièrement ~impllfiee. Le nouveau pré
sldtnt est un pl\01 c habile et plein d'une expl'rlence ~cqul.oe 
dans Ica Kmndes aflairrs de l'Et•t. D sait qne la a.~gtue 
tst de n~ pas postul<'r t·imposolble et d'usrr des rnrtns que 
l'on poostdc. c t pourquoi Il avait reunt, la ermaine drr· 
n:t-e, en liOtl hôtrl do ravenue de Tervutren, une quin· 
ulne de ,Jcum&llSta et de cens de Jettrca qui s'lnt~ent 
à ta ~ L cl(! noire p:iys. En une reunlon trta cordiale, 
on d!sc:lta des mo)dla d ActloD pro;>.œs à Dl(1}tT aunpa~ 
ccn re 1 y nd: l 111rurle. •~ le béotisme architectural 
Q~• dèlhaoorcnl DOO p.:is Mb:ts paysi;ca urt>alns. 

Un p:;in e coo:dlnation dM t'florts de la C<lmml.sa1on et 
de la Presse ''l' eMIUlssé 1 Pourquoi Pas • • qul m~e cam· 
~ cc p ~n d ;>uls p!us de vtn;r.<1nq ans, n·est Poli 

le demtcr A 1 en ITJoulr 

Mtdlt~ c<-s quelqu~ mots . Peut~tre riche &\l'C Ifs cm· 
qu ~mea d< h• Lol< r!r C<llon1ale. 

Bssue f~Uche onrrtr Gralulle!Dent à tout arhrt eur M • 
n .1oi.1trl:1 Jhllen tu. Io •pte!al1ste en l<>•ullm• imitation 
61 boultnrd Adelphe Max. $! rue d<S FTlpien., 31. Pat.
saie du N rd 49~ • ' nue <le la Tol.>On d·or 

Annivera11ire aux Beaux-Arta 
Qu n 1e ,., e ou non. qu on .e sotlhal:e ou le redou•e. 

le c:.1 ma pn:nd du g on Il a qu.tte !a beraQ•e fonunt et 
dc•~nt lui "' sont GJ crtrs à deu:< battants les pnrles du 
unctu: Il'\'. 

QJand. Il l a <llX ans. U fut quco;"k•n d'installer '" 
ciMma d 1ns le Pa 111; 11<'3 Beacx-Arts H y eut dts prol<'a
ta ona lie la p.ut d m cen.a.n pub!ic. SI elles no furent 
pu bnn u1 f'.J, c· t"S fu:rnt dcrrbe.s. On r€'tusaH droit ~e 
cite \\ te n JH' vrnu sans trad.H1on. s.uu1 l~gcnde. &.\na 
lltlérature ·t marqué nu Iront de la tare lnf,\mantc d'~l"' 
ne du .. un Llbontolre lndu..tnel. 

P ur q 1elc;Jc.. A. U n cal pas encore la\'t de ce p~he 
ortgine uula Il n p . .JS personne qw r/'3 .. te à sa aed•ir· 
Uon Enr re ::n pM.. de IA!m P.' et Il. P<>'-J'l'll a"iwrolr un.• 
pua ausc r u e col! roTerse au cO:b dea 8'11.rrs art& 
$c.\ aL"lts dor. il tt m 'ui •oüs lf.'S tra1.':.S 

On t an rm que c •t.e CO?"t'•:-sk>n du monde lnte.' .. 
•cl b ix ia m en nde pa.. e !'O"".= du Palai.. 

.:CS llt3 x·Arts U n1s:<"'1b!a ao'1S son 41<1<' ea ntophyt<11 
h<mteux. Ne p;YJva:rnt-lls en e!!et. pei:é•rer ~ lr=t hA'1: 
wus e p.>rc MC~ de la rue Rave:s•cln pu:a. a~b,...p

Ui:rnicnt. bin: un pe•t• croche• a ra<:che pour a·enaoul· 
Ire dana l'omb:-e 111\élJJre du iWc!lo? Ils y NCODD&IA 

John 
WHISKY 

Haig 

1627 
la plu• 
ancienne 
Distillerie 
de whisky 

au 
monde 

AQrnt G ..,,_,.,: 

R.I . l e1umai"a. 
lruull•• 

&&lent d<'S amis quand :C\I lamprs a·1111umaloo~ aux cntr·ao
"'8 Pour y Jus:Uier leur p."ts<noc. lia a'cn e<;><ukn~ mu:u~
:.tmt'nt. ?es ra;.s.or.s~ t.:.S i'as>:f~llrtnt aWrs qu'l!s a\•aicn~ 

rai..soo. tout. uniment. 

Blen cha•;f!è, c<>n!»rtab!• •: Illon acbaland~. le restnuran: 
de !'ABBAYE DU ROUGE Cl.OITRE. i A 1 11"<-:n-Forl: 
!tlàbl pemt e:> b:•nc P:op D .p r'1 ' is conv:el 
On prend ôes pen.s ()DJUl....,. !belle> th. chaufl 1TH 33.:!.tl. 

Et l'on banqueta 

1:, &\'4~en~ ::-a.J.S..JD, et c'n• ce qui f:J.t dtt so!enne"lf.?ment 
au banquet d·anruvérsalre, maJes•.;rux pouit d Or\."Ue de 
cette prem:ere d~ode 

Si le Mu11s:re de l'In.tructlon Publlq•c, retl'DU comme 
Il convient par les drl'01:-s de •n haute. fonctlom. n·y rut 
paa pre~nt. il y envoya. aon n~ter e;o d<"-' c~rémontes offi-
clelles. M. OrosJ•an, dlrecr.cur du Cabinet, et :Il Orosje;.n 
chanta les mentes m!lnla du c!n~ma 

Après lm. :e g~néra1 Oiron. <Lreer.cur K n~ral du Pol!.üs 
dca Beaux·Ar"s. leva aon verre t. lR s olrc de l'kran el de 
cf'\lx qui sa\·ent l'o.ntmer ck Il bcllrs ~'Tlages N )US a•~n.s 
nomme les frtres ~1u!d et Robert Pu•zcyg 

On ne ce!èbrera Jamais ~ Io m~rt e de en bo:-1:ncs 
de g >et qttl oonsaere• 1' 11 lnir 1cm~ à la rcche.."Che 
d'œ uvra capab.es d1n·~= lt ce •tirntc 
~ pub'.'\c !gno:-e Ica d.ll'tc i'tk de "" trt ge d l cat. Pc ir ···n !aire t.ne ld<-e Il faut pcn:!i'1 a l'enormr product.Dn <!e 

!llrr.s q il ne s arrér.c )Jmaol. Po>~r d p cr 1 e-<ce lence n.s 
cette masse hO:é!"Dj;i'ne 11 fa1; u.~c ' gl nce M t<> s "" 
lnstants. un sûr d..,"l,g'e. un sens parfait de l es'h lqUP du 
clnoma et, Ja.s: not l•ast une ronna=cr trcs <! :Jee <!~ 
'a pgychO~i.il:?te diJ spectateur c de ~·ntmosphe!"e d mom"'n~. 

VoCà qui iust1flc les é!ogea qu'on peut odresaer au." 
d1rcc••urs de cmém3 Lô'lla J >uve! décl •rc qu·un d1rc·:eur 
est U>ujours une sore M par.• ~r.c; b!<n q1.1e la dé!!n!"1on 
1ppar;11Me co:nm• a.sM'Z iu..te, elle ne peu• s·appHquer oux 
lrtres Pu:urs. 

on ent~nd1:. {'ncort> à la table d'J banquet. un" ooµrt~ 
rrpc1q·1e d·0s~·a:d PJtze)S. une peLltr n mnJU• de ~!. o.-•• 
Port. pré.,d•nt de 1'ASll'Xla' n dt I• Pr~ C n•=•o
pphiqi.:t et unt- ,tliJ'!h,. t' a oc •1 o c!t Julien F amt!l:. 
?Ort~·;>aro e a .. 1·.xe de 3 corporauar. 

Ce lut ~ne lY.'.le f~·e mi e Palais des Bea.x-A.-u prouva 
~;e .ut c".illn<1lre n~·ai: pu e:cclu dr .on ence n:e. 

LH clgnettn dr b R~iir turqur son• en •mte c!-ez. tot s 
let bons et •ra1'rart..c; B'"'lhMf", fr 2.25 ('.arnf! d'Or. 3 fr. 
YrnldJt. 4 Ir les 'rni:t Lea t.ols marques son1 ruaotle> 
t tnt pou.r «.nt U bac &ure. 
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Un vieux cc loup de mer » 
chasse ses rhumatismes 

8ur le con~u d'un ami, U a pris du Kru.sche.n. 

Ce VI = c Jo_p de mtr • • .,.a t>r>urllnfUé un pei_ part.ou\.. n étalt htu~ d• prendre ..,. rotn.lt.e. Héla.al U 
n 'avait PM compté avt'C l<a rhumatlsm<a ... 

Pendant trols ans, U en a souffert t•rr1blemen\.. De plus, 
aon Iole ne toncttonnaa po.s très bien. Un ami llll COCl»llla 
de prendre d .. Sels Kru1dien. 1 Le résultat a été munl· tique, «:rlt-U. SI ce n'était mon A~e CaolxMte-deux ano>, l• reprend.r&ls •olonttel"ll mon POl'te aur la Pll&'erelle d'Un 
na'9'1re. • l\1. A. O .. ., an ·ten oltl 1..,. de la martne mar
chand• 

Kru.'Chen di,...,ut l'acide ur.que - - ce pourvoyeur de rhu· 
mauam•s - et <'n assure l'élimination par lea reins Il •tl· mule 6aalemrnt le Iole et l'lnte•ttn. purtl:~ le Yl'll et 
'f'OU.S communique ainsi une nou veCe Vltailtê 

Une a:mple 1 peUt.e doM • chaque ma.Un et tout va bien. 
Toutea pharmacies : nacons à. 7 !rlUI..,_ 12 rr. 75 et 22 Ir. 

Encore le C.C.P. 

Nou. parllon• l'autre iemalne, du san11-11ene de l'O!llce dea CMqueg poetaux qul en ce style prftentl•ux et ll\IOlent 
propre aux admlnmntlons. lnlorm• 11es cltenu. dont U 
Juge les opêratlo11s trop Pf'U nombreuses, que leur compte aera supprimé dana les quinze Jours 

C'est lntenttonrnllement que nous dlaona : aes cMents. 
Car ro::nc .. des Cbèquea postaux n'es\ pu uulement un aervtc• public, mals auul une aource d'importantes, de 
très Important<'..• dlsponlbtlités pour l'Eta\.. A tel point 
qu'il !ut même un moment question d'aUouor des lnt~rets 
~ur les avoirs des drpœanta, afin de concwnncer les ban
ques, qui turent toutes 105 peines du monde à !aire aban· donntr c• projet. 
~. lors. taui.-11 e<1nclure qu'en notre B>!lctque d~tnocra· ttqu• :.-a plu• ou mQll\s pr:ttes sens. dont le compt, de 

chfoqucs postaux n'e•t uWe qu'à eux-mêmes et non à l'Etat. IOnt autant d'lnd~alrablea à 6catter, l'administration r~ser
nnt aa IOUlcltude aux aeuls clients 1 actl!u, dont Je mou· •ement d'&!raLrcs JUI la~. par dllttrence. un llTOe dtp6t 
constant 7 

POUR MIEUX DORMIR l..niruSIMMONS QUl~TUDE 1(1. ,/ri r 
cl 1.; '/"mnlO' ,,, .. ,, MATELAS 
f "' VfNtE (W(Z'VANOElM>llCHt ftl '111 Df l ~CUYft &0Ulllll$ 

Rond-de-cuirisme 

Soll:ct ~. •n JC' .irrrnce, est un eupbém!Sme. En elle\.. à l'encontrc des BPn·Icea du téléphone. par exemple, où l'an rcmarqu• un p<·l'l!~\·rrant 'IOUCI de modernls&tlon et d'ada~ 
tatlon vraiment commerciales, ce·ix des Chl'ques poo:aux l"f't•nt ooos le glcne de la routine er de la munerte adml· 
nlstrallvts les plu• tradltlonnelte•. 

Es.'IAyoz donc. ~tant créditeur de dix mllle !ranci, d'ordonner un ,.Ln'tncnt de Ir 9.990 50. Votre ordre sera refoule avec une estampUle : c Provision tnsul!l..<.ante 1, parce que 
l'avoir mlnunum r.t lndt..pontble dt dix francs 11e trouveult, autrrment. rntnmé à coneurrtnce de clnquant• centimes F.t, pourtant, U •ultlralt que vos duc mill• francs 
- lmproduc:lls d'lntér~i.. - fUs.!cnt re.•tés dtux joUl"ll à votre comp!e, pour que. au taux Simple dt seulement un 
pour cent l'l\Jl. Ils dussent normalemrnt 11e trouvtr o.u1mentés des dlt< cmquante centimes. 

Ce qui dêmontr•. non l'opportun!!~ de bontl:er dea ln~ rt·s dina les comptes postaux, mal primo: tout l'avant.age de trésorerie délit. 10ultgné, que l'Etat rotlre de ces 
com:ites. dont le remboul"l!ement t •n bloc• IUIL1' ablolu-

P à Terre dlilt. Od lux•. d. conf., cham, batn, t~L • • - 25 ei " Ir. Touj. dlsp., 43, r. Lt~u tSabloo) 

ment !mr- ~le; ueundo: qu~ \OQt calcul d1nttrêt& étant txclu, les •Inutile!! ccmpllcaUons d• tra\'&U • dnnt U ,.t tait état pour JWIUlltr la auppreulon drs compt<B, dlt.t Inactifs doivent être bien mincu; ltrUo: que al d•a ré1lu 
~néraleo peuvent, A la rlgUeur, ttte conatdlrka comme 
d•vant être tn1&1111bl•s. du moins le rond-de~lrùme dt l'Ol!lce des Chèques postaux pourrait tire moins m&I embouché. 

n etlt auttl. p0ur Mii'!' Io• mUlllpl,.. plaint,... d"nt llOUI 
nous rai.,ona l'écho, qu'au !lm de la n~ canllhe qul a 
ln<llsp<)M tant de 1en1, un ~acteur •lmplement poli aJsna. !At aux lntére58Ü l'lmmoblllt6 de leur compta, depuis 
telle ou !#lie époqu•. et l••ir demandlt al. dana ..a condltloas. Us Jugeaient utlle de co~n·er ~ compte, dano la n6gauve, sa suppreaston contnbueralt &u dNcnirorgement 
dta 21ervlccs, le nombre des comptes nouveaux 1u1ment&nt •ns ~~. 

Beaucoup d'acoords euacnt probablement étt tacUmient aoqula de cttte taçan, tandla qu'actuellement chacun e•t 
enclin à opposer w•e fin de recevoir catégorique à l'lnlOlent billet qu'il a rt u. 

On sollicite un démenti 
Autre !.·If qu'on n us g, • et dlJ™' de !ll\lrtr dana lea fastes d• l'O!ltce des Choques poot.aux : 
Pour lo. pR&.•atlon deg écritures, leg Mblhon• ont touJoora le pas sur l!'S nntrks. Tant pl• s'U n'y a pu ~on 

d'aia'lu · dans ee ras, l"" ch~u"" ot lu Ylttments aont 
reloul~ aana qu·on &'occupe le moins du monde de sa\'Olr, enautte, al les crédita a1T1vts I• mlme 1our ne forment pu IA contrt-partte d•a dlsposlUons. 

L& mauvaise llnpression produite lllr les 11tnénc1atrea. 
le préJudke qui peut en rbulter pour le Utulatre du 
compte, le caract~re absolument tlI1ormRl de et système, ce aont là autant de ch~•.s dont l'adtnlnt..tratlon ne .., prloccupe pll$ plus qu'Un p0t...on d ·une pomme, Le cochon 
de payant n'a qu'à prendre d'autrea dla!>O'ltlona •. et lat> 
Ier plus loni:tem)lOI - ralc\le à la cl!Jlpœltton de l'Elllt. Cela parait tellement énorme que nous nt parvenona 
paa à. Y croire. Un dlmenu clair et pttcll aeralt le ble~ venu. Et. de toute façon. un léger adouci'llCIJltnt d.,. 
mœurs en honneur à l'O!ltce des Ch~ues pœtaux.. a.uaol. 

Le monde est troublé 
IO!t... ms.la la J&ierbter maintient ga quaUU, aa clarté,. 
Brasserie Roelants. rue Van Oost, Brux.elles. 

Montoiserie 
Votcl done qu'Un Monta!& <pul>que c't'tln fi•u d'el PortA 

du Parei dêerocbe l• Pr.x Ooncourt &\'te aon 1 Faux P
aeports • QUI lt mène à la renomme.., alnon t. la ilOtre. 

Nous esJ)êrons qut la Régrnce mettra aous peu us 11anta 
blancs p0ur lui taire une Jor•u.."' entn'e dans notre bonne 
vUI• A l'occa.slon. la munldP11l1tt "' met en !rats, pour re«volr un t tspalr • du Tour de France. :oie ronVlent-ll 
pu d'honorer le cervrau au niotns autant que le muscle, tat-!I !eMl•r ? 

Mons a t~ eu - et mt'nt~ - la rlputatlon d'\Jl>f' 
ri•<· :ntellrctutll• Elle e.t propremwt une Tille >eola:rt, 
~u J>Olnt quP. notrr ma1eu.r g pu dlre que, comptant. molns 
de 30.000 habitants, •li~ accuelllalt rhaque Jour quelque 
10.000 élèvts sur :es bancs de ..s 1'ccleii 

On peut. en co~1.•nce. "eto.=er qu'\Jr.e \1U~ de l'esJ>k• n'ait pas i;on club u1uversltalre où le$ prol~urs, avOCA!.1, mkl.-clns lngénleun et artl•t .. du cru !~ent 
comme!'C4 tnt.ellectueL Un tel ttrcle wralt b:en qualltU 



BELCOKE =if adoptes charbon de 
- TtL: 11.64.0S 

po-Jr n Ir ""nt'reux oontfrenctera, qul ront eecale 
• Mona et aussi pour meure à l'etude œrwnee questloN 
iouchant aux ch00<!3 do 1'""?111 et oà les poUtlclena ne 10nl 
pu l~ ecnJ~ c com~~.ene~ •· 

A quand dont: le Cercle Gaulois de Mona et la rt<:ep. 
tlon d• Charles PUsnler. ropleur plonn6 t 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
s. cr-A a Bo dt Co" tructlon. Brw:ellea - T~ IUU5 

Un chef-d'oeuvre de l'édition belge 

La lllWlon lldmUflq1 ~ ·e au Ru1'<'Il2l011. en 1P32, 
ca:np•e dans les a:u>a es de l'exp!o!'atlon du mo:ide Cece 
ré~ mon1qneuse de l'A!r.crJe oenttale, dont '.e p:ii. haut 
IOIJU!let a"élève l 5 119 m~ues. é:a" l'obje~ <ie b<Au~ de 
lt;tnde\ depuis la p!iu hau·e amiqui:è; ei:e 4!\alt à peu 
prt.s Inconnu., qJ&lld la mission sc•entUlque belge. équlp<'e 
,race au wncoun d.- la famille SOlvay e:. dlrtgt. par ~ 
c~ x.m.-r d<i Grunne. en entreprit l'exploracon m~tho
dlque, On a~vt.lt qu'elle a\·a.it été couronne. d'lln plein 
1uoc'"· mal& &<'3 r.!s\lllA~ sctentltlquea demanda . ..-nt à 
êue mla IOUS les y~ux du publlc. C'est ce qui vient d'être 
Cali dalla le magn\lique ouvrage que publie M. R. O\q)rlei 

c;.. \olume. Imprimé arec un luxe et un 11oC1t parfait.' 
Ulustré ~ pho~<'S lnoomp&rab:es et de cho.rm&ntet 
aqllllrdla de J&m<a Thlrtar, comprend un hls\or:que com· 
~: de la dkcuvcr.e et des exp:orat!ons du Ru'""°"'rt jll-'
qu·en 1933. un rklt antmé et vrrant de l'~lllon par le 
rom•e Xavltt de Orunne, une sava.n~ étuèe i"°'ra;>blqu• 
de M L Hauman. p.-O~à!oS<!Ur • :vnlvert!té de Brw:ellts, 
u1'<' t.."1de iêo:o;lqUe de M. P Mlchoi. chd de \l'aT&UX O. 
J"JngUtut de Oêolœ:e de 1 Unhers.té <le L'éEe, une notice 
aur la flore des ruwta p!At~ux arncaln&, éplernft\: pu 
M Haumann. et Ut'~ notlc'e aur la faune. par M. X. B11r
i~•n. attach~ au M~ du Coniô. 

L 'lllustrnuon d~ ce mlllP\lflque ouvra&e est ttmarquB.ble, 
tant l"lr ,~ 111>tlt et le S<'lll arti.'ltea qui a préslM au ehotx 
<1<'-> photoi!'liphlta que par la pcrtecl!on d.,. teproductiona. 
n ! •Il le plu:. •Mnd honneur à l'édltlOll belie. 

CANARIS •ht.nt<!UTS Sel!ert. J , ANTOINE, 
35, rue de DlnlUlt. Tél. 11.35 61 

Les fraudes aux concours de pronostiu 
Décldémec < ~· Aptt.; les fl'1Mlde& d .... <JYeNS 

dans la rtgton de Llé;e et dans le Borinage. voici que ln 
Juallce vient d'inculper d·un aeuJ coup cinq entreprtus dt 
prOilOllUC.. de la rtglon de Charleroi n ne ·~•t pu, cett~ 
lolS de d~toumementa t. propr-mt parler Ou plutl>t, les 
llOIIUllcs dttO'Jrn~ n ttalent 'lt'• des sommes tlcuvea rtv~ 
nant l des iia.'llanta lmaçin&Jres. et a·u y eut fraude et 
m~me t'SCrOQu•rte, c'est dons la laç0n dont cea dlversea 
IOclétea •y ;vmal•nt pour !aire leur publicité 

Pour mieux appâter. •n r!!et, les amateurs de pronosUca, 
elles annonçaltnt chnque semaine des pruc beaucoup pluJi 
tmpone.nta qu• lt'ft aommes qu'elles avalent rt'(ues et n'h~ 
altalent pllA l mulllpller par dix, ome ou doute le total de 
cea pr!X atlr1b11t!s pour la plupe.rt à des gagnante qui n'exl&
t.altnt QUe d11n1 l'lmaglnauon des Of18nl'lllt;,ura. En fait. 
ell'-! no dét<>umalent done rien, mals elleg n'en abu~l•nt 
paa mol!ll de la eonllan<t du publlc qu·euea allêch•ltnt 
pe.r cette ricbme anx rhltrrrs \mpr-lonnante. Et pour 
gagner oa forte 10111111e, les • pronœtlqce•Jl'll • n'en étalent 
que plua nombreux 

Mals b JusUce est tntenenue QUI a déco1J\ert le po!• 
.. UX·ros<"S et mis lin à cette explo11&Uooi qui ne profitait 
qu'aux Of"11ll.satcur! et. .. au lllC. 

Que !Aire à 10 h. du IOJ" l Brw:enes 7 ? 7 Sana b6a1~r. 
alltlt a•J club c.'1oUH&U Fanlülon, 41, r. Pont·Ntul, o(I dan& 
une aunooph~re de p1t~ et d'entnln Toua V0W1 r6joulrnl Il 

Bruxelles. - Tél H 10 99. 
Le complice 

Car l• !Ise qut - alnsl Que noua avons t'U l'c>ecMlon de le 
~ p:.,., haut - ne perd jamab le !'lo:d et moln.t 
encore i;œ droit<.. percevait pour M 1><•rt une 1>14ater.e d' 
4 4 p.c. sur le chl!lre d'altal.r•'à de aes aocl6\.éa de prona;Uc•. 
:sur le clulfre d'aflalres rt<'l, bien entendu. Et l'on se d~ 
mlU!de commrnL ce phyoc '"'1 yeiu d Argua. qui fourre &>n 
nez panout, na pu eté le p~mler l <lécou'F11r rette rraude et• 1 mettre le bola sachant en effet à quoi a en k!ll!' sur 
l'lmportance des recettes brutes ,.._... !~elles U pe.n:en:t 
aa euei:e, U lul su!lls:IJt de com;nra le Wtal de ces rece\tes 
à celui. ,..ns'1>lement plus tmp0rtaat. de& prix dont on an· 
ncnçalt la (!;.,\nb>JUDD pour ronst or qu'il y amtt là quel· 
QU• cho.<e d'anormal Et du ISCUI fait qu'U B'all jugé bond• 
taxer ce. entreprises, JI deult b rn go douter qu·e:ics 
n'ttalent pas des œunea phlllUlthroptques capables de 
tfütrtbuer plus d'ari;r·nt quelles n en rcrr aient 

S&ru1 le vouloir et faute d'•,·olr OU\Crt les yeux sur ce 
phénom~ne le 11«' s·csi donc lait bénè\·olemcnt le com· 
pllcc de ces abus de conllnncc. 

Et crtte caution. tout tnvnlontalrc q11"rlle ~tt. n·cst pas ce 
qu11 y a de moin• drOl• dans toutes ces atrntrr.s de fraude 
dont le• c héros • sont p<U"\'t'nus à rouler le r\'C lut.même. 

VIVARiul\I poissons exotiques 
GS. av. Ro(ler - Tél. 15.32 25 

Un épurateur 11 

!:\ po r ..nt U y ~t q~elques dtto~rnemen:.. rée~ de 
.... nunes ""' exist&lcnt bel et bl<IL MRla 1 Rflalte. une baga
telle, \'Dudr.lll a pelne que 1 on en parlà~ n était l'é•lquette 
pol1Uquc donl ~ TîClam&lt 11 \Olont r. ce fraudeur de 
pcUte rnvr!1lllre. Charge de rt<:oltc. daN l<"! dhers locaux 
ou lia étalent déPo~. les bull< tlna de pronœUcs ce ooco-là 
rn •uppruna1t d'auuirlté une cinquantaine chaque semaine. 
Mala un jour ünt oil un de ces bullct.lna dnnna droit à un 
prht. Nauu ellement, celui qui l'n• Ult Ubdté le signale, puis 
ré<:lama. On lit une cnquêtu ut ùlcntl>t l'mddlcat mes.5a@:er 
!u1 démasqué. Or. celu1-<:1 n·~tn11 nutrc qu'un ... des chers 
de Rex à Gilly. 

Ajoutons qu'11 en us:ilt ex ctcmclll de la même façon avec 
sr.s amis politlqucs C .,;t \ nsl que l'un deux et non des 
moindres, étant \tnu A Gllly Ca.;re algner des papiers par 
les cil•!< locaux. avait obllifamme<'t prê'é aon port~plume 
~rr\"Olr aux stgnata!rrs. Et quand la 66ince termm~ ll le 
rlclama. le po.-t~pli.me avalt di.'l~aru. On l'a retmU\ é ches 
le fraudeur aux pmnœt!cs . 

~ rlprettes de la R•rl• lurqu• sont en \'t'llt4' cllez tous 
les boni détaillants BMphort, fr. 2 n Com• d'Or, 3 Ir. 
l'EnldJé, 4 Ir. !es v1n11t. ~ trola m:>rQues &ont pr2J1Ues 
oont pou cent tabao hue. 



POURQUOI PAS ? 

Un cadeau s érieux et utile 

u. chauffe-plat R E A 
à la bougie 

Le Congo sur le tapis vert : 

Souvenirs d'hier 
o.. Co.'1go, q \ll occupe de nouve&u le tapa ven europeeo. 

~vN::e de bien &ntlq'1es .90uvenll'a. œux du t.eJnpg de C&il
l:..u.x e: de Kldcr!en. Rappe!ona-noua CalllAu.x avec aon 
i oùt enragô de 111 d lp!omat;e aecr~te. oon aecret du Ro~ 
..,. agent& conlldt·ntllla cour~nt lœ capltalea. par de..sus 
la t~te des agent.. du Q·l.11 d'Orsay, <lingé alors par r.e 
IP8 une M. cle Sclvœ. C<-la cvoque usez curleU3ement M. de 
B roqucvu:,. et •es amla COPI><'<'. <'u château de Roumont, 
qui obtenaient si n!Mment <l<'s pa&epor1$ pendant IA 
~·=· Le c 8 tcret du Prtncc • : Joseph C&u:au.x mériterait 
lui at1&1I d'a,olr pour hls tori•n un duc de Broglie 

A cc m•Jmcnt, Kld••r.t•n. &ecrétalre d'Etat aux AllalreS 
l!:tranrèrts à la Wl.lhe!01J1t. :<Me. t ntreprtt un voyage d'arré
ment rii SulMe. A aon arrl\ éf! A Ornévo, il fut pris en llla.
t'1Te JXlr 1.-a rtponers et d<'S photo11rapbea. On rrand quotl
d!c.'1 de Paru avait attaché un virtuose cle la pbotognpble 
a ux pas du d !p'omate "11rmand . A la tin. celul·<:I. énervé. 
aau:.. <!Ana un aa;on et décida de rcndl'<! Visite au Mont 
B~ ~c. n avait oublié que :e Mont B!anc était en France 

Sex-appeal 

Pi..u arotr des acins !Xlrfalta. pour conserver rotre !Jgne, 
pour votre llil\C ptrtod!que. pour vot.tt bY111eDe sexuelle. 
pot;r vœ nrtlcles lntunta en caou\Cbo11c. pour vos acces
l!Olrts "' pl'l'.ldulta de besutè. etc. demandez aujourdbUl 
meme le ta.'1f lllwtr6 n• 6 cm oye gratis et franco, sous 
p~ term6 par Sanltara. 70, boulmard Anspacb, 70, Bru
xdlca--Bo~ 11 1 prelI!ltt étage. OO aont en \'ente nœ spè
c al1 •• lntru:tvablcs • llturS 

M .son fond~ en !~. - nt 1142 84. 
Pour le Co!lio, uptdl• -m ~r aV!on. VOlr tant spéci'.11. 

Un crayon « Hardtrnuth pour hui~ 
F.n\OYU Ir b7 60 Il 1:-ôOLI::;, 132. bouJe>·ard Bockst.aâ 

Brwcelles, CCP 261 l7 et voua r e<:evr•z franco 1« excel-
lents cra\ ons • llardtmulh mine noJ.rC, n• 2. 

Kiderlen-Wachter et Caillaux 

A 1
1 frontiè -r .es dlJ 1a n 1€ora e n panLalons bleus et passe. 

po1Ls rou11c.> conv il nquln'nt KJdcrlen qu'il etait en France 
c., Sou.10., 011id1t et forme à la meilleure 1'c-Ole dlploma
tlqu•• ava1L vrcu à 1•e1r,1ngcr, mals entln cc détail geogra.
ph1quc a.1111. échap~ à son caprtt de vl11llante Investi
' '' ion Q:iclque. h1·ur.3 plu& i..rd. J oseph Calllaux. avel'tl 
p • lé!tphonc, •• montrait bon prince et lul dêpêchaJ~ " 
p refet d~ 1.1 H-1UtC-Sl\'ulc. qui venait le aaluer au nom du 
Rouvememem de la Rlp11bllq11e et &e mettre à sa dlspo. 
• !:ton. Kidcrlrn Nait furieux On lui abimait ses vacances. 
I l ava1!. l'lmprc&s on qu'~lemrl!tmt"n!. on !e POW'SUJvait 
& Vile r tte &flaire oongola!ae 

A 1 fond li 6talt r·.u-:.ti 1x tout d'a\olr ·te pboU>grapb1é 

Lou de voa A N V E R S all02 prendre 
.:l~placcmrnt.a Il "" le lunch au 
R~ du ORA.'>O BAZAR, P;ac. vene - Marcb~aw:-souJ.iers 

P A T d'ailleurs ce qu11 1 a de m~ à Brux•~r.a. 
• • 2$-35 tr. R. Cirqu•. 28 tPL Broucltere> T . 17 29 eo. 

en compo,:rue d\lne dam• Mme de J • Kldc.'1'11 ttaa 
depui.s :Onr~mps ttabl, •n raux mtnai;o avec la fldè:e 
Kiepl<I, a•ec qui Il auu rku au vu et au n d~ toU& l 
Bucaru:. ce q"! scand&liM!t mtme ks !Wwnaaa, trb 
lndU:&en:. pour f'W<·mfmea mals Il+. ùvtrea pour :eo 
autres, ~!te fo:s, la pauvre Klopl<I put voir 1an tntldè:e 
am.l aw: cô:<a de !'Autre, dana tous lta Journa111 

Ma;s K'dmen Pell5&1t 6'!:10~ au Conga, et il refusa cl« 
ae brouliler avec CaWaux , Q:il continuai: l n~c: Quand 
il f&llu' deJ>OSer le projet d'&ecol'cl à la Conunw1on deo 
A1!alres l!::ranetrea du Sena:, le mlllla:re dea Co:on~tt. 
:\1. Lebrun, avaJt :es !annea au:o: 1eux. A traveni ce Conr• 
frança;.,. c't'•I~ auul le Con110 be.11e qui ttalt •lat. Cl•men
ceeu fit tout échouer 

La maison L. ROPSY, SI , Ml!De d~ la Cour Liquide t. toute 
offre acceptable un stock de bijoux. orftvrtn•. per!ta et 
montres Proch. maraatns et 11tellc:1. ~. ~rarcM aux Herbe&. 

Lorsqu'on a tout essayé 

les grands caféS, les beetvc restaurant.a, 11'6 bra.,..nea, 0 11 

retourne avec Joie au S IRIUS, 114, Bd Ad. Max. 

Théâtre nouveau 

Est-co de 1 Europe centrale que noua viendra la rtnova
tlon du thèàtre ? Nous ne 111 vons. Mats li en de fait que 
c'est en AJlem&l!De, dans lea paya 11eandtna"ta. en Tchk>o
slo\·aquJe, que les rormult'I les plus audacleuac~ \'Oient I• 
Jour depuJs un demt ... i"<:le, c·est.-à-<111e depul& lbf.en • Ot-u
tement. \'Ollà, Dana cc th~tre de11ruc~ur des moules 
chers aux tb"'1trea latina, 11 y a toute une partie lndla.,._ 
Uble que ces mtmea latins, Prttiaément. n.e P&rvltnncnt 
pas à avaler. Ils constntent à trou•<-r quo c'cat profond. ou 
curieux. lis .., refUSt·nt à a'tmouvotr ou 1e PIUSIOnncr. 

Karel Ka11tt. Uluatre écrivain Tchtquc. amJ de !eu Mua
ryct, a conçu une étonnante et phJiœo;ihlque bl&:olre de 
roboi.s. Six bomm~ aîx technlc era relégués dana un P&l • 
de lrgende fabrtquent des robota extraordlnalremrnt par
tatt.S. mais qui ne durent que Tfn6t,.c1nq ans et, d~rvta 
de sexe. sont avant ~out des ~ d ' c utilJtt • d(stinèa • 
alléger l'homme de toute esptœ de tra \au. 

Dans ce lieu Où l'on usine tea automates, U n'1 a qu'une 
lemme. Hel•ne f~e du directeur do la fabrique, lequel 
repond au nom de Ooaun, 

Tous les tecbnk'lena aiment en &eeret Ht!rne, mala aur
tout le docteur Oa.ll, qut appbque la formule du robot 
avec exactitude Rélene •xlie que Oall hununi.e aea auto
mates. et il en fabrique quatre centa qui po&sédent une 
sensJbiUté de !u:o:e, de t\pc c Anthrop!quu • . li 1 a m~me 
parmJ ces créatures un aupçr-robot qui a le PIU& rrand 
cerveau du monde et qui a'•PIX'll• • R•dlu.s • . 

Eclate une rêvolte des robols ccu:.:-c1 M. pla.Jgnf'nt df' 
la falnéantls# humaine. poussée )U..o,qu'à la atéril!té la plus 
radicale. Le.$ Robots révoltés la turmule de leur créateur 
périt; 1"3 derniers homme• et H~lènu •'llt'-rnéme pareUJe
ment. Sub61stc seul le doctPur Oall, épargné, PMCc qu·u 
n'a pas renie la loi du travail Sommé par les révolté> de 
reconsutuer tn formule. 11 n'y r~usslt pas Mala. dans &On 
amour, Il avait forgé une Jmacc pnrta!tc d ''i~ll'ne. Celle-ci, 
aocouplée au robot Primus, d'un typr JlllrtrruU<'r!'ment !OO!· 
gné, va cotut!Luer une noU\'elle humanHi Pour ~u!cr 
cette légende, fort bien Jouée pt1r Rogrr Mtchrl. Marrrl 
Zosz e~ Mmo FelTiere un vubt!c nombreux et tout ce que 
Brwcelles a de TcMqu"4 <e pressait atvc ~ux-Arta. Et 
LouJs Plérard ' •11• ~'un• 1ntroduct1on ton 110Qth. 

Votre blanchisseur, Messieura ! 

Ses chemlsff. oea cols. *"" pyJomaa. aea call'(Onl 1 
c CALINOAERT t. Io Blanchtssa1e 1 PARFAIT • 
33, zue du Potnçon. ut 11'4.85. Llvra!son domicll& 



Le présent appertient à toua 

tant qu• nm_ JO.n" .t. le so:n de vous babltltt au 
Talll<'llr tlf:LLEl"OSO, ~laltste de l'bab1t et du llllOl<lnC 
cro .i. Pru: raU-Onnables. 76, rue Neuve, l'lrw<elles. 

Kerenaky 

On a ttil' •lé de K•ren!ll<y au suJet de M. Janaoo. On en 
a1·ait déjà pari~ •• auJet de M van Zetland. On en ttpt.r· 
Jera t b coosutu:ion du prochain minI.S:ère. C'est une ual
mll&Uon qui pl&lt at:t.ur.!:m>ent t beaUCOUJ) de jow'Da~
de lk!i\Q Je comme de France. 

- Eai-elle eue• 7 
- l!Jstor!Quemmt, e.lle est, e.n tout eu. d"Une &ll?Uf'.c&· 

Uon trts relalln. Mals comme tout le monde 11nore cette 
h!Stotre "" Ill ré•olutlon nai.e, l'évoca~ pe)Oratl•• de 
Korerult1 fait trtt bien. On enJ>UYeralt pu mal d'lluiures 
de i;alana en leur udamant t br(l)e-pourpotnt une b10fl'&
pllle d~ Kcren..,1. Combien de cens &avait même que l'an· 
den chd de eomem•.ment eat eocott vivant, qu·u own·e 
~ Pru1I 1.,, evenemeni. 1.vec UM aeges;e un peu o.mtre, 
nnlm•nt aeulement quand quelque gaffeur le tralw. t peu 
prcs d'accoucheur dt ru. R. S. S. 

A cela. K1·1 e111ky peut répondre que s'il avait lkh~ t.vec 
deainvolturo 106 alll611. Il t.UI&lt rallié le peuple 1'118M': que 
daut.re part, •li l<'rv•t d'tntermedlalre entre deux réaunea. 
c'eat q11r. le prem.•·r avait besoin d"Un sauveur a.prt1 8\'('llr 
acrumulé trop de lautea. 

- Eat-c:e lt. 1 omee d\m Van Zeeland ou d'un J&M<Jn? 

A Bnne116-l'lo'Jl'M' la bonne adres..~ poUr boir• un be 
vene ~ blêtt ani!Coe ... t :.e c Geor~'s Win• • · 11-13, rue 
Anurtn ... 1 r ._.. ••<Ire y OJ<t lnl.Jne et de bon ton 

Massages-Saina 
14, rue d'Ecou• 
< Porte Lou.se J 

OUVERT DE 2 A Il HEURES 

Et kerenakyame_ 

S· on IKnore aln11 la personnalité de Keren&ky, aon nnm 
n'en entre paa moU1s dans l'histoire poUUqu• o~ Il tncAmo 
alll' IOrte d• IArheté, de fausse habileté d•macosr1que. Un 
K•renllcy ut désormala un mon.sieur qui fait :e lit de la 
cauche. voire de la rtvoluuon 

- Certn. U y a toujoors eu des na1b •t d .. snobs de 
droite qui occl&mere.nt les a1·ant'1fardes ré,oluuonnalres. 
~Jt. à la Mvo?utlon fn.nçaile :es belles amies des tncyclo
pèdla+.œ e11ttnt l• cou tranche. La mhne cbœe oe prnc!UU.lt 
en Ruui. e\ chtz noua aussi on connait d•a • amll de 
1'1.1 R 8 8 1 qui l)llU<'ralent un mauva" it'•r.d l!Olr dalU 
lc!lr dtmeure dt. i·avt>nue Loutse ou de l'avenu~ de Tet"\'\1'-· 
ren CetW' démt.1oele-lt a toujours eù aUS61 !!011• que mal 
rk<>mpensét. 

Toatefola. Il ex!Ate auJourd'hul dan.a lei. milieux conM!r· 
vateun une f&cheUJe tendance à abandonner peu •PDrtlve
ment la parti~ polltlque dès qu'on n en a plll! la direction. 
Nombreux aon1 lea aens de droite qw auraient aacrlflé, 
même avant * malheurs, le banquier et prof~ur caUu>
Uquo van Zoeland à M de Man. voire à M. ~nderveld•. 
li y a lt. un phenoml>ne de do!iance du kerlnskysme tr~ 
curieux MAts en 11&1\ ou cela a conduit :es nallona.ux fran· 
çals (j<ll, Jadla. M! ~tuaient m~me à aller \'ot<'r avec la 
1 cana.lie :1. • 

En réalll<!, ce llOllt les bourgeois de ce:ie ra«' obtuse qui 
rmdant la vie lmpoealb?• à œ~rs hommes. font tout le lut• 
cèl de la caucl1" et pratiquent un Jeu Pllli danaettux q•Je 
Je ker\nûvsme. C&r le Urinstysme, en t.ant que COllcllla• 
Uca. que l:'llDSltlon. n·• b:.en rarement Q\lC l'art du pœ
alble. et U n 5t pila Ce mtU:eure d~hnlt.lon de la pol!t:que 
q· .. e l'~ du pœslble. 

cc qu'il y a de pl\1$ naolo d'ailleurs, c'œ\ que les leaders 

Enrhumé? 
S'endulre la poitrine 

et b ien in he ler 
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de puche. obliiés e"1C aussi, de composer, ne sent pu tou· 
)oun miewe traitàs par :eurs arnla. Le aoclallsme nat!on8'1. 
par exemp:e. est aussi un kerlnSl<)'ll11e, m&LI ce sont les 
Plln du socialisme qui l'abominent. 

Pour l'H1vn 
B C:ILL l'\JRH 'llA 

Motortonlo 

Renkin • O_!>jeu d'art 
Meubll'$ encien.s. - f•l 111x - Sculpturt'. - Gra 

'iO, rue de Samur, Brrutlltl. - Ttl. 12.81.74. 

Chez Thémi1 anveraoiae 

?\<"' .• ""'-r- ions l'au:re ~ur q 't lm~nent en de :ll. le 
Pm1den1 \'an Stratum. te:. llOmblœ U&trcs a gaz ava;ent 
'"'p<>r .. du Pa.lais de J\lluce 

c Oui, nous ecnt un O.isetple de CU)u, ma:s Il noua a 
do~ •n remplacement d'une demi-douzaine d'ascenseurs 
qui oont presque tou)oura, mc:tons plutl>I touioun, en 
~t. Or. comme on 61~ ~ Anl'Cl'S t'n m~'1lt t.emps da.nS 
la cave et au tro1s:.e.me ttagt-. cela talt. a tout a\.·ocat quelque 
peu OCC l.pe quelques œnunllC" de marches t grimper tou.s 
106 mt.~'°'' OJ poUlt de vue de 1·1·ntra1D<'m•nt physique, 
ce;a pùu:·ra1•. paraitre ext~11eint, zn.tlS la plupart des avocats 
et même deg Juges ont Mp~ l'àie des per:ormADces 
&poruve. AUS>I drmandoru·nouo a 1 Pourq·Jol Pu. •· qui 
aemb:.O être dar.s .es bonnes 11ràces du Pr<sident, ou qui 
devrait re:tt en ra.son de "'3 e:o&ea de • a"~· jour, qu'il 
ot>U.-nr~ qu·on r..,.... pour nou.s t<: qu'on est parvenu a 
faire i·a;ure jour a l'occasion du J"bllé du ~au !la· 
rnend : fal.l't marcher •u moln.. dcwc ..œnse~rs. notam
men\ celuJ qui va de la cave. ou on a niché les avocats. 
au !>e eta";e, ou l'on a lna:a.llé la li:..> 10:.béque de ces chers 
maitres. • 

Et tant qu·u y est, ~l. le Prtslden: ne pounai:-ll faire 
placer en que:ques f'ndro.u. cbo:.s.ia qut.qu~ bancs et des 
tat>:œ comme "a se.• lait a1 neure~ment et •1 utlement 
au Palais ~ Bruxel.co;? 

llOTEL DE LA CLOL HF. D'OR 
Confort. charme Intime ~ltR•nct dlscr~t• KENRIOT. 

le plu• il'al'ld chAmpa~nP du <lN"le 101 rue du Midi. 

Leçons de dessin, peinture et décoration 
Mme Yvonne PerUI P ~ d Ron P < Rubens, 

Boul.,vard de la Cambre 6,. 

La v· faculté 
La V• faculte. il la c haoe=honl • de Gand C'eot J'ttol• 

d'an •~enr.aire. on sait que •~ men~.us namingan11 
rirent caguére -uooup de bru.. pour obtewr la ~lion 
c!e cette école. celle de Cunibern qu11 f&ot sans dout., 
ecrlre Kuregem - leur p.'U11IE-"'1%1t mdl;ne c!e d"penser 
l'enseianement aux !utura mC<l~ln.s l!r. ~tes du p!at 1>3l''· 
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RHUM CHARlESTON 
Vtntt bdus1ve ;a.r~-: 

MARIE BRIZAR.D 
llOROCAUX 

L'école exl4!<>, l ~t. à Gand. Nou.s lllJlOl'OQ& SI elle 
c:om~ beaucoup d'étudiants. Ce qui est ceTtaln. c'est 
i;u·eno a dlJl eoCU! ron cher, et qu'elle oonUnue •• Oo J 
bêtn • t.<JIJr de bru et on ra:t rrandmient l'S choe<'S Le 
contribuable ne aura t!&!IS doute Jamala au Just<' ce que 
luJ aura coOU! la création de cette école Inutile. Mala U sol
dera la. d~Me. 

Oo a d'a.lllcura détrult. p0ur bêtlr l'é<IJ!1ce où l'on a logé 
la Ve !acuité d' Ja c hooge$Cbool •. un Jaratn public au
quel 10$ Gantois ~taltnt partlcull~remtnt attacho!e, et $ln· 
i;u.Uèrement e<•lX quJ s'tntér.....,nt l l'h!stolr" de la »Ille 
Le beau Jardin du C'1.!iM a\'8.lt Rrvl de cadre. Jusqu·m 
1908. aux floral!ea ganw.-. Il Mait nobltmmt plan" 
d'art.r.. plu.'1eun roi. ce~.Jena.1-. On a Jet<!! \<>Ut cela per 
tcTe pour ra!re plM"f' aux g.l.clu-u."S de bEton. c·m d'au
tant p:ua cr11!llnt! qu'on .. v~t tr!s b!tn. quand œ· acte 
de van<laU.m" orrtclel fut. commis, que la prl!oo de Gand. 
Sltu.i.. à quelqurs rflltalnes de m~tres ~ là, allait Htt 
d~al!ec!le et démolit. c·es·. à peu prè., rait à c~i., heure. 
Et l'oo songe cl~JA A créer un square à J°~mpl..,ement de 
l"anclenoe malson de force, un square qu'on meublera. 
d'arbus"'8 plu& ou mnlns rachitiques et qui M f'font !>83 
oublier les arbres magnifiques si stupidement &be.ttœ dan.s 
!eu le Jardin du Ca..ino. 

KLEBER Ses m~~ l c!?P~ 40 Fr. 

Serv!ce de rrand• earte. 
&Jons pour banquet.s. - T~I: 178037 

40. GALERIE ou COMMERCE, BRUX. (passare H1rsch) 

Gand-chantiers 

Comme tA>o • I• cmnd<'S rtlles de Belgique - et meme 
comme cctalnes \'illea mol.IlS ~ndc9 - o.nd clôture r6-
fl,!lléremmt 11'$ comptes munlc1pe.ux on ~flcit.. On parle 
de quelque Tlnet mJlllons. c·""' une pe.Ule par le temps 
QUI ~ ~~mipkhe qu" I• c. .. d• parant qw .. '\'Olt ~ 
Il~ d'&VŒr ce trou à combler, izouve la plalAlltene sau
màt.-e. n a d'autant moins de """'n d'eat1m..- que tout 
e<t pour le mlnix dans la meilleure d,.. cl~ que celle-<:! " 
~mpttem•llcmcnt l'aspect d'un 'a.'!<' chantier aur lequel 
ae oonJug11rnt Ir ièlt• d•• te.rrassJers •t celui dM paveurs. 
pour tr~formrr 1..,. rurs et les vole.i publlquee de toute 
oatW"e on tom-nta d• berne ou en déluge& de pou..'\Slère, 
selon que le l'éle fo:lemcl OU\'te OU frnn• le rrand robinet 
t la • dniche •. ce &t'l'Blt déjà a!Cttux pour l'honoête 
homme qui pntaure clans cette bou• ou QUI &>'&le cette 
po=tre. g'tl ""'ae d1salt pas qu'il lui raut, tn outre, payer 
- boun'e&U."<. 

Un >1eux Gan•o!a nou.. dlNèt dunl~rtmont t. ce propog : 
c On ne m'•nl~ua pu tid~. qua.nd Je \'o'.a OU\Tir t'! re
fe."lner Je pa\'f de ma rue dcwc ou trois fols en quinze 
Jours. que lPS ou\'rten de la vll:e font tous c-. travaux pour 
Justl!ier re~latcnrr de leur ernplnl Qu'on l~r ra.""' donc 
ccmprenclre qu• c'r$t Inutile, qu'" n 11e les 1lcrnc1•rn pas. 
méme s'ils t... la paix aux gens que l•Un< ébnts empoison
nent depuL• I• lrr jMvler Jusqu'à la Satnt-Sytv .. ore. Plu
t/lt pavrr tes ou>Tlrra municipaux à .,. toumr·r les poucPS, 
que de 1"3 payer pour q:i1Js rendent la >11le Inhabitable. 
Q,:·oo les R'Jtorue t. l't'S!l'r ches eux. a:i beJoln. ou qu·on 
a.irec:o. t. lou.-s rxerc!cea. une plaine Où U.• pourront ettu
aer le aol tan• qu'lb \'O\ldront, """"' ennuytr lœ ~ qUI 
doivent alltr l leurs affaires. • 

L 1dkl no \'8Ul-<'l!o plU que les éd1l~ g&nt.olJ 6'7 amtent 
- et les mag\strots de ma:nl.0$ au!res \1l)fj! lca?em•nt? 

lEMMENS Double la durée de votre lloge. 
Son tari! e$t le même qu·ameurs 

Donc vous payei IA moitié ! 
168, r. Emile Féron. Tél: 87.83.8~ 

RESTAURANT ou JARDIN PAON ROYAL ZOOLOGIQUE D'ANVERS 
Ses men'n à 25 et 3S fr. - C11i1iM ••-.uise. - Vicu.x viN.. 

A La Meuse ~ 

LI- cl eval;er lfaurtœ de Thler. entoun! de sa famlll~ 
a fté 1 obJet d'une touchante manl!csatJoo de gym~ 
à l'occa&lon de aea cinquante a.nntta de d!ncUOn du cranc1 
quol.ld1<n 11'geoi.. dont les lnltiaUvec eoot.. on Io l&lt., 
fort nombre-.. 

De ~re en fils, lea de Thler Curent touJoura des dlrecteun 
de premier ordre. Leur Journt.I est un dea plua P111asani. 
de province. 

Maw1co do Thltr t. é~ le premier ._ llltrodulre dan& 
l'industrie ~Ire de l'lmpnmer1e les llnotypes qui aot révo
lullollN! la f&CtUl't! des Journaux, ~tmrnent, fi fut le 
Prt!mlu l &doptn la technique de l'MllDtrT&vure pour 
l'lmpressloo d'un quotK!:en. 

On N.lt en out"' le ro:e que tient la • Meul!e • d&D& le 
doma;ne do l'information. de l'lllustrattoo et d•J spart.. 

De nombNtux dllCOW'S on: é•l pro11oncu, nOU\lnment 
par notre ami Ol;mpe Gllbart, r~ac<eur en cher. 

De \<>Ut I• PSY*. des tétésrammec de a;mpathlo fl&lent 
arr1'"'• à l'&drease du Jubilaire qui l!e r.ru•e l aocuser 
sept.ante années. D est demeuré d'un allant aurprenant.. 

A l'lasue do la manl!estatlon, un souper t. réuni dans la 
salle d•..t fét"3 du Journal une !l<>IXAntalno d'invités. M. ~ 
>ier NeuJean. bourrmes1re de Ll~e. pfts!dalt. 

Va ~ ton c Pourquoi Pas 1 • et va to dla'ralre l c LA 
PARISIENSE •. la taverne vrt.1ment pat1sle~. au 31. bou
levard Em.l'e Jl\Cqm&ln cpùa pl. de Brouck~re>. Bruxollea. 

Voulez-voua un bel aquarium ? 
Vous le trouverez au Vivier exoUque, 3, Treureoberg. 

Statues liégeoises 

n o. · knt quo ce pauvre G~trJ at&tull4 pla.ce de IA U 
P\lbllQue P'rançaiae. ne 6U'a Jamala en paix sur son SOCla. 
n 1 a quctqw, temps, on a ,·ouJu :e dort!r - et le J>&58a 
au c Stclol • comme les boutona d .... c Pumea • · Vo1c1 qu·oa 
fait. • prisent, un• gro&Se tent&Uve pour l'entettr. On t. 
Mlllé dana le parc Qui l'entoure une •mtable moota&ne -
\'Oudralt-on amCna«er là une piste de bob<Slel~h? - et le 
60Cle L<lulll XVl do Grétry a été en parUe tDM!velt 

Les malheureuses $1.atue.os IJ~ooll"3 ne conna!Ment que 
mé!l&venturrs. On SaJt celles qui arrivent périodiquement au 
c Tora! 1, l<'QU•I rub1t des badi11cona au c mllllum • que 
l'on vcu\ &U1rt1esWs. 

Charltmll&'lle. dont le &est• rloneu.x a!rnll1e tDUt simpl~ 
ment. aeJon ltfi tleUrs: c PleuTta-:·U? P'.(oUvra+n pu? •. 
11e volt munir d'un pe.rap:w., • cbaq·Je r.::nd&U:e d'é:U· 
<liant& Et on "'°' moque de a barbe majestueuoe; U ..,..-a!t 
quo, d• aon •1•'ant, Il se ra.sait .. Ce IOllt dea hlatortem cr.il 
l'amnnent. Pot1rvu qu·oo n·éoou:.e PM les hls'or'.«>a et 
qu'on laJl5e a'J Char:etnqne d'Avroy 1" barbe r:one qui fa.li 
son plu. bel ornement... Nous aimons m!tux la blague du 
parapluie quo certaines déclslooa admlnl5tratl•es. 

(AS abonntmfnts au Journaus d publk:atlons beJrea 
fr.aoç:W • ' an11.1tla 1ont r eçus à l'ACl:NCE DECfIENNE, 
18. rue J Ptrsil, Bruelles. 

Lea Etangs de Bierges lez-Wavre 
HOttl·Rei.1.i1,.,.nt 1• ordre. - 5a spklalllâ. T.: Wavre 3'11. 

Fernand Halleux 

Le Th~tre communal wallon du 1Ttftnon, à Lléie. qui 
fait un tréa eros effort pour relever le niveau du réper
to!re du Terroir. men:iœ de sombrer dana tea IWto!rœ t. 
entn:chata, " cél6br6 lu .:lnQuante aos de .oc~e d'un déll. 
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cle\IJ< I 11>-·· • Fern&nd R• '.• IX. artlate nmarquable, crill-
i.ur de qu&nU:6 de chefHl'cr•ne ,...ooaa. 

Hallaix d6b'Jt.a en 188'! c1AnJ WI Ul~t:e du qu&ràer 
''Oiis: ~ Llti•. le ~tt. n>lsln de la ûlèbre ...01 do 
FonU!ne~u a·Jjourd'hUl tnnsto~ en Pra&• - le 
11>#.tn MO!att fiant de>enu lul·mtme un ~tabllao<!mmt 
,. balna •• 

c·.- m françala que Rar.• ,,. Jou& d'abord. on 6t&11 

au tempe du c mélo • et de Lab!Clle. 8& preoùère cr&tton 
\\'t.llonne dat.e de 1888 l L'act.'ur •• dOUblo tout de 1ult• 
d'IUI ~ur averU. A la mort de l'lnoubllable Victor 
Rükln. ~du Théà'.re Wallon, Halloux fonda !.e 'Ib~t.l'e 
ti•tlonal Wallon q-.û dt<i'lnt P:us tard :e premier Ul0.tl'9 
e!fle1ol ccmmUDal. 

P'cnand Hallewt pt.Ma &Ion au c Pavillon de P!ore • 
o~ U tut dan& lee re'l"Ues, l'lntuptt'e lnlm!tab:e de quanUté 
de tn>es ~.a .. 

AP'ft ruerro, oo le '1t ane Charlci S:ttnebruggen, 
Armand Van Aenchot. Jacques Fauconnier, Jean Roetr, 
Joeeph Closstt 11 tee frères De!rèchfllX. collaborer t. la 
rlllllil>.Uon détlnlUve du Th~tre Oommuna.I Wallon du 
Trianon. 

C'""t FrmMd Halleux qui, il l'F.xpoe!Uon Ms Ar!A d~ 
col'1ltlfa do Paris, Joua. avtc Berth• Bovy, une Wallonne 

Pour ~u·• la Famil!' 
PLUS BEAU CADE.AU 

aera to .. 10·.ra un 

RE X OL A 
DE LA JOl.J: POL'R TOUS 

.. parllr •• 195 11'1loco, 011 n francs pu raols. 
Tou:. i<!9 autrea marques a•te 30 t. !!O .. c1 rembo. 

RADIO · BO URSE 
lrv••llH; 14·11, M•tthf·n•·H•rbu. 
A.n~ett i 29. lt•m• •rt Ste-Cathe'I"•· 
Uf1e : 111. rve dt la C1thédrtle.. 
Cand i 11. rn dt Flu1dr• -
Chtrltrol 1 SJ ,., dt 11 ltftt11ca. 

membre du Don.oeil .supûleur du Oommeru et de l'!Ddu. 
t:te U fl.&11 dlree:eur géné'&l e:. adml.nlat:a;.,,,,. ce la 60-
clt~ anonyme des Pa~tmcs de Vl..-itnal (e.i:-malson o:JnJ. 
e: - oompét!'OC<$ t«:hniqura fiaient &\ISSl appr~éo l 
l"ttl'1ln~r qu·en Beltlque. 

C'6talt·un homme dlstlniu~. modtste et r~rvé cromme 
on le verra par les souvenlu qui aulventJ en m~me tell\Jls 
qu'un "'!>Mt cuttJ•é et orii!Ml. 

cent pour œnt. et quJ n·a pu oubll6 IOn Ll6re. l'O!'U\'Tt Le Zoute - Shakespeare Ho" tel 
mal~ d• Hrnrl S:tnon c LI ..;~ne Pore ». 

Halle•" qUI a encore bOn p!cd bon œU. a de nouveau Srul Etabl , .. ...," ouv.:t à ,, 0 
Jl'L"\I IUr les planches t. l'occaa!on de ac n ctnqwantenaire 1 PE.'>SION t. partir de SO FR.>.: 

U>Mltal. T <!phone· Sl.7SS e Tél~ , 01 '" 

LM mtUJeun chocola.ta et dracka GODELAINE 
LM cadeau" le p1u.s apprtclk GeoriCI Picard et aon père 
Bn1X•·l!,., 61. rue Royale - Anvera. J; '"' d"" Tanneurs. 

La maison dans la Fagne 

La K··u·• F.,;ine. l'ernou•witc rt<iilon qu'il ne faut point 
M.rulement connait~ aWt œt.ux jnura, ma.la dêcl>uvrlr dans 
!'Apre décor hh emal, aitre a.ix nat" &listes, aax poètes, 
aux tourlsles, des attrlllta men-ellleux C tst lt. qae !e sa
Tllllt, Uon Frtdérlcq, q-Ji alma la Pape d'lln amour exclu· 
11! au p0lnt d'y •ivre de k"'5 mats, étudia la nore et la 
faune d'llne façOD si remarqu.~b!c. 

Une telle rtgu>n. à !"époque bizarre que nous tra\'el'SOl!\a. 
drmande dœ dé!enscura. SI on laissait faire les c trana
!ormat4'\1rs •. !l'S amateurs de 1 mod•mbme •. il y a long. 
ttmps que le haut plateau sernn d,·\'11$\ê. 
P~rml lt'I d<'trn.-eurs, U y n 1 t.ea Ami• de la FRJZ'lle •. 

P..us la pr~denro d'honneur d'Albtrt Bonl•an, le Fagnard 
b!m ronnu !'mule du rmctt~ c UOn S~lva.in 1. 

La amis de la Fagne ent 11ntcntlon d "érlier t. Bouanre 
au point culm~nant de la Bcl;lq~ et au centre de la 
LAru!e, une mal3on qui llllrlteralt les pr1nc1pa:es colle«> 
t1nm tlClmtl!lquœ. 11:.:tralres t:'. &n.U:IQ'Jtt. qui oot trait Ml 
'1sai~ de IA rfglon. Cet:e ma.son té:&lt ~ldemment conç"e 
41, manière l ne point ~er 1'&3peet ah~re de la pn1Jue. 

Elle comnrendmlt une mile d·t•l'O"Jt'nn, une bibliothèque 
et une ttolaltme pièce destinée à rec~volr les objets et lee 
ouvl'1li;ea .--.nt leur admla.>ion au mu>te. 

llAfl"l'il"RIE TIRLL\tOSTOisr. - TIRLE)lQNT 
E:tlrn Io •ucre scl~·rsnr6 en boitea de I l<Uo. 

« La Vignette u à T ervueren 'Nltllhcne G2-Sl.&O.~ 

La mort de George. Picard 

r..., flla aln~ de feu Eldmond Picard Vltnt de mourir subi· 
~ont t. BnaeUee. Georges Picard, qui avait rait de brU· 
la.1>\<11 6:ud .. c!".natnleur t. l'Unlvf't'llU! de Llége, occupait 
un. lltuauon tn vue ctana le monC!e bc!uatrlel belge Ancien 

Ce irand !antau>i.s~ d'Edmond Picaro appllq "11 o« m6-
thode& d'éducation dUfèttn~ à ~s trois llls: sur Oco~~ 
11<>n e.lnè, Il exerç&lt uno tutelle &évère; quant nu cadet, 
feu Wllll&D1 Picard, QUI mourut directeur de la. ;\l&ll!llD d'Atl 
de !'Avenue de la Toison d"Or, U 1'etalt compte emrn; dt· 
charr6 sur Mme Edmond P.canl du aom de l'~uquer. pç;;r 
aon t:olslène· !lis R~n PJcanl. i><mtre. êalnm e· • p o
prlétalre. Edmond Picard qui .ociausait. alnsl qu on 111 c. 
\-Oulut que 100 derruer-nd ,.,....1 1·c lmPot du oa.Jli • 
<pour parler la laniaae dêmaco;;.q e et emphAt ~e cte 
l't!POqUeJ, et se refusa, au m m nt de la conscr!p >n, 
à lut payer un rempiacant 1 obllgc:mt ainsi à c te d iro 
et lngra·e expenoncc qu'êU\lt ill vlc de cavm d'nvint-
1urrre. 

Lta nia d'Edmond P1ranl prtstntatrnt des cw"Bc cr fort 
dl!lérenta. De$ tro~ ~fi.., état· !e P"•s llP:>ll<1U~ et Io 
p.'" mt hodlqu&. 

A la COTELETTE, ron t • 
l>nneeh~e 

·on • a.r.os:.e ae ae:ic1e-.. rar:tciettes 

A la COTELETTE, JO. ~:ld~~·;~trra 

Directeur général à vingt-deux ans 

Par ea femme, n~ Adè!e Olln, .Eldmond Picard pc td , 
d'lmportani. lni.éréta dana la m11Ison Olln qul c n..t 
to~mpg u.ne a!fall'e trée proepèrc. Elle c!eval p;ur 
connalt.re une J)énode de décU11. quant fcw Xavk O o:, 11 
!ut avocai et mln4:re en prt! la dlrec:tkln. Cc b.-U aM 
eoprl: n·a.-.it rien d'un homme d'&f!alret. Bref, .a m:i n 
0:1."l du~ tt.re :.ranstonn<o tn IOCh\ 6 ~ e:., pour .a 
ttlnlttn 1111 état. des malnl tntfilques a'imin en c ~ 
pourquoi ~nnd Plcard tint à peu prts ce Jana•&e -
qu'on lira l la c mie~t• • auh-.ntc, à son tiJs G rges, toub 
tnl!s ~oulu de runtvmi~ de !Jége 

L6 clrarett~ de la Ré(!• turque sont rn vente rhez toue 
1111 bOns d~talllants. Bo$phort, fr 2.2~. Corne d'Or, 3 fr, 
Yénldjf, • ~. les \'lnl!t. Lts trois marq1<es sont 1r;irantlrs 
~ni po11r cent t:\b•e turc. 

r 
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Au Roy D'ESPAGNE le m•nu J)OllT m·etllons 
:'>Oèl et l\OU\rl-An : 50 Cr. 

t . p: co d1 Pt il: ' t'S. - Tt: ph. • 12 65.ïO CAFES RI B EIR O SILVA 
184-JU,. RUE OAt.v.rr SCKAERB 
TeL: 159-Ut. - L. domldle 

On t'offTe un poste de commandant .. . 

c n agit. dlsalt noue anc:e le jurl!COns• • à son !li&. de 
pttndre le comrn&llde:ncm d'un baVlrt qui C&1t eau et de le 
ttntloutt. A t<>1 d'&CC<'P!~ OU d• ~'U..<er. Sl tu retu.ses, tu 
devru !A! conte:i'tt. pour tes débuta <Sana l'lndUSU1e, d'Une 
sttu.tion aubalr~. mleux ttmun~rtt pou~·= que cel:e 
q·1e Je t• propose, mai. tu ne .,.ru paa un Jeune ch•~. • 

Ci«r:tta P'..can! n'h~lla J)Olnl. Il ao~a. c·es~ alnsl 
que, a!d• ))6r ~ Ckl~:o aml Annand H~. actu•llmt~t 
dl~ur commce1&1 deo Pape>~r!ea de VU'J\llaJ.. 11 rélwlt à 
41onner un "'""' mArn!tlque à .,., .. e entrepri3e. 

Villiers de l'Isle-Adam à Liége 

Ce p&;1.re CT'llld 'Vllliera de 1'41<-.\IS<lm ê1al!., romm.. Ba~· 
de:a!te, un ~ de J'alcoot A Jeun. ce aelgneur du let
ltta t~: hl'POCOO<lnaque e< p61&1-Le~~~ 
cani ::rouvalt .sa com))6111le faar.k!1..._ e: l&M&bte M&l6 
dès que VU!lers dot l'la~Adam avait aboort.e quelq·-~ta 
•erres de oocnac. ... llamme ln"'rleun .. ranlm&lt "' Il 
deTenatt ét~t d'lln&e!natson, de vtne et d'eoprtl. 

Labor Jmprobua, oonune dtt un vieil ad..,e ... 

cTERMIDORt 
ANTIO!'L PORFIN A 

Rien ne vaut spécialiste 

Vloburo bon f'eilstre, 78. rue Saint-Lazare, à vln&t mètrM 
4e la ru. du Nord, aJ)klallst.e du reglst.re, Io plu. vut.e 
IUIOrtlment du Jl6YS. Cal~logue rratult, 

JI demeura fidèle à d'illustres souvenirs 

Peu d'e1 ~.n noiWI r.:>tt1 • re.pµort artlauque et. in~llectuel. 
connurent une enranœ et un• Jeun"&'<' plia brlllantes que 
Oeorsu Picard Soit en son châ leau des envtrons de Buy, 
aolt dan& IOn 90!n1>tuei1x h6tel de la To1aon d'Or, Edmond 
PIC&J'd. maitre du barrcau et hO:e p:etn de faate, reç1n et 
tnLlta les imnclpales llli:s'ratlons dr 80n tempg: Clade!, 
Verla-. V~a de l'l&Jt-Ad&m, Ir scU:JY,.eur AU<rJ:<'-" Ro
din, az\J ))6.rler d"" i<TI• alm. poc•.., et artiate. de chœ 
noua qU! Cond~rent los mouH•menta de la c Jeune Belgi
que t, du c Coq Rouge •. dos • XX • et de la c Libre Eotb~ 
tique•· AV«: Maurice 1'1A•'<'.Il~ cr.tl fut .~e r.ag1&1re de 
80n '*"'· o....:irres Picard •O<'C11llll de mL- en actne ~d'or
pni.Uno de 5Pt'Ctacla 

A:i oou111 de sa labar!l"ll!I<! csrr:m lndu.•tTle'.le n n'oublia 
Jamai. ce!!e preml~t• atmospMre e: ae montra !®Jours 
eel'\'lab:e et Uw...t Crt avec quel:e di.t-ttt'.oo!J enven lea 
krlvatna et les artl.sles. 

Pocr "'" <&< 1x. lu plus mode.s!e au plus "Omptueux, 
adr~-•· ia • 111Al110n de confiance •ll«l~e : 

J TELDONCK JOAILLERIE - BIJOOTERIE 
• 121, BD AD. MA-'C. 121 BRUX. 

Quand il hébergeait Villiers de l'Isle-Adain 

dans 1a chambre liégeoise 
vu \<'!l'i! de t'!Ale-Adnm. qw était, à n'en point Clouter, un 

dec mrllleura pœws ~ écrlmlne do la aeconde moitié du 
XI.Xe at~e. M' t.roavatt touJol.l.l'll 11'.c<:ucUll, à bru ouvert.a, 
chez fl:dmond Plcaro. J\1a11 !auteur drs «Con~ Cruela •. 
qui t!ta.lt un ~pique boMmr, "' ~nt.ait parlot. mal à l'alM! 
dana l'atmœpMre (tr<'I) cœsue l\ son sena> de l'hôtel de 
l'avenue d• la Toison d'Or. C. qui l'lndulslt, certain Jour, 
à dlre à Q('()rge~ Pl<'iud: c A tout<'s ces ~ceptlons brlllan· 
teo, que Je pré!tl'l'<'n IA J)Rrtagor avec vou& durant une ou 
deux l<'m•lneo. vou., \'IC esludlantesque d&ns la v1e11le 
bnnne ville de Llt!ge_ • 

Oto11M P:card ta part de re dftllr du ~te à 110n père, 
qui n·out rlt'n de pha em~ que de lui !turn!r les moyens 
do pourvo:r aux tta!a. d'allleura modea~ de cotte lnvtta.
tlon. 

A Llige, ~ PleaJ'd tt6q~t&lt beaucoup la m.i.oa 
de feu le d~I<! Xav1tt Nt1.1J~ rr&nd ami de .on J)tr9. 
L'actuel bourimeell'e de la Ctlê Ard«lte. Xav1er NeuJ•MI 
tlla, !Ut !IOD meilleur e&mMade d'~tude. Ila ~!&!Mt l'un ot 
l'autre paastonnft\ de llt~rawre er M' 1*lta1en1 Jl6r oœur 
des .9C~nes •nmrea de Shal<eeptf\tt et des l>Ofme• tntkn 
dt Jules Laforgue. 

Au MERVEILLEUX la mal'°n api'el&lls~e depula 
1878 dans les ph11 beaux 

article& pour c&dtaux, horlogerte, bijouterie, maroquinerie. 
Zll'oona, Perle& de culture, 5$ à 60, rue Neuve. Bruxellu. 

La mort d'un roi de la fantaisie 

C'est presque I& lyre à Ill 1>1aln que l'excellent !>Mt.e 
Raoul Ponchon, de l'Acad~rn!e Oonoourt, 08I. mort à 88 MIA 
d'Ace. Ce rut un rrand •ml et compacnon de PauJ Ver
laine qui l'avait rias.;. - a"'""' arbl!ralrement d'allleura 
- J)&l101 les poetas maudits. Ce qui, dans le atycc d,. l'~PO
que, &lpl!l&lt. lncomprla. °"· :œn d e·re lt>compria, Raoul 
Ponchon det:ent un nombre reoc>rd d• lfCteura pour les 
poèmes bachiques et fanta!Alat .. qu~ d•1nw>t drll liJat.ree 
et des lu-<tre., coml)Oltrml la razuie n~ ·~ hebdo
madaire du c Journal • ou Raoul Ponclloo •ntra aprh une 
loncu• collaboration au c Coon1tt Iran~ •· 

Langue savoureu. .. et :mP«<&ble, tan~., ~lou!Mantea 
quo celles de ~ Ponchon « cr.11 fals&:elt dot Cet humo
rs!~ de hau•., cia- un d.es P:us solld.,. maint~ du 
noble ~y:e Cn.nçais. lfal&. à l'opPQl'ol' c~ la pllJll&Z\ Cl"S 
port.&-1.frt, - OO!lb'~rea. u ne c.en&lt a~1 • la 
eJ<>!re, B!en Q'.l'a:rant pubUt dans lea 1arfl1 .. la matl~ro 
de plUSleu.rs volumes, n Dt' la!sa apr@e lui t;U'Un llO\ll livre : 
c La Muse au Cabaret • . Encare ne le pub'!Ja.t.U que cco
tralnt et Cord par Jean R:cMpln, aoo m'1t.eur am:. 

HOTEL DU ~lAYEUR, 3, rue Aro!a <place Ann,._), 
r.r.u courante. ch&ull'8'e centr Prix modttél. Té~ Il 2a.oe. • 

Congo-Serpenta-Fourruret 

Tannage toutes J>tllUX. - Seule malaon af)ttlallsff. -
Tannorte Bellta. ch&UM. de O&nd, 1 H a .Brux. ~L 26 0'7 oe. 

La cc Muse au Cabaret ,. et Jean Richepin 

Le ~te Jean Richepin pro!Maalt un culte ardent pour 
les vera de Raoul Ponchon. Sans '~~ U solllcltalt celui-ot 
de réunir aM gazettes rlm~es "" volume• ou, tout au 
moins, d'en pubUer une ant.hol<>tfle. Mala Raoul Ponchon 
répondait à ..,. eo:Jl<:ltatlonua en Ca1eant la eourde oreille. 
Lors, Jean Richepin prit 1ur lui-même de faire le chollt. 
Et c'est ainsi que Jl6rut la c Muae au C&bartt • _. 

Dans l!On t~ment, Jetlll Ricl\eptn demand..St qu'au 
sein de 1011 caveau mortuaire, une plaoe tut Tftlerv~ l IOl1 
ami. Et c'est alnal que la d~ullle d~ Raoul Pooobon a ét.6 
~~ a cO~ de œlle du ~t• de la • Chanaon dea 
0

~:.'!a~ l'ardent boMme ne ee Sttalt doul<! qu11 ~n~n
cteraJt d'Une con<*èoo a porpttu:~. Maryse Branty Haute mode, nouveau!~ !~mlnlnea. ~~t~ 

ment& da.lm. Teddy bear sport et vlJle. 
liardl"- .. "-ll•rbrl, S. Brux~lea. - Te!tphone 12.47.7L 

lJQul~t1on toi.Ile avant tnuutormal.Jona. R vtte et ..,,. dancer ))6r baJna d• para!Ctne 

MAIGRI et lwnl~tt. In.Utut de Bea uU. 40, r. de~ .. 
Une., Qùr. ElthéU~. Cours de maua,a. 
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RESTAURANT PATIJNTJE s~:O!i !if~T GAND 
H C ltr Au ca e Wat.el'ZOOI de l'Ouleta 

C'était un incorrigible timide 

AU .JJt' fttd SaJp ·~"41r:hrJ où se ct.·rouJa. 88 vie tt où 
on pouvait. Juaqu'll ces derruers jours, coniempler et quu1 
N'llalltnalr~ en poeturc apéritive devant un cu~ndnn d• 
9\Ml>t café de C:khy, Ra<lul Ponchon aval\ la rtput&UOD 
d '#tre un bourru lnabOrdable. 

Sam dou~ avalt·ll la phobie d.,,. r,.,..urs. Mai. c'est 
b:m plus encore par um"11té qu'il s·en:erm1lt dar.a la soli· 
ll•dt. 

li nous eouvlcnt d un soir oû il dinait da.'ll un re:.i.urant 
du Q~lkr Latin En lace de luJ un Inconnu tira de aa 
pom., un umiplalre du • Journal • et se mit à llrr. d'tin 
atr en·~u la p.u:tc rtll:k! de RaouJ Po~bon Ce voyan 
le ~ ln!<':romp!t aoo :epaa •i>i>ela !il serve-.ise, rt11 · 
l'addition et sortit d'un all' IW'1bor.d. 
li ne <J tant Q e les CO"'lp!Jmcnta. 

Loden CONTRAVERSE m#mes les princra 
en portent ..... .. 

parce que ce tl ..&u ut réellement Importé du T)-rol. 

René Doumic 
A l'tpoq· du a;mboll3me. René Doum:C. qui Vlmt de 

mounr 11 11<>1Xante<..x-scp .na s" ait !ait un dta main· 
tencuns attitrés du rom&.'llJQne, • .a. pour~ ... ;eunN JY>é:.e& 
m>e lllAnlèrn de i.ei.e de Turc et !: n'est P"" de Mn:&amea 
que Je 1 Mercu:t' de ~-NUlCe • cks prem:em ~ lui 
Al~ éparitlé. .EDsult.e. l'eau pas.<a sous les ponta de la 
Seine. L'anclen ~ des c i..ee:urea pour 1a~ 1. d<"".nt 
ll<'adt!mlclen. pu:s dlrcckur de la c Revue des Deux ~!""· 
d8 •. 

En m~mc terni= nalls:llt le mou•ement nc<H:la.eslque et 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~
 

75 t 85 000 F Er.core ~ appancmtn~ A vencra 
e J r • 1~. r de 1 Orient c Pl Jourdan) 

\ ... ~1eo a tout moment - 6 p~ tout con!on moderne. 

une rt'actlon se produ~lt contre ~ symbolisme René Dou· 
mie. par contre aeral· et. raJcun.ss:llt :es cadm5 de la !a. 
incuse re\'Ue. lJ en ouvrc1tt IN portes A d anc~rns ad1rr· 
sa:tts et prenait a1nsl r.a re\ .. mch•. ~rttture JX·~tuel de 
l'Académie França'.se, son lnrtutncr- tlectoralc nu M'tn de 
J'1Uustre coml)ain:e éuilt comldtrablo. c·rst à lui que lts 
acadt'm1c1ens belges doh·ent l~ charmn111 accueil qui l.e\.r 
lut récemment reoen·e sous la coupole 

At'tc René Doum.te. d1Sparalt '-ln" penonna'·•é :iul avait 
fmt par s'\m~r et qui lut 11n cxœl~t M':Tlteu: des 'e;. 
tl'('.$. On aura de !a !"'""' a k rc:np"1<C':' au ecczctar'.at pe:-. 
pétuel de L"ca<!< nu p,,---

JUJU ET L'ANGE GABRIELLE 
\"OLol n:.,.V11\·ent ~n& la T L\'t ~n-e- c LA CA.RLIXCt;E • , 
9. rue d~ la Ptpmtere. 

Record 

Il y a des gens qui ~e vantent de leurs maladies comme 
si c'étaient des action.• d'éclat. Ainsi Dupont se rengor· 
~ea1t partout parce qu•. dl•~ll-11, Il avait ét.ê M>igné dan& 
toutes les cliniques de la nlle, 

- n y en a tout de mêm~ une où \'O\JS n'!k$ jamais 
allé, lui dit-on. l'hopltal dc.s frmmcs. 

- Pardon • Pardon • 1nterromp1t Dupont, c est là que )e 
suis ne. 

Les <irattttes de b Ré1l• tarqu• ocnt rn •·ente chez tous 
!ta bon& detawanu.. BMpbort, Ir 2~. Corne d'Or, 3 fr. 
\'enldje, 4 rr. les vingt. ln tro'.s marq= sont 1arant1,.. 
c'ot pour ce.nt taba(! tur~. 

'· . . . •. . . . ·t-'······ z. .... ·~f. ~·· _,.~ ,~--t: 

llLllE (CA\JD)llEA~U llEN \V{ü)G~Ul1E 
JJ»(()lUIR~ ~OIE:JL & ~<O>lLJ\VJEIL-A\~ 

Au moment des fêtes. vous cherchez ce que vous pour· 
riez. offrir à vos parents. à vos ami1 ou à \'OS enfant!'. 
Voua cherchez $0Uvcnt en vain, vous vous creusez la tête 
pour trouver un cadeau original: noua allons vous tirer 
d'embarras. 

\'ous vous conseillons avant tout de fa1rc un cadeau utile 
et a rréable à la fois: soyez certain que l'on vous en sera 
rcconnai,,•ant. Cc cadeau est tout trouvé: offrez un cours 
LiniUaphone pour apprendre les lani\ICS vivantes rapide· 
ment <'t facilement, conforta blement installé d11ns votre 
fauteuil. Ces cours existent en 26 LAt\GUES: vous n·avez 
que l' embarras du choix . 

Cet ttudtant a apprLs les langue1 par 
Lt gi. •Phone et ""' e bnlla"" ment ion 

uamen. 

.'.'l'hësitn plus: aujourd'hui même, demandez.nous notre superbe 
ouvra~e iJlustr/ aur les langue~ viva ntes qui vous ~era adressé 
~rAt 1ucmcnt et sans cnga51cmcnt à l'aide du bon ci-contTe. 
VOUS Y TROUVEREZ LE MOYEN DE FAIRE L'ESSAI 
GRATUIT D'UN COURS PENDANT 8 JOURS CHEZ VOUS. 

BON 

pour l'ouvr1gt ar1hJ1t wr rts 
l1rgue-s v1~1n•H à 1dr1~s.e:r à 
M ). A. H!LARET. D recieur 

de l'lrulllut LINCUAPHONE 
IClu>e K 7), 18, ru• du 'M

todten. Bruxelln. TEi Il 60.80 

.~· • • • •• • 1 ~ ... ~ •• " 

/ 
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Un bock avec le baron de M••• 
Roya liste champenois 

VIEUX ROYALISTE ... 
Le ha.a:d d' 11'# "'cm ranaonn<'e tn France m·a d«· ruorrment !<Ut !aire é:•I>" au chitl"all de M ... , en Cham· pare pouUleuse. choz un vieux l~::.lmla!e de mee am!a. I• o :-on de M qui a continué l vlYre dans sea 'r.Tes ., l c r .Kler • - ce que la noblesse de ~ce a de&appria de !v lre depula deux aièeles t\ J>l\ll\, 
"' baron de M pa.'1e e~e des !ator'.s co:nm<' on en a 11.t au !ani» d" :a R~pub!lque <!ee dues. D a une l!:e de "'eux a&nrher 11\lr :equ"1 11 aurait ne1e<' n n'eoit pa.s fort r <be &)'&nt négll;6 de fumer ses terres ~ en mariant ....s en!an:• et ~!:s<n!anta av..., de :a génlture d'lndw;·.r .. :. Il a prdt .,.. quamers au pnx d"Un cl'l'1.&Jn nombre d"hy· pothcquM, tt l'estime d~ oes p&ya&ns au prix d'Utl drml

s!k~ <l'a&SldU!!<! :-.l!'&!e. d'exac'e pondtrat.ion e• d" bonnH œuvrl'S li habl'e un MA•eau modl'S'-e Ml pierre de Creil. dans un p•)'saite gris. &e chauffe au bnL•. n·l!.., pas du tklh>hone et n'u tl l\t (IU'a•cc p~utlon une V\elllo • Pan· 
bl · . • haut., sur roots c·, •t un homm<' M S<'M coquet de M p<'n<>nn ... en d<'plt de "" poli hirsuLo Re!I~ fort ve", li "'lt l merYellle d~ 
&<-· '" • potr.'.er • 1 mettre • un J<une ch...,.t rej)(!r..r ?,. on • .. <"S d"W\ h~\T'- e-ntre df'llx at!.:ons e1. vén!ier avec une \1gllnnte rondeur !f'S colllj'.>(«1 de - métayers. ONnd l«tcur •> bo:1 plllloeophe, dans 10n cab:net oil ··-t de -ux mrub~ .. loyaux el lutsani. de la p-ande ic>oqu<>. Il suit avec attmtlon la pol>t!que d~ son pays. Ut toua 1 .. JourtJAwc e : \"O:..ine avec~ oom:.ts D • de V ... qui aont IJ'9 a\-ec 1"" 

princes en rxil A:n&L dana la j)Ol!Uon un peu tt!bW llUl dt la 51enne, et peut-être parce qu11 \'Olt de l'mét1eur le mouvement royaHate auquel ... famu:e si u.dlt:onntl:emtnt atr..acht'e, U Juc• sans paaalon les derniers tttn•men:.a qui on:~· :e pr;,•endant au p~er p:an de l'a<:t.uall'.>. Le baron " des parente m Bel•lque. La nobi....e a.. ~ ou ce qu'U en rea~ et aurtoo,: :a nob'.- •errlenne, Yltnt Tolontl""' chercher bouture a• p&)'a de l'A."d....,,. et de la :!\leuse proches, tttres de hoœ-ux bion all!~a et llllct.>re dlLNI l'ai.tance. ~V~ clrcon.otance m·a P<rmlS ~ coanaltre 
ce cen:llh"'11Dle et m. '"" lill llll:.i<:t:en llW' l'at!&IN M&urraa ... 

L'ACTION FRANÇAISE ET SES ORIGINES 
c L'opinion d~ lntel!ec '1el& ~t.rangera, de m~me que «-lie de Jeune. l"rançal& nationtl!&tea qUI co11NUSOent mal i.. faita. me d:' M .dt M lci..n~:e l :or. l'Ac:..on Ptança;ae et le p&rt1 royall&~e. L'Acllon FnLllÇ&l>e n .. t pu n~ d'un dklr !orme! de $ervlr l• Roi. encor<! moln.o d'un<! t.radl•lnn d'attachement l la Ma.aon de Fn.nce. E ~ tn>U\9 • IO'i.rc. dans Al mc:.lona prO\oquees pa.r l'ai!~ Dtt')'fus Qu• Dreytu.s fllt coupable ou non <et Je veux bien admNtre avec voua qu·u n'é:&it paa coupable, pU!sqi;e I~ carnei. Scharz. kop!llll :·t• •b~n:I, ~te t.!!al:e remut. dans l~ poys un prurlt a.ntimmtar.ste et Mtlfrnnça!s qUI parut dMacttUX â de bons eeprlta. et qui l"é'alt ef!l'Ct!Vr'lltnt. li.\ rèaJlrent r.. fondmnt :eur ctoc;nce •u: ce pr'.nc l"': c ~ •••nt tout et touJour• 1 Le servie,. de I~ patrie dolt primer lllM OH>e !es ln~rêt.s privé$. 1 C'était lê. une doctrine paroytte, 

s~ulaante sans do\l•e, mals dont '.• dynam~ ex~N ~ d-r• r.e pouT&!t oonvenlr qu't. d .. 6poqu• d• p«U; elle préaental; l"dnorme d61a.ut d'être tout l fait lncorn. potible avec le ccaetU. du l"rançala ~!. prê~ encore aujoUrdbW t. tous le& llUr.!&ut& lonqia lt pays tct en danaer. maa fort. rtllf l la atato:ltrle sur 1., môde l•allen et allemand. ~ tbtoricteoa de ce part.1 Muvee.u a·aperçurent qu·t. !a pointe de l'k!lf!ot qu1ls \f'Da!r.nt de oonatnure en me. u ra::a1t un chef. ~ Ils en d6dUJalrent que u ch•! ne pouve.t; être qu'un roi de la ftJnll!e t~adltlonnellement 
~&nte Juaqu·aux tempo modern.,. pareil que c"'t.o !aml~?e tta:une l la Io~ la ..,.:....,.ieur hll.1.0:1qu" du pays tt -!n.stmeta pro!onda Ce l'i~ dOnc par roll;on dcmonet.ra· ttvc qu'ils devinrent roykllst.è6 ... 

• ~ moutt'menl prit. ,.1t~ une un.a.me ampleur, et CbarJf'S Maurru. qui en êtalt d-.u:eurs l"un!que et l"entab!e ehef, 
d~• qu·n "' gentit le poo1~neur bien Cll!é sur 11& cha!M, a"krl&, l ?a mt.n ~re de Lou:S XIV : c ~ mou'~n· c·m ln\'))! • 

• Le due d·orl<&ns repttM>nt.alt, ê. C<?!te époque, :a Mat. son de Franoe. C'êta1t un homme lntdll;cnt., a-. scrptlque 9"ml "-' 1.._ pl •lSLrs. li était d'un• ~ue ou les dll'I· 11eants .. mé(:.a;~nt d"'1 ld<!o:Og1•s. Tels tt&:ent Edouard VII , Vopold Il. d'autro.s souv•ralns depuis lor• dkhu., comme I< t.1ar Fl-rcllnand •t Alphon<e XlTI ll tut un pou d"<XlateNU>œ pnr ses alhés lmpl'e\111, ma:.. li e55ay& de pren· dre langue avec Nx ... 
- Et Il tut au'""UY. emboité •·:cc \1(ueur . 
- ce tut l'époque oQ M•Ul'T&I mitra!l!.t.:t l'en" urage du duc d 'Orl6ans. comme ll le fait •UJourd'hUI pour celui du comte de Pa.Tl! .. 
• Le due d'Or:8.Da t.Ta1t un IP~u exkut!t e! un OOD.Mll polltlque .. Celui<! ru~ 00])!-t onculrlan<l~. Le 1J1&l· i...un.ux d• L&r~e. aecret.a.lre au pl'IMO, dmnt le b&Ddlt 
~le ... 

• Tenec. me d1t M. de M ... e~ d~lanAnt du d<qt un en'"° tlln de I' Action .Rnin9(1la1 aur lee La Rocque l l'O)'es 1 CM i. me.ne tol1 aa;!ourdb U1. Au lieu du~ LM6C!e. •'• 11 c ll\1Pf9 • deo La Rocqlle ... On ajoute mem.e que Pierre de L& Rocq\lo, l't.ml nd&lo du Prtnee, - nndu .. I' • Int.ell!renoo Sel'Yioo • .. O'eet t. r.s.re bau.oser IN ""'-uleal Et le baroD &,loue. en IOur'.-nt : Je conna!.s P:<'fTe de la R4cque; Je oonn•~ eon fi:.., of!lder en prnlaon à Ver· Milles .. C'eet :'honneur, I• dévouement en penonne. Att&ch.u &wt J:ll'Ùl- COllllJ>t dftl C4lTH>e\ITe! Quant t.UX ~ 
~ .. n 111!11.t dii c:onnsltN La Rooque, ~ abt.t;(eur de be9ocne f1I bon buveur d ·ew, pour oo ~<Ire O'llnpte a. la 
~ de ~ calealbredalzlM-



GRANDS DINERS 

Réveillon de 'loël : 

ELYANE CELIS 

Réveillon de ~ouvel ·An : 

JEAN TRANCHANT 

et un formidable programme 
de music-hall 

Les orchestres jazz 
de Lucien HIRSCH 

c:t du MANHA TI AN CLUB 

CADEAUX 
SURPIUSES 

COTILLONS 

IDE GALA 
·A 60 FRANCS 
1 LES 24 ET 31 DECEMBRE 
i NOMBRE DE PLACES LIMITÉ 
$ PROSPECTUS SUR DEMANDE 

!~···················~~················ 
Kur,.aal C>U\('rt tontfl J'annP.-.. 

Communi<.itioo' fal'ilca par Liégc. 

• .\mPriran Rar - Rr• taurpot 

SALOXS PRI\'ES 
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SAMEDI 18 DECEMBRE 
au Cirque Royal de Bruxelles 

TIRAGE 
de la 12• tranche 1937 

de la 

Loterie Coloniale 

• M&L• re\'enollfi au duc d'Orlei>ns. Intlmldé. U subit Maur
ru. lal.!llll falre, lailsa bét1r "ous son patronage une doctrine 
D W>'Jp:ratt. trou'1llt q:ie c <'!Alt compromettant. que lu 
ap,,..· c:., pl-.j de Léon Daud<'t él '.e. ba'laf<'S d'tstzade dt'S 
C · ots lu! talsalent du tort Mals il redO<JtaJt une l"zarde 
<àna .e parU. awréhendalt un scandale. Lor,,que le duc de 
OuL"' rt'nonça. au profit de Min flls, à une acU\'lt" pôllttque 
d1rec·~. ce!u1..r4 '" ....... a d·oo·~nlr des contact&. de aua:1~rer 
des ( ~· ves 1 " a ~ c stsne.s .. On ne l'écou:a pu ... 

- Cof' quJ a ('X.PJ'.QHe (1 U!An 
m &i LqUt:""llf"J \ &0.!rd ! 

"'1•d cr~ U ~ pulM!u'tl se dit roraii..:e in·~ai. 
il • pu trouar a..ement. dana ~e • Cid •. par e.xmiple. 
qu JCS solides ID&Ximœ sur l'obé;.-Muce au souvcratn ... 

f.n atLct1dant., le \'Ollil l"ileroment •n porte à !aux 
oa•h il•-ue cond • nrné par l'F.:111~ et roya.1ste dél!6voué 
p. 1,,. R4 .. .s · ·t·e un ~ ~~ SieUl. 

LES CAUSES D'UNE RUPTURE 
Une b1looe d' M• rc cruqudt> s'a!lal< '~ •ur •es chenet& 

de lt.•r Da u. Le o...alLID rcpu\L.Sie d·un CvllP de pl.nec'!~ la 
brab<' qw antt Jaini. menaçant la ban~ tfte de n~ 
dlon aubu.<&<>n dtllcl.u~rnt fane. Et Je prohte de cet 
ln.6tant pour ~r la quesUon capitale : 

- Mala enlln, quels sont les pomf4 \ indamentaux de 
dJ\·e111•nœ ? Et oomment le comte de Pllrls ... t-u pa._~ 
outre à la craint.. d'llne acwtvn qui, de toute façon, alfal
b:J• son par.! • 

- Lia f'O!Qta dt» dl.~ ldtnu- sont nombrf'ux. n.1 ">St~ !e 
baron, ne !Qt-ce Qt1• celui-cl qui eist en qu~Jque sorte préa
lab!e au det>at: Le romt., d~ P.ir • à tcrt ou à ralSC>n. pro 
ola.me c .. pr!nctpc • Econom que d'abord 1' Il pcn.w qu• 
tee Français !<? moquent = de !a pol!Uque pure ... 

- li n·a paa tort. .. 

\ 

- Pourvu qUf' leun m~rft4 proteu~on.ne:a 10!e:it au. 
!&!ta, que '.e 11&tut du tn'all aœt x•:f, ec ClOllUM """ 
an~e Henry IV, Il es:tme que la poule-611-P<Y. ut le ST'&nd 
probl~me. avee la Jl'ÙX perpétuelle .. 

- Je >'DUS comprends • Maurras. dl!dalgnant cea que. 
Uon.s de pot4U·f.u, s·«ne • 1 Polltlq•ie d'abo."d t l'Hltl&'el 
Pnnce au.a..:a é• ioot. • Tandla qtle l'ex~ll<nt Daud~ 
hll.ae, lul ......i, la poule en plan. s.n t.mant, drpU!s Ions· 
t.el'.llllll. à la pou\&rde ... 

- Il a de ~a Mals Il y a aUMi et aurtout que le rroupe 
Maurras aboutit au !uc;ame, dont le com•e de Pari.. ne 
veut â aucun pnx L'Ac:Jon França~es. un parti, un parU 
d'extr+me-<lroae.. n ne veut paa en ftl'e le pn50nnltt S'Ii 
é:&.t remonte wr 1" trOne A la fa\·eur du 8 temer 1934, "°"'" que c·ent été sou. l't\cide d'un pt1rt.l. Comment, dan.s 
cee condltlona. devf'n!r le Ro1 de toUa les E'ranc;a.J.S. Instaurer 
cette monarchie ouvnere et pe.ysanne qu~l pr('C()n!Se 7 De 
p:us. '.e comte de Par.s "' •~t ;>a.& d'Un aouremement "'°" 
tai.orta.l. d 'Ull despo~ qu~!eonque. s! b.en•elll&nt IOlt..ll 
D croit qu·ll IAut O?'i•nJ...-r '.ea hbo'?'I~•. donner au peup!e 
l' • Mbeas corpus •; Il eat. persuadé qu• l'état d ex•ltat:on nationaliste aboutit latalttnent à des cat&ot.rophel, !oraque 
v!ent :a ~·ent.. 

- On ne ;>eut que lUl donlll'r ral$Oll aur ce point. c v:o
l•nta non durant 1 • La monarchie, d'ailleurs, n'a Jamais 
exigé dts citoyens un é14t d'eXAltatlon patrloUQue Les 
FranQ&:$ de l'&nCJen ré;une \1\·a:ent ll'lllll>lement, Ion pré
oott11><'s de lflln tnterêt.. lccAu• et materlels, tre. peu 1tan·~ 
par la pollllq•e f'll dépit d4'& dubs. tt. pareils aux AnJl&<S, 
1la avaient donn~. une rots pour toutu. au réglm,. et à la 
pat ne une •dh~alon de principe, une ndh,.,.ton 1Ac!te qui ne 
demandait pa:nt à ll<S adeptea de se manlftster en txplo:ta 
ni raldiosementa quoud....u mal& q~ ~ n'hhltalt 
&>U â ae traduire ..,. dee ad.et 1411tea :e. fo\.S où le • aalu.s 
populi • l't'xJgcalt ne~ement. 

- C'était la aagcsse. D laut y retA:>umer Dé<:ent~ahser, 
corporatlser. sat.lalA1re à de Ju.stes m·endtca<ton& Bea"coup 
de royahstes orthodoxe,; pn~nt que les aoconLl llC&t.l&'Mn 
aont excel!enta ns :es auncmt app:aud.1 da Moux m&.1..0.S 
a·i:a .,._nt é~ suivis d'tirie cltar.e du t.ravall. .. 

- Avec dro1ta et devoirs? 
- Des devolra, Il en est d'tnscrl'4 partout, meme en Rus-

ait. Pourquoi n·y en aura. ··U P"$ en Fran~? .. 1 

OPPORTUNITE 
Au loin. ent.re IA double !\épia que dcMlnent aur le ciel 

perlé les ormes nus du po.rc Je con• emp:e. par un• per<ff, 
les labours ~-rts. ce:te gl~be ondulante 11 rlch•. tt pour
tant.. a:~ delao.~(· 1 nous aommes da.na un~ des oootrtf'I Jea 
plua dtpeuplrc, du terntolN"l et la llsne lotntatne d'un petit 
bots ehétll. Je connai.. les ll'lY•ans de ce terroir: Je les w.la 
extraordinalttl'!\ent mél!anta. goguenarda. ~Uhmla tt bor· 
Ms. ma'.!ll't ktir agilité d'~rlt. Je a&ls ~t conune mon 
b6te, leur inaptltllde à s'occuper de:. a.!bltt:s de l'Ela' Tout •u plu.• oon!rlla capable& d• a'étnOU\'Olr our dl!S Qll('StlON ~ 
moulins, de !Anis et d'enl.r<'tten de,; rout('O. Et Je m• per. m•ta de douu-r que Jamais le Jaeques BOnhomme materia.
U&te qu'est le paysao de France pulase aoncer à ramener un 
Roi qui rei>~D'e. ~ toUt. une m'";que. ~ baron 
de M SUJt)rend ma penaée. One lueur P"""" <!AN aon œU 
vil tr~ bleu .sou.. la brOUMi<Ule du sourcil blanc : 

1 Vous pen.sez qu'émouvoir lee homme. aV"arernent dl.sper
,~_. sur cett.. tttre est tmpoo&tble ? quesu<>nne-t-U &•te un 
aourttt vous avez tort 1 la • psych- O. l'appel du Roi • 
peut na!~. à la lon;ue. de œ mal de mrr que 
la politique ~ ba:;cuJe de la R<'publlque communlque 
aux aagne-petlt. O'tst que, depUJ.g 10lxante a.na. avec 
une ~larlté qui lui a 1<><1Joura rél!W, mai. qui n'est 
ptUt-~tre P"$ ~emelle, ta Rt'pttbllque. pour lllll>Gst"T. llOD· 
t'e ei de!;onfle toUr à tour les dtux tternell'" fadions. 
Droite, gauche; aauche. droit.,! - A peine &-!relie donné 
un coup de btuTe \'Ors le c maelstrom " commurmte. elle 
m•t le cap aur le han• radical et la~ "' en plan Jean 
Prolo c·es: le 5)'5Ùm~ <!< la oalançotre a l't•a· pur et 
le dindon du Jeu, c·~ IO'Jjoun;. e-. ~ tout, ie ;>opulo. 
Aujourd'hui. Cbau'.~ a .mJo le ~Pair No:re-Da.me de 
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o'lileï-ïax li.Jr1IIU~Jt«:€ 
VIN DU 

RHIN FRANÇAIS 

Les vins du Rhin franrais - leur nom date du retour de 

'Alsace à la France - ne sont bien conn11s que depuis 

que le ng11oble Alsacien, libéré, a pu faire valoir Sù 

propre appellation et acquérir la réputation qu'il méntait. 

• • • 
VINS EN BOUTEILLES: 

ZWICKER SYLVANER TRAM INER 

RIESLING - - PINOT - - MUSCAT - - TOKAY 

EAUX DE VIE D'ALSACE: 

KIRSCH FRAMBOISE 

MIRABELLE -- MYRTILLE 

• • • 
AGE~CE GE~ERALE ET DEPOT: 

Edouard Ernotte 
9, RUE AFRICAINE, 9 -- BRUXELLES 
1 'léph.: -14.jo.64 Téléph.: 44.jo.64 
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Livres d'Etrennes 
E 
D 
1 
T 
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0 
N 
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LES VILLES D'ART DE LA BELGIQUE 

par L. DUMONT-WU.DEN. 

Un beau volume Wwitré de nombreu-

ae1 photoqraphlea d'art el d'aqucuellff 

pu: N.c !.~RKOVITCH. 

ALPIN A-PARIS 

&•utM·Drolte le pl1n~, qtù o~r>ent de rexurleur -
ma:s q\Jl "°nt m!<UX renaelgné.s qu'on ne le croit - ae soot 
dit : « La IDArche à dro!~. c'est. dmut.ln. la 11aucbe de nouve;. : m~ntcn~ ll Unporte de nt" pas nous accrocher à un 
ré!' :n~. :e rt;lme capltah&:e, dont nous professons formelkmri: t que DOO.s ne voulons plU5. Faisons la démoiutratlon 
de notre devl.'lf.•. • Ro)'nnt# ouvrlrre et paypnne. Un Roi de France doit ftre le Roi de tous .• Et, 6'11 fallait choistr plut•\: à gauche qu'à dro!te. surtout daN le plan ~no
mlqu• • Voilà, l<'lon mol, ce qui Ju&t.lfle le moment choisi 
pour la ruptur~ awc l'Action l"l"llnçaiBI! ... • 

E'. le vieux ientilhomme, pagsant une main lon11Ue et p•:.,.-..nte sur la oallllr ' clp.:ale dlUI beàu braque d'Auver
gne qui ~t doute..'tl<n' é'roque Mme CaU>enne. ~me de France: • c·cat b.en ta!,:e, mon tll&I Et maintenant, Il faut 
eoudre 1 • 

c Coudre! J peMe A part mol: • Eat..:<- que 1e 11. il e$t 
pu caaé? > MaLS Je ~ ta:s, car 11lo!NM, le cadtt l'ac
œnt. "1Ut m'nncu• Un \'leu< .-..:~ pttc:Autlonneu.aement. &pporte un flncon et di11x vcrtf'S 

c Un vorre de Sa· ternes a•'llHt Ir d<Jouno:r? fait le baron n ~ trt.. b!<"n. Ces• • noore du 191l • I1 Te!Y un dotr. d'or dana 60."1 '\'{"JTt\ qu 1 !i-ve \'fT.\ le mien: c V1Ye le Rol! > 
Et. comme 11 me rr,;JHdt• dan• lrs Y('U.•. J• ne puis que lui répr 1r~: c Vhe la JJrance. mon rher bn!"On 1 » 
c • t le seul \1\ at qu'un ,'tra11;er PUISI< ,,. perm•tlre sur u .eux 601 bosplt:i.ller. LA CAUDALE. 

' 

Tramways et boules 
de gomme 

Un lttleur de Tltntsln nous conte tt traJt a&\our~us 
dfS mœun cblno ...... 

Mon cher PourquOI PCIJ? 
J 'ai lu avec la J>IUS crande atttentic•n et un trea rttl plt.1-

111' votre • Bock a1ec » P. Mathieu. slnophlle eL 1a hOteo • !POW"quol PC1J? du b oo-.mo1e1. 
Lœ aouvemrs de M. MatJueu, qW a la1S5é Ici le sou•erur 

d'un sn.nd sa•aoL double d'un homme charma.nt aax 
Id~ Ju.tea, sont amusant& et exact&. La Chi.ne eat 'mLI· mem un pays <1euc1eux, et le peuJ>le chmois, 01 fin, ai racé, 
&1 lntelltcent et, intellectuellement tellement 1uperlC11r t. 
toutes ln autres ra.çes aaJauquea,. \.lent de m<)ntret au 
monde ttonne et remplJ d'adaurauon que le vieux dra~on n'est pas mort. !Oin s·en fauL 

Ce peuple admlra.ble. travailleur acharné, modcst<? et 
consciencieux, se tlre a1·ec élégance et bonhomie des attua.Uons lea plus embrouille." \'o:Ci un exemplr 

'l\entaln est une ville moderne a)'llnt des \nlm••ay' flectrlQUM, belges • comme de bien entendu .. 1.e• tramway• 
ne $Ont utilisés que par lœ Cluno11 de oond1uon mode.te 
lea autre1 utilla&Dt soit le pous,...po~. soit l'lluto. Or. le 
prtx de la coune rn tramway est de 1 eous. mais. pour dn 
ralsora qu'il seratt trop long d'exl>Ol'Cr te~ la monnaie de 
cuivre a disparu du marchl local et a été rtmplac..., par de$ coupure$ de ) et 10 aous. Comnl<'nt. dés Ion, taire le 
change1 En boiu Cluno11, ~ receHUnl et les voyaaeurs 
ont résolu le problème d'une façon aus.I bonhommo que pratique. 

Chaque matin. chaque ret"eveur, avant cl;, prendtt "°" 
aervice. flllt uno pco•131on de • chlquts > <romme on dit à Ll6gel ou de • boules • 1pour ll'll Carolor~in•ns et los 
Bruxellolal. A choque voyaaeur qW paie son ticket <valrur a 90\lll d '1lle ooupure de 10 90\IS ou de 2 coupure1 de 
$ soua. )f' rece\"e'..l1 remet une c chique •! Ne trouua-1ous 
pas cela tout à fait exqu!A et la complaj,gance des voy ... 
11curs Vl"lllment exemplaire? 

n faut voir pltl.5 loin dans cette collaboration Il faut y 
volr cette profonde phi!• '!lhit d.,. ChlnoLS qui leur falt 
admettre sans murmuror d~ S1tuatfons aouvent d~plaleantes maLS qu'il tst lmpo. llble d évller Là est leur force. 
là .. t leur salut 

Ceux qui ont vku au r<intact de re peuple bon, doux, 
culU\é. \nlvallleur 1n1elli1rnt et acnamé. ne peu\'ent a em
~her de l'aimer comme JI le mérlto si bien el de doventr, 
comme le dlt M. P. Mathl•u, lrn!mMiablemrnt Chinois. 

On poumut fcrlr• dea tonnes d• •olumn • ir 1" b. le famJl!e chlnol.<e. npoir •uprtme de la nation Rien n·t~•le 
la dlgnlt<! et la bonté dts parents chlnoLS, l'él~nce. le 
charme et la rt.rrvt des Jeunes fWt'I\ si ~. al bellea. a1 
na•..urell•mmt lnstr\Utes, l'allant dos Jeunea cens. Il tra
vallleun et 51 <16&treux de a'lnstnure. 

Il faut noir ptnkré dan> le • home • chinois (honneur 
quJ n·ut accord• qu'à de rarM prlvU6glff) pour bien corn· prendre toute la dlml!é et toute la force a. cette race aplendlde Il faut arolr '6cu Ici une \1e d'homme pour bien 
se rendre oompt<1 de la 'a leur d'Une amitié chinoise, qul 
tAlt preeque une re!Jglon. 

Us c vieux Chinois • comme moi forment : .. vœux ln 
plus slnrèrea et les plua cordiaux pour le bonheur du 
peuple chlnol&. 

A.yoiu conllance en eux et vous ttu cnen ami> cht-
nols, 1urnim corda~ te monde voua ad.mt-e. •mt:.. vous 
almeDL 

D Conlng1, 

Le• manW1cr1la non l~ ne oool p .. renduo. 
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5.000 VENDEURS 

vous apporteront des ccmmandes 
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POURQUOI PAS ? 

VENDREDI 24 DÉCEMBRE t 937, A 9 H. 

Grand Dîner de Gala 
SUIVI DE 

BAL 
DEUX ORCHESTRES • LES 'tEILLEURES A TTRACTIO~S 

ET 

1 JEAN TRANCHANT 1 

DI ST RIBUTION DE CADEAUX 

1IF JIE 11r ~E s MERCREDI 29 DÉCEMBRE. A 8 H. 30 

Grand Concert Symphonique 
II>JE 

•• 
sous la direction de ~1. Emile De Vlieger, 

avec le concours de 

NOJIE~L LYDIA SARI BAN 

lE1f JI»JE N(Q)lU,VJIE11L=~N 

VENDREDI 3 t DÉCEMB~E 1937, A 10 HEURES 

GRAND BAL 
Deux orchestres 
Attractions variées 

PRIX D'ENTREE : 20 FR. 
DISTRl•UTION Dl!t CADEAUX 

THES-DANSANTS: Les 25, 26 décembre1937, 1et2 janvier 1938. Entrée gratuite. 

Consommttions à partir de 7 francs 

Pour le Dîner de Gala du 24 décembre on retient ses tables en téléphonant au 

Casino-Kursaal d'Ostende. Téléphones : 310 ou 240 
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PROPOS D ' EVE 
Fa ut-il ? Ne f-aut-il pas ? 

Dt1 f)l<:lntt1 "' &Ont titi-tu i:u 1Vjtt û 14 Mu.lique • 
""" rltlmt ru~/lu f'I mtlne numblt de la ''"llrt auz fll'r> 
gTammtt lk• 11/Cttl tl dt• olhtnüs. Us tltu1 ne rrtltn· 
1:ient rh•n. drl-on. de cd en.aeigaemtnt d, n.e manqutnt 
ia• d'aJOIUtT lu v•m protll/UtJ : et """' Id du /ltur•t 
qui •mpftt•nt rur I•• trovauz uw-.. dtnvnant alnM lu 
Manchet qu'll1 crOltnt tndlJ1"'nsablu d l'a!'<'nor de lturf 
en/anis. 

Nt 1111111 lndlg11on1 pal : nous t'IVOll! dans un !llrlt qui 
n·rst J>O$ rigolo; de moln• en moint, on JI a lt drott d'll'
hrurria tn pM"JOtln.t tt 10 vertu consistt a ttc sono.,., 
q11.'au bonhe11r c cU la mcu1t ... lt'qwol ne •t ('Ont'l"rt1t 
1omall tn bmihtur parltCMller. Pourqt;o1 , C'tst un phtn~ 
mtJt<t qut lt1 'cononu.1t1-1 tt lt>s moralUt,.t n't.rpliqul!nt 
iia•; Ili 1t conltnltnt d'a/f1rm.t!r qt;t la IOmmt lkt pr1· 
t'4!1on1 f'I des embllemmll f)r1rét constitue la ftlx1U d 
nallmu. Commml '"°"""'· dl• Ion, qu·on "" t·•uillt pli 
opprrndre la mUJ1qt;t 7 C"ut d'ameuri 14 "°"cl!Uion nall . 
rtllt dune trrcur 1tculatrt et ron n'a tomais nt l/llt 1·., 
reu ait rn/antt la molndrt pd1le ttrlU. 

C'tltt "1Tt•• con'1Jtt a mettre le• ;euu• 9.,.., au prue1 
ar<c le nw,..lrt. flf'ltfU. crochu, hèn•<é dt point•• t'l'Ucllts 
qui a nom: 1 Solflgt •. Sa crou~ st rtcourbt tn rtplu tor. 
tufU.:, cm11mt lr monJtrt qul t.tn-ora le molh~urtur lllp. 
Polvte. Gamm'• et arptot1, auUf qut d'J t,,ntaculrt. lat· 
lll!tnt ltu" rlct1m•1 tl ttouf/enl en elltt tom tian , . ..,.s 
l'harmt>ni. dfts aorords el I" ttndresses de la mtlodlt. En 
prou dtpo111lltt dt /leur" lt cou" de musique produit en 
gtntrnl t.zal'lemtnl /'r/ftt d'un ttrignolr. E,i,,,, uot rat
ion pour lt !&1ppr1mrr r Autant azrt qu on rt·part un~ 
foule •n rn commtltant une autrt, On arrtre dt la IOf'ft 
à ctt ttranor rallOllnt,...nl . la mu.rrque "t un ~U•nt 
~" d'tlliu:aUon; tilt procure dt.< 10"' "'"' parrilltJ, 
,,,.1, romme on l'tn1tt11n, mal, U faut la lail•tr tomM. 

11 ••' ""IVU dt constottT ill't cet abandon 1t produt: 
jll!ttm,.nt au mOTM'll Oil la mu<iqut n'a tamau tU all.!Jf 
rtpandue; tlù coute 4 pldm bord•, tllt prm>oque mtme 
'°"""nt des ln1mdation1. maf.t prr<or.ne ne s'at!Jt de cc 
C11t1nu parado:u · on fait ffoop dt rr:ult[Mt puclstment 
parce qu'on la ronnalt de moln• tn moins 

- .llfl flllt• "' d~lc .... l pa.• awendr. la m!Uique, dl
"'"· li JI a Men dt• nnnü'. un Ammra1n d• Satnl·L<>lli• 
a uttt. nu'lifrt".sa:e ~ pcn.sion bruxtlloisl"; n01J~ Gt'Ons un 
piano/a, 

Il a/ou ta, dnnt lt mbnt •outne: • Et nou• avon.t a ruai 
un 1l•movrapl1t / • 

L<J maltr<1.•t de rn•lon oui'rft dt gra11dJ 11ria. 
Drpuit, un tremblcm.,11 de terre 1'e.•t f)rodurl da'lt Ir 

11i0ndt mu1f<ol: '"''" a•0"3 la T. S. F. tt !Youcoup dr 
Wltf'fl et~ /amutt rGllO'nMnt commt (AtntnCG.111. IJU'llt 

h.bùû / Dloon• ctptndant 4 lei.r tUchargc qu't/lu t10rtnl 
IOUl""lt tllt .. mtmt1 4 IOUtfrlr be4Mcotlp de la "'unqwi. 
c·tra:r nrtOlll ••r 1•• /~mmtt qu'011 l'ac~arnafl autT·fots. 
On partdit de ce prill<"pe, fort tu.te d'ameura, q,.'ttant 
rornt1Tlt'1tt dt la lt:JC:4tt'• ,.U,! ~ denzl,,.nt d':trt "'ltJi.-

eitnvs. HtlaJ / Que d~nfortuntts /nmu perlOllnes /•re•f 
condamnees ainsi auz tra:cMJ: /QtcU du clal'ier ! Qu <k 
rfctlmei eUe.r firent autour d elltt I Lu a-t-on as.u int11-
ptrées I Mala qi.·v poumJtnt~Uts 7 Penonrw: tomai. ne u 
m~tta•t en ~nt de leur dkoutTlr r4me chama~le dt 14 
miulqut Q• ttait-«, pour tllei, rlnon cvri:« qvoltt!Jenn• 
e! m,qrUl ennllt '! 

Qw'ellu réclament dOTIC ra'bolftfo11 du IOl/tge 4 rtcols, 
rien d< mleu.i:, mal.t qu'à la p/Gce de saR1nl1 profeutli.n 
v1rnntnl v e:rpl1q~ la mélod1< ri l'harmonie; oh I "'"' 
mot1 !atants, sans étalage de technfqur, mai.I en anaZ11sant 
qutlQU•• ~lies œu.,,.u, t11 chc·chant avec les élhe• la 
pcnste qui les im.pira, t1' dlltaçhant ,,.., pl1raJeJ~ puis en 
mo7ttrant de quelle manlért ellts 1e dtdulsc11t les unes dt~ 
autres, 1'e1icl1ainent, 1'entr•mtlcnt et parlent un dillcituJ: 
lang11{1e. 

TISSUS DE LUXE 
Le pas des patineurs 

INTERIM. 

« :\OS CHIFFOXS li 
Cocpea aoldée• - 38. rue Grèuy 

& a• • '1 •D• le momnt des vaœnces de Noél et le 
grand dépan po:ir I~ champs d net&c Io cl:adtns épris 
c!!! •pon.s d'lu.er pe:ivr:lt ac liner en ville aux Joies du 
patinage. 

Il ""t loin le C<-mps ou l'on p3t.nalt rn robe de ville\ 
Aujourd'hui. li faut un r05•i;01e •Jl('ctal, m1-spon\!, ml· 
riladtn. La toilette de pa•mnre d<..lt ~t.re assrz élégante 
pour ne pa..c:; détonnrr .iu.\ lum1r.re5 t\ll"C~tqttes et en m~me 
temps elle ne doit ,,a.i la s..er •uppc.ocr qu ·elle pourrait 
&.<·n: lf Il. autre chost" 

Les couturiers ont :lOQlU la quMtlon t'll cx~u1ant un 
coauune de !orme SJ>CIU\'C dans un tissu c1tadm. On en 
vol~ bl-aucoup. •x•œt~ Cf' cc:; fins lainas a noirs, qui ~nt 
a11SS! babille<! que Io tlsaua d• &01c. Mala "!Ors d•·s n<>t.ea 
~ oouleufi nves rrh:I nt 1 e1 mblc cbamlaU, CT"' 
ganta. kbupe de laine. lllll mr. ront cette &Ombre tOl· 

k'Ue en lui dollilllnt la note &par' 1 e 
Au rontrai~ ~l le •is.su rh<" ts p? J ~pcït. 'œ aC'C~ 

fi<ll""" =ont phL• • vin • Dieu de "" r. gants plus lin.>. 
bonnet qui prcivm. les oil un d n ch•IX'f'~ 

Par exemple. on ne volt plua du tout 13 robe de ,.elours 
A courte Jupe er !orme Qul ~t à pr sent r&ervée aux 
pro!e>.<lonnelles et aux ou11 lt.ona • aPCCtaculalre, •· 
cx.mme on dit. mainttnant 

La Jupe est toujour. courre, bien cnl<ndll \.••Iles qui ne 
sont pns tres ~ùres de leur <'<JUl!lbre, adop• cnt la jupe. 
c~loUe, Les autres portent so111c:1t une jupe entfercmen~ 
11l:llSl'c qui donne beaucoup d'U\5;\ncr Oo l'aœompame 
50uvent d'une p~tite v s;.e qui ttt.it du rost "=>• Eton et de 
la , ...... du Toréador 11rtout quand elle est gamle de bro
dtrles et de .outaches. comme Io ve:it la mode. 

T!MUa !~ers. Jus- oourtft! Rllur. dégagte : nocJ voilà 
b:en loin dt l'élôp.'lle )ltltlnl!<l..<c Que nous montr. un 
Jou:nal dt mode datant dt 189'1 r• qW por..e une robo 
ICUt ~n A."'"?'3-k&n dt!'IC'f.ndant f IS')U0A tel'e' ! 

TEINTURERIE DE GEEST--41, Rué de r~~piti!l -- Télépbfl;ë~ /2!59.78 
. Sl!:S Dt:LLES n:x.-.·nau:s. SES totnOYAOts liOlONU -::-- z:Nvor ILU'U>J: ~~{~OVUie& 
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Pour VO$ cadeaux de Noël • Nouvel-An 
Pour vos cadeaux <le Sa1nt-N100Jas, N~I et Nouvel-An. 

ne c•algn<Z !>"• d'entrer oans lts ma1a.slns Delvaux; vous 
1 '1'% a.lmablement doci:men~ et pourru aJns1 m.elll 
,. f'f"~t ~p:e c n.tn C'f6• .on et tnJ •te.ment que 
1 on dit c D oaux ei,t d\er 1. 
J\lAROQUJNl'IUE AO. MAX, 22, boulevard Adolphe Mt.x 

t face ~ 1 H6teJ A Jan ta 
~I \ROQl l" Il l!: Ot, rl'il<:TI Ill 53. boultv Ad. ) lu. 
J\lAllOQtL'\lcR I E DI.S BF.Al'X·ARTS, 11, rue Ra.truldn 

(Palais des Beaux·/\rt41. 

e< Des rubans, des rubettes ... » 

Apres une longue écllp.e. 1·olcl que le rul».n redevient 
l la mode, ce qut nous 'aut. dana les Journaux de modes 
et autns. Jee lnévltab~ couplet& sur la • Cfm!Dl" • r~ 
i.-~. C'nt tout juste si l'on n~ nous r-rt paa lea madr1(aux dans la manh·re du XVIIIe atécle • aur un 
ruban perdu 1 ou sur c le rortuné ruban qui •· etc. 

Il est d• fait que la mode de ~ hiver &:me t.out ce q1.'0n &J)J)elt.lt autre!ols les trl•·olllft : le tulle les neun 
'"" vollettf'O .lmpA)pables, et t'nfln 1.,. rul».ns. 

On en """ et en ab11••. A tel point qu'une rernme pour
rtilt s'habiller de rubana d<'S pied& à la U!te Nous portons 
des chapeaux de ruban, de.; tcharpes de rut».n. des robt' 
6-' !".1ban. dts gant.a, des IOUl••ra. ~' mM>e dta mantf&ux d• ruban ! On lance en effet de.s manteaux formk 
d'étroites bendl'I! de fourrures rt'lltts entre elles par d•.3 
rubaru d~ v•l<>urs. Ce procédé était d'aUI• ura connu des 
Chlno:s depUl.s !on lon(lelnps. Maa qu·eo•-« QUI n'étal~ 
pas oonnu dl'S Chinois ? 

Ol11<>n.s tout dt sullr que les rubftn.s sont. Il\ plupart du 
t<"mp$. employés de la manJ~re la plus channante. On 
!al!. •n p&rtlculler. des robes de tulle. à la Jupe tr~ iatl•. 
e~llhernent ~tcOUverte de rubans ~. qut 6éd troat 
bien d•s él~nta Le ruban m•lntlent le tulle, quJ con-
1nve ceP"ndant oout• "" Jégèrct<! Ce genre de robe est !Mn! pour I~ Jounes r111es. 

Quant au~ robf>:< de st.ri.. bayadhe. form~ de rubalv 
multlco!otts cousus <"'Ote à oo•e .. r!lrs ,Will,. mnlr.1 heure\lll'll o·obord. perce qu·eJJ"'I d•mandent une l)('rCectlon <km 
l'cxt'elltlon qui est rarrnient atl<'ln!A' Ensuite. Pftl'CO qu'elles 
épa' • '8<'<1! t mblcmmt celles qui les portent. 

A. Bollu, Joaillier-Horloger 

3!. RCE Ot \!TOI, DRl'XELLES. 
B;!oux de bon goQt. OnLnd cho'x d• baruea. V~d<our o!l'I· 
c:•l de la mon ce s: PO~Tl,\C, lne&S<able. herméttq~e 

Retour offensif du corset 
A proJ)Oll de choeea qui épal& ..ent. il faut d'ailleurs 

ttmazquer que la. 8"Ule chose qu•on ne fa!6e PM en ruban, 
ce l!Ont les corsets 

c "'t d alUet:n o...n rompréh•nl\lble &Yec ta mode d'au
Joord'hul. AUM! !<J)Oltl' e qu'ell• 0011 , une femme a toujours un rien de ventre. Or, la mode, c~ hiver, avec les tailles 
awl!quées, mal• 8"-'l.11 ceintures. avec les ~lets runon
bnta sur l'eatomac. cx!t• un ~t sttteux. Sans quoi 
I• ventre ~r.. et fait un peut bA!lon de l'effet le plu• dhMtrew<. Mlllh~us·-ment, tou~s les femmes quJ eont 
mlneea croient pouYotr .., po.sser de corset. C't&t pourquoi 
tant de Joli"" rol>Ps font si mal our tant de Jolies remme.s. 

OltU !l&lt pnu.'Unt 1"11 efforts q•i. !ont l '9 conot!ttoos p0u• 
ttndrfl' au rorset !1;11 s,;,)~(·ndPar d' 1n:..n. ~ nous pouvons 
dl.- ! On fait à p,.,;..,nt d" galn•J qui, quoique sam b&
leJn•• et s,.,.,. lacet.•. ~v0quent tout à fait 1"8 graV\1"'• 
J~11~rta de la fin du &lkl• dernf Pr, ctllf'S qui s'aJ)pt'l!ont 
c dbhabut~ de la Partslenne ._ ~ Où l'on volt un plant 
momteur m~·1 et on habit, délaoer Ul)e peuto remme 
aux cham!ee abondant.a. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

Les échos d'autrui 

Nou.s cuelllora. dans • L'Ord.re >. une (lilrlande d'andotes 1ur Pond1on, dont chacun d~lo,.. la perte 
Ce Jour-Il Raoul Ponrh<!n. l la iern.- de ta bnaer!e 

qu'il lttqllentalt depul.s tant d'anné.., au Quaniu Latin, se pltJsna!t : 
- Ah l ça, André ... 
Raoul Ponchon connal&!~lt par lew- prfnom toua lu garçooa de celé d.,. Cll>Q.lme ~ s!xlâne &m>11d:um!enta. 
- Ah 1 ça. André, voa verrea à Uquews dt> lennent de 

Jour en Jour plus petits? 
Andr6 ne s'émut pu. Il cllgna de l'œU v.ra lt ~te de 

la MM!< au Cabaret, et: 
- Macs les bouteilles deviennent plus anndee t expU. 

QUa•t-ll 

FOURRURES O. LAMBIE - Télfph. : 1$ 88 H 
81. rue J. Cooa#mana tPI. O&lllJ> ORA."ID CHOIX DE PlllSIANER.S PRIX INTERESSM-r8 

Serment de buveur 

Le m~me Po"chon ne manquait paa une OCC&4lon de dauber aur les ml<leclns. 
- Oire que ces sagouJn.s-là m'avalent condamné, il 1 a •lnlt ans ! J'av&l& ""l-dl.<o.nt une cirrhose du rote. Je r.e 

de•-als plus boire un ... u1 verre d'alcool Sana quoi Je n'en an.li plu.s qUI' pour quolquoa semaine., ete ... ete ...• 
- Kt qu'eske que tu aa tait? demanda Uopold Lacour, 

vieil ami du ~le, qui connait l'hllltolre depula de.s anntu 
mal.a éprouve un plalslr toujours no 1Yeau à la YO!r mimer par Ponchon. 

- Je leur al Jurf, fait Ponchon avec un sourltt rfUcent., de ne ptu.s boire un seul verre d'alcool. sau! dlllUI les cran· 
des circonstances. 

- Qu'est-ce que tu apP"tals UDP srande ctrccmtance t 
- Ben... par exemplo .. quand on m'tnvltatt à boire 

un verre 1 

Mmt OE L.\ BR Cn:RE ~l\CST JI \.~. 
Pmt...seur aatroloeut-CTapbo!ogu~:.arot.1, voyante rtpu. 

ta. Oomultatton. tous les jours de 9 i 20 heura. 118, Galorle 
du Comme- tPa.ssage HIM!ch>. Brux. Tél. 11.79118. I"allt's 
értr<'r votre horœoope. Etude personnel• écrite l la m&Ul. 
Traite •US& par oorreeponclane•. 

Cynisme 

n avait d• bien Jolla mot& une Jeune femm• se •antalt devant lui. à la C/!.op4 tallne, d'arotr un mari qui lui 
était totalement fld~le : 

- Mals pourquoi voua tst-U fidèle ? fit Je poi'te bachlqu•. 
Parce qu·u t.lmt en YOU.I toutes les femm ... ou J)&l'U qu'il ne peut pl~ a.mer, ap:ù \"OUI. auCl:lle femme ? 

Simplicité 

Un tràJ J; une rom• ic.er venll.lt d'adle'~ un ma. 
teau en Touraine... non lotn de Candé, oil rf&1derent Je 
duc de WtndtOr et &a. flan.te. 

Aux c Deux Macotu, quartJer s'nU&J de la nounlle s'ntratton Utt~rat.re. U mont?alt une vue de eon acqulal
t!on: 

- Voyez là... ces quatre tourelles... Quelle allure 1 ... 
Alora, le bon Raoul Ponchon : 
- De mon ten pe. Jeure homme. on se contentait d'Ww tour n est mû qu'elle était divr,..re t 

Clairol de Mury 

le ahampoltli qui teint ll&DS da.Di r se tait en 3t nuanca. 
En \ente panout.. 

Le ool!feur l'eXlle; la temma l'admire. 
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L E co1:Tl"RO:tt ~ERG!: 
SOLDE SES ).100!:1..U 

Haute. eou•ure. robif!S. màntcaU.z, 
tal!l~ ~:nb?f&. 

I~ 
u; C'HOll,.ll:U ('R\VATILIB 

BO:\:-Ot:TlE.R SPORT 
M rteetntnani:·e -HAUTU HOUYIAUTD 

Prb: es.ttptlonn c-11 
O«a.doaa llnlqu,. 

"· Ch&~ c1'1Ul'. ... ... 

Un accident 
En avril dt!mlrT, daJll a. chunbr•, en \"OUlant attcind"' 

an U\"Tr en haut d'un caa!er tleT6. Ir poete fit une chute 
malencontrell5e qUI le tmt alité pendant un certain umps. 
n avait une télurc du fémur et dlYe19rS contua10DL 
~ malade était 1<>li11é c1ana un pablb!e Mi;ntal ...,u11eux 

clu qcatonlème arrondlsstment et prenait IOD mal avec 
braucoup de ~rtnllé. 11 plal!ant&!t avec ln aœura. et leur 
mitait de lel ver• 

Le chlrurtlen do lb0pll41 oO. étAlt eofgn6 Raoul Ponchon. 
p ratlclen fort almé. a·app..•lAil le doct.eur Leurence. 

- SI j'accorclala fol aux 1111nN du destin, c1llalt le poète, 
Je me crolrall obligé de relire J-l~n. 

VOLETS 
REP ARAT I ONS 

Trop de luxe 

JALOUSIES • STO~F.S HI NDOUS 
J VAN HU'iN&ORF;r-1 ET FILS 
151, rue Jourdan - Tél : 37 2835 

Un• ..nn~• • ·a omis lui lou~rent et meuhl~rent, m o«ret, 
un appartemen: ru• Vlvlmnc Q 1ar.d tou: fu: prét, U y 
aml'!'.frent le doux POnchon. qui. l la •'Uo de.s br!sc-lllse 
et du C<lUvtt·Pltd de d•ntrlle a'krta • 

- F ... 1 Ill me prrnnent pour une cocotte! 
!:: U ne n>Ulut Jamais couch~ d~ns cet aPixutement 

trt>p .,...,,!" eux 

Uniforme 
Q :1 J n Richepin vtnt te m1e1ter cc aon élrctlon 

ehn los Goncourt. U lui rtpond!t • 
- Et pn:S. tu aall. dans b nO:re, on n'est pas dtculsé 1 

AU CHANTILLY ran.-n1>-HO~I. I, rue cte Lon· 
dtts. 39. rue ... :a:ic1>-Lo:T11I~• 

tou• a bout de Il\ rut du ChAmi>-d•·Marel, ûl. 12 o ~ 
Cadre .n:lme oon!or' .. Prix modtrtl. Sonnette de n= 

Projets 
- El ma1n1n1an1. Mallrr. lui demanda un Jeune rcpor· 

l<r. que compl<"Z-\OWI !al"'? 
Du haut de aea "'"ant&Arlr.e ana rt de Mn petit bor· 

de~ux roui:e. le nouvel acad~mlcien lui répondit : 
Boire 1 

Diplomatie orientale 
En Ext.ttm<-Ortcnt, dlaAlt h11t.re )Our un anc:cn oonsu1 

de Fronce à Shanaha\, lM c chlftoru de paplrr • s'impri
ment A l'encre de Chine sur papier Japon 1 

ADAMS-TRAINER Seul appareil d'exercice complet 
A VA." NECK, 37, ORAND SABLON 

Tout à fait innocent 

ses Pyjamas - &:a Robes d• ChambTo - Ses C:anl• 
• tr 69.15 • ,,_ '~-- .. , fr , u...-

Al'ltiotf'tt C•111Ntta"h 
1 a I~ de t.a re 0 0 ce rem M •l&C lnvl ~ Ce l \19•1' 
SS, Boolenrd ,\ll>J;la<b. 0 1'.élrphone : U.2t.51 

Une perle 
r~ dans c Jean Ill •. ac•e Il, oc 3. de ~ 

OaJt:-y: 
L."-'IBR.EQ= Donc c'nt bl n compris j'ent"' et Je 

votU trouTe en train C:e ta!.. e la cour à ma flanelle. Aloro. 
!orteux, je falS venir les gardes du pnlala 

PAUL. - n y a bea" co:rp de nguran•a? 
~IBREQt.'1~. - o= oc:ilement. mala Il r en a un 

qu.i eo; ços. 

Encore du théâtre de Sacha 
MERISSF.L - E!le est channantc voir< bonne... ell• 

e..st. tordante .•. 
PHILIPPE. - Laquelle? 
~ŒRISSEL. - La Chlnol.scl 
PHILIPPE. - Ah 1 q• .e Je '" us pr vienne t ut do a'llt~. 

mon v1eux. c·es~ un Chl.nOl.5 1 
MERlSSEL. - Oh ! nom de meu 1. .. voua auriez dQ mo 

prévenu- .. 
PHILIPPE. - Je VOi:$ prcviens. 
MERISSEL. - Trup tard 

(c La Pt:ertne E.:c.:..i • 1, 1 12.l 

H ier • 
le fer à repasser çœslfr el ' ;ant • Aujourdbul Io toul. 
parlait fer R ::. V E• Il y a en c 1 d ux la mtme dlflé
rcnee qu en~e la dec<.dcnc~ c le p 011Tt-... 

LA \'OIX m: OOS ?>'AITRE, 
lt Ga c dJ U A. 

BRUXEl..LES. 

Le pétrin de Marie-Josèphi;_ 
~!anc-J<>Stphc e• a dcco • a: c Orpula quelque.s temJ'$. 

elle manquait wutes - cu:sso Cne lois le p2 n fiait 
t.rOP cu:t, .me auur fols tr> p peu. un )Our trop :e. ~ un 
a1:tre pa• assn Elle J'O"~ u on lui a Jeté i: son cr p:irle 
à .an mari qui, pas plus malll. q•J'elle lui co llle d al cr 
trouvtr !e c\;J"é. Mule-Jc:>sèphe se rrnd à -' c l?r et dtma de 
en gn\re au cure de venir le le dcma n ch1'1. •"c p?ur 
c"".assc:- 1~ cttm1 n ('t ~ , ... tou."n 1 P. ur la oontct ~ 1111 

' curé lm promet cc quelle drma de f't le 1 'ld ma •. ' rs 
les dix heures. U !e prcoeutc ~ 3 f nnc 

- Ah, monalcur le c:lltt. dl l.1 1 mme, co::1111e Je Ill s 
cont.ente de vous \Olr. Vous JXAIVCZ commercer '"- p:.!> 
res. 

- Oui. ma fille. rfpond le cun• mala n1·ant l.nut Je dola 
voir votre pétrin. 

Marle-Josèphe demeure toute anl.slc et court dana l'llu\re 
chambre près de son rnnrl 

- Eh. JOseph. Ir cur~ est I~ et Il dit qu'nvnnt tout Il 
doit voir mon pétrin. 

- Bien. montrr-le lui. répond Joseph 
Et là-<lessll8. Marie repaz..•e dans la chombre, retrousso 

ses Jupes et c le• montrant au cutt : 
- Voilà. monsieur le cur6, mala à p:ut vous rt mon 

Joseph 1! n·y a Jamala personne QUI l'a vu, Je vous l'atrlrme. 

c ... ~ -"' ~· .;;;;;:;;:-,_! 
Cllœuu rus..n • Orcl'est~~ •1 ll'lne 

CU!". e russ<>-ea fr.'! 
OUVERT TOUTE LA NUrt 

- OOmme 1t 1 J"tn app , •ds de bcllK. T'as oœ pœcr 
lollt• nue cbtl un peintre 

- Oh ! R~tol 1 n 1 avait deux ou tro'.s de ses I 
cope.lna. 

:A LRT R 90 Ru~ oe VfNo~e IX ELLES 
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RESTAUR:: ARMES DE BRUXELLES 1 

13, RUE DU BOUCHERS~ fl!L 11 21 18 

Fantaisies mythologiques 
Dail$ le po.ya de H•ne on roll la P6tunca 
Alterner par fndro11' ., ~ dea Ch&zi>onnacea : 

GRAND& SPl!CIALIT& Or; MOULltS • • 

L'esprit de Parii 
Le Pttlt peuple de Parlo est unique pour la vivacité de 

..., rtparUra. Voici une rHl•xlon entendu• clans l'autobua 
S:-M;rhel-Oare St-Lazare, i la station du Chà~!e1: 

Un trottin. - Pocr descrndre au 124, rue de Rivoli. &11 
~ plal:? ... 

Lt r~ - A qutl t:a1e f 

La crue 

Chos la buraliate d'un chalet de nécess!tt, du cO~ de la 
l!oune: 

- Eh bien 1,. madame. demande un client ... cela va-1-11, 
1ea atralrea ? 

- P&a du tout 1... p,,Nl.z donc. les experts. le d~me
ment., la crue Politique, wut cela a beaucoup trop khaulfé 
lea eaprlts .. 

Produits de Neige des Cévennes 

DIA 'IANT 1'11 RR E : brillant pour onilea. 
DIA,11\ST LIQl IDE : Vernis laque. 
CITRO'lil 1c;r 3U Ju. de cttron: Crème. 

11!<-bantiltons fr. % $0. - A•·en. Sl-Au.,,.un. u. Bruxeu ... 

( Divination 

)\ D nn lec~r qUl &l;ne A. Polhlca::e : 
Prl<S une penonn• de l'almab:e -M!té d.6crltt les uns 

llOUI :ea autre& 1 .... cluJfru rei>ond&:lt aux question& sul
l'&n~ • 

En Cltltlle anx.~ fla-voua n~f 
QJel A;:e &\'ln-\'OUI en 1930 ? 
En q•10lJe ann~ roua ét-•oua mar é? 

) 

D<!pU!S comb.<::i d'annka ftea»ous marié? 
Demac(!ez à la per.onne d ·Mldluonr.er lea quatre nomb:'es. 
Prenez un peut temPB de r~ne•lon et annoncez aussi 

cravement que poulb'e : 
- Le Io;&! ~ : Ja87. 

' 

E;>a!&ntl C'est b'.en ~ Wtal. On app:audlt. 
ln'*lU• voua estime: Que votre modes:.:e a suf&am

me:it aou!Ttrt. •oua priez IDUWll ll'll peraonnes ID&l1éea de 
1 bonomble ~été de l•:tt la même optraUon... Voua 
Il aures P' "-' le t«npii d 'annoncer ~. Wtal : c <st WUJours 
Sl67. 

\U BIJOU MODERNE 
"'a~. l\l'E OP BRAR\ST. Bruxollea. pr~s rue Ro«Jer. 
lfORLOOfRIFC-RIJOt'TFRIE - OU BON. - OU BEAU 
CHOIX BIJOl'X OR 18 K. •t '10NTRf'S de tout prix. 
ACllJ\~ OR, /\RGn>T, f.CHANGI:. Ou\'ert de 9 à 21 b. 

Au PfÏS d'Foasea 

LI gamine dl\ T!Joulle. qu'a tl"ll'ès ans, n'a nln s'llnwe 
• 1'pot,he, Fine comme on Y1cbau 1 1111·a peraonne po 
1'pe.i~. 

L'lamoJne pa.~. elle djoueuve avou l'tcMt d'one w~ 
oenne. LI biCMe pUeuve toll'm:nt elle l'i satcheuve ?es 
~.,..:s, 

A.uot~ a'ptrè ,•y cm . 
- SI t'cont!nue ~· ta " 'tchl 1111 t<'nnr.s. 
LI u:nln•. au cont.l'llltt dl llchl l'b:ase, 11 satche pa 

l'lœu\1i e, os lot r'waltant a·ptre muuude : 
- Es u'tbenre?? 

MJne-Ht1'e. 
A la cantine oc nomme Jus 

......... Le ca.tt. - • En ~P"'!ndras-tu ? • 
- c Merd, U n·en pu .._.. boni • 

- c Jus? • - c Sont • 
c Pour cu:e de voire anén!e • 
Al:n à la mer .ma Jo\;e • • 

Mer-Oltt. 
A-t-on su plaire au Sl>tttateur 
Se demandala un Jeune act.INI', 

Plut-<>n? 
D"Un gala. l'estomac chars~. 
Pour digérer prentz du thé 1 

Gala.Tl:M!. 

Les plus jolia articlea 
pour cadeaux, s'acb~tent en conftance au 

Magasin du Porte-Bonheur 
43, rue des Mo!.&som. Saint-Joue, - Tn.ma 59, eo, 81. 

Une vieille histoire 
Un manant s'adresse à un 1andln dan.a une tet.e pubU

que pour le prier de IUJ Indiquer où 11 J)OUn'alt trouver une 
cbals.e. 

- Tiens, Imbécile, vaa t'aaeoir l•-de$- 1 lui r~p0od 
ceJUl-ci en IU! allonseant un vllOUfewc coup de boite 

La fête termln~. le manant ttY1ent trouver le pndln 
et IUl donne, • 80ll tour, au même endrott, un eollde coup 
de pied en IU! disant : 

- Merci. moM.eur, Je n'ai plus baotn de \'Oire chalae. 
Je 'l'<lUS Ill rapporte ... 

Eloquence villageoise 
Un Y1eux peysan élu maJre de eon \1lla;e, remercla 8d 

admln!strés en oa termes : 
c Mes ch•rs concl:.,,-em Mon cœur n'oubll•ra Jamall 

l'heureux Jour où 'l'<lUS avez fait à mes cheveux blan~ 
l'honneur de 1..- mettre à \'Otro tête •• • 

LUIETTES •momm 1 CHAQUE mm 
7 ~:s~~~~ Lo~ ON~!~ 7 

Les beaux vers de Paul Ponchon 
n en est dea corbeWes plein.,. et vraiment U n'y a qu'à 

puiser, car Il avait une àme de ~te. ce chantre dei cab ... 
rel& 

Samain a dit de IUl·m~me et combien Justement f : 
c Mon Ame est une Infante en robe de parade•· 
Ponchon a pu s'exprimer de m~me ~n wute v~rll~ et 

l'on applaudira ces vers Ultimes : 
RENCONTRE 

Ab 1 1A promenade exquise 
Qu'lla ont faite Wus les deux. 
Mon corps, ce monstre hldewc, 
Mon Ame, cette marqu11e, 

Dana la VIe. au milieu d 'Eux r 
Et l'un et l'auttt à aa iUlle, 
Ab ! la promenade exquae 
Qu'Ua ont fait~ wus ll"I deux. 

6: mon corps que le Mal rme 
Prit des chemin• hasardeux 
Mon Ame dut plalre aux Ottwc. 
Etant au bl•n tout acquise. 
Ah 1 1A prommade exqUlle. 



Petit dialogue du temps 

Ell'-'-1 our Je iram 114. le ma::ùl JO novembtt, ...,1ue de 
J'&JiJllen:.a'lan, un ~veur à ..:m camande .e wattman: 

• Dia Jet J'oJ d~Jà -.ndu troia carne:. de cartel 1 M~ 
auJourd'hUJ. ta <l.,. voyai:eura1 *>n~ polis tu aals. Anders 
l!ell'• r.e kort ar· • Une car'~ •. Vandoec V?'Ol!ll• ze vrl•c· 
clellJI< : • Eat-c<' que \'OU& ••ez encore une caN a'll \'OU& 
pla!t ? • A.ors, tu compr.:nda, mol Je &ais pas leur rel\16Cr 

Toutes les femme• 

'l'eU'<!llt maisrtr ce:~ qui J eont parvenuea en ;ardant la 
lralcheur de leur teint et la proportion de l<'Ul'S Upes ont 
pru l" THE :.l!..'<ICAlS, d•1 Dr. Ja..,.., produit ttc~l&l 
pour mal;rtr sans nuire à la aan~. en nn:e ton~ phar
ma ca. 

Annette et la T. S. F. 

Ann"111! rocarde I• pot!e de T. S. F . avec une attenUon 
eout<'nue depula <i"elques tnatants déjà. et le déalflnant c!u 
dOlit: 

- Qu'est-cc qu'il 1 a l"d•dans, s·n te plalt, BOnne
Maman 1 

- n 1 a d-. lampes 1 
- Ah 1 Et 11 Je cMMls tout. est.-c,- qu'alors Je 'errais 1e 

monsieur qui parle depuis •I longtemps 1 

La belle enseigne 

O&na la •1lle oCl lea Anclals brtll~rent la Pucelle d'Or;taDJ 
• U 1 a un rutaurant qui porte l'ecsel."'Ile suivan~: 

LE REC\T.\t.Rl\'T 

Jl:l\XXE D ARC 
Englult Gnn 

((~ 'P.alJl>> 
59, RU DL l. LL l YE.R, ô9. 

Orch""lrt tous lb soin. 

Humour liégeoia 

n1 .• 
11 .25.0 
11.62.97 

LI p· ,, Co qui \'!\ à eat~me po fé ses plques. mals 
qui n~ n;n r .. tr ca~ en n:iruin. vin: dl ate met~• Il 
route pas • areur rapondou l curé qu.i n·aveut :mi.a Bcns 
0-.eux. 

A l'pwt>~ d1 l'to:Jse 1 rescont..-.i...,, s, IOtl! Z~:te qui 
ra~ s'tour po z l!ltrer l catrustme des bàœ les e: 1 Il 
<lmAnd• . 

- SI l'cu~ lv'dimande klO:n QU1 n'a d"Bons O;cux • 
l'dlrtve b111 vœ. Znet~ 1 

- ASa\U'é, ~non QOula. 
- Klbm b a-t-1 a\NI? 
- Onk. 
- Aie. ale. ale, bàcellc ! 1 ~spond Coco. T1 t'll'ct pré· 

&Inter, ~ ~"6 avou onk, U veuret des quénc.-i novelles. 
J~ n 1 &""Ill boute trcua. ml, et 1 m'a déJa tapé à l'oute. -
M.P. 

TGHAO i'i'dlcurc Chinois. sptdallste. 27, av. Louise. Brux. 
T l 1163 OC< • ~I macure, Epilation. Sp. pt Verruc.1 

Pendant quelques joun 

Ma 
CD D 

au 

1u1 PLrdes.su.s sw mr n 625 775 fr l in ' gers, chauds, ofret t' • 

Dôme d~s ])alles 
89, r M; rché-tlux-Herbes <F. aux Oal. St ·Hubert) T 12 46.18 

Rectification 
Et , •'lu dans une Chambre corrrcûannelle; l"a\'ocat 

d une da pa.rues s'kne : 
- Monaleur le Président, M"'Slcurs les membrea du Con

seil. v0t:.s de\-ez compttndr~ qu on 1 etonnt: qut ce:te a!faire 
rlenne Ici plut.il que devant Ica l~ civils. 

- Q J'on s'~tonne llt le Prts dent 
- Q:and je cts qu'on. ttellfla aunablemmt l uocat, 

'e • d "' que je ;e ·x parltr. 

Petite histoire de rue 
Une auto a derapé. a grin1>é sur le trot tolr •t a • tombé • 

deux pa..~anl$ inoffensifs. Unr. dame, prt-»tt. s'l'fTorce en 
vatn d'cntralnl'r un enfant cur lrux do votr dr pht'i pres. 

- A.l'.on.'! dlt-e:!e, a::on.;-no .. aa-cn 1 
- J~ \'tUX voir les écra~e!', implore l'tnfant. 
- Viens. viens donc. dit la mAman pour le doc\dtt, nous 

en verrons d'•utres plus loi 

GRANDE TEINTURERIE ROY ALE 
- ft on or.., 12 93 51 409.'l 48 39.IH 15 01 Si --

Lea belles relation! 

De'• enfants cau•ent lis se vanknt.. romme ront r.ouvent 
lta colléi•ens, de l'imp,:irtance c1e l•ur parente. 

- Mon oncle est un il'and mMe<ln Il a une bellt RUUI 
et une grande maison. 

- Mon oncle est ministre. On rappelle Exeellrnce 
- Et mol ! Mon oncle est aa rhc; êque 1 On lui ha""' la 

moln et on l'apptlle Monseigneur 
- Eh bien. moi ! dit un petit bonhnmmo, dtm•ur~ Jus

q,..,.IA a1l•oc1eux. )'al une bellt-mhe et qll!lnd elle am\'e, 
;entends ks gens <lire : Dieu tout-pulsl.~nf 1 

Jeune ménag" 
On 1f'Un, m.....~. ren~rant un ~:>tr du buttau. troU'fe Les définitions de Gus Pelote aa !e:?Une en tram de :au:e: et coudre de mlnuscu:es •ete

m.en:.a. &1 mtgnor,.s. s.;. m!mona .. 
5. - Le msr 'lu!:re que l'an ou•·re dana - Oh l cner:.,. rai:-;; en la Pres&>n: tend.~m•nt dans 

4. - u m&rlal:e c'er. une f~f<'S.<e a....ieit~ où Vl'Ulent Elle .se dtgage. p:ncee : 
l'espoir d)• uvuver uce perle ,- b,.,.., l'o'1r<f.JOJ ne mt l'aviez-vous pas dlt 7 

entrtr coux qui -.: d•hon et d'où veulent sort!: ceux qui - Ne la::es pas ndlo:, chéri. c·cs: ma p rochaine ro~e 
1ont dedans. (Prottrbe chtno1a.1 du .eolr. 
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Voue crop1 , • ..,.1,,. 
leO.ocole\ 
1110111 

Si YOUI 

11' CIYel pGI 

goûté le Chocolot 

~ 
QUALITE UHIOUE AU 1o1011ns 1 

Entomologie africaine 
n '•.U' &avoir qu·en no ,.. B'!l:lque d'Afr.q~. les divena 

hmUJN qUI OOlDpOISent 11nMmbrable trlbU d<a mo:u;1.ques, 
ont d•$ habitudes et c:outumee qui :.. dll!~tt:>elent les unes 
des autrrs. Ainsi. les c anophèles • .:' aourno1s et 1Cenc1eux. 
a am=t au jeu du • facteur • et di!pooent cl ei là. = · 
vant :~ fantalSle. le i•nne de 1& malart& dana le •anc 
des pauvres humams, sans diatJnctlOn de couleur ou de 
11'8de! Une autre ftJnllle, celle dea • cu~ •. "6t faite, 
d11-on, de bnlvu bougres, tout à tait lnotTenslts qui, eux, 
.., font remarquer aMeZ stupldmient en Jouant • aéro
plan1- •; Ils font de lA merveUlel.Ja<l et bruyante acrobatie 
a~rltnne à pro><lml~ des hommes. 

Pudeur 

La b&rollne e.t \lrille •t a'<usle; elle 1t raa !aire la 
lectur• par une dtm<>ll•lle de compagnie. 

L'autre jour, c·ttalt un roman un peu .. mOd•rne. La 
baronne a\·alt dM1 acrupulea pour aa Jeune lectrice et cepen
dant elle voulait en~ndre la fin. Tout l coup, elle eut 
une lnaplnlt!on 

- Mademotulle, bouchez-voua les ortlllu. 

TISSUS DE LUXE 
Peu importe 

« NOS CHIFFONS 'Il 
Coupe$ soldé.,. - 38. rue c .. L?1 

On gamin entre cnez un marchand de 'l'IDa. 
- M aleu. J'Toudnl'I un !!\l'e de vin. 
- D-..a b!s.n.c ou du ro~. mon pent g:a...,? 
- Ça ne lo.:t rteri, M aieu. c·ea~ pour un aveui:e 1 

' Oranje boven ! n 

Dans une école anglaise, Le maitre demande : 
- Qu'est-ce que OuWaume d'Orange a lntroduJt dana 

notre pays? 
- Le prem~ en hl~lolrt . La marmelade, moruileur. 

~\ 

Or donc. •n un charmant coin d~ notre Belirtque afr1-
ca1ne, ,.., trouve un hôpital pour Euroi>ttns !confort m~ 
d•m". Vit" sur le lac. ~c.1 1 Et dans l~ personn•I de l'é:a
bllssemen~ li y a une • bonne l!<?ur • qui a tant d·annm 
d'Afrique, qu'elle en a c~rta!nement oublcé le nombre. 
Ado:fe p&r tous ;O'llr aœ at·~tlona et .on dé1ouement 
aux ma!ad~. c:·~~ un c cœur d or • &!ule~nt. ellt- n'est 
pu trts !errée en aclencea natureUN. Arant un Jour M
mandé à un jeune et malic eu~ !Mdec.n :,... par.lcU:ar.'ès 
qui permet•a:er.t d<0 d!ll'êttncl•r les c &l\Ollh~le& • des 
• cultx • · l'expllcauon a dtl ~:re un peu ll!>kl&le; car. à 
q•JtJque" jours de là. un mabd• a'a11!An1 que:que peu 
parce qu'Un mou.st:que boUrdonnal\ 1?1 \TOI) pr~1"1e lui; 
la bonne sœur llll dit: c Ne \'OUI ai;l!ez donc Pft& comme 
~I nous n'a\'om. d'a!lleura. que dra • cu:a lestes • dans !a 
D1Blaon! > 

Définitiom bien féminines 

Mme AUll'UJ.;lnt Brohan a dé!l111 almi lea &vocata: 
c Les a•'OC&ta aont comme lea lamea d'Wlo paire de 

caeaux qui ne a'tntaWent pas entre ellea. N&1I rare à 
ce qw pasae en tra\·tn ! • 

· .. 

Peut-on dire: • SI non e vero t? 

L'or, maît.re du monde ! ... 
fi n·est pu comp!lqu~ de aen prorur<r, pwgque, au 

ta .x de 2 p. c .. li vous "'"' tait une ouv.rture de CTédlt 
Immédiat" remboursable •n 10. 20 30 ''" Lt police d·as. 
aJraru:e-v.e Adr~•·otia • 

SOBELGECODE 
JJ riu Cft la LOI. Bn;:.u lt• - 11.r• ... lie If a Il n. 
Lu.es le Hrrs.riac rtv m•n m dlrec~n 
~pu!.s le prem:er octobre. llll bureaux sont i.ransfé~ ... - 16, a<eaue Kofler, Brusrllta - T tL 15.55.71 

"!!\, 
llORl.C. 
CHOIX.A note 
/\Cil.\~---

' 

C'e .t une histoire Mllcate l cont~r. mats. ban 1 tant pis! 

1 Au cours d'lllle des reprêatntatlon• d'c F.n aupertolles • 
:Au phlx Folles-8"!'llère, emportée par u touru•. l'une des 
- Jus Jolie& Interprètes de la J"e\'U• lal&&a ~happtr un ... cri. 

I..1 11 - c·.-st la preml~re fols. nlllla D>ndy. Q~·el!e donne 'e 
• a'pot la • Juste 1 
J'pe•\r - Le c la J ! protesta Viviane Gossc:t 1 Le c la • 1 Tu 

I nux dire le bas du c do • 1 
~ 

~..,. Histoire de fou 

- c ype que tu vola là, Il Hait •'O> qeur en fours à 
caz. 

- TIMS! C'es\ peui-.61.tt pour ça qu'il <'$t d• \'t'l'IU !ou? D 
aura!t dO voyager en chem:n de ter ou en auto. 

Et cette aulre de Sophie Arnould : 
c La Juotlce rr-mbl~ à une '1el'lle dtgu!.sée. Elle .,,t 

so1J .c:tée par !~ plaid~. tourn/oe par '.e procureur, cajo
lée par l'avocat, et sou~nue par Je Juge, qUI finit par la 
violer. • 

Le progrès marche 

Mtnar• re ' •tv .. ·I• n \ient de mer pour voua le tu l 
re~r idtal, le ftr R M v. Voua en pasrer c'eat refllaer 
Iea a.-antasea du procm bitntal$3llt. Hœ1~r1e>voua l 
rendre la v'.e ou le uanll p:ua t--ttab:.e? 

H. M. V. 
171, Boultvard Maunce Lemonnier, 

BRCXELLES 

La pénitence eat douce 

On n«<>nt~ q11e !'Empereur Paul de Ru.s.le avait ét# &! 
0:1trc de la maun!>,c tenue d'un de sea olflclera qu'il ! avait 
démis de ••• fonctions en lut lntl.mam l'ordre de se retirer 
dans sea w.rree. 

- Mals Il n'a pas de terrea, Mt~ remarquer. 
- Eh bien qu'on lu! en donne alors! wnna Io de1p0tt. 

Et aln•I fut tait. 

Humour anglaï. 

c ···le : 
LE SA V A.''T - /\on. .i.t-leun personne ne peut M 

passer des servl«s de la acience ... 
U:O."E VOUC - Pardon, pardon. mol Je pu!& m'en -r. 
LE S.A VA:O.'T - Q Je !&116-TOt:i, M<'Osieur ? 
U:'iE VOIX. - Je !abnqJe des breW:ea. 
LE SAV .... :O.'T - A qunl M'l'1'U'a:el'l~ TOI bmellee Mm 

la loi de la '"''lié t 
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Une femme de chambre renvoyée 

dit à aa patronne 

- .lUdame, on m·a dit q11e Je 1Ull p:us ~lle que M•· 
dame. 

- • qui \'OUS • dJ• cela t 
- Mons:eur. r:t oo m'a dit aUlll que Je aula plus 111u,,. 

llten'• que Madt.me.. 
- Qui? 
-MOll.dllUJ', 
- A.un 1 Vous n'avu p!:a rien l me dlJ1I 
- SL On m·a dl~ qu·a11 Ut je 1"11 p:u1 11enlllb <!Ut 

Mad am~ 
- c·eat once.,,. l>lunrl<1lt qUl •DWI a dit cela t 
- Non. mAdame, c·eat Je chauffeur. 

Apprendre ou ae perfectionner ? 

voua l>OWT"' t•tre l'un et l't.utre l l'Ecol• sw-.e d• Skl 
14, r. Glacl~re, Brux. Ltçona 11 rendrz..voua- T~L 37.37.42, 

Une définition imagée 

- Qu'est.<e qu'une b&nqu~rout.o, p'pa ? demande le Jeune 
Meyer. 

- Une banqu~rouu, mon <niant, net quand vœ ~n
clera sai.lsll•1lt \'Otre veau e• que voua """" mla votre •r
cent danl la poch ... revolvor de vo~re pe.ntalon. 

Variation sur un thème connu 

V- nouve: amvant dcm •n la Il' ronne de l'hOtel •' 
IUl fait d<'S otrrœ de oervl~ • 

- Paa ~ de poud!'e IN«:Jclde ? 
- Merci, fatt la patronne en h&UM3nt les tpaU:ea. nous 

11'& •ona jamai.. eu de punaises Ici. 
A:ora l'homme : 
- P&l'falt, J.blnt=t. donnez-mol ~ cht.mbre 1 

BERNARD 7• R~~ p,~.r:\~ORA 
H UITRES ·· CAV AR ·• FOIE GRAS 
OUVERT A~E5 LES THEATR~S • P•e Da: auccu•eALu 

Au reataurant 

- Garçon 1 Votre pc>u:ct est lnl'ect. li n't. que la peau 
1111 leo os 1 

- Monsieur voudralt-U que je lui ~rve t.ussl I~ plwnca• 

English spoken 

OulbOUard den.nt uo ma11asln. 
- Qu' .. i..ee que celt. •eut dire • EDillloh spoken • ? 
- Cela veut dire que, d&n4 ce ma11t.a1n, on p&rle t.n11lal1 
- Tlell$ l mol qui n'•n 1al1 e> a un mot... l't.lla18 .v 

entrer. 

OOf\IAINES OOJ>FF• 
Grdl vrns n1:ac1. ), r. trgonne. 1ru1. 

Le jeu de l'amour et du hasard 

GRANDE MAISON 
DB 

BLANC 
IL cl• Marchf-aux-Poulots 

BRUXELLES 

Contradictions 

Du 9 au 22 décembre 

SOLDES 
Ristourne de 20 p. c. 
SUR TOUTES LES MARCHAN· 
DISES EN STOCK, SAUF SUR 

LES ARTICLES DE MARQUES 

ET ARTICLES DECLASSES: -
CES DE.RNIERS SERONT \'E.'1,-0t,;S 
SOCS ETIQUE:TTES SPECIALES 

AV l':C 

Rabais de 40 à 60 p.c. 

Mc ' pero ··~xpr.m• ainsi, a propcs de IOn Jourtl3J : 
Cette ~ u1!!e ut p!eine d'e.rnurs. c·est. un vrnt torchon. 
Il n'y t. pa.. un mot de ,.ral dans tout ça, on Imprime 

là-<ltdans d~ choses dont personne n'a bclOln et te qu':I 
faudrait dire. on ne le dit P8$. 

... Maa il faudrai> l'entendre qaand le ~umal n est paa 
an'\Té! 

? ? ? 

n ut J'anlcle politique •Il ronchonnant; U Ut Ica lnfor
m~~lons soc1al~s &\'ec un rire sarcastique; U dit que te 
j<lumal est tout Jus:e bon poar Ica femmes, mala li le lit 
d·un bo',t l l'autre arec de,; gfolissemenU; et drs ifÇi.:it· 
menU;; U dit qu'U ne sa.t encore rien du tout, quand Il a 
paroouru toutes les colonnes . 

.. Mats Il faudrait 1·entendre quand le Journal n'est o:u 
&JTl\'él 

' ? ? 
n est toujours le premier ~ •e jet<>r aur le Journal: Il 

n'en mt.nque pas un seul paragraphe· U d•t cepond•nt 
qu'U Ira un de ces Jours dire leur talt au>e lndlvldu• qui 
tcrlvent de pareilles Insanités: 11 dit qu·ns doivent être 
aourds et aveugles. ou bien Idiot.. . 

.. Mats 11 faudrait l'cnteodre quand le Joumnl n'est PM 
&JTlvé! 

BEARNAISE 1t1~JA~i~ll VEDY 
!IAl'i• LU i ll"fCC•l&a G •• os: VEDY. ltUI: c" D110111oux. 18, B11tva. 

- Notre cun ei. ..... •-• n:, d •• un ha..nda18 à un Ecos- Le permanent est parfois éphémère 
sali n ne Yeut !*-• lal.wr frt.ncblr le IM!Ull de l'~~ à 1 
~ femme qui l>OI"~ d.,. j~ coure.. - aime. les 1.emps $0Dt duns, les at!alres d.!!nciks. O 

- Oh 1 ,.p:Jqi;e l'Eca.<sa!&, no~-. PM'~ at p:~ ~~m 1 faut &blolwn<nt que nous chercil:ona à faire d<'3 économlC3. 
tnool't. Il rdllM de m&."'IC - p&rol.sslml parce qae dit-!!, Es'.-<:e que tu De ll0Uml1S pa.s faire durer ks pe:lll!Ulentea 
u conac:~ce lui lll!erdlt de part1dper t.u c .Je""' du h..ro. de.a ou trois .emalnes de plus ? 
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L'humour à l'amphithéâtre - Le Cœur 

P~n~trona au cœur du sujet, 
Ort'lllett.e1 et ventricules, 
Sana d'Jnuules préambules, 
Rétl.cenceoi ou Jeux d'etlet. 

OuUll~ d• vrilles de lierre, 
l'Jln de le m!eux atta<"her. 
Les &mourewc vont le chercher 
Soua le chaume d'une chaumlùe. 

A\nal qu'un ~ exNIJ)é~ 
On noua raœn~ qu1l aoupire 
Lorsqu11 n·a point ce qu·u ~ 
E-~ QU and u a b.~n IOUD!tt ... 

M&:a U doit a\olr ses ra:aona 
Que la ral.oon ne c.:>nnalt CU@Jre, 
SU:•'&llt le a~:e de DAl\ltte. 
Des l>fO\"erl>cl et d'-' chanaom. 

OOt le prop» p&raitre leste 
A quelque cellleW', peu me chaut : 
Autre J):lrt que ohfZ l'artichaut, 
11 1 • -vur .. et le rea;.e 

SAINT LOS. 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la olus fine des bulles d'olivta 

Quelques préceptes pour la tribune 

NC>u• '" .xtrayon• du Pol1t1que, le livre de M. Barthou : 
al Ne pas abuser dœ crtatlons et ne pas s'en excuser; 
b) Ne pu atr1rmer trop fréquemment sa loyauté; 
c> Ne pas dire qu'on ne veut lAI être mlnlstre; 
d' N'lntf"rrc1mprc que Ol~es.satrtmrnt. discrfitement et 

prudrmmcnt 
t) N'entrndre les lntrm;ptlon• tt n·y répondre que dans 

la m• ure ofJ l'on peut en tlrt'r parti ; 
fi :-le Jamais lorrrr .. \"o17 pour forcer le sll•nre: atten

dre 
SI •ous rorcn \"Oire •olx pour obtenir le &ll•nce, .-ous 

n'aurtt pas le 411enco et •ma n·aurt'z plu• votre •·ouc. 

Inquiétude 

On Vle\IX m.,, mat QUI a une anU de fer, ..,. dunJUe
ra.ent trO\nrr aon méd.ecm. 

- Vous •cl. mon prt$Jden1 l •'écrie le docteur ttonr.é; 
par quel mtro.cle ? 

- Ma santé commence à m'inquiéter un peu. 
- Et d"ou aoutlrc-•oua ! dt la Ut4', de l"tatomac. dll 

cœur? 
- Non. tout cela es: •.n bon étal. Mata Jal parfol& d,. 

1.n.sonm.tt:.s P4 d nr l'au : tlP'r 

V AN ROY - DESMEDT 
3, ROE C.:RAIR Et Pl\l/\ - Ttleph•lt 11 ::J ~ 

M.WOn lond~e en 1868 - P'<•umr · ur de R"' · , 1n~ f'Uu 

Ses Vo l11 illes - Gibier s - F o i e Gras 

Mariage 

One lnt~de marieuoe !e!Aa1t à Plem F<:ulll~re dœ 
oltres séduisantes Le Jeune comédien protesta : 

- J'ai une maitresse ... 
- Renvoyet·là 
- Non, non. explique Feu1U6re, J'aime mieux un !U t. la 

patte que la oorde au cou. 

Enfant terrible 

L'invité (à Betty, 8 &111) - Je IUPl>O$e que tu aldea ta 
maman qu!U\d elle reQOll tant de m<>Dde pour le thé? 

Betty. - Oh!... oui. c·es1 touJoura mol qui comp~ tea 
cuillers quand tout le monde eot peru 1 

Extrait des << Nuiu Attiquea » d' Aulugelle 
Dans lt'S premitrs tempo de la répqbl'°'!Ue romaine. lea 

patt1ciena &Valent la coutume de meoor atec eux leur& 
tus eu Sênat, pour les lnttltr de bonne h<."Ure. t. la 
politique. Le Jeune Pap1rtua 1 était un jour qu·on 11&lta11 
une alfar.re de grande lmportance. Sa mtre l'ayant p~ 
Instamment et à dltr~rentes repruea de la lui rt•éler, Papi· 
rtus au<Sl prudent que c11acTet. lui r~dlt enfin qu'on 
avait dellbé~ s~l ttal1 plus uUle t. la ~publique d• don
ner deux lemmes a un man. que de donner deux maris à 
une lemme. 

Alarmée d'une parerlle dèlltic<ratlon, la m~re du Jeune 
bomme s'empre.,..., ...,,, perdre de ttm1>1. de commmuquer 
ceue nouvelle aux. dames romalnr.A LP lf'"ndemain, cellea
cl se rendirent toutes au S nat, en 1rrand app3re1l •: la 
tristesse P<'intt sur l• vr~e. ae Jetl·rent au• p1'd& dea 
sénateurs en s'ècnant. c Plutôt mille lots etre unlta l 
deux homm.s. que de voir un hnmme partartr eon lit entre 
deux temmes. » 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON MAGNIFIQUE MENU A 15 FRANCS 

et St'\ •p~lalltêt mêrtdlonalt1 
30. RUE o r -. BO!IC'llERf - TPL 12.18.78 

Voyance 

Un de. nombreux colponturs qui 10nnent aux portes 
pour o:rnr du sa•orr et de l'eau de Colome tenait de loop 
discours il quelqu·un qui 1·1mpatltni..1t. 

- Je pelL< lire dans l'nprtt des gens. dls&lt l'homme. 
Je de\'mt leurs dl:s.rs •t Jeurs besolna. 

- Comment ~· !ait-li alors que .-oqs ne •oua eo allia 
pas ? repondlt la \'lcume. 
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Lu nouveaux voitins 

- VOUI av..i d4I nou•eaux wlalna. Yme Dupont t 
- Oui. dcpula hltr. 
- Etc. aont ~,.,..bien? 
- Oh l TOU& Mvcz, mol l• ne m·occu1>e Jamala do me. 

volal111. Tout ce que Je ••l•. c'est qu'ils s'appellent Van den 
Bruqe; que le ntart •at omployé au Mlnlatère et qu'U a 
bl•n qulru'-t a111 de p!ua que M lemme, que oelle-el a l'air 
fa!B'"1JM d'embolrru et qu'ils ont deux entant.., un suçon 
et une tille; qu'lla n'ont qu'un lit avec du culne et que 1.,. 
entant& couchent aur dta divans: qu'ils ont un vieux mobl· 
lier tt wesciu• pu de tapis; qu'ils prenntnl aeultment un 
d'11ll-lltrc de la!t l• maun tt que le m<lm!tur a eu une 
dlac=!on uec les dt!mtDaccurs. AI1$ doute t. cauae del 
Pourboires. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

La petite douche froide 

- Edith 1 J• voua aime 1 Je vous aime tellement que Je 
voua port•rtls dano m .. brM Jusqu'au bout du monde. 

- Vous avlrt pourtant dit, mon cher, que voua avl•% 
une auto 1 

Importantes exceptions 

Le gaUlard QUI a cm c Tout ce qut •'élève aera ab&llM •. 
ne oonnalssalt rt•n aux taxes et lmp61&. 

L "homme est le aeul animal qu'on puisae fcorchtr deux 
Iota. 

Si gentil 

- As-tu mi. ml\ lettre a ta po.ste, mon chéri? 
- Out, cl1rrte F.n1\n, proeque. Un rten de plua n ça 1 

étal\. !)('main elle y M'ra sù.rcmentl 

Le divorce- impossible 
.!>"" t r>>UX TO\llJ\ltnt dh'Orctr. Comme 118 aval•nt troll 

tn!anta " que chacun voulait en conservtr deux !la n• 
J)Cll'\'enalcnl paa à a'entt"ndre. Le Juge qu'ils avalent tt~ 
consulter, leur clannn ce com<>il : 

- Remctter,.rnus .ncore un P<'U ensemble. ,.ous parvlm· 
drez b!tn t. \OUS mettre d'ace<>rd sur la question tn!anta. 

Deux ans apri-s, le Ju;r rencontre lbomme. 
- Eb blr.n, r.st-cc q1:'on no divorce plus? 
- Il n'y a toujours pan moyen, moœleur le ju~e; \'Ollt. 

deux roi. que ma fon1me me donne des Jumeaux et nous 
ne pc>U\'nn$ rft_• f'I ('()?C fr lrt les part&. 

Anthracite 20/30 spécial 

On ..nUtmc !.(: mtxte convenant à la roll POUr les !••lx 
continus tt la cuisine au pn.x de 345 fr. la tonne, remlae 
en cave. Siie d'essai d• 60 ltllot à 18 Ir, en cave. 

Chal' Urra IX"OI. 98. av. du Port. Bruxelles. Tél 2UUS 

Qualification 

LF .11~ - Résumons . \'OUS ne sa..ez paa krtre t. la 
madllne, 'rOUI ne .avoi pas 8ttnograpb1er. voua n'avt• 
Jamat.o fa!~ do comptablllté.. •"OUs ne conna\.1.16 rten t. la 
c:orrt$pondane<> Mals, Que diable. alors. Mademo16eUe. pour
quoi \OUI pre.sentf:'Z·\OUS t 

- Po;:r ks heuro 11Upplêmentalrea, Monsleur, 

Rêve? ... Réalité!. .. 

vous avez r6•·é de !atre des aequlsll.loos mUltlplea et dans 
toua lea domaines : v6tement.a. chaUAUl't'I. ltnJtrlea. cbem!· 
l"rl•&. chapeau:<. lmoerméables, latnaces. tlasua, aolerlea, 
meubles. tapis, lustres foyers. apporeUa de photo •t cméma. 
radlot, vélos articles de &port, artlclf's do ménage et. en 
résumé. tout ce qui est oece!IMJre à l& •1e moderne. Mals 
au réveU. vous "''J.S apercevez que votre budget n'tst paa 
&$St& 1arae pour donner satls!actlon t. '°" dé5in et votl3 
voua déeolez Cependant. vous pouvez ~User ce rêve, car 
dt.na plus de cmq cents maeasma de premier ordre. vous 
pouvez acheter au comp1ant tou~ ce qui vous plaira en 
pa,ant au moyen de oons d'achat dont vous ne rembour
~rt2: le awnu.m qu·..,. d>X mimsual!lt.3, 8'lD! aucun ln!é
rft ou Jusqu'a nnit-Quatrt mols do crédit. moyennant 
qu•lquea peut.s !rals. 

Soye& donc !ntelllgent e: d«ldé Demandez aUjourd'hui 
m~me la brochure gratuite, qul \'OUS donnera tous ;es ren
&<.'gnem•nt• concernant l'ootrntlon de ces bons d'achat 
et la li.ste des magasins au Complnlr dra Bona d'Acbals, 
~e. boulevard Emllr Jacqmr :n. B1 uxellcs. 

De quoi l'homme est-il fait ? 
Une Jectrlce raconte ceti.t1 ~n· ·dot4 
1"• enfants sont au catccham1• L<.• cur6 demande à un 

""m garçon: 
- De quoi l'homme est-li fait ? 
Le pmin, bouche bée, ne !lllt que rt'pondre. 
- R~pondf:'Z.<fonc. au1on >'OU& ne ferez pu \'Oire pre

mltre communion. 
- Je ne sal.S pas mol. Moral Ur le CUré ! 
- Eh bien. l'homme est fa;t de cendre et de poUS$1ère, 

ret<'net-le; sinon. ,-~ ne le= pas votre première com
munion. 

Le gamin en retournant chrz lui, rfpetalt IOUt le trmps : 
•De cendre et de pousslrre dr cendrr ri • 

- Mats qu'est-ce que ;ous rarortez·là' Interroge sa 
m~re. 

- Bill man, de quoi lbommr <'lit bit 1 
- Ah! et de quoi l'hommr rst·ll f,1IL? 
- Bln, man, le curé a d1~ : di' cendr• et de pou.'ISl~re; 

et que si Je ne le savais plus. Jo n• frn11s pas ma pr•mlere 
communion 1 

- Attendez, dit 1• more, Je •11ls mettre dnns une poche 
d• votre pantalon. d"" c<"ndrrs et dana r 1t1lre de la pous
altr• et quand le curé vous dcmor.d m • Oe q11<11 l'homme 
l"lt fait•. vous mettrez vite •oa m:\lns clons \'O.\ poches et 
voua le lui direz. 

Quelques Jours après, les cn!antio sont de nouveau au 
catkhlwne. Le curé pose la qu1111ion cette fols. à une 
peUte llUP. QUI était ju.Umcn& la 11.rur du petit garçon. 

La camlne ne sait que répondre 
- Eh bien. rèpondez ! SIDon, p:is de première commu

nion! 
La l!O<I..""· éperdue, n'pond r~ p!curn!chant : 
- Je ne .ais pll$ mo., monslrur le Curé, mllls mon Jl'tlt 

Ittre l'a dans son pantalon 1 

Radio partout 
La Jl"UU. n::e cl.e !dine ae :a R • i;e paas!Onne pour la 

T , s. '" L'lluu-e ""Ir· oomme .on grnnd-~ 1'é:alt as;oup1 
d&1lll """ ra,,:e· .Il après :e repq d·J BO!r .: ronfüL!t do-Jce-
0\Mt. 'a tu.:e--:e tor.J!la.1; !es boUtom ctJ \'t"Ston avuncu .. 
lalre. 

- Q·J'e5t-<:e que tu (al$ là Odette 7 demar.dn 13 maman 
1n1rtruéo. 

- Je voudra!s trouver un autro poste, réPOndlt :Jlgénu
ment l'enta.nt. 
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Aroaa-Davoa-St-Moritz, etc... JI 

Noma •vOCl>teu; • de 1tauons <k port.- d'hiver, oui 1 -
m&!a t. coodlU<>n d·t1re ~wpe par Van S<helll'-SJ>Otts. I 
18. rue de Loxn.m. Bruxelles. 30, a•·enue De Kerzer An.-ers. 

Secret de famille 

LE PATRON. - Nous devr1ons congédier ce voyageur, 
qui a dit à noa cltenta que j'étais un Ane. 

L'ASSOCIE. - J'aurai une convCJ"satton avec lui et Je 
1111 recommanderai bien de ne pas trahir le1 petits secrets 
de la llrme. 

Cruel 

On dlocutatt cans un won tres cœmopallt<? l\1J sujet des 
ortglnes de la com=uu. Chacun ttJetalt avtc force, l>O'..tr 
aon po.ya, la =pons.•bllu~ d'a\°Olr crt.. ce tte horreur. Enfln. 
un Irlandala prit la parole : 

- Je vala vo"s dtre la •·èrtté. Ce lut un Irlandais Qui 
a fabriqué le premier cet Instrument de auppUce. n le ven
dit t. un Eco.-sai.s. pour Jill !l!Jloe une bonne bl•rue: mals 
jusqu'à présent, Ica Ecossata ne s'en sont pas encore aper· 
oua. 

BERNARD 9:1, Rue de Namur 
<PORTE DE NAMUR> 
TD.tpaoiru: 12 88.21·22 

Huitres • Caviar - Foie gras - Homards 
- 6allea de d~uatetton ouvertes ap~ ltt aptctacles -

Dictature 

On demandait t. un des membres les plua dlstlniU~ de 
la colon~ aud·ainérkalnt de Paris ce qu'U l)t'nsalt du coup 
c!?.at du pré61dent Vargas : 

- Oh ! tlt-U. vous aurta tort de Juatr cea cl\oaes .,.ec 

Centenaire des concerts du Con•ervatoire 

Le d .x1 ni" Concert aun. •dl li et diman-
che U déccmb"' à 2 h. 1 2, sous la "!rœr.lon de M. ~ 
De!au•". Le ~e est ent trtm<'nt co::IS3Cn! à la Mn· 
slque Français., du XVIIe •iœle t. nos Joun Le ll?lllld v\o
~ JaCqu~ Th baud 1 ln:erptêt.cra la s~ Esi-
gno:e de Lalo et le trol&lème OJnttrto de SBlnl-s&éna. 

LA loc.ation ut outerte. 

SA N 1 TA R 1 A 
ARTICLES D'HYGIENE lntlmt 
en caoutchouc, ao1e, latex, etc, 
nouveaux. Lntrouvables aweun 

70, boulevard Anlipacb, 70 au 1•• ttage, Bruxelles-Bourse. 
Tarlf Wustn! n• 4 rn•·cyé grata et franco aou.s pli !erm6. 
Mal.or. 'ondte en 1905 Ttléphone : li 42 M. 

Pour lei invalides 

Le li décembre, à 22 heuru, aura lieu dans la S&'.le de 
marbre du Pa:al.t do.s Be&UX·Ait.&, une so!rh de Gala.. soua 
la présidence d'honneur de la Pru1ctMC Jf'an de Mérode, 
au profit d• l'Union de. Invalldra et la L!Jtt<' de$ Gran& 
Mutll~ de Ouerre Russe., tt.<Jdant en B•J111que. 

Au prawnunme: B<>llet rus.-e. ex~~uté par ln élève. du 
Studio d<> Melle de Z.,umé; quadrUle d"' lanc.ero exécuté 
par la Fraternelle du 3' ttiliment des Jancle111, attractions 
du c Slave •; concour.; de danae • .sous !A dlrcetkln de Melle 
:-1. de Con::ick de M•"*mt. Ord>•.stre IOUS la dlrect:on de 
Jean Omer. 

Rappe ans que les ori;anls:lteuD de ccue IOlrêc de ga:., 
n·on\ d'autre but que d'ald<T 'eg malheu=x qui. par $Ill'~ 
de Jeun bltMUre.. ~ trou\°ent d.ana l'ln1pnM•bll'lé de gagtl('l' 
leur vlo et qui. héla.si ne touchrnt aucune peru;;on. 

Zoologie modeme 

Qu·e t« qu·unf' chauve-oourtA? 
On• aouri.s qui a le sens de l'alr. 

w eaprtt e~n. En Amérique du Sud. quand les R • · 1 p 
en!an:a n• ltOtlt pas asl!'S. on :ea menaoe d.e :ea DOmmer 1 ecita anzera 
prés!den:a d.e la R~publ!q:.e 1 

!'MT rnppeL lundJ prochain 13 dtcemb?e. à 20 h. O. 
, aun lleu au Con.-ervatoll'e, le ~!tal annone~ par M. Char-Paa d extras les Palllrra et Mme Magdeleine PM.,,ra-Balllot. l>Wllst& 

- Docteur, combien cette opération va·t-elle me coûter? 
- Environ 6.000 !rnpu. 
- COmprenl'2-mOI bitn. docteur. je ne d<!enande pas un 

OllV7'Mte de haa'e hntals:e, falt~ol tout almplement une 
bonne ' couture blm solide, san ...... __ !iontu.re 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VENTr PIJBL/QUl D MEUBLES ET OBJETS D'dRT 

HOTEL OES VENTES NOVA 
35, RUE DU PEPIN (Porte de Namur). - NI. 12.24.94 

L'ultime •ouhait 

Selon la vtei:.te co.i ime, on demandait t. un condamné 
• mort d'exprimer son dernier désir. 

M llf. Pl\nwra, qui est. l'un dl!'! plus remarquablee lnter
pri-tc• de Urder. chantera une &r.lectlon d 0alrs de Mon~ 
.-erd• et Motart ainsi que le cycle de m~lod!C$ c La Belle 
~ll'lllll~re • de S<-hub<-rt. 

Trois œuvres pour p:l\DO. de Bach l'l 8Chubert, qlll per
mettront t. Mme Paœera de faire , .. 1o1r toutfll les rrs
..-uretll de !<lrl lA.lent, completeront le procramme de cette 

lrtt de grand an. 
Lo n • Lau ..-e.r;ns rue du Trœren~rg. 20. 

Oui ! On ae le demande 
L'impôt a une &5Siette ... 
Alo-a, pourquoi \1ent-n manger dana la notre t 

Récital Carlo Van Neste 
- Je voudrais un homard a J'am~rtcalne, rtpondlt-ll C.. rt ital, ' >nn &Al!. les a.a 'f!S du c l'on<!$ Natlooal 

- Voua n'J pm- po.s s'éc.'1a-t-an. Voua allez un peu 1 de :·Art bel&• • aura J:.e\1 le \-en4redl 17 d~bre. a 
Join. Demandez-nous p:utôt d"' sardines t. 1 hulJe Ce desll' ~O h. 0, en la Salle du COnscnato1''e Royal de Brw:eUeo. 
oera plu.s facile t. s:1tb!alre 1 Au pro;ramme. 1. Sonate de Boer.henni, 2. L 0

art d.e 
- Eh quoi vota refcse'L de ni> contaiter 7 Ce n'est oas l'archet de Tort.ui1. 3. Sonate d• navel, ~ l'oême ~1<11&-

dans les rê,ilca. que d'EuKtne Ys:iye; ; al • Danse slare t dP !:>voralr.-
- Mata. d1tca-mo1, pot1rquo1 cette em·le aln11uUère ? Kretaler; b> c L• vol du bourdon <le R1maky-Ko'Ukow; 
- VoUà. Je raftolo du homard a l'am~rlcalne; or, Je cJ • Caprlc• el Seherzo-Tarcolclle t de Wlenlaws~ Au 

n '&I Jamata pu en m.mger sans avmr. deux heul'\'s plus piano • Nahum Slusmy. 
tard. un atroce mal à l'estomac. Pour une fol.a que )'aurata L>catlon chez Lau,.·cn= 20. rue du Treurei:berg tél6-
peu evtter cela... phone 17.97.80. - Prix des places· de 6 A 30 •rancs. 



Concerta Oefauw 

i... ·u:. d 'abonnement de la &aJson 193;.1938. 
aura llf'll d:uu la Grande Sate du Palais des Beaux-Arta, 
1• d manche 23 jonv:tr 1938. a 15 h. 11t'rle Al et lundi 
24Janv.tr, .. 2(1 h. ao (aUf<' B• SOWI la dlrcetion de M. D 
D•fa11w, l\Vl'C le concouu du celèbre pianbt.o lrança1.1 Allr<d 
Conot. 

AU PIWraD}llle • l. Symphonie <IU .l'OUYtaU Mond~ de 
O,·orat . D Concer'o de Chopin l~raUoo Cortot>. 
aolate : Alll'<'d Conot; Ill J>ro;>o&IUom Concrctea d• 
A ndre Sollris, IV. Le Tombt:lu devant l'F.scaut de R•n~ 
8'-rruor; V. Conc•rto ~ Ravel 1pour la mnln ~aucb•> p~ 
mtl•re exécution a Bruxtlles, Vl. v Tr corne de De !"alla. 
~Uon J.!11Jan Fernand Lautn:J')ns. 20 rue du TrtU· 

renbrrg. Bruxelles. Tél. 1ui 80. Pnx des places : de U 
& 80 Iran« 

Pourcentage 

- vo .:• IC! parait ftre d'J &•m• qui tlen: Il touJoura 
a rolr l• deml•r mot. 

- Si <• n ~tait que ça 1 l\lalA el:e uent 99 p. c. des mou. 
q ui prec'<knt 

FAISONS UN TOUR A LA CUISINE 
Il n., ... ns ~ 1 les di l _ 1,ote, Je •cru 

pll.ls d1Hlct:c.a {t. nourrir que l'oncle FulgN'IC'C et la LAntc 
SyMe. On ne !l<'Ut sort Ir a\'t'C eux du chemins ba\tus 
sans qu'l'5 a imaginent qu'on •·eut le leur faire à l'épat• 
mais al l'on am titnt à la ll&te des me:& qu'.:S pra\lquent 
h.abn.ue.ll~m,-nt t.ls pmaC"nt q,."On falt b.tn peu de CU die 
l•ur \'JA!te li faut donc !•briquer dC$ menus !n"'rm•dlal· 
ru. ce qu1 n·cat pas toujours facile car 11 faut encor• 
tenir compt• des tendances à la dlspcps1e du bon oncle 
Echalote a'e·· décidée pour le 

Poulet gratiné à la crème_ 

Oa fait dorer au beurrr une belle poularde blanche et 
ar•'-•e. avec ael, poine el ll<'tite pincée d'ép1cos. On ajoule 
alors un petit verre de rint- champagne et un a:.atrc d·~ 
ltIICe de lnllle On mouille AHC du bouillon parfumé d ail, 
de penll. d• lhym et de laurier, on ajoute une polntti de 
BO\Tll. La cul ... on <1011 ourcr enmun tra:s.quarts d11eu"' 
Cela depcnd do la lfTO!••:Jir de la poularde. Lôroqu·e,lc rot 
culte_ on la dl4coupe et on l'arran~e s.ir un p1at a ~ratinr.r 
qu·on tltnt a11 chaud Oo fait une sauce ••ec le f!llld 
rfllult de moitit. auquel i.n ajoute cmq bonne cu~;err de 
amie fraiche uts épai= On couvre 1cs morœaux de 
\'<>la.Ile dt ~t:.t sauce. on arran~e un iiroa bouqnct de 
t'hnmplgnon.'\ ctu\E>s à c.hn~r ext-r1:111lti". on ~au1x,udr1' 
dC': gruyPrr u\pé on seml" aur l't•nsemb:<• dl peuw.s mtftll.'3 
de beurre et 1·on ta1r irratl.ner a rour chaud. dl:mnt dix 
minutes 
Apr~ «' mets conslStant. U ne taud.ra .Plus QI' une ulade, 

un deSSI e des fruit&. 

Flan à l'ananas 

D faut un• 1"'111• bol:e d'ananas. On rbnve un QU&"' 
du frult et on exprime le Jus des troll autrea quarta On 
met ce )ut ., ... colul de la boite dam une cas..erole avec 
!OO rrammta de sucre et 'on lait boullllr pendant cinq 
minutes. On •Joute alors t reste de l'ananas coupé en 
pttlts dés el on la!s."' encore bOutlltr pendant cmq minutes 

On met dans une terrine une grnsse cu!l' l'tte à aoup. de 
!utne nec une piacl!e de c Bonnet•• Bak:Dg Po1<der •. 
on d~la_._e AYtc un JUS de cJuon. slx œurs ent!en t-t trois 
rulllerè<'s à ..,upe de kir5Ch. ainsi que le sirop d'an•nas 
qu'on •·lent de prépartr. Blrn mélanger, \'erser le tout 
dana un moule end,lt de caramel, [aire cuire au baln
ma!lc pmdan~ ~be.Je et <lem~. (ReœV.<: ~ ~ Eml'~ 
Utu11:erJ 

"VRAIS JUS DE FRUITS FRAIS . 
recommandes p0t.:.r : 01r4 aantt f-Jr '~ cor-p 1f'i1Cal 
SPECIALITE DE SALADES DE FRUITS FRAIS 

11 , RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES • MONNAIE 

Mb1• 6lrec' .on qu·au Zou!•. rue des \'ul.ea 

BIERES FINES - APERITIFS 
VINS - BUFFET FR 0 1 D 

T .. ! D .. IF .. 
•t1illUlllllllllWlllWIUlllllllllllllllUIUllllllllnlUlilllllllllllllllllllUUllllllllllll~tlllUil> 

Le micro à l'Académie 
On a•lt que l'Ac dt'm"' !rançRi'• b<mdalt la Radlo. 

JW!Qu a Pn'<ent. et rn dép:t de mult1p!es d•mat<'hrs. le 
m:cra n'avait pa• ét~ •drni.; SOIJJ la Coupole li parait que 
le sccrftal"' pnpét ·cl R.mé Doum c - q1u '1rn• de mou
r'.r - 'tait nettement bost:!e à la dlflUSJon des séances 
solrnnr1 .e.s. 

Ma15 tout fintt par s•:i.rranarr t,.1 n'.-ception de M1rr 
Gren:e • éte rad:od1f!uate par ka s1aoon.< de la Tour 
Eilfe~ Rennes et Limoeea. Il faut noter qu'en aaeri!iani 
a!IUll au progres i'Acadeaue-França~ n·a fait q~c •~!ne 
l'ex•mple qu1 lui <ta: donne depula long:e.mps par l'Aca· 
demie de Belgique. li y a belle .urette que M Gu•t•,·e 
Van Zype, se-crêta1n• ptoqlttur1 mo1n.s consc1vnteur que 
Rent Ooumic. a admis le m.e o dans ln do:tc n;ac •• e, 
et c·c l ainsi que 1 I N. R a pu dlllUKr les rtccpuoi.,_,, de 
J')():'! mmn,.-h•ts • 

Radio-l 11xeml-ot1r2 

!. inl 13. U h 6. le lxlrvt.on Vlcl<>r Jaana thontera 
d-s mélodies de P~p ni PngolCSt' Lt'oncnallo, Tœt1 .i. 
Curt:s. A 21 h 30 !'Il ce lnternatkmale reportage de 
M P Decharme M:u-~ r'"'r&PVO -~ton drputs un 
'eàtre de Bru:<•Ucs Mercredi 15 è 14 h. 05. l• bnryton 

Venant P•ukr chant1·1·a ~' mélndtos d'A. Do Bocck, G. 
F&uré, ChAU'-Wn e1 Vincent d Indy Jeudi 16. à 12 h. 
... i. Jl'\Jne pian:ste Cirnevil"ve P.rot. n ! a.na• joue.."'a de3 
œu.-res de l\lozart, Schubert. Ra,.I Dt~· et R•cbma
runol! .~ 21 h 30. rorcert •fmphomquc a\'C-C li pla· 
nls\t frun~'e Jcannr-M.irie Dan'<:. Vendt<'dl 17 ê. 
2Z h. 1~. rt·dtal de tlutMoure p.n Hans Erwtn-Ru~delJ. 
Au prornunme dt"5 a·1n '"t-s d'anon,·me,., du XVH1 r -'>c:I• 
d~ Johnnn F.!<Cber Tcleman und Ci F Hacn:!d Sa.
.:ntdi 18. à 21 h .. l'orchtstl"'(" (1 1 rynt-rA co. c r s n lhO
nk,Je RH'<' Je coneoun de la harpiste !rançalU M. eille 
Flour D.rtet1<m Ht-m Pen.sis. 

La maison des serpenu 
c·u :.,, amsl Ill<' l'on p< •l'T•lt d~slgner la ma!...,n de 

la Rad o mHl&L~ El!t t~:. Utléra'rmtnt envahit p&r lea 
serpenu. Oo a remarqué que. vcnnnt de c!nquantt k11~m~
tiu à la ronde, tous lts reptiles s'y r~!ug!ent. et. en r'rtl· 
culler. l•• plW! redoutables pythons 

Le pt 'nnel d• I~ staUon. speal:.e'" et technlrie.... .;iolt 
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DÉCOU PEZ cette 10Y1lation 1ratu1tt. le POLE NORD YOUS altend 
pour vous faire connaitre lu joies du pallnage 

aana œMe or,•nl• •r d ·s battues oponléttt• pour ee défen
dre contre cette dange.eUM> lJlvu1on. 

Il y a I• un pb~omène que l'on no p:u'\1"nt ...a encott 
l expllquer, mals qui menace singulièrement le déve!oppe
ment de la l"'dlo m Malal.!:e. 

L 'agenda de l'auditeur 

L'L N. R. émt" ra · 
Le dimanche 12 dre<•mbre, à 15 heure•. la radlod!Uu&lon 

d 'un concert donnl ,, Liège, sous la direction de M. Ar· 
mand Mauyck - A 11 heun:s : c Voyage en St1IS!le •· -
A 20 heure&. dam la série de• c Deme11tt1 b~tonque& • : 
Vis:te du m·Jitt t'lan m à Am'l!l'l!. - A 20 b. O. théltre 
patoisant • Pa d z 1 tlyau • · - Le l~. il 17 b. U. c Un 
quart dbcutt chtz \ cttc Qwlbert •· - A 20 heure& : 
c La Qrend"'D ••h de C.erolslcin », op.'rotte de Jac-
ques Offenbach L<: 18. la iou~e sera consacl'tt au 
Centre: le prognunmt po1tera notamment : Il 12 h, 30, un 
récital d'aecord<'on p.1r M. Der!doux; à. 16 h. 10 c A.mon 
nos auteos • <L.AmollJ e t le Mart&ge à lr&vtf'! Ir Ct'ntre); 
à 15 b. 30, C11bart'I ~"ilion; à 18 h . 16, concert par la 
chorale c L!>s Unis l't Libres • c.'Andcrluet1; Il 18 b. 30, 
récital de piano par ~fll• Marle-Louise Mar!chal; à 20 h., 
radlodiflu•ion du concert donnné à La Louvière par le 
Grand Orcbf'Stre 1ympnon1que de l'i. N, R ooua la dtrectlon 
de M. Frans Andro, &\ec le concours de Mlle n·onne 
Y.aye, d• la Monnaie : à 21 heure>, reportage pari! sur le 
Centre. par M. P. LMy 

COLS MEY la douz fr 2~ ,~O 
J pll>cer fr .> ,oO 

CIŒ,llSF:RIE G ERARD 
154, boule vard :\I a urice Le monnier 
TEI..EPHON'E. 111889 (Pu/011 du .Vtdi) 

d{lfj 

Francois Redouté 
CarilÎonneur de Mons 

Au pied du raidillon par lequel on aecMe au !QU&re d •• 
chllteau, c'œt-à-dlre à l'a.ssiette du bdlrol de Mons qal 
dreo.><! à plua de 80 mettes la girouette de JOn caml)IUllle 
Cftltral, bab1:e le canllonneur ~!. Pr1090ls Rodoute. Ce 
maitre de clocb... horloger par aurcrolt. jouit dall3 toute 
la •Ule de Mon.. de la metllrure réputation. Blf'll plus; 
Mons est Ile~ de lul ru que la VlgUeur de ar.s pom~ qui 
mar!elent le clavier. l'habileté qa·u apporte à oombmer 
ks sons dœ cloches et son nu~tc rêpertntrt Mrv& par une 
édUC'aUOn mu~tC'alr. trcs pou.c;.s(·c- lm vaturtont d'tLre cl~6 
~nd gur 17 concurrents. en 1910, Il ~~nllnts, ou avait 
ét-é organL<C un tournoi International de carillonneurs. 

un coUab.>rateur de la c Gazette • es~ aile Interviewer 
M. ~outè q111 lui a conté comm•nt. toua 1.-s )oU1$. J 
monte à aa tour, rèa:e les horloiea. la tMcantque du ca-
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r1llcn • ~tomatlq\lo et I• eoni.repo!da du ca.nllon manuel 
1t commmt t> dlmanehf'. avec une rnerg.ei lnl&&sab:e •t 
JoY• l.IM' Il ~ .. :. au «nt du 1e•l, parmi le ""1 dt$ hlron· 
del:• aur '."" IDl!A roui::as de la et• .. quJ clan8rnt un cra
mJinon auto11r du <hàtcau, le chant all~e de - clo
che. b~f!n·111mra. 

Et ~f Rtdo~I~. m ~nan', l la demande de >on 
Interviewer, Ir chaJ>('let de >es aou1enu•. lw a !oit le 
rfc:t '.lea d•lftcult~ Q•t'JI eut av~ :!!$ A'.leman li. pendant 
l'OCC1Jpatlon, da111o cette intortunee '·tJle de Mona, aoum!se, 
d i's I• dtt>o.i: de la 11\1"11"C au rt'ilrne de 1 étape 

1 Dêl le 4 a'lllt 1U4 a cil: M. ~out<! au rMac•<'Ur 
de la • Ga~:te •· ltll conceN et ... Jeux d11 cartl'on ma· 
nu~ aulmt é'<! 1upprtm~ 111ao$ la .. :mnerlc du carillon 
au:oma' lQue nt ra: .~~ Cl'Je le 26 aoil\ 1918. ~Jà le 
9 &OC! 1911, :a Allenunds avaien: lalt aala.• wutcs •$ 
cloeh"" cle la Vl!lt à l excepUon d<S cloches d éi:!ses. 
A ?&rtlr du 26 aoQt, to-Jtea !"" oo=r.!<'l! de cloches furent 
ln\erdlta au llel:rol, &tu tol!seS. aux kolcs, aux ll.Slncs. 
Seu!ea. lea c:oc:lles du Bdlrot et cel.Jcs de S•lnt<>Ellsa· 
!><th et de Salnt-Nlcolaa en Havré étaient aut.orlstts à son· 
ner en c.u d'alannt. Un moment, le carillon du B<·n roi 
lut m•nacé; lea Allemond& . .valent :·-.,t~n!lon de le londre i 
pour tn !aire des canom et des munitions. L'Adm!nlat.r.•· 
tion communale nt alora d• pr<.5S.tnu·s d~m•rch<$ pr~ .. de 
ta Kommand•lll• • d'ttnp•. Les All•manœ r<1>cmd!rtnt que 
le car1Hon n (' ur111t 111uve qu'à deu'."( ctmditlons - n'lttt l"U 
de clochN drvralt avoir, à :our at'rL•. tm cuactore rt•lt ... 
ment artl.a\lqu• •I te c.>l:~ge kht\"\na'. ferait rétabHr. ·•• 
c!Jmanch•~ a midi, li'.> ron«•m de c•rtLon supprtro6s de
w ta !• d~bu• de b guemo n n'y ava•·. ~Y!d~m1n.nt. qu'à 
w *11lmrt•~ a1non c·~t.alt la dœ•ruc'ion du cart"on. Le 
31 aotlt 1918 a midi. j eus un en•r..•;cn pa!M'?que avec 
.M ~art, bô•ryme$'re ~ ?en<!cmal.'I. 1•: sep•e:nbre Je 
montai dans oa tot:r •t Je do!tt:!ll "" rrand conc.,n sa 
proJT&MlllC d•quel l!rUrale!lt M•amment. le :-l·>e':i..-nc 
ep n 2, de Chopin la Sertnade d• Sebube:1, l'a.r du Ier 
ac'• dos c Pkheurs de Prr~ • o.t un• (an·alsl• aur •Tann
haUMr • J e n.. d• IMD m eux J;X"Ur :e salut d" mos c:o
<hta, ;es A:JPmADdA m'oppbudlren\' ell.... ~alcnl SAU• 
v~-A J e dus selon la p~mes.\e fute par nru- td!'c.s, d."ln· 
n'f d"4 acdltlo111o 'OUA les dimAnrhe<; à m:dl · une dlalnt 
... u·emtnt L<o 11 novembr• amva. Ce jour-Ill, a 5 houres 
du mattn, )'étala au cM'lllon, à la demand• de M Talanoc, 
cecreiatre et>mmunal: •1 tandta q"• 1e.s obus l>B'IS•l•nt au· 
d<Mua de la vlll~ et q11• !•s Allemands fuyal<nt vera n:1t, 
Je Jouala 1a • B"'bançonn• •. !ou de Joie. pu:s !e • Dou· 
dou •. 1 Ma!bmuah • . • o Canada • la c Muaelllallt- • 
t t ... c Bon v ora&:e. moœlcur Dumo!!et 1. 

? ? ? 
T tlle est l'hlStolre contée par M. Rcd'l:..-e Il tn est une 

• Utre bien p.:is ~l:e, QUI clrtula à a,-un.:u rers a nn 
te .'OCCUP'lllon et que de.s Jo""71&..s•ca ani'ata colporte
:ent en A::;ole'e.'Te d'ou ~;·. gagna l".\mmQuc tl ~ 
tou:e c da a turs et dra encore p.us lom • 

La '01cl, e:1 que ques mota · 
O~puia le Jour ou •~ca avalent sonné .e IOC8m pOUr 

.uinonctr !"approche doa Allemands, le.< clochos du Chà· 
:e.u a'étatent tueo elles at~ndaient, pour ae rtme~tre 
• à d 'alla~e •· le jour d• la dtl.vrance t Tous les Montola 
~t&l•nL d"a.c<:t>td lA-dN111.a et c'etalt un pauvre 111omphe 
dana leur d6trt.I.'<! : J•mnla Ica elochrs montoises ne •Il.MO· 
cleralent aux l~tca b<lchra. leur sl'ence était la reproba
t1on muettr de la rollloClenre pub!,que ! Lu AllemandA tn 
conçurent une lrrltallon QU! se m~nlles'a avec '.eiu· bru. 
tait~~ coutum1~n Q Jlllld ''lnt. ~ ann1versau-e de 0-Jl!· 
Jaume U . i:a orun~nm: ~ne parade de tro~peo nr I• 
place et l\rtn1 1&\0U" au carillonneur qu·u eut à aonntr ltll 
.:OCh .. pour la c~tn de l"Empere-..,- et Rol 

Le cartllonneur ffl-fusa 
I:a l"nertlrmt QU• 1 U pero~:al:, :-. l'•nve:nlent en 

Allema;;nt. 
Le carlllcmncur rdusa 
I:a le llren: arrt:c t\ :111 annoncè:en~ Qu'U p&r.lralt lt 

.endtma;n. 
Le carl.:onneur céda •t lu~ rem!>. "-" ::1>ertt. 
Le Jour de !a me, • l"he , .... d!:e, il ,;e dln~ea von .• 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

VOICI VOTRE TOUR 
d'être HEUREUX 

Vous avn usez a ttendu. ll y a ~· IOl\fttmj)I que VOU$ 
comprti sur le hasard pour voir \'Otre vl• se tnuutormer, 
v<>1 tnnula dJSparaltn tt le bonheur a'tnstallor eolld•ment 

~~~:,."!•~tn;:'à~ r~ ~~vs~~ ,._...,.sm!!nr.1!11111!1 
d'ttre h•ureux. Ce ne ·~ra paa une 
déclslon lntl!tcace &: •Il• a·acrom· 
pa;ne du ~· s: ladle A la;re de 
d~per l• bon ci~ d lnscrlrt 
1ur une feu11l~ de papier vos nom. 
prroom, adr .. <e •t datt de nala
aanee en <pêci!Iant •I vous et"' 
M. M .. ou M"'. et d"tD\"OYtr le tout 
" l'adff!Oe du Profe.;seur B~ntd1c\ 
1arrv. 3591. 13, rue de Rirheheu. a 
Roubaix. France. Pourquoi? Q11e 
prut le Prorcs.eur ~ncdlcl PoUt 
\"OUS et pour \"Otre bonheur ? 
S•rhet que lt bonheur <'t une rh<WI pnslthe comportant 
de.s lois précises et que ce.• loi• ont ~t.4l !'t11dll!es por la 
.Fl':1,nc,. astroJog!que ccmme ont '°t.é ~tudlb par ct·aut rrJ 
aC'..lf"DCf"I le.:s ph:!nomrn~ ph}s1ques 011 rh1m1ques. Poar 
tous. le bonheur con~late à réUMlr && vit, ,._, al!atres. à 
i.rtompher dt4 d1Jiieulth de toute nature qu1 aurg~nt 
quoUdltnncmeni dans rexL,tmre • ronnslue ta rhanre. 
l\1•!$ POUT rhaC1 n il y a un mor•n d.ll<':tn\ d'y pan·erur 
C EST CE MOYE:-/ que le Prol~ur Btned.<"t apprendra 
dllns l'etude <:ratu•te de leur vie qu Il ol!rt a tous ceux 
qui lui feront parvenir u·an\ le 31 d~mbtt prod:11n :e 
bon et-contre. Si \"OU$ I• ''OUl(2, a,IOutez un tlmbrc-poote 
belr• de !r O ;o pour trais d env')! ll<JU5 pli ferme ians 
m:u·que ex'.trieure Al!ranclllr. lettre A 1 75, c.rte 1.-. 

BON GRATUIT 
a tnvoyer 

au Pr. BENEDICT 

CADEAU Lu ltcttu n et 
lectrices d e 

c Pourquoi Pu , • qui écriront 
aunt le 31 déct"'bre rece~ront 

l~rv 3591 un uduu· suri r tt avec 1'9tude 
1 J Rue de Riche lieu 1ratui t 1 dt lt\u vit. 

ROUBAIX - FRANCE 

Clliteau. n monta l'escaller de la tour d un p.i• f•rme _ 
du pu d")n~ O!l mJ.!'<h• à 1 ~habud i:IU a la j!'Ol<Y. n 
a"Ult.A!!a au e:an.n dt:i"a.nt ~ c1ocho dcva.D .lt'$ rhetes 
cloches qu1 avalen· d•pula d-... am tt dea ai:s sonné 1xur 
los nvan'.a et les IJl(l,-U, i;»ur lti deu1.s e• tes Jo.c-s d• :a 
eue - et. d'un pom; ft:me a•r.aquant aon c,3v.cr e; tan· 
~ q•e ~us lul, ~a ,·tcl• ~!>"rdut rt lrtm!Mantt, ivre ce 
Joie et de terrelU' pleurait, occ:~mn.t 8'nrlotalt, li lança 
• toute volée, 1ers le ciel, la B•All•NÇONNE. 

? ? ? 

Qu• laut.-11 penser de cette hlllt<>lro? 
Nous l'avons demande â un autre M'nto!• l"rx..:omm•n· 

uni drs cha.sseurs éclaireurs de 1.1 irardo c:vtq 1e mon. 
.olae, G'<léon Gardedleu, q<ll fut, !>"ndant la ill•rre 

·-,uc:eur a Gai:lon. et qUJ, ren~rê dans "' vt::e na'.a!~ 

TOUT POUR SPORTS D' HIVER 
• . . -élth,~d. 

...: 



a prts l'armlattce. y arriva émervelllé d• l'hl.-tolre du ea
n llonneur dont U avait eu connat..anrc pnr les journaux 
a nglalll. 

- C<!He hlllloll't', nous dit le oommandant, Nt h~roîque 
e t m~!Jlque . elle ment• d'être imcrlte en lettres maJu ... 
eu:es au la'tt d or de notre c1!e. Ull<! question ae P<'-"'· 
cependant tt.:..,lle mile• Je ne '• nia pas: personne .ie 
le wt. Sl ~us l 8\'lt'Z mlu en doute. au kndtma'11 oie 
1 atml5Hce. \'1n&t \olx se M'raient r!m écs pmar Tous cner: 
• Je le Jur.! • Mals, naturellement, re qu'on aurait Juré 
ce n·œ; pu quel:• e:.att na1e. c'""t qu'il éta.t vrai QU")n 
l'avait racon•tt. Vous me dll-CZ. • Di>ml'ndn à R~ou~. 
e'e&t bien slmplo ! • Ce n'es• pas •l $1mp1e que ça: R.e
dou~ ML trop bon Jl's de Mons pour barrer ln route à une 
légende qul fait tant d'honneur à sa ville nota!1·: MontoUI 
cayaux, li srrR!t I• drL mer des ma11va1.5 n1.s o'U allall. pour 
le sunple p:aialr d1• dire :a vénté, détruire une hi.stoire 
qui e11a:e. en hérobme, :rs plus beaux fal!a de l"hl.Stolre 
1rercqu~. 

c Une •Jpposltlon que Sam'.-Ge.:irg•s rc•1"nne our la 
~,.,..,. e• qu'on lui drmande si :e rombat qu'il a hvri! su 
Dragon dana lts plaints de Wa..<mél! est •r~•mtM •-rai: u 
h aussera 1..,. fpa 11..,. 1 On n• peu~ tout d• mf'tno pas pré
~dre avolr "'""'n oontre tou: Je monde Soralt-ll adml&
atb'e qu'un• ch- n'"6t pas amv,... quand, d•puls des 
01écle.s. on en c~'tbre I• oouvemr drr•nt dr.11 milliers de 
personnr.., qui y croirn~ comm• Il ïEvl\nglle t Et tenez. 
l 'E••nrtle.. )!al.'I no discutons p.u; davontaao; plaignons 
.. uiement ceux q li no comprennent pRS Q'-•e la véntt! est 
Jlrt$QUe to~Jou111 dh.i~rrablo bru:ale et tranchante et que 
... ura:~ 1 dl'MS~rcr de te u ' llma~1na•1on. mL.~rlCOT
cle...,, n·ota.t p:L• là pour la !"endre prtsentab:e • 

Que ~ndre à ce rauonnement si vraiment patrloU
C'fJ~? 

Ot-\·ant ce•t.r ronjurRtton du bon M>ns unl\trsr1 avec ta 
eouaillul• mnntoiAe et la tlert.é cl\ !que. Il n y a qu'à tirer 
IOn chapeau. 

GALERIE GEORGES 
Boulevard du Ré<;ian:, 43 

VENTE N 175 

GIROUX 
BRUXELLES 

Les jeudi 16. vendredi 17 
et samedi 18 décembre 1937. à 2 h. 15 

VENTE AUX ENCHERES PUBLIQUES 

D ' ANTIQUITES 
TABLEAUX OBJETS OE DECORATION 

pr< •t'll d ., suce >n• 6 
MM. A. P~ t t L. M. et de hi succen1ort de Mme C. 

Jeudi 16 et vendredi 17 décembre, 
à 10 h. 30 

VENTt DE 3.000 BOUTEILLES DE VI NS FINS 
p,o ... tn.tnt de la c.avt dt feu M. A P 

Meublts An- •fl"C ff dé' D~eorjt1on. - Lum1na11re-\, 
C"st• I. Hor CH, Pendules, Porcel1mf15, F11 er.ces, 
ObJ • ts de Colltct1on et de Décoration, Cu1vru, Et11ns 

Sc:ulpturt1 •n marbre, en pierrre et tn bronze 
Livres anc1en5 et môdern,\, ttc. 

AQUARELLES de LUC! E COUSTURI ER 
E.tu, ·forrn, Des~·ns. T•ble..ux. 

La wnte aura 1 f'U a.u cr:mot1nt p~r I• M1ni1.tt-r~ de 
M• Lou s Gtt10 r• hu r rue fl"'\r.)h•t 26 Bru•• 
•vec: Wl""~l"''I' 'n !~ 11 p. c pour fra •" a 

GALERIE GEORGES GIROUX 
Boulevard du Régent, 43. Bruxelles 

EX POSITION : 
Lun<jl 13, m•rd1 14 •t mercredi 15 dtcembre 1931, 

de 10 à 6 heures. 

Comme quoi la « langue flamande > 

serait à classer 
dans la catégorie de l'inconnaissable 

Le nttrlandals lu l·rnrnu· ... 

Un lrcteur oantou nous ent'O!c C'dle -nlt.-'rtuante ldtr• : 
On accèl.'<' souv~nt les Wallona de n• pu TOuloll' ft.ln 

l'etrort n~MAI~• pour apprendre la lan&uc ft•mlUlde et 
on leur op~ un peu injos'.em•nL l'uemp.e d~ F".amt.nd.s 
•PPr<'nAnt l• l~nsue franç.u."' avec la p'ua grand• laclll:~ 
D faut l't'Cônna!:re q;,e depula une dlz:ùne d'annèea. a• 
tr~ nomb!'ellx WaI:ons et B:iixcllola a:'• !Alt un o.!!on 
mèn'olre pour acquB\r une co~noe ah!"'"" d• °"'~f 
Stt'Onde 1a~ t• q'.l'm etnéral .es r~ "ata ob•mto.S 3C\D~ 
decevanta. Chose cun<?use, ces mfmes oompatrlotea am~ 
à un r~u!'at tri-a satl.'<!a;sam e' nveo lnllnlment mo!m 
d'olror'.., quand Ils apprennent des gmndea lanruea ~tr&D
g<!rea comme !'anglais et l'allem"nd 

La vérité tat que la connaiMAnC<? apprulondlc de la lan
gue n""rland.1tac dans notre paya <'At à peu prù lmpoo. 
sible et que p:us on fait d'e!!ort.a pour "" perfeelianneJ;. 
phi., el!t• appar-.. ttt lmpraucab:e. On prut constater ~ !'f'S'.ll. 
tat non teu!.ernmt. chtz. !e.s \Val:ona et les en:xcllots~ ma:.1 
alla'll chez les Flamands traooopbonai t' mE:ne chn ~ 
ftamlnranta Tout " mond<' en amTe A p;ir e.r un chara
b:a lmJlQS4lble qui n·fS: plus d:i ft:uu:U>d c! Q'Jl n·er. 
qu'une canca•ure du néerl~dàl.s da Pay3-BU. Le réslllta: 
dlft<:t en apparait d~jà )larto,)'J\ en Plandre et :ea Ul.DOm· 
brabiœ patola sont p:us florlo;..<;:1nta qu~ Jamal.s. 

Le Wallon bltn décidé à apprendre le née!landals avait 
pns !'habitude au cours de ces dem•~.rcs ~nn~es. apr~ 
l'avoir etudl~ qu•lques annét's à l'école. de vonlr raire u.n 
St&(le de que!QU<'S mols en Flandre, JI put ainsi U oon
valncre 1'3Pldement qu'H ne compren:ilt pratlquem•nt rten 
et qrJe • .a·u y réuss~i.t ptnib!emc• au bout de q:..{':q1a 
tem11<1. Il ac N"trouva1· da.'l.' la m~me altuatJo:i qu'avan• 
lorsq:i'U ae d~laçal! de Yltlg1. tllomè< rcs. 

Oe3 parenta ,..,.lions et bn:xellols d~oQ+b du flamand 
pnrent alors le por.1 d"emoy<"I" lrun tnlt.nts fau-e .u; 
staitc on Hollande, aux sowus de la lanrue pure de 'l'ondel. 
On allait dbt•nlr ainsi un r""ult&t mCTVtUlfW< et le3 Jeunet 
Bel(lea francophones allaient pouvoll' en rtmontrer même 
aux Flamand$. Hélas 1 U fa.llut vli.. dl!<hanter. Q uelle Lt 
lut pli& lour stnpéfactton en conotatant, nu pays des tullprs. 
que le c besth.,fd n<'dertand.och • ani.llc'rl qu'on leur avait 
appns à l"kole ne !<'Ur permet•alt PM de conver.1et pl1u 
a!sêm•nt Mec les BMaves qu'avec le.s F!atn!lnd$. r..• éta.cnt 
noyla aou.t Wlo avalanche de mo•a rranç;it.. tnccJrporls "" 
nkr'.andal.s. /. Dremltro vue. ce'a paralt ~ larilité J)O"Jl 
~es !rancophonea_ mal.~ t! n'en est t1m On emp!o1.e a~o:i 
systknatlquem•nt dts mo's rrançab pour rcmp!a<"e: eux 
qu'on no oonnalt J)&$ en nN-:1Andala e: le résu!.tat est 
d~·rcux. On peut dire, par -.omp't ~ c n: ben tiré • 
quatre ép1ng:es - eene ma"ln•\e ln rrfope goorgette - eene 
cau.&ene - mlJne respectueu."' ~ympathle •. mai.s on nr 
peut PM dire : « Eene oonrerence • ou c M!Jne cordlal<f 
aalutatlono • . Tout cela es: b:.M aur un Ions usage qu1 
n'est oonJlnM par aucune rél!le e: li faut d"6 année& d< 
pratlque contlnuf"' pour sa.voir avee assurance !f!'S mo•.: 
lrança~ qu'on peut ou qu'on ne Jl'lilt pu employer. 

D 1 a ensul:e la quei.-!on de l'ort11otraphe. En Ho:>~ande 
U 1 a actuel'em•n: q:iatre or'..hor.aphes d.ill'mn-:e qui 
sont a<'m:sea. La dP'1l?ère <'tl da'c ~ la !am~ c '.<)leUIJli 
M:r.rchJ.nt • q'l! .11!.mp!iJ!e !"orth"etaPh" d' = m:inlùe cr .ra
'lrdmatrf' en :suppr'..mant no:.arnmmt tous ~es c ch 1. On 
'c t par tx.mp'.o, c ~aanu; • au lieu de c Vlaamsch • 
eeue • a)lt':Jln« M•rcha.nt • to\t déJà cnsc:im~ dans <Ica 
~les holl11nd•Lvs, d'autres ne l'en.oignent ~ En Flandre, 
on a 'en tient eucore à !'ancienne or1hogmphe namande
n~crlanda!M, à l'except:on de quelquca ftam!ni.ui'.4 
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NOTRE COLLECTION - TOU. 
JOURS LA PLUS BELLE ET LA 
PLUS IMPORTANTE D'EUROPE 
- S'EST ENRICHIE DE NOM· 
BREUSES PIECES REMARQUA. 
BLES 

~ 
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Découpez le Bon ci·deuout er i • 
•ous indiquerai iratuilemenr le 
moyen de supprimer vot poi la 
euperi!ua pour rou joun . 
Je voua dtbarrUHraJ tmmtdiatement et 
pour toujours dea polie au pc:rftu .. qutll• 
q1,1e .oit leur tp&iuf'ur, quel que aott t·eii
d.rott. Voua b•atttz:. voua n'avez plu.a 
c onfta.nct . car voua avt& dfjl 4t' dtçue 
tant de rota par du produlla qu•lcooquu : 
'101 poila ont repouuf. plu1 dru1 et plu.a 
moira que jamata 
!\olal• Je sati que jf!. putt ,·oua a.lde r, m~m• 
el \ 'Otre cas \-'Out Af"mble dheepllr6. O"tat 
FOUrquol Je \'OUI fer•l conna1tre rratuJ. 
t ement ma rn6thode, car Je 1al1 que ~oua 
eere & 1tup6fatte et enchant6e du tf1ultat 
que ' 'OU obtltndttz. 

Les poils ne repoussent p lus : 
Ma mttllode, baate 1ur du prtoclpu ab
aotume.at aouvtaux. a11t d.Jrtcttmtnt 1\1.r 
la raciDe du polb et la dtt rult. Elle em
pfche alnal lu polb de repouuer, tout u 
tu aupprtmant dM ta prtmlht appllca· 
Uon. lloo traJttmtnl tata,è la pt.au 
velout& et. ab.olumtDl lotacte 
St vous fte.!\ fgat,mtot aft'Ugte de et• 
poils disgracieux. adresst:z.·,oua l mot en 
toute conftance. C"eal avec plal1lr que je 
"'oustndJqueraigracleuafment ma m~t.bo-
d e. Veuillez 1tmplemenl m'envoyer le Bon 
c l-dessous ou sa coplt. en ajoulact 1 tr. 
en tlmbres·poste, pour mee traie. 

·-- GRATUIT --i l ~ladame Do rothy Ounn, l\orv. 66 1 
1 zi."~~,~~~~ R~i~r;:'O~:'ci.té~~~i.~. 1 
1 V•ulllez .m .. nvoytr itrat ult•mut et 1 
1 sous enveloppe- termfe. toute1 voa 1 
1 ID$truct1on.1 pour la>re d11paraltre I 
1 d~nlttvemenl Ira poila 1upertlua 

•: Nom : : 
- B~: ~ f 
: Locall~: 1 
•-- - - _ -:;:=-;;=-:;:-_ .:·z ! 

d'avant-fan!• comme le D: Dae!o qui ont diJi adopr.6 ·*' 
c spelh.ns Marchant• Si cette ortho!;nphe doit dMln.IU.,.. 
ment remp:acer lea autres, toute :a li:tira:urc namande. 
depuJ.a vondtl JUIQu'l nos Jo\U'3, del'TII être ll'lldUlte bU 
miae au pllon. 

I l y a encore bien d'au:rts dl1Jlcul!h ln.'loUpçoMtea d• 
la langue né<'rlandai..e. Je cono<ille à ce sujet i voa l<e
teurs quJ connalsotnt l'anglni... de l1re le llrre dlvertla&nt 
$\llvant : «An lnahman's dlft1cu!t1cs w1tb the Dut<:h lan
guage • de Cuey-Na-0.iel 1Ed1~!on J.·M. BN'dre's Bo<'kb 
MJJ Rotterdaml. Ils y -.rront narrees a'te tout l'hu
mour britannique l.s d1lllcul\h lnsurmontablœ que l't'n
contre un lrlandala voulant app~dre le nrerlandala 
en Hollande lia pourront se re:idre compte que ton caa 
ec amo:umtnt ..cmblable à «!U1 dt-4 Be!iea qut on~ moore 
l'illusion qu·u œt poss\bJc d"anlver à ~er la Janca 
nèerlandalae en l'ttudlan~ En Yo.el 1m petit ~'miple : 

Le brave lrtandals, d6s:ran: acheter dœ pli:mea dan& 1:11 
maga8m, veut traduirt en ntt:-1andais corrttt la pe:l~e 
l)braae an11:atae pourtani 61 s:mp:e : c Ha•'C .roa pcna? •. 
n oun-e sa 1ramma1re ho!landai.!e et con.s:a•e qu'il y a 
en nttrlandala dour.c mamèn-s d!J!eren\<'s d'exprimer 
« Avez-vous•. Les voici: 

Hebt &IJ 
Hebt flC 
Heb jo 
Heb JIJ 

Rebt U 
Rce!t 0 
H~!t UEdele 
Hedt Ue 

Ree!t u~s 
Hebt 11U llledcnl 
Hebt JuJUe 
Hebt JeluJ 

J u11ez de ton embf.l'l'&S pour déc:der de la !orme qu·u 1 
a Ueu d 'adopter. 

On aurait tort de eroire qu'U s'aîJt d'une plalanterlo. 
Il suJl'!t daU:eurs d'ouvrir '.e irrand ouvra11e syn•ax1~uc de 
c Boyton et Brantlne-.el », pare 52 oil l'on Pf'Jt litt ce 
quJ a.nt . 

c Ne dl ta Jamais c Je• ou c j1J • a un homme, suion U 
croira que voua •oulez l'l.NUl:A:r. Par conm c Je• ~ c )li t 
peuvent t:.re e:mpioyea cou..-..mment en ma!ntea occ'sl~» 
quand vous aavn comm.nt Vous pouvez employer la t.'"O!
sième peraonne du verbe pour la seconde et la seconde 
pour la troi..ième; et vous pouvn employer le pluriel pour 
le smguller et le atnrulter pour le pluriel; ot voua pouvez 
employer c U • pour c Ue • et c Oe • pour • UEdelr •: vous 
employez • JIJ » pour «Je• et •Je• pour c ge • °' « fie t 
pour « g>J ». et vous employez « jullle » pour c glJ Oledrnl , 
avec des parenth~a ~utour d• c t!eden •; maia pcraonne 
ne peut jamais dlrt r ~!J Oledenl • avec des parentM"s 
autour de r lleden •. ••C•P~ en poes!e; et perao!llle on 
aucune cirConstancc ne peut jamais employer c UEdele t 
aaut quand on dine a•ee des membres de la ramille ror•'"· 
On peut alora employer ce •ocab:e une seule fo:.t i!! Il l•~t 
ensillte i•~r un allrnc• diacre! dtll"&llt le _,., du rep;u • 

Et dire qur c'eat pour nous lmp.;>$er tout cela que 1• 
ba."bouilltur Orammena, uee l'appUl de :o~to :ta :o~ <!e 
COD!.rai.nt~ ftamtnaantes. POt::"S:Iit .son ŒU\'T'e' d'txt-t:m.na• 
tlon de la mtt11ollleu.5t' .an1ue !rança1Se cl&na la tDOl'lé dt 
la Bel11:que 1 

Et <tire au&•! que d<S politlc!eru wa:wn.. et bruxellola 
feignent de g'él<>nner de la r6s!St.ance dése.spértle oppœff 
par dea centaines de milliers de Flamands !ra.ncophonea 
à la tranamu•atton !orcte 1 Ils leur reprochent preaque 
de ne paa « fusionner • .-z vite daru la c masae na
mandt •. lia e6pèrcnt alrul se mettre à l'abri du raclame 
flamingant d"ebaln~. Il• se lont d'étranges llluolons.. Quand 
Us ne seront plus cux-mbnea qu'une petite mlnorttê aana 
CCllSC redulte, on 1 .. r Cwslonnera • à !eur tour dans ,,. 
c tnaSle tb.lolae •. au nom dta mêmes pr'.nci.pes. Il& auront 
beau J)l'C>Clamer, a!ors. q1.o la l&nll\le tranca!3e est peur 
eux un instrument l'~rteur de CU:t:~""e: on :eur rtra aa 
nez.. On leur rêpondra qa11s sont cl.ans rerreur. n.. bom
m"S p:•i:x et rupcctab:e> se cb~=n: d'allleours de le 
:eur démontrer. 
Ains~ tou•, nccmmrn:. le Pc:e Jes..:!:e s:rw:ké nt .m 

sermon kli.lla.n: en chaire de Vèr.!é, à n:r::.e St-Bomm• 
<comp:e r.ndu dans c Volt en S!aa: • du 22 novembre!. 
:n d•buta par une proc!amat!on fanatique de fol ....:ta:. 
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Pour la prem1ere fois un Belge 
CHARLES PLISNIER 

obtient le 

PRIX GONCOURT 1 
avec 

FAUX PASSEPORTS 
Edit ions Corrêa 18 frs 

,,,. . . . . . - . 
• "' .a. • • .. 

1er:nano-thiol6e. D alllnna que la lanrue th101.>c ét-lt 
c dl'l1ne • <a<>ddellJk> et que la 1anrue frança'-'C n'était 
qu't une .ule rouit:e dt la.~ d~r~nér6 • 1 rnCe roest van 
verraa.n l&ttJnl. 'Ibu'e ~ d<>ctrtne Hait lmpregnM du p~ .a 
pur E-tangt;e hltltr.•.11. 

Q·Jt:!.e dllf~re""• ~ Jan- ane ce!Ul du ~th! de 
11nstrudlon pab:Sque de Suède qui vient M rendh! l'i.li· 
a tructlon de la lanirue 1!'1mçal3e ob:Jgatolre da.ns tou!H lea 
kol,. 111édolses en Justll\ant cette mcaure comme 1ult · 

c Beautt, cl&rtt, lemieté, wnt les trois propriétés de la 
l&nl\M fl'arlça\3e, qu1 ~pon<! aa c:1:m clA."IS:que de alm
plkl~ et de d!s'lllctlon A!IC<me au:tt lang-ce vivante ne 
~ -une 1tructure a\Nl !0g1que e· une te::e tn.na
lucldlt' de cnstal. lA f!'llmmalre frança\se pœsè<le la me1!
leure dN conotrJcllon.. log1q"es. li n'est Pa& de langue qui 
correaponde mieux aux exlgencea de l'eM<lgnement des 
lanlf\l~ 1'lvantea. Le français a rtpl'IS le ro:e du la\ln. n 
on pootMe Ica prop:1t:b éducatives. 1 

LA ~un- flam~. :.rom~ par de maun:.a édu<'a· 
i.un. n·esw::e po.a profondément t. plallldre et laut-U 
encore a'ttonn<'T ~ l't.11~ de vertlre qUI s'empare d'elle 
loroqu'au contact des ~lités de la vie, elle se rend compte 
de l'lnl~r1olité dont elle est victime? Va-km eontlnun à 
n"'!er davantage du reite du mond• en aon paune l'('tlt 
dl&l..,·~ ll&m&Dd e\ la poi:sser t. .., Je:t< eom;>:~tement 
P&r ~Ir dana l•• braa du coD111lllnl!lne ractque 7 

Lo d1U11rer est p:ua ll'alld et p:ua Pl'O&Allt que le• 
BNXtllo:a e! ;,. WaJon1 ne ae le l\irure.r.!. AMtsteront-U. 
lndll!~renta t. l'elrondrement d1' la Bel!llque qui en >era 
la eol>Hqu- :tœ ? 

l''t:a •eulent &!l1r. qu'C. ne :ardent p:M, car b'.e.'\tO: I! 
..,.. ll'Op t.ard. 

Veult-s ~r. et.o. 

°"li Dartoll. 

.Lu manWJ<Tlb non lruért. ne IQnt p>.& rendllS. 

rETtn CHRONIQUE DES LETTRES 
............ 

Aprèt le " Goncourt 1937 
~ ('r~ W\CC>Un 1- • .., e:. ~ a resMmblmt pe,a .. 

On tttit dlh! qu'l:.S ont cnac1m leur c dtapaaon • P!"QPtt, 
selon peuW:.re la tète du lauréat, l'huml'\lr dea foulftl ou 
la '.ttuœ11,. de l'edtt<'ur. Car, à l'mstant ou se proclame 
Je prix, on n'05e vraiment afl\rmer que la val.eur de 
1·ouHqe co'.!ronné, gtnèral•rnent 1ne-0nnu du publlc. ~ 
wl~ poUr que:que chose .. D'ailleurs. la pœt~n:é veUle. QU! 
se soUV!ent encore du c Ollè'<refeullle • · de M. 'Ib.;.erry 
Sandre 01'24) , ou du c Peup'.e de la m~.r •. de M. Marc 
E'.der ( 19131 et d'autrœ? Et •I l'on VOU6 di<:lare. à bnllo
P<>Wl>Otnl, qu'un certaln M. MoseUy a eu, un jour, le prix 
Goncourt, Il y a des chancts que vous rtst!ez poli, mal' 
Ires sceptique 1 

En revanche, d~ livres comme les • Civil~• 1. le c Feu •· 
c :S-èlle 1 ou c ~talaWe •· qui, pourtant, ne tirent paa, 
com."ne dit l'autre. !l"'.er !e Landerneau. on n'Nt pas pru 
de lea oublltr ... Et c BatoUala 1 lui-même n'est-U pas triS-

Mesdames, 
::\Iess le urs, 

Pour vos POSTICHES 
ad:'aa-·\"'US t. la 

MAISON GILLET 
~.Boulevard Emile Jacqmaln, BRUXELLES 
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tem<nt !omb6 dana :e tttnte-d.wclem. tiroir de la 1111',. 
ture d'~erre? C'•t la vie .• 

P<>ur ce qUl le conc.-rne M Ohar~~• Pllsn!rr, vainqueur 
d• e<tte année. peut se flatter d'e.vw lait du tapece. Natu
rell«neat. c'ét&tt pennl$. Damei un • Be]Ce 1 QUI 1naurure 
la ~rie, ça vaut oout de mM1t blen un Tour de France 1 
Bous ce rapport, d'ailleurs. l'euphorie t. ét<' complète, NM 
lll'Ul«nont toute notr• faune m~ra!rc a tri.inné juoqu'en 
- plu.a aecrè!â ftbrœ, mals l• plus larouohea déniarout'S 
du prot.e<:tlonnlslne tranç&ls ont brav~m•nt ver..- un pleur 
d'att.endr'...,...,,,,en:. Le Parlement au.&&I a·en nt m~lé et il 
a lnt"=tnpu d'urgen~ et irranda trt.vaux pour llAl.tt1'.'<!r t. 
M. R<>cty, l)ttsldent des ~c1ena Goncourt. aln&i qu'à 
M. Char:ea Pll.snier. un allectueux et d~fél"<'nt 'él<'grarnme 
d• t'1lcl:a•tons. Brel, ce fut. IOll4 le l'.Ctle de • Faux Pa&
~pona •. une ~ tranco-bt:&e Nona p~ent clans 
i... Let'mJ. s. 

Charles Plisnier, prix Goncourt 
Ap~ 1 .. pro~atloru ""'1;1m• toute. tort lnJUFtln~es> 

4u'anlt soulevttt l'an demler en Bel11que l'é'flct\on de 
Chl.rlM Plisnier au Goncourt 1938, liJoutuona-noua de 
TOlr ae confirmer ce que nous sav1ona d~Jà : à savoir qu'il 
n ·y a PM à Parts. capttale dea Ll'l~• trançnlat.t œcum~ 
nJquea, l• nationalisme que 1 'on prétend : et qu'il y a tou
jours place là-bas pour tous lea bona écrlvalna de langue 
f rançalse, qu'ils soient Belgea, SulaM!a, Canadien.a, Sud
Amérlcaln.s, ou même AUemanda, comme le fut le baron 
de Holb&ch, Angtats. comme te ch.tnnant Harnlloon. 

Char:ea PlWllfr méritait l• Prix OQneoun; il l'a obtenu. 
Lo"'!Qu•. l'an d•rruer. U tut tn coml>"t!Uon a>ec Maxtnce 
nn d•r Meench. Il n'y eut P"lllt d'lnJustlce à couronner 
c• dtmler q•JI ne l• méritait Pl'• mow Voilà donc Bel
r'.q•• tt France d'écntol:e rl<:c>ncUIM d'autant plu.. que 
te c Goncourt belge • Y!tnt d'ftre ptttt<lf d'une ttcer> 
t!on lnter-acad~que tout .. ra:: bien Embraaa<'ns-OOUS. 
r~•tm'le ! un nuawe d• molnl au cl•l de l'Europe. 

••• 

L' ENCAUSTIQUE ,t'oifot 
C' EST UN PRODUIT .IWUGG.ET 

L'&Ul<tW' dt OU illnes. l'an dcmler, ..... : e:totû Cf~ 
ter, pour les leckl.ln de • Pourquoi Pu ? •. la tin. et 1116-
la.nrollquc llllho11ctie <!<> J'auttur de c ~!arlages • et 1 l"awt 
Paacport.1 •· N<>Ua n'y reVlendron. pas, Charle1 Pli.nier 
est, avant tout, un temptrament, une aenalbUlW. C'en 
aussi une volont~: Il a eu te oourage, si rare •h•• noua, 
de renoncer à " prores..,1on d'ayocat pour se conaac~r tout 
entier à la llttérMuro. D'abord aoclall.'lte et même oommu· 
nlsant, li avntt subi l'lnOuence d"' écr1\'alna de ce p&rtl. 
dont beaucoup no ..,nt pas d• langue franç&lse, et U ta 
aUectalt le ton m .. ..sslanlQllet tt. souvent obecur_ &1 p..., 
mttrs u..-- ne c pen:èront 1 pas, •ans doute ~ raban dt 
œt herméti..me 

Pulo U publlll c P'1c-urn dé:ru!tea •. qu1 évoqu•. en 1 .. 
nimbant d'une eo.rte do halo douloureux et lneantatllire, 
dos •:llloutt~ts de tommes al.rntta que l'écrl'l'&ln ubuma 
un Instant de !"onde C:u aouftllll' pOUr les llnmergtt à DOU· 
ft&U. en noua la!=nt 1Ur une lmp:eosJon d'IDql!!étude et 
de lll}~re. ~ l!vre lut tr8 ttmarqué, am ctS*>Clant 
atteindre au tlù grand publ!c. 

Trois ana p!u.. tard. Charlt'S Ptimler 301'\.tlt c w.ar1 ... 
Ilet 1, Où l'auteur •'dtalt plu à étudier la oourbt, l• ,.... 
sorta aecret.a d'une afrle de • deatlntu 1 1'entn1lo.çant dana 
un mWeu de bOurgeoi..le récent~. Chartes Pllm!or déclarait 
n'avoir accordé dall5 c•ttf' œuVTe qu'une attention ""°°n· 
da.Ire à la pf'lnturo dos mlll•ux. à ta psychologie tonnelle 
des peraonnaR••: ce qui l'avait préoccupé, c'étal~ la lOJIQUI 
profonde dea c llirnea de vl• •. Pourtant, aux reux du 
lecteur moyen aon romAn .., recommandait surtout par 
cette eucte peinture des mllleux, par cette 1'érlt4 peych~ 
l~que et ce p<l\Mtlq•Je humain qu'il semblait tenir pour 
secondaire. Le Une connu: un :ffil vil .. xck. rata :e 
Goncour! d'une deml·lon;ueur et lo,.,que Pll.Slller, presqi:.e 
a~<\ll>t, dœma 1 Jl'aux Pa=poru ». la réJ>utatlon a'étatt 
fat?# au~~ de son ncm.. 

• Faux PU.>eporl& 1, pént:.rante et subtile étude dt t71>« 
d'anarchls:\nt.a et d'anarchlsa.n~. c'é~t une sorte de IJ'n· 
th~ de l'esprit de revoit• e<lroi)ttn, concrt~ dana cln' 
prota.<ionhtes. dont un aunout, la Jeune anarchlatt ....,. 
gnole sort1' dt" la classe dlrlgeante, eat vraiment lnooblla.. 
ble. Par une ltrange rencontre, que certes Pllsnler n'a 
pas voulue. c~la mppe!Rlt tel!• Silhouette de c Ouvert la 
Nuit •. de Paul Mornnd. c Remedios sin Dlos •· la veuve 
d'Esta.be.n Puig - R\l'C. btrn entendu. aup~on de ta 
pointe d'humour dont Monrnd ne .e dt!panlt pas et qui 
e$t tout à tait ~l'IH>i<'t·r à PllMlor. 

A propos de cette œuvre forte. métancollque tt profonde, 
notre confr~re Charl•.t Bernard poaalt blor la qu .. tlon : 
1 Le Romantisme ne va-c.u pas renaitre ? • · n ttt fort 
p0$$lble. en e:ret. que ttna13ac une ~ de romantisme 
qui aura pas..<é p&r le .s;moo:e, .e voudra fluide et oomme 
aérlen en rrMOUVtnlr du surréalisme qui aura la~ ta 
tfllce d.ana l"S I~ e: tmdra à la sYllth~. l t'elllpet. 
par un certain re!kxe rxpresa!onnlsle qui lui aussi. appe. 
R!tra :et un vea•tr• dea kolts nées depu!s 1910. 

SI ce l\"0-rnm&nttsme ch•l'I;~ des d~pou!Ues dea ch&pellea 
dfll'Ult.M s'a''f"' et connait un ttcn• durable, P.llsnltt to 
sera l'un dos chds de Ille X. AW. 

Livres nouveaux 
TERRE SUCRIER~. par Falllly LI Jemptel, l'Ollll4 

!Edit. eom!a, Pans.> 
Il semble <iue chaque ftre porte toute sa vie le polda dt 

san enrance; nul nr peut a·r-vn.der de ee.s eouvenlra. 
A la •ulte d'~v~nementa dramatiques, l'obecure obllp. 

lion de conttnuor la lll!Do trac« par 198 asc«tde.nt.I am6no 
Insensiblement t11tro'ne dt • Ttrt'I' Sucrlère 1 à modilirr 
!'~ brillante qu'elle a\'lllt chotsle. Cettt" notutkln 
!Of!ique d'un carac~re lémlllln qul .e méoonnal.9.alt. a pour 
cadre los p!aln"S 1 eth a du Nclnl tt "°'-Ir accompacnommt 
le r;tlun• des m:idllnts qui rappelle à l'ouvritt comme ail 
patron la IOI de la 90.lld&rlté dan.t :e tra•&U. 

Là rblde le caract~• p:oprftllont moderne et I~ 
Ut~ profonde! de Cl' rom!lil. &in prtncti-1 p<nonnap 8lt 
en e!!et l'Uslnt rllNI>fm~. l't!sln~ de •~ett. tout l t.our 
noul'T1rl~re ft meu."trlèro, dont l"" gl'Stes. Qll1 para!Meni 
lnsp!n's bien plu.a par I& !atallté que par la m6ce:llque, 
sont déu't.t avec une lnoubU•ble grandeur. 
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Pour Vaincre le Froid 
e t !'Humidité 

ACHETEZ VOTRE PARDESSUS D CHEZ LE MAITRE-TAIUEURY 

A 

A 
N 

D 

D D y 
qui vous offre des vêtements de 
qualité et de fini impeccables 
à des prix sans concurrence. 

BRUXELLES: 54, rue Neuve - 45, rue Haute 
LIECE : 48, rue Léopold, 48 

CHARLEROI : 45, rue de la Montagne, 45 

tlTM. 
P ourquoi? 

PourqM« ~ cturt <k IOlll nombrt fmpalr "°" dltùfl>Z. 
par J tJt-Q un "'ultlplt tic Z4 pl111 17 11 J MlnM.tm. 
TeflO!ld ObUI : 

On peut poou " • s "' :: 1 et a • 2 " + 1. 
En tlevant au ~. on • : 

"' - 8 ,,.. ± 8 "' + 1 <Il 
11• "' 4 n• .. 4 " • 1 • 4 n (n -!' 11 .. 1 

"(11+1) 

ou "' • a --- + 1 121. 
2 

De Cl) noua d~i.ons quo o• e&t un mulUple de s plua 1: 
d• C2J que c'est •n mtme ~mps un multiple de 8 pliu 1. 
"' .,.t dons un mUluple de 3 • 8 plUJ 1. 

On peut pour aUMI : 
o=8ptl 
a• • 36 p• :t 12 p + 1 

ou 12 p (J Il :t 1) ... 1 
Le produit p •3 p :t Il tlt palr, car ~l p eat Impair, 

3 p ± 1 .,.t pair. 
p (3 p ± 1) 

On peut donc écnre : a• .. 24 - + 
2 

n rn + I> 
Repre-nona n• ., 8 ---- + 1. 

2 
n (n + 1) 

---- eat i• somme dtt n pn'ml•ra nombr .. ~ 
2 

cuûts. 
Par conaèquent, al 1'on additlonn. pro=r..,..,emrn1 les " 

premiers nombrea cona«:utlls, <4U'On mulUplle les SOllUI;!'S 
succtssl,·e. par 8 tt qu·~n y ajOUtc 1, on obt.:tnt Ica n ...,, ... 
Impairs oanstcuUls plua ;rands que L 

1•8-8+1•8 
1+2•Sx8;24•1·2$ 
3T3•Sx 8•48+1•49 
a +4 s 10x8•80• 1•81 
10T8•J5 X8•120 + l • J2J. 

Ollt dit JlOIUVllot - ••Ion cet~ Jormul• ou wne out•• : 
A. Burton, Moha• O. Lac--, LI~•, Charl.. L<clercq, 

Bruxdlt&; Guy Buol. U~; .l.l:chel VIOC, Bnlxell'11; Edouard 
0- By. S..lnt.-Glllta: Claude .\.lcunler, Nimy; O Lamy, Na
mur; Jul .. Paquet. Jamt>te: Monlque dite Dou<!otlce. Gand: 
Marcel °"lbrouck. JtttN;&mt-Ple:n. B 1., Dolhaln; J 
Gérard. M elx-<lev&nt-Virt<>n, Edm Duesbell-Lar;illlère. 
Verviers; Man:•t ~laby, Hannut. O !!Annot, Brllxtlles; 
~ °" Puydt. ToumaJ: Cl~ment nury, oan<1: 0.-losse; 
1.qn .. u. Ath: Seeer•Cajot, Ll~e: Marcd Vand•n.-alltn 
Vilvorde: J. Gouders. Bo<iasu ; Dr. Eud Lambor•ll• Rruxel
lea; Lucienne Wllbllux, Woluwe.S.1nt-t.Amœrt: ROdolphc 
Hauvarlet, Tournai; Andre Antoine, Ct\lea ln·W11t<mme: 
Emile Laerolx. Amay; A. Badot. Huy, J, N Amn)'. J c 
Babllon, Tongr.s; Dr. O. Watra<gt111 M~•nil·Slllnt-Blal.,.; 
Marcy JOl!6, Chen~; N. Scholl!n111, Verviers; You!y, 
Bruxelles; Math .. Hcru1-Chal)tlle; R. ROOGtllll, Jcttt: P 
Huart. Beaun.lnf. 

---.-
Le jeu des neuf chiffres 

On peut dkouvrlr plurltu" "'1ut1Mi. rtc<>n 1alt lt c Uc
leur fi~ •· En t>Olcl unt qui ront•itnt 

u sa n 
85 ?5 43 

+87 +48 +?S 

, 
58 

+ 1"8 

218 182 153 234 
MU!Upllcatlons : 

• 2'I 

" 8 " J 

81 



LE 
TYROL 
LE PAYS D'OR CINE 

DU LODEN 

LE: ccc vrnD ou VËR TABl( 
LODEN TYROLIEN 

GRAND CJ.IOIX DE MODËlES 
ET 0( COLORIS 

Ont donnt un• Oil pltu "''' des .olullon1 posdblts -1a1,.,, remarquer. C'est que M ..,.. • .._ dlln.s aa d~onatra
U l en a 117, d1t-011 - .lt• chnchtUn t-t..ttJnu, atml que · lion Insérée page 4174. a co11: ma une Jégrre erreur, au d6-

G&1ton SUl•Jlle, VUT!ers, A Mcert, Bruxollrs; R Mot- but. a> dl.5ant : c a> Ul faut que N 0011 un nombre Impair 
uaux. Mart•mbourg; Olvl•.r Poncelet, Liêse, J , M:nnekcns puisque le prodwt tN - I l :.. INHI doit ftre d1'16lble 
Jette; H<nn So:irloos B=cllts. par 4 • Or, le produit <N - 11 N IN + 11 peut J)Ufa>t,._ 

---·-
Très bref 

Ct:lte trtJ brtu qvestlon nt poste pcr .V D LagtJJst 
de l.~<Tt: 

Trou,-er dtwe nombtta. r et 11. tell que 
z• • vz ----

Fantaisies 
Lo doct#ur A. o de B: ,, li 1 1ppcll• c•t~ addatnn 

&nll&JSe et mya.tene-ul:ioe. qu'H 1 ~&ll dt- trAdU1rt- Pn rh.tfrt..s 
et. dont. noua avo"'-' déJa parlé, ero)on.rnolJI. voici quel~ 
ques ann~a · 

!:> E N D 
+ M 0 R E 

M 0 N E Y 
n y aJoute cette addition botanique : 

P 1 G U E 
+PRUNE 

F R U T S 

? ? ? 

Ptut.<m tnoore revenir sur le problemc dta cubts. "°"" 
par M 'Laga&."' paso i066? Ctt moncé parlait de l.'UbU 
parfa•ù dt ntu/ chil/rt> mals n exlgtalt pas qui1s fus:.t-nt 
excltaivrment pairs ou lmll'\ln. et. par co"*'<!uent, U 
es~ éw,.nt qu11 faat tnten:aler dans l'fr.cmfratlon dos 
cube9 demanclb 624'=2i29i062i. lll&ls ce qull tau~ allSlt 

m•n• e:re dntsible p&r 4 a • te N pair: Il IUff:t que N 
l!Clt lui-même un muluple 6" ~- ~1demm1nt, en "rtu de 
ce qui p~e. le postulat b • nue l'Un dts nomb:ea N - 1 
oa N + 1 soit mulupl• de 4 ! lt aUSSl ftre moditlt. po;ia. 
qu• N peut être mult;ple d• t Or. Ew1 C.am!X>rtllt. 

? ? ? 

Le$ c&lcU:.S :es p!L d;J!':rilts 8" )Dt avoc une facl!l'f 
tnO\Ht avec 11 mt.clune a ca'.cu'tr 

HA \JANN, ELECTRO-AOTO~IATIQUE 
Additions. SoustractlOr!S. Dlvl$wna Multipl1cat1ona, et<:. 

No:ice ;!lustre. •"r d •mande. 
RO' E0-6R l ' Xf'LLES 
Te!cpbone 17 40 46 

8-10 Montaaue-aJx Hf"rb1-s-Potaetre.a. 

? ? ? 

D est exact que, bien que 624 soit un nomb"' pair. le 
nm bre 624• - 242970624 a·tra1t d1l fW"• Intercalé Ckll1a la 
serte des cubes. Cela tient a ce que l'égahte 

n fn-1) 111+!) 
A • ---- - = un nombré entier 

8• 125 
est saUsCalte pour n;624. 

Dans ce = parttcuher de n pair, Il se tait. en effe:, 
que n=624 est d•vll!1ble par 8 et qu~ n .. 1•625 eat dlvi
Slble par 125 

Ce cas particulier ou n pair sat:sfalt au probll'me m'avait 
~hapP<' lorsque fa1 donné la ><>lut.ion du problème. -
D Laqo11e. 

? ? ? 

Un abonné du Coin des Math pourralt·ll me do~r la 
tltro d'un recueil de probltmos d·a~brt éltmentatre po•Jr 
dtbutant$? Merci d'annce. - R. G. W. 
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Les fautes se pa!ent. 
Notre Congo, trop faible parce que trop vide - et la 

n•ture a horreur du nde - est l'objet de convolt~ mena· 
ç<tntr4. 

MaJJ< cc n'est pas seulement la vtdu!te de notre Colonie 
qui ""'' le danger - car le Sahara n'a Jamab provoqué 
de irranda appétl1'> - maio atlM! ll<ln po:cnueJ en r!cheoaes 
encore lntxpJ01tées et en peuplrrnent blanc, ncbesoe et 
P<'UPlcment que guigner~ de plua en plua t<>Us Ir$ pays 
aurpcuplés ob!lgü de n,.,.., en clrcutt ferm6 et qui ont faim. 

llé!a.s! rrtce à la pollUque de lllence et d'encen.s mor
p!: ~6 qoo poursuit le Minlltère de l• p:a« Royale. pour 
Je pluo gl'IUl<I b.en de ~n tn.sallable bur~ucratle rétnante 
Male pa:m1 Je monde la Belc!que en eat encore à Ignorer 
les pooolblhté.s de son Congo. AUl31 comme tondementa 

AMBASSADOR 
(BOUl'ISI!) 

S ACH A GUITRY 
JACQUELINE DELUBA C 

MARGUERITE MORENO 
DANS 

LE MOT 
DE CAMBRONNE 

DU FOU RIRE 
ET 

ENCORE DU RIR E 
AVEC 

BETTY STOCFELD 
DANS 

U i EST 
DE 

LE MARI 
MADAME" 

ENFANTS NON ADMIS 

durai>: .. de noll'e e.mptre. n·a,·on&-1lous l:nplante ooua 
l'Equateur que àetl t.ruau. des hol<linp l'i des f!!nCUOO• 
n&lrN. PWA pour cach« ee peUt jeu .sans rranaeur, noua 
avons m~J6 d'hypoent,...s b61cmeota n~phllt'$ aax chœtu·s 
hwnanltalrea de Oenhe. conduit& comme chacun sait Pt'r 
des cen.s qul en tait de noirs, n'ont Jamais vu que le chaa
aeur de la • Royale • ou la n6gre.sse du Chabana1& 

AUMI en Cll4 d'alerte, e.u lieu d'avo!f une colontr éner
gique, peuplff et d11tt, capable de se détendre comme un 
deuxlme 'lnnnaal, ne pourron.s-nous mobll!Mir en eu dt 
dt.ng<'r que dee p&rte de fondateur, des actlona de dlVl
dende et la eohorte dee ex-détenaeurs du Néllua. c·oeu-d!re 
troia uroa. 

C est triste, pour œ pu dlre cr!mlneL 

? ? ? 

ll ml vrai que pour l\OllS COD!Oler, Slll' 106 t..~teaux pari,._ 
mentalree, l'exceJ!ent M. Moyeraœn nou.s Jau• Je ru=l 
Mal$ un rulCn<>J s>él*te. ou l'on ne ro..se pu, mata o<J C>n 
loue le comm1&6alre .. Car notre d!.!tlncué prü!dent du 
Sénat téllcite notre adml~tratlon coloruale de aa poJIUque 
de presuce <ale>, 

Eh b!enl l voir 104 frull4, elle est Jalle, comme msul!At., 
notre POlltlque de prœtlge. 

Car, après Je phénoménal pied au c ... que, colonlalonrnt 
parlant. nouo venon.s de recel'olr al'ec ta diseuaslon prt,..nt~. 
U est pe~ de dire que notre honorable clobe-trottrr 
prMident Cl\lt en l'occurrence montre de plus d'opumt.zne 
que de Jucm,.nt et que les voyqes au long cours n'lnst:ul· 
sent P<I$ la '1rlile&0e. 

u aunple bon M'na, en ell'et. eOt du Indiquer qu• flllre 
reculer la savane. la Jungle et la fon't sous la hadle f.e 
du&tnes de mllllera de coloN> belges. étwt au!.rrment pres
tlg!eux pour notre !>a)'I que de OO.".!ll'Ulre, à coui:m de mil
liards d• deuu. del porta ou des ra!:•.-ars .._..._, tra1\c. dl'a 
capitales à molt;é Vldl'a et de lancec gur !ea bOW'le,, de 
Bruxeli.. et d'allteura un ml!Uon de tltrea au porteur et 
parto'3 de bllleta de la Salnte-Farce. 

? 1 ' 

Un gros él~phant exaa~ré par une concurrence d" bruit 
et de ma.."50 a charié prndant plusieurs centatn<'6 d<' metres 
sans résullat le val)f'Ur c Commandant L<'ma1re •. Cela 
dut ét.re un beau apectacJe, malheureusement les clnéaates 
manquaient. 

' 1 1 

A son diner menauel, l'Action Coloniale pour la colonJ
aatlon nauonale e.u Congo, a reçu M. le séna,.ar Cr1que
Uon et M. Je déput.6 P.tre.rd, grand chef du 1 Pen-Club • 
et tout a!J.561 arand \OY"iCut 

~t au préaldmt de Ma\he1:n de Pap.gny, dan& 
son tœ..<t M Crlquellon le maitre animateur des acr!cul· 
W.= belct<1, a mo.ntrt aa oonna:.ssance protC!:".de du pro. 
blem• colonial e: lln~r6t qu·u po:te à :a cc!"nlsat:on 
belge au Conco. 

Et dan.s un diacours p!~n dbumour le aoc:al~t• M P.6-
rard a'est frappé la poitnnt en dl.sa.nt que le ta!t coloolal 
t3t un fait 1nullle 1 nier et qu·au co'Jrs d<' ses randonn~ 
U a pu con.stater partout le3 a.m611orallon.s appor'éea par 
Je.s admlnl.strallona europécnnu aux Pi'UPles m; .eurs de 
couleur. 

Bravo! Pour la colonl.satlon ee fut une bonne et utile 
soirée. 

? ? ? 

Par la même occaalon à l'Action Coloniale on fêtalt 
Lescart. 

- Qui ça, Ltecart? 
- Leacart Je Pl'ftlllrt a'1attur belge qu1 ait vo!~ m 

A!rlqut avec un cran remarquab'e sur un apparell rafi.ltc:é 
à la dlab1- et qui tlt 11&Lllrl'llement ce danae:eu.tea c..'>uies. 

- D '1 a lonatempo? 
- VU'llt-clOQ an.&. 

- Alon. pourqUOI !e fête-t.-<>n mamtenant? 
- Parce q "' •lent de le d.écorer. 
- Flchl.re, CO n'ut PU trop IOI. 

KATARA t.A nnmo. 
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''Pourquoi Pas?" au . , cinema 
DROLE DE DRAME 

C"rst vralment une Dlrn ~joul.aante tustolre que de 
Pre>rrt a :iree du roman de J, Stortt Clowtoo : c His 
t.nt Offense ». D!sOns plutôt qu li nn est approp!".i quel
q tes éléments pour cODl!nure un ectnarlo qw n'a plus rien 
do commun avec 1 œavre iltteralre. Man-el Carné l'a ml& 
• l'lcran n de ceue triple col!aboraUon est eortl un cbet
d"œuvre d'hwnour u.oe "'tll'C' almabl~ et 1p1rltuelle d'un 
c:.>ractère smguller. 

I.e professeur de ootaruqoe l!"A1n .\lolyneux. pour sub
nnlr aux dépense.o de "' mabon. tcrlt en &eeret des 
romans policll'rs. que condamne hautement son cousin 
l'é\ êque de BN!rord. JI se ca~he aous un wudonyme et 
1.<lt.' le monde. sauf Mme Molyneux •t M oecrétalre. Ignore 
c••t•c seconde personnalité. 

~lme \!olrneux d'un carncl<TC ô>!llclle, e•t t.bandonnée 
par aes dnm'!St1ques le Jou• ou elle doit recevoir l'évêque 
à <i cr. Que faire ? S<m mari l'e.cctsera en dlsant qu'elle 
a subitement dû J>Qrtlr m \'o)age et elle pttparera elle
même te repas C111t.te dOSC'll<" 1n.soltte fait naitre un h or
rlb' l!Oupçon dana '"'SP• de l'é,~ue : c C'est cert&m. 
"' &t-U :.tolyneux est W1 u.saaa:n •. De ce~ double con· 
j<)ncture ca!Qent des co:npllcallons qui a'•l>Chevëtrent dro. 
1 ment H foum1'H•nt une quanUtt de sctnes dom la sub
a·ancc est un• irorue bou!lOil!le du plm lmmub!e effet. 
On a nrulu railler la c resprctab!l!té bourtroise • derrière 
laq .c!;c s•agllent 1 follement nos d~ra tt nos Y .ces. m&ls 
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U n 'y a cependAnr rl•n O.e la Plêce à th~ dans et film 
coca.ue et 1at pour le pJalatr de retro. 

UNE DISTRIBUTION REMARQUABLE 
n faut &J< uttt q ·• lt> auteura du film ont mis malD 

sur la m.:'.!eure éq p. d' .. rt.s-.es qut se pu• :l'C'Jnr : 
Michel &mon pour ll;u~r Molyneux_ FrançoUe ROl&Y, la 
femme du •!eux professeur; Loula Jonve:, l'é~ut; Jean
Loula Banault '.I' ?'OMur, lh'•ntre-~r de bouchl!:'I; Jean· 
Pierre Aumont. le llu:Jer amoureux et Nadine VOit'!. la 
Johe 1CCrt'1.&tre 

lia ont 11111 chacun, dans ta ~mJ>O>Jtlon de lt11r per
sonnage. la mcaure de ch•rie et de réal!té qu Il fnl!&\t 
pour demeurt'r txtraordlna1remf'nt \.1vanrs toui t>n r~all· 
sant d.., tyJX'$, a!nat qu• des La Bruyi:re de l'écran Le film 
n·est paa une c tranche de vie '· maiS ccpt"ndunt, ceux 
qui •'y agitent n' aont P•• dc.s fant«hes. Toute• Ira ee~
n<'s ont une vnlMlr profondrment com.1q,1e. au &en.a \Ül· 
table du mot : le sermon dP. l'é\·êque. Je diner Oil a·h rJ!. 
lent le" ao11pçon9 du c salnt homme •. la c mat.wn du 
cr.- •• tout .,., qui se rrell• au:our de 1·act1on, ~· 
d~ta •ls dont chacun est 11nc perle. li est bien 1nuCJc de 
caractériser tel le talrnt d03 acten.rs, lj aonr, aucz ccnnus 
de tout J" monde, nous dirons seu:e:nent qu'U s'y artlr
mem Ici ••ec «qu'il 1 a de ~.:r ~de p:ua caracttrta
t.:Q'le dans =· · On ,,,... ~ f •t un 
meilleur li 

LES CAPITAINES COURAGEUX 
Ce oeao film '•1t par 1• d• ta série de 

\"er.-:1on fr11m;Ald": «". "donnt.._ concurremmem. &\. 

ot1w1nale ecrlte en anglais C'r5t une œuvre 
vante et trt>S bt:llc- dan., sa sunpllc1te 

a une 
• ~Ion 

trt'S f'm0!1 .. 

Le scénario a été oompooé d'apres un roman de Rudyard 
K!pllng et, comme Il •mvc souvent à cet auteur. c·r~t 
un enlant qui en est le héros. Kipling aimait cet A~~ ou 
l'on ffl.Jrprend l'ttme humamr· dans 5a trnlcheur prtmJtlvt, 
ll nous a d11nn~ C Kim ». c Tomai des Eléphanta • ot. KH'C 
b:tn d·autr.s encore, ~ ~t!t Han·e>· que le clnfma noua 
révèle aujourd'hui 

Rien de moins complique que cette nisto::c · un JNDe 
garçon trop riche dont le ?ert o'a pa.a :e temps de 1 <» 
cuper de\'lent un petit ê:.re lnsupportab:e que aes maitres 
'°nt fo~ d expulser du collège. Ce rt'Il\ol lnqlti'.e le 
pere qui, pour ét11dkr aon !ils. l'nnmënc en Eur<>pc otec 
lut. Arrh-e dans 11.'3 psn11.s ou 1 .. pëchcurs <!'li mor 1e ce 
ra..<semblent, l'•ntant tombe à 1·..au. JI est heure11><ment 
secouru par llD pkheur qui lem:iom à bo1d de ls ~O<'lette 
de aoo patron. Mals ie il'"" transatlantlqa~ est Join et ka 
pêcheurs sont tn mtr pour trols mols. Pt'Ddant cca troll 
mols, l'enfant appttndra ce que c'est que l'honr eur et la 
!'<>lldarité humRlne. li connaitra au.si <<' irrand my1Uort 
des lm.., ; !'amitié qui donne tout .ans rien attrndrn. 

Ce thème réduit à l'état de ,.,héma peut pafllllr< P'>tr:I, 
en réallté, Il ..,t d'uM •~ngu!lère noblesse et d'une tmou· 
ronte irandeur 
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COMMENT LE DRAME EST INTERPRETE 
~ R· ..... ...rd Kipl ? d choisir 1111-mlme l'en:ant 

qui devait lneamtr IOn neros, cul doute qu'il dt choll! 
Freddie Rlnhololllt'W Cr cbarmant peUt sraoon a dkl· 
dbnmt m lu! le Etnle de l'an dramaUque. li .IO".:• IOll 
fil.:<' &\'tle une lllelnullAl, UM Tfrt!Al q1ll ~ l!O<lt i-a l'a.une 
seu:e du mec.•.,-.tt "" llCtDe. mala p&r'.dl' b;<n otr..&!Mmen:, 
dune tns:lnâh"e !>tnitraUon et d'lme er&nde nobl- na. 
~lie. On 11• po.rralt maelgncr 1 un mlant de Jouer la 
douletir ou la 1m<1.- &Vt'C autant do vtrlt<I •11 n'il&lt 
doll6 d'une l<'nslb!Ut<! txcepUonmlle. 

Le capitaine de la 10l!lc1:0 ut rrprés<·nt6 par Lionel 
B&TJ')'D'IOre. quJ Ll'Oll•e. dans ce r0:e, la meilleure oceulo11 
de dfplo7cr son admJrable talent. Nous rclrouvona Me!Yyn 
Dougw dans ce !Urn nlm1 qu• plusieurs outres ex~llenta 
~ dont U oow est \mpœi;1b:e de cit.<'1' n ooma, en 
r&Joon dt l'msulllsantt• du proirrammc. 

La mlae en 11ecnc est de Vlctor ~emtnr et, comme tou
Jo11n1, d'uno ampleur ma~nt!lque. Le drame •• ~ en 
pleine mor sur la ao~leu., balanc~e l)Ar les \1IJIUCS. Les 
\1aiona de l'Uu, du ciel. des bnimr•, de la luml~re illU• 
que, sont de tout., bt'Aul~. On a.ulate Il. un• lutte entre 
deux bateaux de plche • qui, Io premier, entrera au port. 
Cette course ~pique dont Je dt•noucment ut la mort de 
Manuel sous l'~croulement de toute 11. mAturo, est une des 
plus belles et des plus dramat tqu,.. matine• dr. l'kran. 

c Capttalnt~ Couraii,,ux 1 rit un~ œuvrt s~tnt. un ma .. 
1nil1que rxempl• de rr qu·on pt'Ut lalro Miii t.ran.porter 
dans la llc~!nn let -- d• ootte pauvre monde. 

BORNEO 

Si nous a\'<>n1 Clnl I" • r de la Junale P<l6-
tl<:he et d06 !Jons appminses. 11ow IODUllts tl)Ujours avl· 
des des documents vh anr.a rapporth par leo •oraaeurs. 
Tel Nt l'admirable !Um pr~nte cmte semaine par ~e 
Osa Johnson. vru'-e du cn.nd exploratrur Martlll Jllluuon. 
qu·eue accompa'1!a dans toutes l('S ~UOns. 

LQ •'lies aont parla1trmcn: mise$ au point et mon~ 
avec a.rt. U 7 a, entre autrrs. uce cluue à l'orang-outanii 
pass:onnante et un VO)'age au pars d'Une race de •Ulles 
omis d'un appcnd.ce n..,.l d'llne loni:ueur dtmeaurée 
Johmon a 15!l:J>l1s en Slngulirn animaux dans loura atU 
tudea lama:r.res. on les \'Olt IJ'O\IPb par familles, lal.san1 
tranquWement leur dlnrr de lcuUlea, et. à 1<'3 \'O>r al ra;. 
IOnnab!es et .i proches de lbumanl\f, on ee demande s·Jls 
ne sont pas, aprës tout, le !amc-.ix c mwtne hnk •. chtr· 
che depuis g Jri.gtem,» 

Les PQlSSO'll amph\b ea oont igalement lort cuneux. 
Powons li aont, et rr;>endant, li font I• plUJ alstmc-:it d~ 
monde, en s'appuyant sur leurs nageoire., dn pPt.tl to.1n 
sur la terre ferme et '"""""nt aux branch,.. pour s'y re
poser. ~ &peaker Q'JI commrnt• cu tti\nge& phtnom<'nes 
Mie• 1' 'plruon que c·r&t µeu~tro alnsl que débuta la VIe 

1
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sur la planète Les molécule.- s·antmèrent et a'organl~rent 
au !ono. des mers. puis un Jour. ~mrrgi'rèl\l, sana doule 
att1rces par le soleil. De savants proies.."''""' ont pen1é de 
mfme et, après tout. pourquoi paa ? 

L'ENIGMATIQUE M. MOTO 
C'est un étrange personn , ~e q 1e P• • _ Par que~ 

croisements de rac03 a-t-il éte !orme ? To~Jour1 est-Il que, 
lorsqu'il le veut U peut ftre Russe, Américain, Japonala ou 
Kalmout sans le moindre errort M Moto ne serait pu 
de moltlf auss: éntamauque s'll n é'a., 1ncarn<! dans h 
pPr>c>nne de Peter Lone. A·t·ll du laient ? c·est tout à 
rait certain bien qu'on ne a·en aperçoive i>u. tant IC'.3 
r61"3 q1:'11 assume ont l'air d'emaner tout naturellement 
de luL Peut~trP aprè• tout ne ratt-11 qu'kouter ses rolx 
lntérteures. 

• L'EnigmatJq:.e M Mo:o > 03: un ftlm policier o(I Il 
a'agit de démasquer une bande de !raudeuns qui p:usent 
en contrebande. en Aminq.:e dc. d:amanta et des atupé. 
f:ants. Lnenture es~ b'en meni<' car elle n'~ne des aur
P~ même aux hab•~ubi du genre li )' a q1:clques lmacc.t 
de tou:e beaute, comme celle d un ~ne couple &ppu)6 
au bastinnge d'un na\tre. par exemple La mer sclntllle 
80UI les rer.eis de la lune, on volt dana le fond un Mimi· 
rab!e c,.I où trainent de longs nuacos la Jeunes gens se 
détachent en clair-obscur sur œ rond. N. 

SCAL A 
PETER 
LORRE 

dans 

L'ENIGMATIQUE Mr MOTO 
B EN J '\ l\I I N GIG 8 
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Î La_ V ~ix du Cœur i B 
~CINE LOUISEt~~1;~ § 
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Un film policier d'un qenre nouveau 
·-· ET LE DERNIER fll!-1. ~. . . 
M. et Mme MARTIN J0:1NSON. 

ORN EO 
Un documentaire extraordinaire 
dont tout le • àé1a vu • a é:é bcmrJ 
et qui fai' vo:.r • Bornéo • sous un 
Jo:.ir inconnu. 
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C'Nit entendu " bourre pourrait Ctre mellleu.re et des 
11tm. qUI ont de bonnes ra!Mns de a'lnt~rœeer à sœ fluc
tuation.'<, a!finne·t que, pour l'hr.ure. elle eat même fort 
m•u,·aose. 

M•!t. faut.-U ae montrt"l exf.itrem•nt pc.&lmts'.e ... au mo
mt!lt ou la Bourse .i.. Bruxc!.ca fa!!..! damer le p:on à la 
Bourzo de LOnd."es? C est de football qu'il a'aglt, bien 
en~u. Nous evoq"°"" Ici l'tx eli<:n'e p.._ta\lon fowu:e, 
1! '! a que:ques o""' par les reprèSen:.anta de .a ~ de 
B"1Xe:lœ en taœ de leurs rlnta: lln4ollala. Arant mene le je".J 

clc;r.ils le déb'.Jt de la parte les nOt.rea &\11l<:nt l'aran:.age 
- 2 but à l - au r~'J)œ. S'1:.. ne purent COllM!rver ce 
.:.ore. 1:. r<u.•f>.rent tou• do mtme le match nul. Et les cn
Uqw"' ~ or.t reconnu quo IC's Bo'.grs ne doivent s·en 

prendre qu'i la malchance al la vlcto::e n'& pu OOlll'Orult 

:eurs el!otU 
Or. &Ur le p.ip.er, .œ Brltalll'.llquœ pe.,-.a:ent granJs fave>

rls. La surpr!.'A! fut dOllc e(rêab!e po<1r nœ tti>r<'etntanta. 
leurs suppo~ra et l<'S duiare.ni.. de l'AsSoe1auon Sponl•e 
de la Bour..e de Bruxel œ. Je vous prie de croire qu·au 
momen•, ou i'o.rbHre a1Wa le • l'tlle •. M. Rfstl'au et Rtn6 
LéV)· rayonnaient et reme:'Clacenl de leur n..<.ite ave>c Ma 
sotlrll'es entend J& et ~ po\inées de ma1n6 partlcul!t.r<
ment oordlaw. ;e.< pcnoona 1: .. de • S'«k Ex<hanse • q .1 
ace.>mp.1&.'lA.ent leurs ~u p:~n. s:en que cea d<'rnlcra 
aV&lelU entl'e\-u ce pUt \'Ol&i• comme \:Ile e.pftble ba· 
lade ne compon.e.nt aucun <'-'<!·• pour leur ~tatlon 
d'ath:~ lla M>Oepl~~t l<-.ir ~ - car un • <Ira• • 
équh'&!I.!~ pour f'UX. & un ~ de rtus&.1·~ - &\'ec une 
rèel~ bonne lnuneur. c;., crJI con~bur.. d'ailWra. Il leur 
faltt \'Olr la \'le en rcoe. c'rst la f~ doot 1la fLlttnt J'fCUS 
sur !e quai œ la ~ du Nord. Rec<'pûcn q"1 '.rur parut l 
la fols rrand~. p!ttoret1que et exttmiement ,..,,tlmm· 
ta.!<! ... Sentunent&:e? .. Mala 0'.11: lm~~e !e t.ra'1l atoppa, dea 
• Eng!lah r1r1a •. bablll""" en c ba~·pipers ecœsals •. lu 
aocneill~nt p.'lr UM marche trré$1Stiblemt"llt ent.ra.1nante. 
Inut:Je de voua d~ qne ce petit ooncert lmpro\1.~ arait 
lmmedlatcmmt Mllrê autour des Jou- de com~muse 
nombre de cuncux dont l'importance s'auilmenta encore 
du faJt qu'entn<it à ce moment dans la gare une aoctêt<' de 
tour1.<t,.. angla1a ltèS lntr!1111és par cette manlfestation, De 
sorte qae nœ vt'll·eurs eurent l'lmpn?S<\on d'être attendus 
pe.r tô' 1t<' la colon.e b!'\tann!que de la capltale ! 
c·~ en c:ort~e. ~ d'une rani:ee d'8"•nta de 

po:1œ. dea pr.U~"' Eoœ&a,..,, )ouant de 1euno wtrum<'llta 
nas1!!&."<1$. que l'êQu1pe de la Bo>ll'Se de Londres ilacn& oon 
bô:.e! J;JOlr les cran& bou'e;-ard$. 

Et oe dffllé fichtre' ne puaa pas !na~ 
? ? ? 

Le IOIJ', ..u oonquct - •'OIJ5 vous en doU"::es un J)"J -

reun!t lea loueur& ana!ala. Jeun dlrl&ean:. ot Jee anuna
teurs du sport à ta Bourse de Bruxe::es. Ce t 111, pour lu 
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CACHET ORANGE (sec) 51 Frs la B!Ie 
GRAND VIN BRITT 54 Frs la Blle 
GRAND VIN BRUT 1926 62 Frs la Blle 

Franco de port el drolta dana toute la Belq!que. 

AGENTS GENERAUX · 
f. & P. MARTIN (S.P.R.L.l 
65. RUE VEYDT • BRUXELLES. 
:·: Téléphone: 37.38.38. :·: 

Adr. tél. MARTJNVINS-BRUXEU..ES 



POURQUOI PAS? 438f 

12 Cyl. tn V 
LICNE 

SURPROFIL~E 

LINC 
~p 

DfMONSTRA TION 
SUR 

DEMANDE 

ETABLISSEMENTS P. PLASMAN, Soc. AN. 
BRUXELLES IXELLl!S CHARLEROI GAND 

una et les aut.tts, llk occaaion ~ble de p&rfa!re con· Noua - que Il la cpl'S'Jon avait é:ê mi.se au v«e. naa.&ancll', de noue <IM :.loens d'.me e&ma.rader'.r qui 1e111 l'au~e f<t'.r. no·re gm•iJ oontrm au:ai.t '"' se ~ d'za~. noos n't11 eou•.ona Jlll6 Oomm~ M. aen• Lévy, ~ ~a.nt lui une kra.san~ majorité de protestataires qui, de ~ld.-nt de l'A.->C!atlon Sportive, et. 1011 OOmllé. ont l'hab!- rtt ou de fo=. l'auralt fait dli&p&n.lttt SO"Ja la tab:Cl tude d• bien la!:re i. ~ l'ordonnance du menu fut pn."'fal'.e, !& q:ia!l'.é del m..-.a et d• Vlm exoelleni.e. Ne nlalt-U Il"" mieux (ju'U en lOt alnal et que cette joun"' de bOn &pot". ae tennlnAI. dan.' wte atmœphett de nl!A!? Car. Juaqu'l pr<':ent, t~ clepu;a :·tJ)OCl1.1e dtS t.ro1lodyta, on n'a r.en trou\"• do mieux, po·ir clOturt'I' unt t6te, que de n\wtlT dea trena &Uto'âJ' d'un bon rlgot d'auzoeh OU de mou· r .. n - aelon Ali •emP" - et <le ;r.nqt:er • del an:ea tres tiœ, 

L'un de noS Jt'Ullœ contli!rf'S. pouri.ant, n'eat pas tout à i: de cet a\11 PouM llOUI r' .. 'IOZI& po.r quelle cnM de lsanlhrop>e - ou :o-.:t 1WDp:M1ent 1111&\rlte - ll ae d«ou,,.alt ! humeur maUA&de d'Ull purltAln morrJlsat.cur et r: lt. dans W'll rœe pzette : 

c Le llpOl't n·eat que '.e p.~xte, la la\'*de. l'excu,,e ltYJ» lte de ce groupement, A S. Bourse. qui ne volt là qu'un ven. .->ua le cou ·.tt:, ~ la COt rto~~·- f'nven aes bO•.l'S. de 
În..U.l'f' :e venttt • table aV<c une ...rv•e'.te auteur du u. ~tte .-.-· .. iion Sporth·e nest, en rommP, qu'wte 

a.t.:on 1a..tronom1q·1e et al. ma fat. - m"lllbl't6 se '"'1t • Q'.le QJes ebata &~',<Q'.!E$. . •• .mlq11rment dan.> bat de a'O"\'Tlr l'ap~Ut .• 
Ça M aeral.t ~Jà PL• ai bête, et i. •Y•'.tme a du bœl. 
l.lals ~ canna- d .. :Ji& bl1l- gena qui ont pria l\gnN au ~r.oux et qUl s'tn aont m~me un peu at!ectéa 

oyona! n• aa •ent-ila pu que :e pê~:ant, • SJ)I' ant •· dfbo!' t et parfois exi>lOslt Oeear pnnoe c!œ plro ••tt8 •Pin· u .. n~ el\t. dllnlS !e tond, un hurnon.•te que i.. Faculté. tllaa • 'lrnt d• r- ttre au NJ!JN'? Alors. o. ... ar $4! ~nre 
e U peut Ce !alun dore • i>O'~"I:.. oe """.llt Pommard. hanmf'5 authtnt.~q :es, 90~ là '""'1mmt des renta· l<>Dll à offrir l d-s Jo11eun de football? Un verre d'ce.u "!a.1.-e •t q~•lquo nolra brouet& acoo:nm'ldéa à :a aauce :late leur CIOnVllelldN!mt lten mleuxl 

' ' ' 
Pau, Neuny a oommttice, d ..ng la c Xa:.lon Bel'e •, une campoacne en faveur d• notre avtatlon militaire. c Lr e:el de :a Belr1que ~U dtlcndu 1 • demand,...t·U. ou. d·1 mo:ns, a'!l poo.o la qa.-..:on. c . ..._ pour y repandtt lmlnéd1a:t'men t i-:- un c non' 1 cat.ea:or.que Et. 11 a b~cn ralaon, Son J<>arnal, pen;onne ne le niera. m~me ses ennemi.~ pollt.Jq· 1.,., a toujour.- detenda eoa~easemont la caUMO de la défer-<e 

n&~;ona.A-, ~ M l"armee. que now deovons \'OLüo!r forte. ~en entralnee ei. t.e<:hnlquement parlant. de grande cl8"&e. Or. si Paul Nouray pou..·· un cri d'a:&rrne c'est Q'~C l'en· q· iête qu'U v;ent de lairt' et df9 ....,... .• :Kmenl& qu'il a pu:. .,._. à t>onne oource. U est indlacutable 11 est mathemat:quement prou\'é que l'on t. trop né&llgè J'l."qu'à prŒ<•nt, les armements antf'nS et 10'1<-i$!lmé lrur :mpo:-.ance dans ruie c •em: fl.tW'r. Pour..ant ;es eommunlqu!'S de la !:'·•erre d i::s. PaJD•. ceux d• la guerre de Chine appl'l'nnent chaqur Jour au pub:1e lea ravag,. ca\lléa par l'avla::on de bomb&rdement ... L·a~.-anen~ n·eat ;>11i1 le'J'.e.men: p:&•ODJ.q~,. tes faits soulignent une situation tnuncmment t111411que tand!s que le cl•l européen ut plua 10mbre que J•ma:s. que .es nL.aza 1J11on~ .~cot 1-dcaw de n-.. !:.es. 

L'on oonçot~. dans o.,g conditions. (jUe le fils Ain~ do l'lnoubll"ble Femand Neure.y. Inspiré pnr la haut" mcmo:re M aon père. :anoe un en d'alarme. son tmot10D r-t """' =·œ aont JuaUf~. Nous eommœ certal!IA, d'a11:eurs, qu·u saura faire, d'une !a9(>11 lumine-. la démon.stratlon dntin~ à alerte l'opinion pub:1que. 

Nurn•rtquement e~ ma~mllrment parlant, noir<' c\n. qulème arme. don~ :e p('!'IOlU1el navliaru con&tlt.v une <'li'.e remvq >Able, est lllf~.eure • ce q1nlle devrait étr<". La 11uer..:on doit~ ét.ud1te et nuse au potnt d'U?i~. Mllls 
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Prenez garde 
à votre courbe 
dangereuse 
lo courb• dong• r• UH 6e 

votre embonpoint •st l'lf"dl$9 
d'u" ,.tac.h•m•nt Mvtcu'9lre 
co'"pro,.,ettont Io aantt et a· ... 
t tii·1qu-. 

u". "'°'• l\-0~,.n. ..,... ... 
c ffert• ..air.t."o"t polft retrov-

:!~r~oi•~~=tt:a~tr!'tfc?:.,.,~ 
li111fo q11i utd~enUoe u• occ.euolre 

=:,~~~:d:1r:,:~.::ro::~:'" à 

n •.l'lt ch•I J. lovuel, fo Ceal'INre 'll 
lil'l10., tout e n. re"'Mtfot1t * 
:~~::.ir •. d;~:::"~.6 ::,v:b,r,*C 
fonctlonn•"'•nt normal, op• r• par 
•on mouog• c.ontlnv, un omoi-
11rluement dH cftoln: eAc:eul"91 
• t un Hnforcement d• Io muKV .. 
lohu• abdominal .. 

r 11x d<f>Ult 11S Fn. 

V1(~~:,u~:> ;n.~r:·~·u,~ g::;;~::. t~ bt~ ,.. 7 

Vente exclusive chez J, ROUSSI~ 
BRUXELLES : 144 lue Neuve 

U., lw• de Ho"'vr • 6, M L J~,.ol• 

'· :: 'l);.,, • ll~~t~ 'M: , E~~~~~. 
OST!"'CE GAND NAMUI 

ti,r, d• fta"ldre 7. r,deSoterl 71.r.deJCo,.... 
MO!'<t.lS 1 S. t-... de Io Chcrvu•• 

l'.,.l;. t ru ...... HH• ,...•• ......................................... . , 

Les années passent .•. 
N' en gardez 

que l es Printemps 

• 
Par t':>ppl:catlon Judicieuse des dll!henla 
produit• embellluanl& et curatl!a de ta 
methode sc1•nt1nque THO-RADIA. U ut 
proule aujourd'h11I qu'à :out Ase la femme 
peut conserver un >1aA11e Ju\'énile, un lelnt 
frais, a ta peau ferme, exemple de rtdea, 

de gra!Me superflue. 
Le gu""ès énorme de celle méthode de 
braulé est dQ précisément l œ mervell
lewc pouvoir embelll!llllnt et curatif que 
uuls procurent lea prlnc!pu actifs du 
radium et du thorium, qui aont t. la bue 
des formules du docteur A1frod CUr!e. 
C'est pour ce mati! que la méthode 
THO-RADIA est reeommandtt par tOU& 
lu mt!dec!r..& et adpo\ff par dOI centaines 
de mUl!ers do femmrs qui en l'emplo)-ant 

ont au rapprk:tr. 

1 
EXCLCSIVDŒ:'\T EN PHARMACIE 

Paul NeurAy n• manquera pu œ dtoo-JTrtr ~ 1" p:<>b!~ 
est oompJr<e et que. Ici. deux doctrlr.cs se trouvent <n p•t
&enee. a'alfronteni.. aoppà.'l(~tt. Pour de!mdre le cle dioent 
œrwns. li fa 1t be-J.1.0<>up d'a,l•>ns t.rès rapides et f<lr'tlll<'nt 
ann~. Notl'c ann-!e d l'lllr doit pou\'Os anN<T l'ai;re=ur, 
le pour6Ulvrc et JlUf.'\Cdcr dro moy~ <le. rcpi <sailles \'l'ai• 
ment eflcetl!s, 1<'3 aut.rc3 Ulcheront de nous dtlroc•= q<te 
te plus •ur mol"'" d" délcndre le c~l. c'est de ~r HM 
fol'tllle~ antlatrtcnne nomb!'t.oœe, de :a quail" œ ccl'.o 
d<lat. dlapœn>\ lte ll'OllP<!I de Pra:leo e~ qlli es\ '.I! !ln clu 
!in «i la ma1.1~rt. C~.,Jà n'e:n'lsagent :·anatlon que 
ca:mM une arme de ~ra'lon. Cs n'tfth.'<nt po.s ~ 
ment ou ~ont le ~m<m que l'on pc it al'endre 
cle DOe ana·~.;:s. 

La vtrl~ on la IJ'OUTrnl ~l1~ da.no une jus' ... ral-
1oon&li e ~ tquU&b:e cc>o9c:a•1on de ces~ mo)'ftl&. '.n· 
1'<8tre e'. a~:'.cn. cl'at.t&qUe. de dé!orue et de rlpœ!e. qi:e '°""a 
oflre la t«hn:quc de ia i;uene mod~. 

Jl)I. l'un n~ do~ pu ~ c 11or'le •• • ou c dé<;·lll!lé • au 
clétrlmellt de l'autre • 

Ce qu·u faut PA? d'8SUS t®t, c'est q·Je le paya coaseni.. 
cléllben'mrot t't 111113 aigreur, les ... entiœs r.n.ndt-rt., m~mo 
oonsklérab'es qu'~.i<la~ notre dêfcn:;e n&\.kmn!e. 

7 ? ' 
Le Boursme.itre cle 1A Ville de Bruxetes a donc remla, au 

utre de préaldont du Jury clu Trophée du Mérite Sportif, 

!e ~e ;.. Jœ.eph :M• 
pl:a brWant de l'anntt 1937 

Cette cerérnonle ~ déToul3 à J'Hll:.el de VU:e. en p!'f
oenœ du rnln1't•e de b Santt Pu~ique qU1 1 arr nne de 
Jour en Jour da••nt&Je. un t<ml très s:ncêre et très oom
prthcnslf du mouvement •port.U nat.:onal. 

LOrsque M. Adolµlv J\fax eut ooogra.tulé le ch&rnplall cle 
lA LJaue Bl':gn d'At.hlttwne. M. Wauters lul adrt$aa, à eon 
tour. <•s pAro!ea aunabks. Pàro~es de potltttse ~ d~ cour· 
tols!e. erl.<'8. ma!8 dont U y a tout de morne quelque <h°"° 
à re«nir d'une manlè:e toJ<e par:.:rulière: 

c La lltttmt.uro llJ>Ol'llve, dit le mlnistre, rlch• <UJl m 
reportat:œ lnt<'mi.mnta et enquèttll lnstrJct!vcs, nt' corn· 
porte Pll3 ftl<'ore. Jusqu'à prtrent, à IJl3 ronn&Jssance, 
cl'ét.udea sur ka ttpe:::eusst.ona pro!oodes di clévé!opp<'mcnt 
et de la ''°"'' da sport •W' :es aeuv!:é! ~~ lndus
tr'.e;es. eo:nmtrc:al<a ~ kooomlques cl'm P"l" IllOdem<c • 

Voilà un r&Pl> rt qi.;e fll<CCU~lleTa~ avec ~. oe d!t 
pu. in&'- ll"l'M ~"ULUttmmt Je m:n!stre de IB S&n~ rab~ -
que, QUI re:.ab:lnl 1 

BESJ" '!Di COUl'RIB 
SH P onralta - Sea ~ttnlalurea - Stt E>tampa 

2&, avenue Loulle, Bruxel!e.t CParte Louise>. - Tél 11.16.:t. 
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La f•n de 1·ann_ ""' ,>roche. D.111_. t.ro!s ••malnô-', les iUl.11 
angu ·~ ordonnés clôtureront lour• comptes a.vam de pren
dre de n~uvell<S r"'5clu!lans et d'fta.blic' un nouvenu l>udiret. 

Un b1lnn tSt tw,Jcr.ll'll l>c$virne <ltllcate; oulul dont nous 
1 OUlons parler col plu.. dl!ncUe enco1 o car Il s'agit ni p!u.. 
nl mo:n. que d ét.lb!.r le bila: <le l'a<:tMt6 do notre 111d:
vldu pb1•1Qoo ~ mora L 

Au paas1! du prem:.er, U y o troll c<11t ao1xanl<>-Clnq Joun 
d'usllre pbur le mattl'lPl &IM .Uprk!t [J faut tn t.enll" 
oompte. s. la balance dcs clùtrcœ &e iolda•t &ana pertt'3 et 
pror ta ap;>arenta, U y aurait en rb.Uu perle, à mo.IUI qu·on 
n·a t procédé a. de. ar!rctatlc..na aux romp:~ de ~rvea et 
d':unot11sst?lnent. Une affaire qui a;o donne paa de btnfncee 
nc:s ll"nl del 'Ugt'nt 011 encore qui n'nVllDce paa, recule. 

? ? ? 

- Htllo, Jn '11 What li a lnuman h0!1da111 
- Ces:, d.t J~md. • •ttral meni un 1oy,..e pour un 

c.)nduct.."'llr da ;;bu• de.ut l'occupation b&bltuelle est d• 
n.yager En co qW me cc necree, Je n'\'ltnS de C-Ome tt dee 
envlrŒS ou J al fait un 1111 ho/1d411, car Je rua là pour 
acheter les toutes C: .,,, res tthUon1 de tluu.s pour cra-
1~te;. Voy12.-lr:s, de \'rab ra1ona de 50kll d'Italie 

Air.si parla James rn ruon:rant dt."$ cravntes admirables, 
s~perbes. mm~• =s. Incomparables. 

James le cht:nt<H?r, chapeUcr de l'arttstocrat.e, en aa 
~!!te chapelle de 1'ell!(a: ~ 30~. a tenue de la Tolaon d'Or 
<an1le rue ~p<l), 

' ' ? 
C.:pendll!O\ da:.s l~'a 1 dLi bilan do l'.ndMdu, .1 

raut se Prdcr de l!OU&-esUlDcr lc.1 b~nffice8 moraux. s .. par 
exeniple, notre compte "" tnu1q ( • •'tl\bllt au niem.· nh ... u 
que l'année ~1~ .. e-. 1.. ntua n'ii\vn.s p:u: •ugmtn~ nus 
8&1urn.nces pour 1 llven!r. uœ ainoru.s.~crnua~ du mat~r1et 
ph)atq.Je Il ae µeut •1uc notre 1>0rte!eulllo vnlo•urs niora: .. 
rolt tn pJu.s-,i.i.Jue. ce SJnt noue a.avoir. natte tx~r!rnce. 
not.rc renoumtt<• le.3 sympa h1es. les 1t.fttcttons. les amours 
que nous B\ons acqu.s, les \• rtus que nous avona d~ve· 
lop;>li.s 

Tout c la ln< cnt '.!.m< l'acttf du capital ll\dlvldu. L'6va
luaUon de l:JI \aleura momies nécra.'llte, • vrat dlre, un 
OXIUIU!n <-e oorue!eMc q e uous n<"onlrnand<.ns. Apr.'., quol, 
Il sera P<lll&ble d"eo lm..-r si 'OlJS ave-L an.nc6 sur la route 
clll'tlcile do la re te. 

On uw e 
? ? ' 

a:- c Q RODIN.-. pnr!oot au Conco. 
? ? ? 

Le ~\ n6cessitera:t Wl OOe!oppcmtnt de q ''-lQUC& !n.I• 
l!ers de pagw. As$.$ dan.. un tauteul.I moelleux, w.vant du 
)·eux la f~ J)&re$Set1Se d'une c.i;acette, fa\ &la ~labo:t 
tnalt'1~t ce trava.u dollt fattendala îf!Ulde renomm~. 
qc.and Intervint un confrere amtncam. Il 11!llrma • 1 C.Csot 
de d1vacuer; le eeczet de la réu..s;te t.tnt ea trois mota; 
coneent.ranon, OOllll&l&>ance, courace; t<>UW!a wa elucubra· 
Uon.< ne seraient que vain bavardaae •. 

? ? ? 

v~ i&l"QOD. veux-tu ~ retirer ta ma:na de tee 
poches? 

A1ns1 p3rlalt une maman sèvere et Juste à son )•une l(ar
çori. Ju..te ? - du molnS croyait-elle 1·~: tre. Elle ajouta : 
1 R~arde ton amt Robert, lul au molll.S, ne manque 11''" 
de tenue l • 

Jean rouilt d'une honte mal contenue Quand son amt 
Robert l'eut qu!tté : • Maman, d>t-11. pour ttcc JU&te. Je mu 
permet.s de te falre remarquer que Robert pouède d,_. 
rants merveilleux qu'il a achetés au Bon Marche; mo~ Je 
n'en al point. , 

Et la maman sévère s'en tut lu! en acheter au &n 
Marché, rayon rantene, oil l'on trouve un clJ01x excepuonnel 
de rants Superbes, à des pnx tlu &JU>tts. 

Au Bon Marché, rue JSeu•-e et boulevard llo1an1que, 
Bruxelles. 

' ? ? 
Les Amtr..ca.ai.s, de~ qu'un Bedeaux fcall(&J$ leur ap. 

pr;i la méthode, uven1, ma toL tze. l>len comment tu•r ~4 
meolleur<a lll>t.lat.ves. S. le s.cre~ de la réuss;te tient en 
troia mot.s. ~uss;r ae m ;nttr....., plus colWJlt) 1uJct de d:.>
sertat;on. x·ca dépla:$<! • notre hœnme, dllCulolUI car """' 
ae solDDlfs nullement persu~di's qu'U ait rnaon. 

? ? ? 

OODELAIXE Voue contlôeur, '"°"" illldera pour choWr 
le cadeau de circoratance 1 

Bruxelles, 51, rue Royale. - An>en, 31. rue des Tanneurs. 

? ' ' 
Concentratlort Vo:là, pen.saJ-Jt, en quoi J"xce e et je nie 

m.13 à concentrer mon .sout.·~.c sur :Q muJUple.t man1tcsur... 
Ilona de mon aptitude à la ooneentratton. J·en dêdul&;a rn· 
p1dement que le secret de ma réll.\.i!lte était cette lo.cult6 de 
concentrer ma pensée sur un suJet en f&l&allt &!>.<tract.on 
totale de ce QUI se Passait autour de moL Le •llflH de la 
bouilloire t vou.. conna:= ces modèlca qu'on reconunande 
aux cêUbatalre.$ et iens dlstnuta) atUra cepend1mt mon at
tention, maiS c'e.,t machlnale1nent que Je ver.al l'c~u dans 
la thélere, soigneusement chauffée d'avance. Cc tallant, Je 
ne cœsa1 Jl4S de concentrer ma pensée sur le sujet du la 
concentration dont Je voulal.s vous entretenir et que J expé. 
runentaia ainsi. Cela ne devait me réussir qu'à lnôltié. En 
effet, Je versai dans une tasse Je contenu de la thélèf\?, J' 
rn'"perçiu qu'll n·éta1t qu'eau bouillante. Et ceci prou•·,•, mo 
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lléttlbl,..L-U, que pour • r6uwr • une boone tasse de thé, 
c 'est du thé qu'il faut ~ttre dlln.s la th~re. non de la 
concentratJor;i. 

' ' ' Façon marchand-taWeur, cela veut dlrt : ooupe !Ddlvl· 
dutllc. modèle et dét&.14 aelon la convenance penonneUe, 
façon SO!gnée. A quOI bon 14.tner Ill? la fourniture et le !.Issu 
quand la réallsaUon exiae une aommt Importante de maln
d'œuvre d'élite, coûteuse. 

FaQon marchand-t&llleur, oe1a doit donc coQter cher ? 
Que non pu. Orlce Il eon srand pouvoir d'achat, le Bon 
!Marché olfre des compleu façon-ttJlleur en beaux peignes 
pure lalne. clesslna et oolorla nou1·eaux, aux prlX de 750 
et 950 !rancs. 

Au Bon Man:bé, rue Nt111e et boulevard Botanlqlle, 
BruxeUe&. 

' ' ' Pour ~. avait eacore dit men Amblca.ln, U faut des 
conn&:aa&11cee. Noua tUOlll tout prtt à accepter ceci oomme 
un ..uome, car U Mt vrai qu'UA tulaneler, un banquier et 

dornlDM VOi traux. >ou. voua i~cvn au n!uau de ceux dont 
dtpendeD! V<>l ... &\enlr tt votre ~tt; 'OUI tta dt>\ Jeun, 
\'oua n 'ft .. plua leur employé, m.is b!en leur colla~. 
Lea tn!ani. eux-n~m .. n'fchl.ppent pas à l'at.tractlon de 
vœ beaux awura: vutr" petite ntêce ou \'Otre jeune neveu 
prè!tr<nt l'onclt P,.rrt. t.ou.lours &! ~létrant, aux autres 
oncle. pourtant plus dnéraux. 

Il n'y a Que le. ch:ena qui soient 1ndU!érent.1 à l'tl~nnce 
de leur maitre; Io plua fidèles sont ceux des nu:ndlant.1 
pouùleux. Oe n'eoL d'&Uleura ~ par huard; 1-. chler .. 
vivent par l'odorat bien plus que par la vue. 

L'tlé&ancc. la nWe oorrectc. le bon ton lt«Dt ~comme 
prtncipeux ac-:nt.I de la ~te. le ne vo:s plus d oblta.cle 
à leur app!Jquer le 1 a:oran • de mon conlr!Te am~ 
J'avou1n1 .....,,. qu'am>! 1• leo tzoU\"e pu!a!ts. 

' ? 1 
Pour la ~ut• be::e chemLM. 

Keotemont, 27, rue du Prince-Royal. 

' ? ? 
un cambrioleur dOivent connaitre ceux qui ont de l'argent, Reprenon.Jt'I donc t. ~ncer par la concentrai.Ion. 
les avocat& des eena du mll!eu doivent connaitre l'arsot, La ooncentration dan& l'effort est, da.lu le dornll.ne vt-st!
l't·piciu clmt connAltre les cal)l'!Ctl de .a ba!ILD<le, le roman- menwre. matêrleU~nt lnèv!ta.ble. Elle s'eUect~•ra \i.iut 
Cler au molns un éditeur, l'a.ut.eUr dn.maUque doit oonnal- naturell•mtnt dan> la dLrlc>Uon de la t.eoue to\ec l"'lueilo 
tre lea capactt.és tlnanclèrea d• l't.rnl de 11& vedette, l'homme nous noua pr~ntona aux eens dont dépendent notre "vtrur 
poUUque doit COllllalt.r'e - ennllllll et aillai 1 11.d llltuli- et notre avancement. 
twn •· Pour la plupart, l• cœtume de trava.u, celui avtc l«1ul'l 

Pu contre, l'ltlnorance eet un êlêment non ma.,,. essen· on s.: pr4tnte chtZ wn che!, patron, celuJ avec; kqud un 
t!el de la réUS61!.e. Pout un dictateur, mleux vaut ~orer reçoit, on vl4J~ lu client.a. e.t le costume du 1uccl:a, celUI 
le ooo:>bre cle aea ecnemla; pOur un pol!Uolen, linOrel' dea qw procure d< r .. ,·ancement. attire la si·mparh!e et les w· 
prame..es; pour un m4decin ec. un financier. le nombre de dres du client. 
ltura vlct.:mes; pour un arrWlate, • modMte orlllne. pour J'tJ uaat.6 à 1 atcena;on rap<de d'un tout jeune oll\T..r, 
un Jouroal:..ie. la be.naU!.é d• fal!A. et.e ... etc... Un an aprea llUQ eut.Nie à l'at.tller, U ê:4t con:.remaltre; 

, , , 1 deux ana plu. t&rd, cbet d'atel1C'. Je demandai au PiilZUD 
&'!l ~ait b:en cerwn "'"ce Jeune b~ rut le plua ~ 

l'b.sédez..>'OIU une auto luxutlllt, uWltalre ou bWl ble cle $Q ou>'t;ert 

empruniez-vous 1• tnniport.a tn commun? Nous vous - Je n'tn IUla paii abeo<wnent certa.:n, ~ rl!pondli-11, 
con&eillon.s. en toUt cas. d tmprunter le mode le plus rapide maa c·es~ en tollt cq lt P:ua propre, le plua net. le p;ua 
o1 vous voules pro!1ter des prtx ~tlonnela de mi&e en ordOnnt. 
vente a.u rayon Cbemlaene du Bon Mazché comme j'en parlAlla à notre homme, Il me rêpond:t : c J'ai 

Juoqu'lt. samedi 11 ooun.nt, lendemain de la parution une lemme t.r6a oouraaeu.se. qUI ne boude paa Il la Ica&! 1 e. 
do la prtsente annonce, le Bon Marcb6 voua ollre de Jolies oela m'a penn'- de chanier ma blolJ.'t! b4lncbe toia les 
cravates Il fr. 950, lUO et lUO. jOun. 

Au département Ohem!Urlt du Bon March6 lmm6dlate- • M~ Quand !'~ 1 à la maclllne • et me 61\llail.la 
ml!Dt en ta<:e et à clrotte de l'an\J'M principale Botanl.que, bet.uooup, Je ehaneeala de blouae t.oU11 les jeura. • 

' ' ' Pareillement, le cour..re eat rvement pronta111e au suc
oèl. Vorea les mercanti& et munlt.lonoa.ù'M pendant la guerre 
ei P8I' comparalaon le eo" anal dt oouraeewr: combattant& 
oa poumr.it preeque dire que pour riUAllr U faut avo1r le 
~ de n'~tre pu OO~ 

Donc, pour nous ' ni oonoentn.~n. ni c:onnala5ances ni 
eo~•. IIUl:& de l'fl'8&Dot 

"''"°de l'i:~ce. toUt YOOa eouni.. tout YOUa eot !•.-ora
bl&. Voua Mdu.i- l• f- pCn• i..it -th!•, leur 
.Uectloa, ..... IODOUI'; - - ~ Ultre ... bcm
- ~ .... tnf"1eun, Y001 l9ur m ~ YOWI 

' ' t 
On trouve toua ta t.l\lc!ea RODINA à 

RODINA-.'<A.\fiTR, 22. f'Jt da Canncia. 

t ' ' -
Voll't pa.tl'QD, 1·otre cbet, "°' c!!enta :enorent &èlltrale

mait COCDDM!Dt voua êtes loi!é. lls no \OUI Juserwi' p.oa 
d't.Pl'l:a votre mobWtt, le nQIDbre de P•èce.> de votre app&r
t.ement • ta >aleur de >'OCZe fourneau de culs.ne. v ... dt-
PèllM8 cl.Mii O<ll• cUrectlon ne aont romani..-. qua par 1os 
'l'O!à>a. - amJa et p.nllllla, ta p:upazt D'ttant da~ UU.
rt\ et d't.ucunt aJ4e à votre 1uooea. C'est pourt.ant paur eux 
en-. que voua ooncent.rM •Oin effort de c!Jpen.oe 1ur le 
--du dlmMlcba. Mieux vaudrait, dta le WMdJ april
ml4l, revltJr un complet de çort bon mazch6 ou un vlawi: 
OOltuaMI q\11 c nt •oua doit plua rien >. al voua a.llu à 
l't8llae lt cllmanebe 011 Il voua oartez en ville, voua 1'6chan· 
..,_ pour qutlqu• beurM oontn un complet hab!ll6, 

Pour oelu1 dont ta bour1t eet e.xoept.lonnellemtnt plate, la 
~tra!Jon dl'VI'& peuWtre M Um1ter au Une• tt à la 
ora•aie. Qu• votre ~ eolt trala t.oua leo Joura. que la 
Cll"ftl.e .oit tciCDtllMlllMlt nou6t aprie que leo !aux pl.la ~nt 
fW clev61 au tu chaud et qu'Un peu d'_,,,,. a:t ... ,,,. 
la i.lnte. 

' ' 1 
On t.roUYI toua lu &n:C:... R.ODINA à 

RODINA-l.tOCSCRO:S. 182, rue de !a s:atlo:i. 

' ' ' L'eotntlc et la propre:.. ooQIAIDt molna quo n.n. car lla 
prolonsent Jt. vi. cles ob)el.S. L'etfet eot surprenant. Aveo 
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deux cheml.l<a w popcllne de ~ t&dl<ment bnblta. et 
dnu cravates aii+,able1, tJdlcleusemtnt chois.ta, on ~ut 
a '.loe1ndre u::c Det!d<l q\11 1 al: lmpr=:on. L "!n:erloar..,-.ll'. 
c:.b&nn6 par ie. beaux coloN de 'fOU"e crante et la fn.kMur 
de vo:re col ne ""'1U'Quer& l>U qoe le <œtwnt ett un 1'(1\1 
t.&:iiU~ 1llt\o:lt a'll 9-'t propre et que le pantalon ))06Ude 
un pU lm))«:Cablc. 

' ' ' - Que raut-11 payu ))QIU une belle et bonne cravate 7 
C!n: francs, d('UJ; cent& francs, al 'ous estimez que la 

cherte tst un ~Ument euent1cl d'eul\W\1te_ de beaui.é. de 
qual1té Cependant &I \VUS ftes acheteur 11v~. ut! connal&
oeur. vous denez •d=ttre qu li n est l>U de rra\tle plus 
aoUde. ni plus bene. Dl moins lnlrolSSable que la qu&lli.é 
&tandard de Rodin.& à 45 rrtna 139 60 aeulement par trois 
PtéeeS> Enfin. &I \OUI vlslt.n unr dea nombrcusu auccur
wes de RocllnA. 'OUI vous nndrn. compte que nuUe part 
n 'existe uoe telle varlêi.é de teintes. colotls et contutures. 

Achetez voe cranllt3 c:bn. !Wdlna. 

' ? ' 
t... but rtnnl qu'on a m>pœera est de d~pauer en élt-(aoce 

tous lœ collèit>ea qW ~nel•cient d·un aalatre éaat Le corn.. 
mis vouwa att'lndre à l'elqw1ce du chd ~ bureau; celW· 
c1 du aous-<llre<teur, celui-ci du dtrecwur. 

Pour avancer rapidement, c'esl-à-dlre pou.r r6usair. li raut 
t.ouJours posséder lea apUtud ... au f1T11de sutteneur, li raut 
11u&:;J etre hab1Ue au-deaeua de aon rana et à cclUl qu'on 
\'eut. att~.ndre. 

? 7 ? 

Ou trouve toua :es artlclea RODIN A l 
RODL'IA-ANVERS, 105, Meir. 

7 ? 7 

o.s coo~cea vœUmentalr<'I nous nt pe.rlnons que 
poi.r rappeler qu î.;I, chaque aana!Dt', ou tru.;ve toute une 
docwnentauoo.. 

J ex:urune toujours pcraonneUement et réPo ·ocb de mon 
m.:eux à IDUte demilDde de l'èDSC•ID<=ts préc!a. J ~te 
aur ce dernier mot.. Si vous voulez uru des aran1&1es rt<ls 
ne ca rmoelgnementa. oe demanda pu: •Que pOrlera-t-<>o 
cet élé7 Comb:eo raut-11 pe)er un bOn complet? Je n'ai plus 
rien a - 111tttre. <;'Je laut.-U acheter? Quel:e est la coul<ur 
l la mocle1 • Ce .sœt Il d .. q-tlona trop i•Déralea. nécea
Ltant de trop lonillea ttpotlla 

Void des demandes plus pert!neotea et &:lSCepUbles d'kre 
a&tWalte. 

!• Je aua calsaler dans une banque. composez-mot une 
ten;ie QU! coo'rienne à moo ~plot et mon pby&lque. teinte 
de che\t:"UX, couleur des 1eux, 

2• J'lll l~ franca t. d<penaer pour un complet d'uaa&e, 
une palle de aoullera, •lx paires do chauaaettea. lr<>1'> ch.
Ill'- et un cbap.:au; Je M1la ttpréacntaot de conunen:e, 
voya~t en auio, que doi.Je acheter? 

3• Je ne IWs paa con!Mlt de mon ta!lleur, pouv~-\"Cua 
m·en recommander •m qUl fuse un bon coatwne pour 
1,000 lranc47 

c• Je l&1' d'aprls vos chroolquea. que '• amolttnr .,. se 
port., P6I à la w6monl.t de DW'lllCe. mat.s J• oe J)(ISSMe 
paa d'autre '~ent de ~r~le, que dola-Je fatre? 

? ? ? 

On trouve !Dus les articles RODINA l 
RODINA.CHARLEROI. p?aee du Sud 

? ? ? 

Cam~,., 
f.all.t~ll. PG.f/.el&. 'J 
""' 
~u C<>Jtuni.e. J~ me.s~J 

FAÇON ET FOURNITURES 
l'OUR 175 FR. s:ai.R~~ = ;!~;·•::,, ~. :L r~ ":os~m~1 ~':~ 

dtSlus 1\11'\IHY °" t•1l!..ur d•lt'·· 
COUPl \/IENNOISE orux ESSAYAGES FINI IMPECCABLL 

Oant a orilt foutu tes fournlfcJrcs 1onl comotku. 

MAISON Dl CONFIANCl 

S Il 11~ JlE fR~ l:r 0 
236 
•9 

"°" 169 
156 

Dana lta U'O:.s pre:n:ëres semacnes, cc fut une terrible pr •• 
vauon; après un mots. une c:aarette qu'on IW oUrit et qu•u 
alluma, lu! ré>ela que wn estomac étalt C:fslntQltlqué tl se 
rcl>i'Da.t au août du tabac c.. tut le ao.lul.. Sa ao.nté bêné· 
fiel& aUSSt du renonce.'ll<nt: !l se senw.lt pl~ tvc:I.é. plus 
al~ le matai; U se ratlOlJ&lt motna rtte b.en que foumu.
SL'lt plus de ~ et du meilleur tra>.itL C«.I reas<mble 
beaucoup à un ter,,e de pubUc:lé ttdactlonnelle pour sels 
mMtcauz. pour..ant je do;s. à la \"'hli.é. &Joater que ~n 
M:t!Ylté et sou é:éganœ le r.rrnt remarquer de ses cher.; Il 
obt.lllt de l'ara.nce:nen~ et put épo11."ér une Jeune et JoUe 
fllle. 

Ils s·a:men~ éperdument.. Ils ront 11eur...-J.x: je lelll' IOU· 
bt.lte beaucoup d'tn!ants, œ QUI me \'Mdm chaque (Oll 
une boite de ces dragêe> que J'aime bt-aucoup 

Je ne doute pas non plus que l'homme qui o montré Ptl-' 
relis couraae et volonte. ne reu=o;se pleim ment. a~ U 
pourra rumer sa dem1-dout.alne de ha\'&htl! tous tee Jours. 
ce que Je vous souhaite à tous. amst sott-U. 

DON JUAN 3'8. 

Petite correspondance 

Nous répondrons, comme d'habitude. à toute drmande 
concernant la toUette masculine 

!oindre un timbre de tr. ~ pour la réponse. 

Enfin. li y avait : couraae. Faut-U du couraae pour bion 
tba.blller? Sa.a. aucun doute, U anwe mfm. que le coura11e 
~U!& allie Juaqu·a l'h6rolsne.. T6molo ce Jeune homme am
b.tleux et gr&Dd rwneur qui rononça à la cigarette pour 
améliorer aa garde-robe. l\IONOCLE 'S BAR 

Il arat1 calculé que ks t~ntt' ~arettes qu11 twnatt Jwr
D•llemont ttl>rlaenlAlent uor d"J)e~ annuelle de 1. 7:15 rr. 
oolt de QUO! a •chn~r un beau comp!et et tous aea acc:es. 
eo.coa, dep"4 le c!lapeau Jlll<i~ 'awt ""'1lera. 

DI\ l::RTlSSEME:O.'TS OUVERT JOtm ET 1S tTIT 

L'itablisstmtnl d'ilitt, lt succès dt la ~illt 
21. rue ciu Pont-.Xeut Bruxelles 
Tt!eplloi;e: r; 0282 T~lé;>llone: 17.02.Ja 
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NOtJ.J prion.r n.ot COl'Tt 1)1 "ldant1 d1 " WMl01r aarusn 
Jrur' lettru et commumcat&on.i â c MonJitr.tr le ~ 
de Pou:qll<ll Pas ? 1. 1a1u a"tr• prkülon. En ltJ lldnuant 
nomlnalement à fun ou l'a,.trt d'mtrt noU$, tù T11~t, 
•11 ""' d'absence du dtsllnatair<, de wir l<Mn mroi.t s'b;a.
rcr en d'inuttle1 circuit~ tt n~ rnientr avtc de long1 
rctar~. --·--

Le Roi en Angleterre 
Vn !Hlg• anitophUe qui n'tct pu conl<Dl 

Mon ch<"r Pourquoi Po.s 1. 
Ne u·ou,..,z-vous pas Q•e la presse anglaise accorde act.uel· 

lea:cnt beall(()Up plus. Je dl.rai.. mlll<t fol& plus. d':.nl~rêt 
aux f1U1..> et ge>tes de notze Roi. a:on qu'il ~ d~place ln~ 
Pllto. QUe qt:Snd li fit oa va>~ o!flclelle ? 

Ne ..,... rtcne. pQ& 1 J'&us t. ~ lors de la VlSlte 
du Roi. eo nonmbre. 

Je relis. paee U32 du c PourQUOI PU? • : • Ce fut Ulle 

GRINDELWALD 
OBERLAND BERNOIS 

S U S S E 
Lo 

station des connaisseurs 

Ecole Suisse de ski gratuite 
Fameuses descentes 1vec abon
nements très 1vantageux pour 
le funiculaire. 5.000 mètres de 
descentP par jour. Excellente 
organisation de tous les sports 
d'hiver. Ski. patinage, hockey 

sur glace, etc. 

RENSEIGNEMENTS 

Office National Suisse de Tourisme, 75, rue 
Royale, Bruxelles; 

Bureaux de Voyagea e t Syndicat d' init iative, 
Grindelwald (Suisse), 

bl•n belle chooe. • \T&lmt'D~ des Journtt$ bel(t6 • • n ., 
out peut~tre des Journ""5 belie5 au palalb <!e Bucltl:liharn 
- et les Joumallstel œ11,.. ru,...nt bien r..;u.s au OUUd· 
hall. Je •UPl>Oi<l. De li leur enUtou.s1a&n• l\l.i.la pu.a un 
seul, Je cro>s. ne a'eat promenè dans Landre• ? ? ? 

Lors de la trave.-..;e de la City par le cortèae roy•I. le 
mtrcrrdl midi. d1•pUls Trallllirar Square jU!..QU'à Saint-Paul. 
j"al compté trola drapt'8Ux bt'lges, et pas vingt drapeaux 
anala1s. Comme Ioule, une et parfois deu.x rana/o<.-a de per
aonnl'$ •Ur 1.. Ll'OUOJrs. 

Et \·ous trou•tt QU• ratmoe~ro avait ~!<! bien p:~pa
tt.e? Qu• la PttS.'-" analal'<' avalt solanell.sl'm•nt dflelè 
l'opinion brttannJque? 

ôuvret. le plus tnUld Jowna1 lllu<trl, l• • Datly Allm>r t, 
du mercredl Pa& un• photo. maa P4$ une M'ule. de l'an!· 
Ytt de notre Roi en Analtte= 1 

o·avance tom pou•·ts rompartr cela au bnm qui atn 
fait dans nœ Journaux autour de la \15\te que f•ront 1 .. 
30Uvt'ratn.• an~l:ila m ~lJlque en 1938 

Et pouv.Hous vous ,..présenter que, ~ l'~llsè Saint~ 
Marle J~·au Palala de Jllb(1ce. li n·y aurait qu• tn>11 
drapeaux brltannlQUl'S et une \1ngtaine de drapeaux btleeo• 
Non, n'e6t-ct.' pas f 

Alors... alors. Il me &tmble que. n'ayant pu fait de 
bruit, ou trils j)('U, autour de la visite oflfclelle de notre 
Roi. ta presse t.n•ll\IM> pourrait mettre un• llOW'dlne et 
faire moins dt IAP"i• autour d'une visite prlvle de notre 
Roi. n y a là quelque cho.'le de choquant, 

Et la P"''-"' belie paurrait le faire remarquer av.., fe.r
mm et dlcnl~. 

Qu'en pen.sez.,ous. cher • Pourquot Pas? • t 
Un anglophfle qu! reste llldde. 

Ce ~ "~ en pnuonJ 1 .\'o.., clOnnona votre ltttrs. --·--
Un militant défend 

la Fédéra tion bruxelloise 
Mon che• PourqllOI Po.s7 

Le lait d'ètre lecteur et collectionneur de • Powquc>l 
Pas ? • depuis plua de quinze ans me con!ère+U le droit 
d'exprimer dans voa colonnes les reflexlons que m'inspire 
ce que parlol.5 voua 6crtvœ? 

J'a.I lu avec attention le• quelques &rticles que voua con
aacrez da.na votre d• miet numero à .;e qu'U .. ·mble commu 
d'appeler c les incident& de la Ft'derauon llbêr•le de 
Bruxelles 1. 1 lia ae oont pourtant passés hora de la F~._ 
rauon, ces Incident.a 1). 

Je ne 1wa q1.fun ol>scur mlllta.nt u.:.:>tral. gen~ra!emenl l>"U 
turbulent. Sl j'au:ste r4ulfèreme:it &\lX rèwrtons rt u
semblte. 1méra1cs de 1a Fe'duatlon de Bru•elles. ce n est 
peuwu·e que cUns l'espoir de ,.O'.,. rosser quelqu'lln ou 
d'a.s,,ister • une Joute · - otatotte ou ;>ré::endue te~le ! 

SU est vra1 qut-. trop aou~tnt. ces reun~m ou UM"m· 
blk• a~n6ralcs y sont tall"aeuses. bouleu.<:> meme, Je do:AI 
t la vente de d1re que l'auemb:te c incrurunee • rut plulbt 
calme et aerleuoe 1 h<>ra les quelques huées. bl•n Umtdeo. 
allez. qui accueilllrent M le ministre 01erclut à aon entrff>. 
M. Dierclut lut 6cout• en aUence, ne fut paa une rou lnte,.. 
rompu et, à aucun moment. le président n eut à lnt«Yentr 
pendant son allocution 

Je Juge donc lnadmc.s1ble de l!re dllll$ le c Pourquoi 
Pt.a t •. qui l>l'...e pour une revue obJectlve et Impartiale, 
que le5 choses se sont p&3Sées autrement. Ceci reJolnt Io 
démenti tormtl donn6 par M Chartes Janssen. prbldtnt 
de la F~dèrat1on llbirale de Bruxelles. dan. les colonnt"S 
de la • Der n!~ro Heure 1, au sujet de. articles tenclancle\lx 
et sans doute lnsplrû pour la plupart, qu·on a pu Ure dans 
certa1ne p;eue. 

Je <Ul.s de ceux qw profe&enl à l'~ard de MM 1-a ~ 
n:.Sl:res d Etat JaMOn. l\lax e t Devè<e, un profond 1UP«I 
et une erande tteunn• ISS:lnee pour les aenices qu11s ont 
rendes et qu1!s rendent encore pe.rfo!S au paya et au 
pert! llWrat. Peul~tre même aula-Je de ceux qui ~ aonl 
abotenua de voter l'ordre du Jour trO? radie.il préknt• 
par M. Braun, parce qu'l4 l'esumaient pou conforme t. 
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DU 2~ DECE~IBRE Au 2 J \.'i"VIER 

TOUS LES JO U R S 

43S7 

ORCHESTRE DE JAZZ CHAl FFAGE Ct;\TRAL 
1, .•• HAPP Y PU YERS ,. Thés et soirées dansants d1.na TOLS LES s.\LO:\S 

.... :::: NOËL ET NOUVEL-AN 

MACNIFIQUES RÉV E IL LONS 

VI .VERS D 1 \ SA.VTS 
Mf,.\'U SA.\ S PRECEDEI\'T 

D.l .\'SES ET ATTR ACT IO.\'S 
COTI LLONS-SURPR ISES 

J AZZ «TH E HAPPY l'LAYERS )), etc. 

CHAMPAGNES DES PREMŒ.Rf.S MARQUES A PARTIR DE 75 FRANCS 

1. l Hl U • \ 1 R ET 15 Traio• rapide• 
Cl Il F DE Ht !'Cl!:- par jour 
:. \h<r\ o ·Ill\ FH Le Casino et les Salons privés 1 h. 10 d1· Br1mlle-

A ~ont ou•~rtt tow lea joura à parur J., 15 heure 

~ TOUTE L'A'\:'\F.E 

~~~~Pl' u"'i ~ l.uxe el ccm/or/ Vue •plenclii!P JUT la,,.,., 

B.\R .\\lf:RIC.\l:.\ 

Toutt ~ le~ <'on""'unmation:r de ]tt ordre. 



LA SOClàlt 

GARDE ET SECOL'RS 
TA9L.! I. ll<.111( Dl.• P"9 .. , Ill' • 1 .. r .c1 1. .. T • 

A;.AJJ'Tt• AlolJ: Tl.Ill S 4CTUl.~S 

ASSURE UN& 8UltV&ILLANC& 

RÉELLE 11:T EFFICACE 
RondH nombr.uHs effectuées pu des 111nu flP,,,,1.sés. 
c11cufanr ..., rnoy•n de vêh•cules raptdn. 11llonn1nr les 
Nn ..... continutlltn\tnt ...... où sont ét1bh1 lu 1mmeublH 

des abonnés. 
les 11rdt1 sont Jeunu. ont reçu.s une fduutlon technique, 
th6otique et pratique, et possèdent toutes lts 1Qt1tudes 
ph)'Slques leur p1rm1trarit d' auurer un Hrvtee p1rb. t. 

POUR TOUS LES RENSEIGNEMENTS 

GARDE ET SECOURS 
a. PL.ACE DES BARRICADES. A 8"UXELLES 

Ttr..trMOIU 17 •• ··- JOUJt n MUtT 

la tradition llbér&le et qUl lui reprochent rurtout de n'être 
pas mou•• dara .on texte. 

Mala to.it de mtrne, croyez..<ma que let militants Ubé
rawt«>t:aanta de Bruxelles aient Ueu d'•tra trts satl.s!alta 
de la façon aounnt e&\-allère dont Ill sont traltfs par cer
ta!iu mandataires ? Oui ou r.on, ces m~urs .ont-~ les 
l!lua de la F6dtraUon Ubén.:e d• Bruxelles ? Oui ou non. 
• lOla-noua le droit d'eapërer quia •oudront de temps en 
tempo M&latt-r l noo n!unlona et éventuellernent y défendre 
leur point de vue ? 

Or, l• .ouclrata leur entendre dire depula combien de 
temps C41'tatna d'entre eux n'ont plua mla les pieds à 

ces r6unlons et depuis combien de tempe lla ne se IOllt 
plus prüen~1 devilllt leurs electeurL 

C«I dit. o·.,,t-ce pu à l>On droit que le Ublral moren sa 
demande ce que sjgn!fient de. lIW\lpnces comme c:elle 
qui vient de te pe.sser 1 

Oep\lla qUAl\d. qui qu'on aou. falt.oo tenir à la pr-. 
&\&Dt mbne que le desttnatalre tn ait prts conna:.aa.ni:e. 
le texte d'uoo lettre qu·oo lui adre:loc 1 

Faui.-11 quahf1er de n<Lcule ou d'astucieux le fait da 
dt!mlaalonner publiquement et à rrand traca. d'Une qu ... 
"" que l'on n·a pas ? P•raonne n'est membre de la ~~ 
rallon de Bruxel!•s. • Pourquoi l'ill ? • 1 La ~t!r•tlon 
croupe des as!!OC1at1ons et non dea lndlY1dta 1 

Alors ? 
C11.lcul que tout cela? .•• Bombe quo l'un sait sana ert•t.,. 

et ans dancer pour ceux qui la lancent ? 
Une l»ml><? ••• Que dl.!-Je ? _ Un ~tard 1 
Mals cela Rllt le dédam de l'él«tror et de la démocra. 

tle. le dé<laln du J)ttlt militant, Jua'.., bon à voter. mali 
qui a le rrand tort de l"iCt, fQke raumtmeot, ou de 
penser l!brtm•nt. Ah 1 Libre txamon. que d'abus commis 
en ton nom J 

Voilà, mon cher • Pourquoi Paa 7 1, lta réflexions d'un 
mllitant libéral, qui, J><.>Ut-éue. n·aa paa vote le rameux 
ordre du jour, mala trouve mauv..14 d'être quallllt!, aveo 
MM. Mundelecr, v1ce-prestdent de la Chambre; Demeta, 
Sèna!A!ur: Denis, présideot du CorueU pro•lnclal du Bra
bant et bouri;m@stre de For"-'t. et tant d'autres. quallt16, 
cils-Je, d't!nercum~ne parce qu·u pousse a•ec eux le IOUCl 
de la ch- Ubént.le Jusqu'à a.sslater ~ll~rt'm•nt aux rtu
nlona de la ~t!ratlon Ubérale de Bruxelles. 
Exc~mol. Je '""" pne. d'&\W W ausl long. et cro~ 

mon cher • Pourquoi Pu 1 • aux mellleura &ent'°"'ntf 
d'UD lecteur fld<le, E. lil. 

Zinnekes, pur-sang 
et " bnlaanb • dans la quer<lle llniulstlq11e. 

Mon cher Pourquot Pal 7 
Le provnunrne du gouvernement P.-E. Janson comprend 

l'attrlbuUoo de l'autonom:e eulture!le aux deux p&rtlea du 
pafL Q J es:-c:e à d.re ? Va-t-on lns\ltuer une • V'.aamJChe 
Altademie van Wetenschappen • ? Pour quoi raire ? Pour 
permettre l quelques oriueilleux de par&dtr dans des pœ
tes qu'Ua ne remplis;ent pa4. e~nner leur aousset aux 
dépens des conmbuables ? Qu'ont fait dtpua 1886 l\l.MIU'l 
ce Jour les academ1ciens de la • Kontnklljkle Akademle 
voor Ttal en Letterkunde • ? Ne voyona-nous pas touJour• 
prôner l l'U'àge de no.s écoles lea • Ntderlandsche Spraalt• 
leer •. c Nt!durland.sche B!OC'mlezlni •. c Nederland.!clle 
Lettertund• • ? 

St les promotelll'll et dHenaeun du mouvement flamand 
&\'&lent Pour bat la suppre$!lon des dl!féren~s dla!ectff 
et la fli!lon de ceux<i en un ae-.11 Id~ avec sa gram. 
malze, aon dktlonnaire, etc. qu1ls appe);eratrn~ éventuel
!• :n• nt • rlamand •. nous ne pourrions qu'y &pl)!audlr t.out 
en rt\•endiquant tout.efois pour chacun le drolt de .&'armer 
d'un Instrument de travail indispensable • rt!conomle dana 
ses relattora Internationales et m~me nationales, l'étude et 
l'Usa111 libre de la langue franç!IJAe. 

De plus. PourQUO! veut-on oppoeer la langue flamAnda 
t. la !an11ue française ? Quand un Nttrlandais parle de la 
lt.DllU• flamande, 11 s'appelle • 'boata&rd •· O.. !on, pe111.
on mettre en com~tlbon un • :&lnne.b • a.ac un pur-sanr ? 

C«t d'note bltn un• prétenr.illn outraJ>clêre des c l~
ders • d·1 mou\'Wlent. ptttellUon que Tœ lecteun ont 
pu reconnaitre dans les chl!rres que cualt, U 1 a qui.nz. 
Jours. \1>ttt correspondant ooc:a11onnel anversoa. 

A-t.-11 ....,ukment pu songer un aeul moment oomblen d• 
ces millions - j'en SUl$, puisque J'habite la Fl&Ddre -
d'u"""'ers dll néerlandais emploient pour leurs &rfalrea lt 
français. l'anglais, l'allemand, l'eop&~nol ? c·eat cela Qui 
compte. 

Veuill«. et<:. • lil. L. 

IM man-1\a non 1nl&éo ne eoal pu rendus. 
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Julien Peere - Vanneuville 
Drè.-e de l'Atiatio11 
KEERBf:RGE.'1 
Tél~pb.: Haecht :!:!:! 

1 
KEERBERGEN 

à l'ocra•ion 1/p1 Rht•illo1u de ,\oël et de ,\outel· 4n c LE GRA\"D l'E\ELR • 
un m1•11u M>mptueux pour 50 /rancJ. 

~rn;Îrâ 

NOËL 
Tluitrf>., J• Z~lmadr 

Con •ummi> mmlriN:t1I' 
Lan,ou,1e 'ou<tt Il J11•lq 
u;nJunnruu cl~ \m·I 

/uro aux marron• 
1 

Sal•d• 
Fol• 1rat clf' Stro1bour1 

Crilt'a" • Crar1d Jltn4'ur • 
Curbtillo de fruiu 

NOUVEL-AN 
H uitrfl de Zé'4nd• 

Cri!me de volaille 
lan1ou.11• à l'amiricainc 

Ril·dt...,ea.u 
à la Dame Blanche 

Poulurdt dt Bru.-//., 
Cumpotf' cl~ '1frabf·llr1 

finf Charnpa1nt• 
Gâteau o Grond J entcur • 

Corbeil/• d• fru1u 

Distribution de Cotillons ON DANSERA 
Pour lt• 1wr•onn1·1 clt·,irunt lui:1'r, ce mi'me menu avec logement et petit do;jeuner, 80 fr•uca 

1 F'l 1 \BLES SERU.\T i\ l.\lE:ROTEES. 
I.e.• in•cr•ptim•• wru11t t:li>turée. re•p<'ctfreme111 les 22 et 28 déermbre. 

RÉVEILLONNEZ JOYEUSE.UENT AUX 
Champagne Doyen Champagne Henriot i 

1 •••••••••••••••••••••••••••••••••••••• ~ ••••••••••••••••••••••••••••••••••• .: 
Au flamingantiame antibelge 

s'oppose 
un wallingantisme antibelge ... 

C:eù dnah anhtr. 

Mon cher Pourquoi Pru 1. 
Dana une de -.os miettes du vtndredl 3 dkembre. consa

cri!e à la spirituelle pounult.e dont est l'objet M Mahieu 
et qce,.vous tntl,illcz • P.rur lrault.e au Roi•. nous cueillona 
ce.~ 

c .Force n·en est pu molna ~ rec<>nnaltre qu·u CM. 
l"Abbê MabletH a été un peu tort dans l'article qu11 11ana1t 
la setnlllne derruerc. 1 et ensuite : 1 •• pareille .ortie ne 
peut que dlscr&llter le tnou\e•Dl'Dt ,.allon •· 

Que voilà bien là dea retlexlons d"lnt•lltctuels wallons à 
ronnatlon essontl•llemr.ot c belge 1, qui ne P.,uHnt envi· 
sa.eer quo! que cc soa dl• d1rz nous qu·nu travers de leur 
mentàlite 1 l>el;• 1. cltrayt'S au prcmltr heurt Wallonie
Belgique 1 

P<1rmettcz.nou.s de marquer, avec tout le rel!Pect que nOWI 
prote.ssons toujours pour les oplnloD1 d'autrui. all4SI un peu 
d"amusrment devnnt la mauva!ae humour et les lamenta
ttona que suscite, chtt vous. l'évolution politique actuelle; 
cbtz voua qui ne pouvez vou.1 dé>babltucr de concevoir la 
nationalité belge 1 Il comme on la conccvatt avant guerre. 

SI vous ptrn1ett.e• également à VO& cadeta qu~ cepen· 
dant, ne sont plus <1~ tout Jeunes arn. Cla plupart d'entre 
eux qwtteront l'Unlnralté l'an Pl"O<"hatn pour lt barreau. 
l'usine ou la cllnlquel, de llxor leur point vue: 

Nous ne trouvons nullement Que M. Mahieu ait ~té trop 
ton d:u>S l'article incriminé de la c Wallônle Nouv•Ue • : 
noll$ 1<>mmcs •nt1èrement d'arcord aHc lui. et la ridicule 
P<Jursult.e dont U est l"objet ne tait Q•Jè marqu•r davan· 
uiie. le d >-arce m:.re le pèUple •111lon <t une Btlaique 
gumanlsée~t nous ne 'ouJDDa plus ~:.re. 

Quant aux pusUfanlmea que la • \"lolenœ • d"txpr-100 
de M Mahieu trtn.ltralt, que voulez..vous que nou• m 
~ ! Qu"!!$ rata:.: ' l'kan, U. al<>w-d.lra.lont noi.r. 

mo1nement de tout le po1<1s d· r .,._ du 
rt$U oo a vu ce qu'.J.s .sav .... ~.tn ••-~; 1 aanf"$.lon ac ce 
bloc. liche et passif. de l'opinion pubtque lut la mort 
de plus d'un mouvement · dt!!enseur.s ardenta 1 Il des ml11<>
ntès francophones de Flandres et de 11Jnlti be4e. Us 
r."ont su •itl"aboy~r un peu. et P"'l> rentrrr dans la niche • 
l"k:hlne be.s.<e et la bave à la gueule. de\"ant le COUld:n 
rlamand. Non. waimem. nous n'en avvns que faire plu. 
tbt mille résolus. que cent mille lnd~ 

Pour nous. uru,·ersiwres Wallons. notre pas!Uon eit 
pnse : les m1nontés francophones de Flandre ne nous loU
resdnt guère. l"uruté belge encore moins. M \'an Cau1<e
lurt a dtt. en substance. U y a un ou deux ans • Au 
premier plan. Je mets 11nttrêt do la Flandre, ensuite l'ln· 
térêt de la Belgique. s·u n"e•t pa• 1.11compatlble nec celui 
de la Flandre. 

Allant plus loin. nous. nous all'lrmons: c Au premltr 
plan !"intérêt de la Wallonie et de la !'RANCE, la ll•lg;. 
que ne nous mtéresse pas•. 

Mon cher « POurquoi Pas?•· rendant homm"!lP au aoucl 
Ubre-examlnlst.e qui antme l'e.prit de vos colonnes 1mal11r• 
les vitupérations de l"uo ou l'autre lecteur hypCJWndrl!>
quel, vos cadets vous présentent leurs S<0 nt1m<·11ta ka plu.1 
amicaux. 

Cercle de• Etudiants Wallons 
de rUniterslté l.tllre de Bnutlle1. 

Voilà où nous m sommes ; au Jlilmlngaritl.sme antibfl(Jt 
1'07J'I"'•• un vallfnganttsmt anlibtlge. A q1,o1 cela mtnera·I· 
il 1 l.a France ne ~eut pas plus des pr<ni11c<1 u;allonnts ([Me 
la Hollande des provm:;:.,s flamandes. 
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empêch e le tH d'tnC"Olllbrer \'Otrt 1)urtau 

Agent 11éneral : l.. DE UOl.CK 
179, ru• Uon ThéOclor, J ttte; TtL t6.t2.SI Versez 
a rran .. au chèque-pooial 3~3. 'v..a reœ\l"u une 
&pirate comme tclant!llon. 

Les fla mingants sont en minorité 
en Belgique 

Un aut re F l:lmand dll .. . 

Mon cher Pourquoi Pa11. 
Je &W. namand cent p0ur ctnt, mai. Je déteste cette 

innombrable clique de rtammir•nt.a qui, pour la plupart. 
IOUvent aidés par les pellu vtcatres de-a vUla11es. ont !ait 
de la quesuon l1nguist1que, un tremplin tlectoral 11 y a 
dea centalttes de mUliers dt Flamand>. anlmea des mêmes 
sentiments que mot; auw J• nlltsite pas à d~lanr. et U 
eaL temps qu'on le dise • L<J Flarningant1 ao~t en minoritt 
u Btlgi~. Et cette mU>Orlté urrce le plu. odieux Çhan
t111e •ur les gou\err.ementi qut u sont succ~ê depuis l'ar
mlltlœ. 

M. 1-.Ke écrit : c Je r.• pel\le pes que lea lots lln11Ulsti-

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
u Rondelle Eventaîl-BLOCSU R 

ut la seule rf.1 .Mt ~ techn QUttT\f:nt 
eff.uce qu aw..r• le b:OC.1• dei krous 

ADOPT l Z - LA 
pour ws 'f01turts - peur ~ ~ch nn. 

CROS, llocovr, 73 , ,_ Do<lonk, l r• • • ll• t . T. 44.08.76 
D6pat ••••r•I • 74, Ave,.,, d'Au~rahtm, Btu><ellos 

Tfüphone : H 14 52 

ques reit~llntnt l'~tude du françaa en quoi que ce JOlt • 
li 11 a cinquante o~•. quand Jal quitté 1 Ecole moitant de 
la aympatllique cité flaU'lllnde où Je sui$ né. m .. condtsci
ples et mol. conna~lon~ tris convenablement Je flamand 
et l• français et noua a'"lons des notions sérieuses de !"al· 
lemand eL de l'analal!.. Aus.sl &ont.-Us légion lt• élèvu de 
cette ~ole qul sont arrivés à des situauorui brutantea et 
envlablea 

M. 1 .. K• ero11.u qu'U en &ott encore &1N1t maint•r.am ? 
Ne satt-11 pas que 1.. lndu•trl•4 et lea commerçan14 ne 
veulent plus •llfB;tr dca éléments sortant de ces <e<>le$ du 
pays na:nnnd, parce que leur connalssana du trançaLt en 
par U'OP lnsuJ!lnntc 7 Ell-ce là ttnm senice au~ enl~1111 
du peuple flamand et un Jour ne \lendra-t-U pas ou let 
yeux de leura ~nts a·ou,nNnt - quand U acra t..""<>P 
tard - et en lancera dea pommu C111tes à la t~te de ceu• 
qut ont b~ t·a~entr dea ellh.ni. pour &MOU\1r ltura ambl· 
ttons poUUques 7 

M 16-K• 11nor~t-1l ~llement que les g~na alsû d'An
veni envolent l•ura •nfants en peruiion à Bruxelles ou en 
pays wallon. parct q~'Jls n'apprennent pas suftlaammtnt 
le françala à Anvrra? Ce reméde n'est malheu~u•tmtnt 
pas à la portée dt toutes lea bourses et les OU\Tlers • t 1 .. 
petits bour11eiœ ne peuv.nt pas se le payer . J uste. ·--

Le Wallon ne vient pas du 
français, il vient du latin, comme 

le français 
Mon chtr rcn.r~ <Ot Pc ? 

Vo!re col'IUJ)Ondant, M. Cwiel. <L>att l'autre Jour qu• 
le ,..allon en une1dé!onnauon de la belle lancue de Vol
taire. C est là um erreur ru.na laquelle tombent d allleura 
beaucoup de Wallons. Le wallon c vient • du françala, 
pemeni.-1.la. Mala nan' Le wallon. c.imme toua lea paw11 
romana. .. t IUu du l3tm que parlaten: les &oldata romatn.a 
en Gau!~ Lt' français n'est auue chose QU 'Wl dt ces pat.row, 
celui d• l ll~France. de\enu l~e ofnct•lle. parce qu"U 
était la la~ue d< la Cour et de la capitale. Ce patois de 
l'lle-<l~Franee, ornctellement reconnu. a, de ce fait. subi 
beaucoup plus dïutlut·nces étrangeres ~ lu patois rétlto
n&ux ,..,.t.a pl•IS prorhcs du 1.itin. ce QUi prou>e l'adttl• : 
c Le wallon, c'eat du latin corrompu. mals molna corrompu 
que le fl'ançala •. c·e.s1 1•1lement vrai, qu'un savant anellua 
dont rai oub!Jt\ I<' nom. ma:& le lai; e.st t re• connu. a 
etudlé le 1~11eoi.. à ca~ dos Jales qu~ r•la luJ procurait. 

Il n'est pas qU••U<>n. é\'ldcmment. ae mldu-e du !rança1a 
et de voulotr lm;looer le 1'&1Jon ce ~rait idiot ; mata qu'on 
M vienne PN dtre qu">l y .. trop dt Wallon ' 11 . N R. 
Qu'on nous !t.1- noe que:ques lnst.anl.! d'ulumt~ •n tpu
rant e: variant la programmes si l'on vw:. cela n·~ 
chera paa de cultiver la JaJ!iUe trançal.!e pendant de lon-
gues heu...,. Un c dtlJl[a'ltt ~ dt Bruztlln. --·--
Qu'est-ce que le Hoogvlaamsch 7 

Ce FIAmMd cOIUcllle au Wallon, sou !rtre ... 

Mon cher Pourquoi Pa1? 
SI ma prose rie 'oua ennuie ()àS encore. )e voudrais dite 

à cet ami wallon. qut a appris le nterlandala pendant cUx 
ans, qu·u a t'te un ut. maU\·aJs élève. Il y a le néerlandala. 
et U 1 t. le patois. • Hoorlaamach •. connais pas. l!'.ok:• la 
Jansue. lorvce de\)Ula dta &lk!es. da 11.-res que Je lllala, 
CCt>se de duc ana. et qUJ Hn&l•nt de Hollande? 

Mon lrtte 1rallon dtt que • .,, F1and:e. bien peu de per
sonnt. parltnt <<. Roogvlaam.ocb. et que presque tout le 
peuple p11rle - pc&lola Voua &\·es ~n. Ittre. mals cela 
change Cela chan;e mtllle à \'Ue d·œ1J si )"- dU'e line 
éhte flamande (Il talla.: ça)) est en train dt nal!Jt et 
pour qu'ellt nabae, Il a fallu l"eittJnctlon du flambeau de 
Gand l.a noblesae la h:wte bourgeoisie appr•nn•nt le 
nhrlandal&. •Ul\lnt en cela 1·exempl• du Roi, qut le poule 
à la perfection 

Un conaeU: al moo trere ••allon veut eoteodre ce qu'U 
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DOYEN Së.C ou BRUT • . . . . . • .. 75 
HENRIOT GOUT AMERICAIN 90 
HENRIOT SOUVERAl.N 1929 120 

Elégants ... 

M. leyman YOWI prie de r.lenlr votre table. Téléphone : Dinant 556. 

AUBERC:E DE BOUVIGNE/ 

çpeile la • Hootrvlaamllc:b •. qu1J b.it.e d 'abord I• IJ)W.
kus de l'N. 1 R ensuite ceux de Hlh'enum D eciendnl 
qu11 r a une dl1ftrenc. ... d'accent. Qu'U aille ezllU!te .., 
Frace• t6ooltez Cie. complimente IW' 10n ln~• M:UDt 
beJae. C'est factlt. et ça coOte peu_ Pula qu'U M Amttte l 
l'étode du n~d.ala bardlment: polJlt n·•t beeol!I Cl'• 
i>ercr poo.u entreprt:ldre. ni de l'ttllllr l>OW' pel"lt\'ércr, 
C est le TacltW'lle francophone comme LOI. WaUon. qUl 
l'a dit Et li OOOnalaalt le nttrbnd.ala. 

Veullle& croire, etc. Tl. Kt, AnveT"J 

----
Ne confondons pas 

Xe confondon• pa- conrrr&aUons avtt ordt'f'.a rtllr'eu,X, 
nJ m.i.ulonoaarn .1\ cc rnrrrumtn~ flamlnr;ants. 

1'~ot1 cher Pourquoi P•• 1, 
Dana vut.re nwnèru du 15 octobre, une lectme voua écrit 

ue les ooaan~ prêt.res pactant le 10 l<'Pt"'1\bre pour l'Afrl· 
ue. ont é~ appJaudta au port d'Anvrra pur ka llamtn11Unt<. 

se oont rejouls de ce •1>ecUiclc. 
J'étais à bord, ce Jour-là. Je pull \'oUI dtre qu'à pàrt quel

ll<'a re.natlqu,.., taisant part.le de conçt'vaUoru, et plus apé. 
alement de l'une d'elles QUI a comme d•vtae la trolstéme 
rsonnc de la Trinité. las pr~trea des autre. ordres tne pas 
nfondre CO!lgtf'i•,,llon avec ordre1 étalont loin d'approu•er 
tte mantft'.stat..un et n Clnt d'a11lt>urs µa.a cach~. au cours 

u \'OYll••· leur d<aoOt pour cca llCrtes d adieux. 
Le clel pluvieux Cl~ la Mennple a d 1111:turs ouvrrt Juato a 
M lt'S '1lrtlles c~les~ pour œlmer l'a"1tur du pe:it 

e d Hooptraetrn qui lé trouvait Juste en-deswus de 
bann.ere au canldle 

U n'y a pa.a Q'Je dm lanaUqi;cs fl:un.npnu porm1 no. 
onnal.n:3, U r a a~ bo<lucoup de b:aTes &ens. 

th kif.: g wn •C1lllt- lerin-. 

Le wallon à l'i. N. R. 
Eooui41U1 ce que cU.Ote a El ~loucbon d'Aunlaa ... 

Mon cber Pourquo; Pœ 1, 
Voulez.vous permetre. au 1 MO'.Jcbon d'Aunlaa •, d'ex-

1>rtmer son oplllion au sulet de la question du ,..,Uon l 
l'i N. R? 

Remarciuons. pour commencer, Que votre corrupondont, 
M Cime!. exagère. On n'abuse pas da pa\Cla à l'1 S R. 
On U>Ut petit quan dbe~re par joi.;r pour l'émlalon •Amon 
ne& Aut.,.•. une stance de cabaret ou de com~:e, de tempe 
en umps. est-ce trop ? Je ne le crol.5 pu. 

!n.sw~. M Cime! doit sa•oir que le principe de l'auto
nomte culturelle appliqué depuis quelque umps. vaut pour 
le Sud comme pour Je Nord. 

L'I, N. R, pour rester fidèle è. ce principe de bue, doit 
~tre le reflet &USSI exact que pooglble de la culture de la 
Wallonie. 

Or. la littérature dtalecta~e est un des vlsagco les plua 
vlvani.. da oette culture. Elle doit donc pou\olr s'extNlo
rlser par le truchement d'une station nationale. 

Que les Bruxellois •t les Flamand» lranc:iphones Dft 
s'lntéreso;ent pas à nos œuvres. c'est naturel. Ils ne les com• 
Prennent pas. 

J 'ajouterai méme qu·11s ont linore l'existence de notre 
mou\'ement Jusqu'en octobre 1937 En e!!et, les Journaux 
bruxellois qu'lls Usent nous tgno"'nt •Y•téma•tquement. 
Noca ne nous en portons pas plus mal. d'allicurs. 

Un exemp:~ entre beaucoup d autres lf! tourno.1 drama
tique ..... uon pour c la co~pe du Roi • vient de ac tenn:ntr 
à Charleroi La competition lut panlcullèrement brl!lante. 
cette année Pourtant. tel grand Journal bruxellois qui 
eomi>'~ p.um! ses rédacteurs des c !nte!lectuels "•llom • 
n·a COl\Mcré t. ce to\anoi qi.;e que:qul'$ ~ne.s ei •n trù~ ttme 
paae. Ce mtme Jo=al nbklta pu cependant l d"l<'.-uer 
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un envoyé spéc:ial a11.1t noc .. d'or du p.r<!e champêtre de 
Cho...el-<>J><len-Berg 

Il raut que :i.t. Cimel eaclwl que le publlc d• Wallcmla 
a ime aoa paU>!s et sa lltt.érature. Je pourrala lUl eu doDDer 
maintes preuves. 

D allleurs. élevons le débat, voulez-vous t 
Considérer la littérature walloDDe, comme le rait c uo 

Bel11e Wut court •. c'eet se m6prt11dre aur le rôle que veu
lent Jouer lea auteurs pal<llsallte, 1 .. Jeuoes &urtout. 

Nou.. ne sommes pae d .. c amuaeun >. Nous avooa UD 
devotr à remplir, et nous le rempltrooa. 

Notre peuple wallon a été trop lon,iempe fasclD6 par 
l 'économique. par le seul souci du blen-'tre mat.éml Nous 
entendooa l:il rendre l'amour d,,. valeurs aplr\tuellilL 

On nous ol>Jectera : c Lea pot~ d'exprealoo rrt.nçalse 
f eront oe!a poo.ir \'Ol:ll •· Je rtpooda ~: c Non. 
c.u la lltttto.ture rranç.ala<> n'tst pu acœastble l l'homme 
d~ corons dont la l&JlltUe naturelle at le pato~ 

Allana plus lolo. La poé&la walloone. loin d'étre nuisible. 
e ~ une excellente 1n1U&tloo à la poéa~ françabe. Plus con
crète. plus stmple q1:0e cdle<L oel!e-là élève néanmotns 
l'esprit de l'homme du peuple ven le ~u et tend à le 
rendre plus récep~ll à l'éJard dee ll?t.nda chef6-<l'œuvre 
trançals. 

Trop longtemjl6, on a lataae croire au peuple wallon. que 
J'élément.&tre valeur matérielle est uoe !ID en sol Nous 
• oulons que nns hommes et noe remmea de Wallonie ré
a pprennent à lever la t.éte. Nous voulons leur rendre le 
oens de la grandeur. 

Vous pensez blen. mon cher c Pourquoi Pu t • que pour 
r éuSlll.r, nous entendons noua servir d.. rranda moyens de 
dl!fuslon que l'E'.at met à notre dl6poeltlon. 

F: les Jêrim.J.adea de nce cœtemix.eurs ne chanseront 
rien l notre des.>e!n.. 

Je m'excuse d'avoir tt4 Il Ion&. etc. 
Pour le Cercle roi;al c âl .!louchon cf' AWli<u >. 

Marcel Hecq. 

.,, ........ ,,,,.,.. ...... ......... , ..... ,, ...... _ 
~._....,.._ ,.,.. 

"";U!li~lllilil tt'::°.,,.:l(:··r::. .. ~ 
Mt.I""'*" ..... •J'Mlllil . ,.,.. 
.. "'9 ..... ~ ...... 

..,,. .. , .. .....,. ,..,.. UVM,ff •• •t..,.... _ .,......, ...... ,, ................ . ,,_ --.-.. 
•t-•C......~ 

......... b" ............. ........ .... ....... ~~-- ....... --...................... '-,,.,._.,,._ .. _.._.. __ ,....,_ ............... .. ......... ~ ..................... ...,..._ 
•r ....... ....... ......,.........,.. .... 
~,_._...._. ......... ~-,.,.--b .... c ................... . ..... 

1000 Qff1 ! 

Cntore un arlL 

Mon cher POkTQW>I Pa.t, 
n en ut dee tmllllons ..-allonne>' i.. l'L N R. comme de 

la mu.skjue aérleuse ou légère. des con!érenceo poUUqu .. 
ou autres. brer, de wut Tout ne plait pu à tout le monde. 
n en faut cependant pour tous les soûu. Mail c ID mecllo 
atat vlr\us 1. 

Le wallon ayant avec le latin <et Je flamand donc Il la 
réput.aUon que voua savez. U est certain que les j)J'Oiram
mes doivent ttre chouts <et le choix ne manque l>'lal pour 
ne paa tue tax'9 de platitude 

A mon a\'U. les ~mlulona pc&tolS<llltes doivent ttre con· 
a!dtl'ffs à titre lo!klonque. La dispar!Uon de toila lCI 
p&Ulla ne eera•t pas un malheur. Now n'en parlttlons e: 
krtr!ons que ml""" i. rrança!.s, 11 K. 

Pour les enfants 
de la frontière linguistique 

QuJ emtreprendr.t? ... 

Mon citer Pourquoi Pa.t 1, 
Je vo~ remercie d'avoir bien voulu. \'Oie! quelque teml)I. 

encour&11er l'ldte de créer des transports 11ratult.11 p0ur IJ'!f· 
mettre aux puent& de la rronUère llni\11.!tlque d'envoyer 
leurs en!ant& aulvre dra oours de lan11Ue françaJse dans Jea 
commWle-• wallonnts de leur \•ot.si.nage. 

Je S&\'&ls quel ••rait le ISOrt de cette Idée. Lea Wallona 
sont verbeux; Il& font beaucoup de d.iscOun. pttnnent d.,. 
dkwons tnefillQuee tt la rtaolutlon de lutter avec la c d.,.. 
nl~re éne!T-e •; puis Ils ,·ont boire UD e:<pot't et penatnt l 
&Ut~ chOSt'. 

Cette crtauon de tran>J;>OttS gratuits aurait e<pendt.nt wi 
sn.:ul avan~e. Elle P<'!"Dlettra.!t de çlinoter lea 60ol .. 
namandes de la rront~re UnllU:.>:lque. de se rendre compte 
de l'opinion dee pères de famille et de repondre, du tac u 
tac. à la tactique !lam&llde. 

on ne m'Otera """ de la tête que le. F1amand.a aui.:ent 
!Ddllrérente l oette ruerre au rrançals. J'ai wuJoun coneteW 
QU< les Flamands e!»&y&tt"nt d'apprendre le rrançala et 
<iu'lb éuuent llfn de pou\·otr le pe.rler. 

Il est crlmlnel de murer alnS! un peuple dana sa lan11U• 
en mettent dtt entraves à l'élude d'uoe lanrue mondiale, 
C'est enlever une Iumltre à ce peuple qui ne demande qu•t. 
s'instruire et à s'élever. 

Et vous, Wallons. voua """tstez à ce crime sans voua lnsur. 
1er oontre les crinunets 1 Vous payer<z citer ceUe lndlll~ 
rence. on voua obli&era à apprendre le flamand. à oonaacrtr, 
l cette ftude. de longura et precleuses heures. on làchant 
que la connaissance de ceue langue ne •OU.S sera d'aucune 
uUl!tf pratique Ce sont vas entant.. qui payeront pour vou.a. 

Qua114 d a Mlllt '°"' le ptre, 
L'a"41a'IChe ut J)OUI' lu tn/a.nts. 

Tout cordia~ment à vous, mon cher l'o1'rq~ol P<U 1 
Gtnlral Rniv. 

P 8. - Ja \'Ola pne de blen vouloir •tt>er à voe otUVttl 
la somme de 100 !ranCi que Je vous an.a adreslff l Utre 
d• premier versement pour l'œuvre des traa1porte à ronder, 

Ull autr• kcttl<I', M. B. T., "°"' a ricemm•"' '"1'°114, cle '°" c(Jlt, S fTa11e1, a•eo J>T07"eUe .U renou~ oo dOll 
clloq1u moll. Ne connaissant J>4J •on adru1e, llOUI ne "°"" 
von1 lui r.iivovtr cttu pellle •omme et, 1au/ avi1 contraire, 
llOUI la -•tron1 tgaltmtnt â notre eau•• de bien/aflan«, 

Rof>ptloru, cw mrplUI, .iicore une /où. Ill'• nou. ,.. '°"'" 
.,.., peu ouWlû pour """' atteler d rœuvre m9114rt1 pal' 
~ qt111rol Romv Elle ~ait tire ~trepm• par ,.,. orges. 
nùmc wtanl OU cl créer, ai.quel Mir< collaborciliO!I ltrGll 
'1.i<Ummenl acqvltc. • 

Radio Gantoise explique 
Mon cher POllTqUOf ~ 1. 

Votre oo.rrespondan~ da 0'""'1 nous pn!:. uo pou ~ 
t.alUllt d.ee IG>d&nœl IJniu!.l:.lq:Jes q-.J no-.:.s sont tll'allo 
11ere.. vou1ei-v<llll quelqu .. çbilI:u t 



POURQUOI :'AS ? 4393 

f1 u u r Les R tfuezllons Elégants ... 
RESTAURANT "LA COUPOLE" 

Réveillon Nouvel An 1938 

Réveillon Noël 1937 

LlS HUITRlS IMPt • ".Eli 
LA C,_f:M!. $UL.TANI. 

l.lt TUllUIOT A LA fUCHI: 
LE TOU,.NCOOS Bl:l..LE: Htl..tNI. 

L.A OINO[ T"U,-FtE. MOUSSE Dl Al NETIE.S 

ou 

LI COUCOU Dl M.\LINES ROTI. SAI.. MIMOSA 
LI FOIE ORAe Dl 5TFCASBOUltG lN CROUTE 

L& CHl•llaTMAS PUODINO 
LI$ ,-IUVOL1Tl5 

MENU 
LES t fUS 1 MPtft !AL.CS 
CON .v•11o•t MADRIL.tNI 

LIS ..-JG""'O,..ETTl:S DE &CL[ JE.AN'iETTI! 
LA NOlSETTC 01 P'l'tt $AL.t MAM~E. J,..CU .$!, 

L4 POU~4RDr DE BftUXC~Lf.8 
MOU!i$~ Ol 8ELLES FL.EURli 

8UISSON DE HOMARD. SAUCI ANDALOU5E 
LCS MANDARINES OIVAtla 

AV DOYEN 
Lli> 'PUYOL Tt8 

TARI!' Dl:S CHAMPAGNES 
CHA'-*PAG°""E ChJYI"- 9'11VT OU SIC 75 FR 
C"'fAMPAONI. HINRIOT t929 'ao FR 

MENU SPÉ CIAL 
A 8 0 FRANCS 

DEUX ORCHESTRES, JAZZ ET SYMPHONIQUE 
Au NOUVEL·AN, otaUT bù CtL.tBRI ORCHUTRI TH1•0"D HA.LOI. n an TZIGAP<iU 
Olt DAJll..91•A J"90U'A L'JWe• 

Jlt[flNIZ VO$ TA81..I•, TlL.tPHONl:B Il t5 t3 .. Il 21-11 

LA COUPOLE PORTE LOUIS! 
BRl.IXl:L.LI;~ 

li.ir 4'700 &bonll.él, mv1ron un m!lller Ont *184 l.ur 
cont.rM en fr&nÇ&.11. 

En Yiron 60 allonn61 ont demand• la commu.nlutlon du 
Pl'OIJT&mm"". De ceux~!. une dem!-douzaine noua a prt4 
do OOIU!Uunlq<ier œ tu:.e en trança!.a. Po;.."Quo! œ renver
Mln~t d• proportJQna ' c·= QU<' U'U a:mp:ement l'on 
peut Mlmelt......, quo :" abonnél d'ex~ !:ançalae Ux:lt 
d&vantace les JoUmaux locaux <c Flandre Libénlle • ou 
c B:.eii P;ibhc "'· leaquc!.a pub:Jent d~à nos proiirammu 
O.. abonn61 n'eprouvent pas le w..c>ln de payer enco,.. 
15 f11W1oa pour r.«llOlr nos pt'Ofln\mmes une seoonde to:s 

Les -u •t fonctlonnalreo de l'Etat 6"Vent du rule 
fort bien que Juaqu'lcl leurs appolntemenu n'ont pas et4 
auamentê& da.na la même proporwm qu·ont ha.asé les pr!JC 
des de~. lis ne seront donc nullement etDnnés d'avolt' 
la preuve que l'lndex-l'wn~r ne ~'lete pu fidèlement 
l'auamentatton du coùt de la ue. 

I>Nl.I le drame qi:e votre corre1pondant a sig'n<l!t, U n·y 
a donc p.oa d4 quoi fouetter un chat. 

Vt'Ullld a1?'4er, etc. 

----
L'index-nwnber falsifié? 

Que ron &ln ('lt~ .. rr:.l:c .au clair! 

MOD cher Pour~ POJ1 

Et que aire C'ulle catéione de pau\'tes dbb!es de pen
sionn~ de qui la pe1111on Intime ne a:ifn.&lt clèjà paJ t. 
leur aubalatance avant la de\aluutlon ! Lea fnatrer de leur 
dQ crie venseance au Ciel. T11 ertA-on cette amure au clolrt 

A. V. 

Ce qui - ou c'qui ... ? 
NI l'Wl nJ l'autre, mals dea akts de qualité. En vente chea 

van Scht•ll<~Sports, 18, ru• do LOxum, Bruxellea; 30, avenue 
Ile Key:œr, Anvers. ----

L'avis du pronostiqueur 
Vo111 •'01 quo M. Rtleeom. député oommunJ&te, '1ent ei 1 .. mo~ena qu'U prop- pour tm!X<her lea abus. d'~ a M. le 1'11JCure1.tJ' du Ro~ une lettre, datU la-

quelle. M basant aur une ~tude publlh dam le n• d'oo. Mon cher Pburquot Pas7 
Wilr• du c Bu.lleUn d!ll Scl<ncea l'ûlltl.Q•·e& et Social• de i...e. prono.stlc• sont à l'ordre du Jou:, De ''"'" lrrèiU-1 Unl•.n!t.e de Bruxelles • il allrn&l• dœ 11\AllQ!uv.- truu· larl:é• ont rté cons:at«a d.i.ns la ieslion de certalDes llrdUlt\llQ ayant pOUr Ob.let d établlr l lndex-sumber l des mu tt l'on tire tout de aulte la co::cluslon QU11 faut sup-chlllrcs lnua<:U et ln1êr\eurs aux chl:trcs réels. pmner loe pronostics. 

Aprk le& acand.o.lcs du Boerenbond, de la BJnque du Et J)Oul'\ant. Chaque aemalne, en famille, Je consacre Tra\..U, de la Banque l'àtionale et le sup..·racandale Bcurr&- quelques lolaira à établir 11 plus solgneu .. ment POSS!ble ma Marsartne. noU8 aurlon• donc le 9<'andolc dt l'lndex·Num- teuUle de pronoatlcs. Je Joins 10 Ir. a l'envol avec le doux ber, Je dia acuod~e et l" mot n est pas trop fort. car la espoir que ma c science • combinée avec les e!fortl de !rust.ratJon de& mlll ~,... c:,, &alant1 ei •PN nu-s de l'Etat. de Dame fortune ricompe11Stront un Joar mea elforu. ou plu· ce qui leur est !egt•lmement dll, c:omtltue bd et bltn un t6t noa dlorl.I. 
-ndalt, avec celle cln:onstance ~•ante que cette !na- Qa'y r.-t-11 de rêpreh•.n.&:lù;? Je pooJ?nla &US$! par.er tztUon eeralt acœml>Gintt de manœu,.,... frat:du\e'.isœ aux e< .r ... cle che·,.aux. dt pigeon> Je pournls m6me iomb&nt. d'~ le dé!M' oommunlale, IO'Ja l'appllt.Uon l Jouer en Bour.e et m~me CJD.l)nllller de l'&rjont pour oe':1, dm &J'1cks 194 et li:i <lu Cotie P-.'Wll. mals que voulez.vous. Je préfère les pronostics de lootbaU. 
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PLUS DE TACHES 
DE NICOTINE! 

Rien n'clf plue malpropre n1 ruoin1 hy
ciln.iquc que Cel Cachet OOlt('I OU bru nu 
qu e latt1c le tab2c. Une nouvcllt m~
tbode pratique perme• :\U1ourd'hu• d'co 
• •oit facile.ment ra11tJn. 

Scuadciu. la dfcoùn~nc du Or. L. W. 
Sbcrwio., ar ab•olumcnt 1noftcruif et 
aupprime tmp11oyabltmcn1 lu dlpbu. 
lc:t: ooloruioo.t C1 le tanrc. Le mode 
d'emploi ai ub 11mplc : dan• 1ur6u.m· 
m.COI d'eau nède rour rccou•nr le 
deatia, •e:nn une mt'tùtc de ~tuadan. 
Remuez.. Ploo~u le denuu et la1ncz
lc bai1aet toute ta nuu. ou pcndanc 
TOUc coilene. Au mommt de rcplaccr 
Je dentier, rincn.-lc bico Cdc prUttence 
..,.,. le robinet). 

St.,.admt. ut. •n o•nt• ch•• tou.1 tu 
j>harmtu:i•na au pruc d• 10~ f r •. l• 
b idon •t 17,50 fr•. U erond bidon 
(contmanc• doubl•J. 

..,... que fa! nt mo= de 
chan~ de perdre m3 ml3e qu aLlcu:-s ou '• hasard ..,_, 
dol' taire les ~, De wutes 1'3 tonnes dé delas>etnents 
oil le haa&rd peui a\Olr sa pout, c'est encore le pror.o.uc 
QUI me aemble le moln.S h~rdeux. 

n me aemb!e, d'autre P<Lrt. <ne le football ne m interes· 
eerau plua si Je ne p0uva1& plua pronostiquer, C.>.r à vrai 
dire. mon engouemtnt pour c-t aport t!:it. vrnu du p?aisir 
de pron0&Uquer 

Alors, parce qu'il y a dts banquiers en prison, faudrait· 
Il lllPP<lmer la banque. et le notariat PMCe que tant de 
notalrel ont manré la rrenoulllc 1 On fera sans dout.e pour 
l.o prooosUe ce Qu'on a f•tt vu11r la bttnque et le notariat. 

A.Gl.NCll 
OIE C H AltL.CftOI ,., 

ltUll OlltAND 
C:INTftAL 

c'es!.-à>(!he tht:chtr \:ll moyen <i'èvlter les abus. Ce moyeo 
exis:e-t-U? Mals certainement. 

l, QJ'on commcnc p;n eXlier un e<>rt!ficat ü mo:allt• 
de l01la e<ux qui gkent une &l!alre de prot\œtl<:a: 

2. Qu on e.xlie une caution énorme afin de 1&u•t1t.rder 
lts lnltrèl.s du fl><". 

3 Qu'on exl;c le J>Qkmtnt de tous les 1oinant1 par 
ch~ue post1tl. •·t 

4 Qu'on ex1,c k dfll')t cllaquc semaine de la lble com
p!tt.e de cca ~"innni.. aH•c adresse oomplete. a • P1u'Quet. 
qui en frra ce q,. 11 laudro. 

Q Je d'c,lccnccs et S>OWta.nt mon cher 1 Pourquoi Paa? •. 
u sera la léUle taç00 de protéger le& pronostics et do no 
~ mkonttntcr les œntalnes de mlllters de pronoatlqueura. 

Et al pour termmer !'aide aport!H \'tilt y trom er IOll 
compte que la taxe tlscA~ soli doublée au prollt de l'mtt'· 
&Ide a;ion.he ou de to_• ce que vous vcru!n. 

E~ One"". ---
Le monument fourvoyé 

ser a défourvoyé 
C'e.I ·" · i:;, rl.l&'•Y. boUrcn>e$I" d'h tll ... 

qui no\b Je promet. 

Mon chrr Pourquoi Pas ? , 

Je lis dana votre dl'tnler numèro J'entrettlet con."'rrt 
au monument du Otn~ral Baron Dossm de Si-Oeorvea, Il 
malencontreuaement placé à J'en:.ree de !'Abbaye de la 
Can1brc 

• N'y a-t.-U na1111cnt aucun espoU' de le voir dlaparal· 
tre ? • d<1I1andn-"o~ 

Il Stta!t é-, drromtnt trop long de VOlL• .. _,. les rf. 
troe.c!<s de Cttte atlà!tt mals je pu;s ,.01.la dtre une thOM : 
c"est que la qu Uon du dEplll<'emen' du monum.rnt est ... 
bonne Vol e et qu, la solution en' 1$8gee donnera aaUs!ao
Uon l tout le monde 

QJO lœ admtrnte~u de !'Abbaye de la Carnbro eol•IU 
Qonc plt!nemtnt rat.ourb! E. Fla~v • 

Les hommes de 40 a ns sont des vieux 
Ou tthut négligeable ... 

Mc:..n rl' Pr:>Urquoi Pa! '!, 

Mc!'Cll.nlc1tn de mei..tr, Je sul.s pour le moment chôm'-'ut. 
Je tala, corrune les autres je cours un peu partout pour 
ttou\tr du tra'tia:...i, mu ..... do ré!éren<'.es q,u1. t:int au po1nt dl 
V\!e compétence ei txpérlence techn.ques qu'au puint d~ vue 
p;>rfatte honorabU té, sont , tout prem er <>r<lre 

Rec=ent, j'a é~ comoquê par le d;recteur d 11%1e lrtl 
~ brasser Mes rcluences ont tal' le mdllrur dlet. 
Je me roya;g engagt déjà. quand le directeur me demanda 
mon à&e quarar.te ans! Qt:aran·e arui• l'ion 'miment. 
cc n'<Oil pas pœs bic •i>u •'a trop '"'UX El Je n'eua pl!D 
qu·a men t&lkr 

A n• Je suis trop vieux. il quarante ans, pour trouvtr u11 
emploi Je 1111& wlido, b!en portant. Jo pe11x entr•Pr<Ddrt 
toutes les besogne& Rlt:·n " faire. Je suts trop vt~ux 

Mai." ulora. Al a quarante ans on do~t ètre retoulf dan1 
les c.idrea dt~ ln vit:Jltes t•. Il n'y a ph: .. s aucune ra1M>n puur 
Que 1 ·on nt tom·hr pn.t à cet. àge une pen$1on et qu'on n 
soit dé3age do tout.ea obltgat1ons mllltair~! .. , 

VoukMoua ~ll'r mvn cas. QUi D"&t ~ doute 
unique ? G. V. 

---·- --
Faut-il beaucoup d 'enfants 

pt)Ur anunr le bonhtur du P.lJ• ! 

~!on cher P""rquol PaH. 

Une caml"'Cn• an!enle e.t menée par les m:.1ewr c cath 
hquou. appuyée par la 1 Ugue des Familles nombreuaa 
pour que les ln~ènea de nos deux c communaut61 na 



es • achetcnt IJ<'aucoup d'cnlan~. li parait que c'est 
salut de la patrie et Je bonheur as.sut~•. 

Au cours de la récente dJscusslon aur la dé<:taratlon mt
t1eJle, de nombreux or&!C'un btrn ptnsants s'tn sont 

cupés et le parti catholique eXlge la normnatton d'Un 
vJUm..:hvtl<'lende 1 oommW..lre royal il 1.1 • dtmoirra-

" Comprenne qui poul'Tll '! Alors que dana d'autres paya, 
tamment en Italie, au Japon, rn AUem"lne la aupopu

a amc~ un chOmare P!larant, la mlûrc notre, I& 
t~ d' .. panslon. Ira iruerres d'Ethiopie et de Chine, U 

t que, peur l:i &.lilque, b &llrpopulallon dOlt •mener 
ncb<S3e absolue, la lin du chômare. le bonheur parlait 

une p~rltl gfoérale 
trlU au delà; trrt'llr en dtça 1 Quel ut le l~teur de 

rquo1 ~ 7 u QUI par-~ndn à m'éclairer? .V. ----
s peru;ions, encore ... Une solution? 

L'exempl• de b C'omp•cni• du '\ord·lklce 

!\rlOn cnrr Po~ra1a Pa1 > 
ou. avez publlt !Pai• •147• d<'UX aruclea relatlh aux 

• qul marquent un pessunllme que Je crois eX&· 
. ma!s qui ré\'èlent, par Bll!eurs. une altU&\ion qui ne 

:t perdurer. 
est inconœ•11b!e q • l'Etat Mpen.w paur toutts oortet 

tins. les aomrnea conaldérablta \trsées pour lea pen•ions 
les aasuJettla au_~ dU!érenta r<i\mes d• pensiona. Il n'a 
le droit d• diaPQ&tr de cet argent et de proclamer. 

h l'u·oir d<-P<:nst. que • les Pt'll.'10M couunt ehn au 
sor l •. 
·est pourquoi li est grand trmps que l'on nomme un 
m!!<Sllire royal pot:: la mi.c 11ar ptcd d un projet dP r~

ment &hl<'ra1 des pen3lona. c., régit'm(·nt d01t avoir l)OUT 
c,pes, entre autrl"S l. Alltonornu.'T de la cals~ de J>Cn· 
Rt>rée par les lnll'rt•&n-s cu'.'IC-rn(>mt•s "-Otis Ir contrôle 

l'Etat tli condlllon qu'U y ""'"" quelqur chOM>, do m~mP 
les employeurs,: 2_ A \'er&<'mrnt. rl{al, 1>.ms1on t;iale 

r tol.l!i; 3 ~llntmum et mnx1mum de Pl'n•lon, 
t exiate d, telles catsscs, notumnu•nt uu Chf'mtn dP ft'r 
Nor<l·Bf!ge et noua JXna·ons a&Surrr que. aana aubven. 

de l'Etat cette calSSe pr~nte un boni tel. q"e le 
u dt., capitaux pl3cà! &<-tuell••ment dép<1'!3f' le 

tant des PCn.'10W1 BCTVies. Et 1"3 ar•nta du :-iord-&lre 
t peoslonné-s l SO et ~ ans 

Il ne rau1 pas qu on 1'\macine que ltur pc·nslon n• 
I.e rim OU~ "Cent& Lai °'lmues lllr les llllatrts tt trai

te aun: auttement tmporian•es que otl'o quon tx~e 
85Sl1Jettls à b lot des P<'nlklns de 1930 
·'" lot ne ~t c!Onner que dn ré>u!UI ta mkllocres 
cr~• les rencmtnta soot tnsumsanta. :SI ou n~ peut 

majorer ceux-cl, ll faut en augmenter l'amplitude, en com
mençant les retenues, soit à l'âge d'école (8 an11 soit 
mème à la naissance en décrétant un régime transitoire 
pour ceux qui sont actuellement au !ravaU. 

On peut réclamer avec des chutres d·un mètre de haut 
une pension de 6.000. 7 200 ou 9.000 franc.. comme certalnl 
le crient. Cela est absolument lrnpœs!ble uns retenues et 
c'est de la bas.se dtmagogle que de l't<:rlre ou h. crier daJll 
le, meetinp. L. B. 

? ? ? 

Sur le mèm, su,it't. 

rdon cher Pourqi.lm Pas 1. 
Dans \'Otre nurn~ro du 26 no,·embre "0US dlslez c qu'ont 

at cardera bien de rC\·01r cette question des l)elUloaa, Pour
quOI ne s·eo occuperait-on pas ? Est-Il \"Talrnent trop tard 
pour ~ la llagnme Injustice qui eat faite aux nom
breux employes. non agents d~ 1 Etat 7 Pourquoi un em
p!oyt quJ. av~ son patron a -. ...,. annuelltmmt 1.280 rr. 
................. ""'' ' ''"'··········· · · 

DEWAR'S 



POURQUOI !'AS ? 

~~t/iwlc ..-- ._.. 
••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
pendant quelque ~ ans, ne touchere.lt-U à l'à&e de 60 ans 
• u'Ula malheureuse l)ell.$1on de MOO fr ? 

eoo.reoos qu'U y a en BclilQUt plua de 200,000 employés 
~ da.m le Commerce. l'Induatrlt, la Banque, etc. 
l'ourquol o'IDstltuerall.-oo pu une eeu!t et Ulllque eau.se 
r.aùooale d.e pen.o:om pour c• trt.v&llleura. orpnlsme dù
mect cootr016 ~ l'Ett.t qui. avec MS lnler'ient:ooa even
iuan ... permetlnit dol terv1.r aux !nléreAêl 1 l'&a• d.e 60 ou 
eo """ une peDS1oD ooo•toal>lt au mol.Da fqulvalmte t. cellt 
MZ'Yle p&r l'Et&t ' - "le.ni.a fatl;rllfS' 
~ dl&eopere.r l tout Jam&Ja du bon ieoa tt de 1'0$

prn d'~tt de nos couveroaott ? 
tl" tmPIOl/é /tri~nt du O(jjn du matlu. 

La tenue dea aoua-off a 
C. leci.o>r •t pU'\l&aA de. m .. 11ru rMll<•I•. 

Mon cher PourquOI Pa•r 
voua avn pul>ll• l plUA!eura re~ I• dol6t.Dcu 

IOU&-Ofl!clen m6cooteDta de leur un1fonoe. 
Je !&Il mlenilel à ce auJet lea rken~ oonaldûat.looa 

c Don Juan 3411 "' J 'ai 11. coov1cUon. C01DDM1 IUI, que be• 
ooup d'o!l\clera veillent l et que la tenue. dt leura IO 
ordret eolt lne1'pote. En etfei, chu ie. avt \lilll . l 
botan• tODt rolal Mala 111 ne ae rendent pu oom~ 
nt •euler1t pa.& 1t ~odl\o oompu. que le Pl'lllli• dt l'ann 
n'a rien lL ,.,.._. a la f•çon dont cen.o!Da ooldata 
atfublea 1aurtA>ut 1 l'lnfanterte>. 

Pour leo _rr.., qu'e:.t-« que peo.t bleo ltur faire 
façon llu détail>• dont Ils oont babûllla pondant I• heur 
de aervlœ? Q~'la ee ~Uent en c.•11 en dehora de ltur 
valL Al'es-YOUS <UJà vu le t01r oo le dun&n<he ~ bal 
tn unlfonne un facteur. un tr.1Dl .. 1l)Dl&D, un r&rDOll<!W' 
un cuatot? • 

PeraoMe n'lanore que ce n'est pq le 10ldat. ni mtme 
ao11M>!llc1cr. qui p~41d• au choix de eon tailleur, pu pl 
qu'au cllolx de la couleur ou du modèle de 10n ootl 
Que pert0nne ne aonge à l.Ur reprocher un manqut dt c 
ou d'allure dont Ils ne sont pea responsables . 

Mt.la, que diable, s'!la <prouvent., et avec rall<m, lt 
SOlJ" d'&tre éltqant. quand Ils aortent, qu'il.a a'bllbllltnt do 
comme tout le monde. 

11 . .J. D. ---La borne insoupçonnée 
rtnd l'avtomobUist.e harle-ux. 

Mon cher Powrquo1 Paf1 
Q'.:elquo mot.a d'un lecteur au:omobUlate tw ·•Ult 

u..,pér•. 
DepJl• qu•:Q'lt temi-. on place à tou. le. coina dt 

des 1111naux lumm.,ux qu~ lolll de fw:U.ier le. circula 
excellent. oomm• les a11ents de police 11antoa. a cmr 
embout•llla1111e ou du mo1n. des retar~ •n•rv•ntl. Mal 
y a nue·.u. Cra slgn•ux sont place• d'un Jour à l'autre 
entrent 1mmédla!kment m action. Ce qui donne aux a11r 
de police pn•po,.;.s à la garde de ces carreleurs, aar 
d'Jt. par du alvnaux automatique•. l'occulon dt dr 
au vol de nombreuat's contravention• à char11e d'auto 
bl115tes q11I, :t veolle ou mtme phwe11rs ~malnea aup .. 
vant, ètulent p11""'s par là alors q•i'll n·y avait p.aa 
11ana1. Je nie awa !Alt prendr• de la manlere aulvtntt : 
oo1n ci. la n11 d'ldal!• et de la rue du Tr~n•. on 1. pl 
une de Cii bomea Venant de la vlll• tt arr1v• 1 ce 
retour, j'ai 0\1d~mment regarde du cbtè de la rue d'I 
pour votr a: un ua.m n'amva1t pas Or, la borM "t * aur lt trotto!r de dro:te <t n'a pq ·~ t 
IOD l*ld&nt 1..a le trottorr de p:>che ConMciutmm 
Jt n. l'e.! pas vue. et me su:s fait • atuapor • a u c 
four 1u1van1 !cinquante mètres plus lolnJ. J ~IJIOr&U a 
lument la prèstnce de la borne. 

li _. __ 
On demande un square 

Aux EIAl!f$oNOlrs, à Mol•nbeek. 

Mon cher Pourquoi Pllil ? • 
Vow qui ttes kmll des arbtts et de.. fleura, nt pour 

voua demander que la place clu Etang ... Nolrs, à Mol 
beelt, 10lt un peu moln. la~ a l'abandon 1 

ecu.e place en dam un ew deplorable : en blvtr dt 
boUt " on •t• dt la pouu:ere Elle ne Mrt qu'aux en 
qu.I ..tonnent y !altt, ce que voua devinu .. 

Commt ornement. un aO-rew: py!ont uapbonlqut. 
ai;b<ti. a joUrnaax prtht>torique et oeux !'°'tel de ' 
phone. LI pavement du tr«toir esi mauva.ia et tl'OI> f' 

Na pourrait-on traœr là UD ptUt IQU&lt OU lie 'f\IJl 
pourraleot prendre l't.lr en ~tt ? 

6aDI t1.re bien Jaloux Dl enVU.Wl. an peut collll&ttr 



:I.e n'e5t pas ôu côté d.,. lx>ulevara. ~~c& ou du Jubile 
liU·on !ai-rait une pl&ce dana un ~tat pa.tel~ 

Et dire Qu'à ccl rndro1t le roi Alb<'rt d•..,.endlt d'auto à 
rin de 111 guerre pour enlourch•r aon cheval et !t.1re 60D 
!rée triomphale à BruxellC$. 
Merci. au nom d"" vieillards •t dea enfanta de M<>lenbeek. 

D. ----Des livres pour nos soldats 
et pour les écoliers 

Nous &\"Ons Jl o 1e ·m. tne notre stock en expé. 
nt .ine stnc .JX • c. ai " ad.tc-~1 autvantea : 
F.:>rt de &larcho\elette; 
Fort de Suarlee, 
Carabin.ers c)cilst~ d'E.pcn; 
9e de Uill• â Bruxollea, 
HOpltal mu.~ •e de ToUJ'llAI; 
L , 1nsu1~•.eur du U.linaut; 
F ., los 1tuteur du Namu:uls. 

Il 7 ava.: un pe~ de tout dans C"3 llnes, du l<!rleux. du 
u lsant. ~ l1i.:;tolre, de fa l<'Uiraphle, dea romans. etc. 
te. ~ tout Céla aura ott reçu anoc une Joie d~nt nous 
urons sans d ..u:e blcntOt les tcho.s. 
N O<H remercions p:>.rtl t emmt · 
?il. Van Droogcnbroect. juge honoraire au tribunal de 

erce de Bnatlles; A, O, 18; El. Lllmbert; l'nconnu 
w nous a :ait remettre toute une calssc de lln<'S un autl"' 
connu pour son gros paquet de romins M "'"°n. d• 
r ..:xelles, M. X V - alru!! que Mme Gerard, de Cbau
nl-0 .stoo, A1IM Ddrcnne, de Schatrt>Nk; .M O D 
~lona, dont lea e<>p e:JX emou d'hlustrk &elenl!fique 
;i1!tott3QUes éta.ent parllcu:lèttmtnt dest1nk aux éc.>

v. allons 
? ? ? 

Pour ln artHlrur~ ll'J btn.J'maC'I. 
Mon cher PourauOI Pa1 ' 

comm•ndant d~ la b~tler:. <r~n-F.matl recom· 
J.nde, à &On tour, .ses nommrs à ln tJ1en\'e-Hlanct de nos 
teurs. l -E> fort d'EbC'n ~n&C'l oom;>tt.• L-ln c11ntln1t"nt con

dfrable De plus. los !!Uld>t• do1-.nt fournir dr nombreu-
g,...des. 

c ~fea hommes, nou.s écnt le commnndunt Jaco. seraient 
ès hcurt11x ~·Us )JQU\'U11·nt dl44J»M.•r dl• hnrs pour paS'Jt>r 
s longues son..,. d'hiver et Ifs Joni• 11-mpS d• 11urde. • 
Cut appel sen cnteudu n'est·JJ pas vrai ? 

• 
Le chemin de fer ,, dit 

hlon cher Pourquoi Pa: 
c Unl!Jngubme f '1mand en \~ 'nie r.la lllll\l!ie .. 
1ol? •. d mandtZ·\'\:US dana \'O rc numtro d• 28 novembre 
s~u.. Il<' pu1~ona que rt'itt 'er une loLs encore. l• p11n1-
dosu~· <!c vo:..re c rnsponùn~ i. daposttlon e-: !es 

u.:oun du trxtr œ l'al11chr apl'OStt rn ft.rc dt s1:enr:~ux 
lii=en: à >'Uir Q'1 au.-<itaua d~ texte llamand ll11ura:•nt, 

p:jorlté, les tex\ .. 111Juno:a en l.&nrue trança:st, 
:;! Nallonalr des Cbrmlna de !tr be!iU • e: c ~ 

43111' 

voa col!s au g uichet des marchandlst'.u. 
N<>'1S acceptons avec reconnaissance les cr1tlquu obJec

uv.,. permettant de porur remède à des lmperfectlonl vil 
à de> erreur; t<>ujOUrs J)OS.'lble,.. ~1114 (k,• all<ipt.lona laus
SPs de nat.ure à exciter cert:.-uncs pa.>..-.1011s et à prtvtnlr 1.n· 
Juatement une pante de l'opmion publique contre le chem!A 
de fer déparent votre si·mpathique hebdomadaire. 

Nous sommes pentuades que vous tlendrt-z à redr.:~'' 
lea méchantes erreurs. ~on la mauvaiw humeur d~ -,,1tre 
corre.spond.ant. ""' 

Veuillez agreer, eu:. pr M. Boman1 
Che/ du seri'ic. de 

r •.J Illisible. --·--
La reine de Chypre 

Mon cner POUTquoi fia~' 
Vouln-1.-0,:s &C'Cé!Pt :- ddrt """'~·e m1 .. l'pl'l·e pour de

mander auprts de lOt. lts directeurs de la Monna1e pour 
leur sugiorer do reprendte la c Re:ne de Chypre •. le •1e:I 
opera d'Halew que 1ant d'amateurs du • ~ux répertoire 
roen:e!ldralent &\'ec un plal$!r m:ll'qu• •t qui ne pourrait 
manquer d1nlére-~r la ~tnérat!on d'a;>rta ru•rr• 1 H '1 
a de al be.!"" i>a"'6 dune si génüeme w,lratlon el 
d'une Sl parfaite mu~:.i dana ct-tt<? part!Uon ! Et le 
llnet en v .. ~t b:.n an a:itre , Il est romantique • IOUhalt. 
• Afl'tez ttc. Pli tl J T 

Transmu nr un plateau d'argent â JIJ.I, de Thora" «! 
G 1be~. 

TOUX 
ET MAUX DE GORGE 

, ., ... r, r ·\< Ja .,,. Ot: Je.a •rua 1.. troll fols µt.r J\1\lf tA 
1-1.1.r. frtetlunn•s,.v .. ui \l~uUtf'L..:.em .. nt la i' u ft l• pulUlut • ••• d \I 
Vldi:~ \'api;Jfob et uco'.1vrl"l '.q d .in• flandlt c:ha!oM:lt 

& la jurjr ut lrta tn.!îam.mh ()IJ !a Ww:ic trh t•ua;f. mt ttl Y.A 
ptu dt VICCIJ daoa de l'eau bOutlla.nt~ '' ru;>1ru.f'n I•• .,.P•UU 

Cf' t.r• \tttnf'nt rlCtC'tDe. t>t •~ite1altll1tot bon PIJUr Ju rtfroidl:.• 
mttl's dr• enfanti.. ca.r il 0·1 a ru 1o.it pu1u.t troub!rr ltun ~t!ta 
ea""'maca - eumme li' fdl '' 1\" '\ trop dt • drus i• •; • 
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OPTIQU'E DE PRECISION 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
60. Rl,IE OU MIDI 
21 ROE MARCHE AU CHARBON 
60. RUE DE LA MONTAGNE 

102, RUE DE FLANDRE 
} Bruxelles 

Lea Belges de Pologne 
dem&ndenl - lln't9, eiu aUlll. 

Mon cher P<>urquol Po.11, 
Le& Be:Ces stJo=am en l'<>l<:Cne ~ de constituer 

une IOC:e:.: c Les AmlUM bt!a~ ». doDt le &aae 
.. 1 1.llA:&IJ<o a To.."iln o ·anc:.oon.e Tborn de la Pn=e or .en
ta :e u-A::emaCJlel 

Comn-.e t.o~:e s<le!~.-! na:aan~. 1urt.out l l'étnm1er. i.. 
ArruUb be.!~<>-po~ :ion: ~ dtPQIU'VUb de tout ce 
qu! œt lndl..-pensab'.e • leur Y1t.&llté 1 D'une ~. :œ ...,.._ 
sources en a.tirent oommen~nt 1eutement à rentrer; e:., 
d'autre pan, l'elo:,nemen: de la m~re-patr\e constitue u.n 
obat.acle as.$1!Z s<:r'icux aux acqas.sit\0111 qu'11 faudra1t faire 
• t aux dons qu'U faudra b!<ln ao:ue1t.er. 

Ne se t.rou vera-1-U pas p&m\I les l<..:teul"& de c Pourquoi 
Pu?• que:qu'un POUr aider nos oompatrtotes établis en 
Pcloane ? lis ont oesoln pour tour bibliothèque. de llvres 
d'aute'-ln bel&es. et de llvr.-. traitant de la Be'aique ou de 
chcoa œ:ats <artist~.\. 11rand.-s vWee. cent.rt ... d'an et de 
tour....me. e:.e.>. Ils demandl'n" a.J.làJ.. M>.t d• conférences, 
1olt dea documentations pour des conft!nnces sur ru.s su
Jel.b mt<'ressant la Be'ilQue et 11 <"O.onle. 

Les rena.·,ri:emrn:.s qilAlll au Uvres et pub:kaUons re
c.irnmanCés par !e P .P. el. les dons de lhTeS et de doc~
nt'"llt atlons sercnt rt<;Lll .,.., monnaJ .. •ance par le gé
ral Tanctt, chs • .s.<ee de Counral I~ a Oand fond~ èe 
J)OU\Oll"S des Ami!!~ bt~o-pokma~ en Belg'q::e 

fi.} G~nhal Tancrt. 

On nous écrit encore 
- ~ qu « t'ranço!a Gll)-Pért Oamhn tWol J,..ê.Salnl· 

Pierre) QU! Vien! de IOCtlr de len'e, compte un ._ rrt.nd 
n~mbre d'habtt&nta homm .. d'affalreo ou med«:lna, •te.> 
QUI, oomrue mol, dol\ent partir tOt le matin. Or, la p, ... 
rr.lère d!at nb~Uou pogtale a Ueu à a h 30 ou m~me a h. 40. 
ce qui œt manlftJ6temem trop tud. Ne pownu .. voua ~ 
commuru.,t1er l QUI de droit la rtQuete IU!n.nte : 1 1.m.: 
née du permJer COWT'.tr a 7 h. 30 et 2. eu.ctltude dt.na Ir. 
ltvle de la bOlte a ux lettreo du rond·J>Olnl Uopold 11 1av• 
nue de Tervutren> qui, le oolr, est levee ~bemcnt d 
minuta plu& l6t qu. l'heure Jndlqut!e, Ce QIW'tler n' 
plua la campacne d'11 y a l:'Ola ou quatre li.lia, e t U .....i 
bOn Que l'autont4 -1>le a·en rendit compte. - R D 
\VOiutu. 

- V. K. linCr.-.t-U que les Fraternelles r~mmtalr 
sont ntt.. prlctaément de ce beSoln de se rovolr qu'on 
éprouv~ depub IOJlitempo lea anctena de la 111•rre 1 
ce QUI c<>nctme les anclena du He de Liane. qu·u veut!! 
b:en krlre l O O, place St.Jean. 15, LI'1e. qul ae le 
un plaisir de lui donner tous 1'1!nselgnementa qu·n 1 
plaira do demander 

- Une c aur.p101merle •. voulez-vous? La c Libre B•I 
glque • du 19 nonmbre annonçait que le conll<'tl commu 
r.:.I de Flormne ullalt u.urer la <hstrtblltlon d .. rom 
gnols dana les ttr1 alns de la commune. •t le Pion d'aJou 
t.tr • c li doit y avoir ple!Jlore de patata dans cdt"' corn 
mwu!. » Sana doute \:CAre pion va...t-.11 nournr les rom 
(llOis &HC dea pomm .. de terre et les camp&inola &v 
d<'S pàtes d !talle - J. D. 

Se trounz-vous ""-' que Bruxell~ - et su 111 
bour&I - exactren: en louant les trois Q'.lart.s dt leur 
trottoirs aux calts riverains c,al se ~nt alnsl dit ln: 
t.tieuses annexrs? A ~ ~poque oil l'on &'ttf~ J)aJ't<lU 

de faciliter la drculatton. ce régune parait u.n non 
li est vrai qu-. Bruxeu,,. loue t.out. ~ mara!ch•l"J dolun 
1tntr leur march~ matinal en plein vent, ""' 1 .. tn>tt.ol 
!ou sur ce qui en rcst•> p&rCe Que les IL1lles sont lou~e1 
des mll;Mais ou à des entreprises de spectacle. Est<• qu 
ça \'a conttnurr rtsfcr durer ! comme dJsent n<>1 bona BN 
xellois. - E. O. 

- La Com~te des ChemlnS de ter btle•a dem 
deux candidats tloctrtckns quaUf:t!s. dlp16nlél, ~te. D 
a\att Quatre p00tclauts pour deux placdl. L'un d'eux 1· 
,.Urt!; Il n'en ttllte plu< qae trois pour let deux plar 
Elltt; ne sont ~ut..f:re paa pa)"ées aut.Allt QUe d&ns 1 
dus:rl•. mali IJ r a en échanee pension, prantle d 
ch•~ do vl• cht~ tic en so.-nm• uius let avantac 
l!:t u n'y a que trol& postUl:.nts pour doux plactsl C' 
donc qu'il n')' a pu autant de chOma&e qu'on le dlt? 
B. S. W. 

- Bravo, mon cher c Pourquo1 Pa.s? •. pour avoir lr.lét 
l'tner1Pque t~pon.se de M O. Kllo~o. à "'°""" dca ch 
1 ro11.> de front M111s ks sul'\·tvants font·tls leur devoir 
r.:stant lndlff•rrnts à l'odieux ostrac1S111e qui atteint 1 
JEUllell? 11 y • d"'I llg\W> do V. 0 G, et d• bl-. N 
peuvt'ntatlles donc 3.ilr en fa\·eur de « eu d'tlpàce 
commP cdm q11r \'OUs 5lgnalltt? - E. G. 

- Sovt·t-vo1.s que. vu le manque d'e!lecU!•, z .. cycUa 
d• Malmédy mont<nt de g-...,.de trois folS par ~llllllne. 
ront de la ra.'t me à H heurts. pour y rtntrer le ltnd 
matn à 20 hC"'1't'S? Que. POur ces p.rd<5, Ils reçolvtn 
dewc p:> ns de 800 grammes pour i.ros.s hommes et chae 
dtUX p<>Utes rond•lles de l>Mlrre. plus des pcmmea d 
u:-n c crues •. &S!IS VW1de sans "Otlpe claude t Qui 
att•ndcnt toujours leur f'1UIC •&U lleu ces 30 C<'llllm 
de 30lde 7 Q~11s monten: la prde à dix mttm de 
frontt~re. s:iiu canouches? - v 

- ~tai•• sepi;iag~uure e• alOig~ d1:ne penaton 
v1tmeooe do 1.000 franQ, J• demande SJ quelq'-1'\ln peut m 
donnex une recette pour vhre. Le paJn tst l tr. UO, 
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aiarga à 10 lra11ca, Io 11rop à 6 francs. le mauvais charbon 
à "" lnmca les 100 kllos. et i.out le rest.. à l'avenant. La 
vie n c'$t plua qu'un vrai martyre. J'avoue que, à ma remme 
malade et à mOl, nous vlmt souvent la t..ntaUon de fair~ 
bara-ktrt Que pouvon&-nous tspérer ?... Et en qui? 
U1t l1U'1U' ptnl'torwi. 

- Un lecteur noua dit que nous avons la.tt erreur en 
11.nbUant a Louis Hfmlllb lai >er; fam<:ux par quoi flll'tnt 

ébrâ otnc.tllement !rs !la~llt.S de la prtnc- s:~ ••te l'archiduc Rodolphe: 
~·oi11 allez ncnu qvltler, pnncesu. 
POUT det<nlr arr:htdou:he-
1:1, illr /~ trbne da Hab;bour9, 
Faire -tolr le _,ng dq CObourg ... 

~ lecteur prétend que le pœte responsable de cette 
xplo.lcm Jrnque .,.t Charles Potvm. Un de nœ leoleurs 

t·!l. preu'ca en main, llxer ce point ... d'blstoll'e? 
? ? ? 

T1mb•oloVi•. 
Adreuota d'1<bord n<>i vl!a remerciements à ceux qui 
us ont envoyé drs umbres. Ces a.tmables tlmbl'OIQil•t"" 
nt: A. 0. de Singapour: Une lectrtce dallo!Je; vand61' 
• . Oand; Sunon•• K , Brux•lles ; M, Ixelles; F . B 13; 

tanr1n1•Ue; Or L o. Brux•lles, et un lneolUlu. 
Enswte. e,q>ram<>na la Joie que nous procurent les 11entillea 
ttns de noe petlta mabdts. Eli voici une : 

1 Mon cher Po11.1quol f'<U 1, 
• Mert"l à vous et Il ''"' ~ntnux donateurs pour le• 

ux Umbrrs que VOU& m av ... envoye:.. Vous ne aurtez 
• ~nter b ,l<lle et le pla>air que vous m·av.z pro

Encore merci ct blm l vou.s. 
• ~ peUt malad~ IOUI~. RDger:..Jean V .. ~ • 
Enfin nou. u ons l"fÇU pas mal de demandes nouvcllc'I 

rec mille f\'<:OlllmJmdatlons : ma ~pkl&!Jté est cecJ. J'ai· 
ça, Il me manque encore ça etc. si bien que I• 

• qui est ttUMI le Umbrollll!lSte, y perd ce qUI Jw re.te 
e lit.tin. ~ u•mpa ..,u·u peut con.sacrer aux tlmbrea est 

lié. lmpog&Jble donc dt se füTer à des triages ttUnutleux 
atiet\ce. donc 1 • 

Pour finir, llanalona que lrs Jeunes amateurs peuvent s• 
ndre le dimanche maun. de IO h. à 12 h., aux c Trola 
· •. place de la Mormal•. où un cercle de Junlou 

'est formé et compte dtJ.I plus de quatre-1·1ngts mtmbres 
? ? 1 

- Voyaceura bltn Introduit.& dana la uns-erte, bœnft""• 
e l!Ont demandes pour a'&<!Jomdre repn!:ientatlon ~ 

ucholn dans lts pro\'lncca d<" Luxembouri Namur. les 
~ Flandres ft d:tns le Toum11111.>. - Ecr'.re André& 

• avenue Dailly, Bruscllcs. 
- Un• dame de la bow:i<ollle t:an: tombée, ;>&r suite 

revers c:auaêa par la Crise, d'une situation em1able dan.s 
gà>e profonde, 10llkllu pour a fillette un dù:tlonn&Jtt 

ançal&-11k:l&:ltlala e: un an&lats-frança>& Nous n·avona 

)>;U •u le bonheur d'en de.:ounlr parmJ lea carra!sons de 
livres qui nous ont ètè adressés. • O P. 

- Jeune femme sortant de convalescence, aoutien de fa· 
mlllt, cherche occup-.itlon pas trop penlblc, telle que bro
cheuse, emballeuse. tneuse, et<. Une lon11Jc atatlon debout 
lui est déconselllée .• J. S. 

- Notre appel pour regarnir la cawe des pauvres a ét6 
comprt.s déjà par quelques Jectcu.'11 qui nom ont fa.lt par· 
\·tnlr de.u.x ~nvolS de \'ieux pant-- •• d u pw.q~eta de 
leuWea d'ttalll. Merc:J. mais c~ n·e- ·n d o " n·es~ 
................. ,,., ................... . 
Enfin! Vous Pouvez Eviter Totalement 

Bien des Rhumes 
Au premier éternueme nt, vite 1 Quelques-un~ 
de ces nouvelles gouttes dans chaque narine 

Enttn. la science s'est e.nnchif d'un merveilleux méd.lca,.. 
ment qui arrête bien des rhumes avant memc qu'il• ne se 
déclarent Cette découverte pour pr,·~enir 1'5 rhumes est 16 
Vlck• Va-tro-nol. nouvel et puissant allié du Vieu VapoRul>, 
le céll'br. remede pour soula~r les rhumes. 

Stimule les defenset de la Nature 
Au moment ou \'OUS aentn. \'entr le rhume 
- au pretnler êtemul'ment ou rem.fle-

1 ~:.~:.,.n-; dam;.~~;e,=c r~1~.~: 
me me vott.' """te2 à aes plCOUmt'7lts .,,..._ 
bles. la progrŒSlon rapide du m~lt'IU!ltnt 
qui se :-ropace dall3 lcs f~ r.asales - oil 

cUb 1t• 11 1i rois-quartl de.s rhvmt-' li C'OU\Te cet.te c wne 
dan0 .... ,._ - d·un enduit mtdicamcn!.eu.>1 spttlaloment des. 
tint à aUmuler les délen"'5 mêmes de la Xature pour se 
débarrass.r du rhume qu1 menac·e LB &ens&UO!l dt 11en• et 
l'en\·te d'eti-muer d.i.sparat" ":!t et u.:ralfmrnt, lt rhume 
ne •• developpe pas. 

Dé1a1e jnstant•néme nt • la t• tt prite • 
Cependant, meme si un thurne dr cenL•au ou un catarrhe 
\'OUS a bouché le nez. le Va-tro-nol procure Instantanément 
un aoula11cment men·emeux Trt>• \'lte. Il detache les muco
alt~ obstruante.o;. calme l 'irritation. ro'dult J·ennure des 
muqu.,use.• La respiration est auSSI trakhe et aeréable que 
si mus n'aviez pas de rhume du tout. 
hitH·•n l'eua; uns risqr.ter un centime. Sl \'OUS n'êtes p.a.s 
enchan:é du V1clu Va-tro-nol, rendez le rlaA:on au phanna.
CJen dans les 30 jours, el li vou• rembourstra mt4raltmenc 
\Otr~ artent VICKS 

VA·TRO·NOL 
Nouvel ol\ié du Vicks VopoRub 
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Attention! L' Hiver peut nous surprendre à l'improviste! 

LE RECHAUFFEUR TH ER M 'X ET LES CHAUFFERETIES 

TH ERM'X POUR L'AUTOMOBILE 

LES APPAREILS THERM'X POUR APPARTEMENTS ... 
SONT LES MEILLEURS, LES PLUS ECONOMIQUES. 

PAS D'ODEUR D'ESSENCE. AUCUN DANGER D'INCENDIE 

Prix 250 Fr. 
AcentsCénéraux : MESTRE ET BLATCE 
10, RUE DU PACE, 10, BRUXELLES. - TEL. : 37.56.24 • 37.56.25. 

P..• ? l.es capoulea. lea t1mbt,,,., chtrrons, bouceilles. vieux 
bc 0 orhons 11urtout Il champairneJ sont éllalement les bien· 
\~nu• Noua !alwns prendre à dQmlcUe pour peu que ta 
qu11ntlté JuatUle les lmta de camionnage. 

- Nous avons •ncore reçu de H. P • La cagnotte des 
Tl"Ol> Bt•lott•·urs • . ~ rr.: G B .. Ir, 108.10: A. Y. ~vcrloo, 
10 rr , pour tmt• J>.f.HHc mw.mun. drapa et vêtements pour 
btbc, O. V . unr fourrure tour de cou; Muldcrmans. 7 colis 
vieux Jourrutux et '"'"ea: A. l\t Ciney. 10 Ir.; P. G., Kilo. 
un cmqult'm" so1tnnt de ta I.oterie Colom.ale. 20 fr: V. R. 
Montu·n, ~ rr , 1 •. •:, pour ln pcllle R<nce. une ma1tnü1que 
pou~. O. D 96. ~ fr, G R et F w Marcinelle C400 
frutllos d't<uun, L. 33. ~ fr; anonyme, BruxeUes: deux 
i.l1oru llnnelle. deux plj.1mns, neuf t'1leçons. une chemise. 
neuf cols: un autre unon~mr qurlquea Uvres et. une boite 
d ubJtt4 de ?Urure cl nruclca pour fumeurs; v .. femme per
due d• vlc"3. :iOO rr : l\!Uc M c .. pour la \'rU\'C J. M.. 20 fr.; 
O. L. Chéné<', 20 Ir, J 1\1 14. 5 fr.; R . B., deux poupees, 
des soldata de plomb. quanUtê de friandises qul ont rait 
le bonheur d 'une tami;,;e nombrt' .ase: ie 1 Lyonnais •. fr. 
2 10; J G . 5 fr ; Mme Habay. rue Gl Gratry, une belle 
trotmette A V Beneloo, 10 fr., C. A. • comme pr<=ls •· 
a fr N D Wolu'Ac 3 Ir.; J P E. v~ 50 Ir POU• la veme 
J. M. aln!l que G B pour la mfme somme: M o. en tim
bres. 7 Ir Mercl. et tout Sll<'<1•1ement d• la pan dea !am:!les 
d61Mrtt<es qui lfl\<:c à •ous. oonnurent quand même les 
Joies de la Sntnt.-:-.!colu. 

Un vrai 
cadeau ! 

ENFIN 

VINT 

et rase de biais ! 
ESSAI C RA TUIT 1 

Mod. Standard ... fr. 38 
Mod. Luxe ivoire.... 55 
En coffret et 5 lamca Skcram 

30 lamu Skcram... 28 
Prtd~..z p.Lr c". t , ou ~!6-
phont 43 32 IM le mocléle 

à \'OUS en\'O}t!r. 
Au bOUt de di. Joura. •erae• 
au C, C. Post 379972 ou ren
YO)"eL-1• :;KCRAM. 10, rue 
E\Ji, vemencn. Bnixellèl. 

Du S 1t 3 
«mb~ après-nudl1 

Me R•Yolt de Tt-rmtcourt. - LOe•etl.lle!n et a.nz..t 9')0' 
deux corupfrH,, to'UI dwx compUces, nvb l"UD • 1._utre, Ill 
IODt ln br&& d UDe' PlnCO--mo:lMLân•ur 1 

Le bitonnt.er Braun Queue bille ~· 1 
Me Harott df" Tttnn!court - 01J1, tt 1Ue ht Juale 

A part qu"Une plnce-mor-""litltllr n·a qu"Un -1 bru, es 
enco~ est-ce un braa de lt\ ter ... 

1 7 ? 

Ou S0tr, 7 dkem.bre : 

na.,,. l.r offre cohaol\atlco. •te l ,.,. !Ille ou damo ... 

Etc.? Quo!, etc.? 

? 7 ' 
Du smr, li octobre • 
Depuis. hh;r. nou• avon1 deux ROit•r La'"blt. c·•t--t...cllrt 

que le vainqueur du Tour de Fran'·" a mt.t au motide un 
candld•t poitr Je Tour de f'n;uc~ 1&7 

En voila un qut sait •. , prendr~ a ttmpa pour ~ sa 
candidat~re J Es~run•. en tout cos, que quand il entrors 
dan.s la carrthe, 11 y soit mo11111 dl!ICUt~ que aon pere. 

? 7 ? 

HOTEL 27, ai11et1ue Carnot, 27 
W.A.! N Il 1& PARIS 

1ETOILEJ ASTRID ~ 

l"CHalON COMl"LUI l"OU• DIUX P CIUOHHlf 1 tOO r11tANCI llLOC8 
(AYCC aALLI OC ...... ' UO l'aAHCa ICLOll 1 

' ~ ' 
ou plus crand, du pl•Js bro!bàrl>atlf et l~ mloux ronael· 

gné, 5 di-cembre • 
Ce S?nlth •tatt occupt • ratluer le bord du cb"m1o Smlta. 

QuJ Mt un colvortAur. mArll- ~t plr" d"Un tlZlfant de drua 
enfant. et dcmt la temme attend ua eierouo MW. fto.t t.otc.:r· 
roaL. 

Un second ? !11&1.1 cela fera au mo!na quaue l 



Du ~me plus erand. de mlme dal'- : 

A l'au&ut d'u>e b!Joukr • Bnutlla 
La pcl1ce tui aUAlt.tA PftV'l'.D\Of' ei &«OWV\ cur ... .,. 

L 'un C:M ll>d:.Wua l>'U'Tiat à ftre &rH~ .•• 

On mal.ln. œluJ.ll. 

' ' ' ES LILAS L'L"IDROIT 00 L"0:-1 S'AMUSE. 
:S. rue de la Rellleue. 3 Bruxelle.9 

' ' ' ~ la Flandre libb"~ 3 cWœmbre l'annonce d'un coo-
auquel M J-ph Jon&en. dlrecuur du ~atolre 
Brwte:ie., apporUra aa ro::l.barau~n. DIUll œtte 
nce, la photo d'un tnut Jeune hOm!lle. rondoutllard M 
Blabre a'l"ec la l~ende : 

M Jooepb Jons•n 

FéUclt3Uons. Mal.! quld ? Voronolf? 

' ' ' 

De Pttrù-sou, a octobre : 
En ttte c1u uatn. dan.a le tra&OD A Cba.r:œ Boyer • Dl()r')oo 

tra le premier précêd.• par aa femme 
Elle est dO<lc si etfaœe que ça, aa ! emm• f 

' ' ' De Jlarlannt, 2S novembre - aprù la ~ del 
acaMrrudens bel&es. CQ!eue comprise, à I' Aeadémle fl'&I)> 
çal$e: 

- Savez-voua. dlc.-on • 1·auteur de c: Cc.ut • . Q.\le nu.ke 
femme n·a oonnu un ul honneur de::mta 1& venue C1• la i... 
rt.llt, tD 1887' 

- Bah 1 ttt Y.me Co!eti.e. Mot. l• •ub PrMQUe UD bOm.It.• 1 

sana doute, mals .•. l'avis de M. Ooudeltet ' 

' ' ' Du Petit BasHait, 11 octObre !~!ore funèbre d'un avocat) : 
Dora en paix, cber dapa.ru. da.na ce Ya.I CS.• S&ln'-"P\•n .. 

à l'ombl'll de la 'fteille 6flt.a.e p1.t&De où. tour • c.our. nou.e 
'fltnd.rona i.e reJolndre. Et. alors. loin d• ••tnee 1.1ltatJva.a 
de C9 monde, nous reviYrOlll lee ann6H r•b&rbat hee du 
.-1eux lycée; nout recommenoeron. noa chnaucbM>• d'&do-

5PEASOllllES 
suit 1 

* fr. '1 .so la gran.û boUe. 
fr. 15 la CUTf eomplde. 
fr. ZS la cur1 fam UW.11. 

aoat coutlp'" et , • .,. dln• du m H .. 
clu , la coutipalloa n t l la ltu• d• la 
plapart tlea aala41•• . N aggravu pu 
YOIH •tat pu dee clroguM. Prenez 
K•rbaaan. 

• J1 eroia qiu, ù ""' ..ü, i• "' .,.;a 
famaia alU• ô •elle ' '"'' dro,...., "°"' 
1<7"il-ail M •• F ., nu Stn:~ ô L . J• 
Nia dg<• ù 60 aM d dtp.U.. qua i• pTtnM 
• HnbtMJn " i• i:aia Tl gulib'1Mnt ô 111 
gardc-Tobe 1<nU lu jm1Ta. J 'a..,.U ' galtmnû 
""'/Ml• '""""" d gr& • ô l' • Hnbuo" ' •· 
ullc-ci a diminui de mime qiu '""" foi• 
'""':UanM m~z. • Réf. 31B/U. 

Jlac. Maiaoa Lo1l!a S...d•n, 1 • .1.. 

Herbetan ut W'l m61anga 
b ien c1œ• d9 14 plantes. 
cboillu et r6coltéu a u mail
i.ur inomant et awr endto1ta 
laa plus f&•orablea Pou 
• ou 1olp.er , faites comme 
•o• p-u.d&·parea ta : , .. 
couea a w..x plaat11. 

Bnx•ll•• · 

HERBE SAN 
LA SllNTt PM LES PLJlNTES. 

? ? ? 

Du Bien Public, 3 di'<x·tnbre: 
Ce maun, un marJnler a dé<:ou\'Prt, aur tee borda de la 
rd<'iine, • Llboume, entre dèux pante, te corp.s de M. 01~ 
e , prbtdeni. du Partt •octal rrança11 • Uboume, dlJ.paru 

• 3 novembre dana dH c•rtmontH m)'tt6rieuau ... 

De ces oérémonlea où lea cagou!IU'da b:Went des bOuca 
la bOuche et mlltli•nt d•ll enfont& tout cro.. 

1 ? ? 
Du méme Bien Public, rnlmc dato : 
J eudt soir. un mettlnc oont.radlctolrfl (lu arou~ment t'ltu

tln ltb~r.1.J • 't zaJ w•l cun 1 ee knau. au c:.r• t.o LJevre. 
ce du Commerce L'a.uemblfe sr- taisant honteuao, la eallf' 

ut. ttre h•.:lJêe 

On dems.nde ck,-, detatls sur ces dfl;oiltaUons. 
' ? ? 

S W' les qucl'-IJC dix mètres de façade d 'un Crand cltlema 
Atwers et •n lmP05antes lettres lumlne~: 

:.1onumcnt clntma1.011ral!Que 
o rammens denu.t ben ~ par là. 

luoenta et, l'i.me ~purée, noua clOtureron.a no1 contldtGC'eli 
d"hommn m\\n 

Cw1eux choiX d'un emplacement •l choix p!ta carieux 
enoore d 'une heure pour c clôturer des conl1dencea d 'hom.
mes mürS .. ,. C'est à se demander si la maturtt~ de l'orn. 
teur n 'a pas atteint déjà le gâtisme lnté(ral. 

? ? ? 

Pour la NOél et le Nouvel-An. ol!rez un abOnnement l 
LA LECI'URE UNIVERSELLE, 86, rue de la Monll\&ne. 
Bruxelles. 350,000 volumes en lecture. - AbOnnemenla : 
50 !ranca par an ou 10 francs pe.r mo:s. - Fauteu1i. nu
mêrotès pour tous les thêàtres et réservés pour les clnemaa 
avec une sensible réduction de prtx . - Tel 11.13 22 J111<1u• 
7 heures du sou-. 

Le nouveau catalogue de la Lecture Universelle •·lent da 
paraltrt• Un volume relié 1900 pages> . Prl.1< : 15 francs. 

? ? ? 
De l'Ouest-Eclair 8 octobre : 

r ~ ~~ ~c~~i~~1~e 'c~~~~ic: 'i>: ï!~C:~~~ 
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Lou6. CUrect.eur dn œu\ nM d hemmM et de Jeune& ;an.a. 
A.prài la f...-e, d6t11' dH entant.a cln 6oolee. 

C'est ce qu'en terme• de re)ouis&ancœ publiques, on 
appelle un numéro c t. poet.,rl<>ti 1. 

7 ? ' 
Du Lan'Olu•e cllusique lllrulr' (éd. 1036) à la page 32, 

on llt que, par &Wte do la (IUerre 1014-1918 : 

•.. l'Al.le.m-.rne perd •a. Buro~ 8-t mw1ona d1 Jdlométne 
.arrN environ ... 

M&ls pp, 374-3i5 OO u~ QUO l'Europe 
a••• une .uperftcl• dl 10 (dix 1 million• d l kllom6tre• -·· Arranges ça comme \'OUI l'tntcndrez. 

t ' ' 
D'un c tai=e-J;)Ql't 1 mortuaire : 

La femn:.e vertucuae a bleu plua de nteur Q\le tee pertea. 
Le cœur de .an mart a confl&Jl(e en elle. 
&111 lW !Ait du bten toUI lea Jours de .. vte 

Proo. XXXI, lG-12.1 

7 7 ' 

CONST tPATION 
OBÉSITE 
l~:lr GRAINoeYALS 
LAX A TI F AMAIGRISSANT 

' ' De L'llOlJlme au maJÇTU de .oit, romt.n de G, W. Yala. 
tnduli de l'an~W : 

- J'a.t l1mt>ruMOD cl"uolr eown• u.o. tuceux Ufvn. r.
marqua Holcoœb. 

'Do oootaud. ce Holcomb 1 

' ' ' Du même: 
c.rtalna brueeura d'..tfat.na Llourcu.uent leur• poche.s do 

d.tr.ir.lnea, clo centatne. do chtfl lndllPf'llMble.s, c•ut un fa.tt 
connu. 

Sans blaeue ? 

Correspondance du Pion --·--
N<lUI prion• nc.s oorTe•pondant1 <U bien \IOll/olr WH 

leur1 /eltru et comm11n1CCllOn$ 4 c Monneur z. Dlr«f 
d• Pourquoi Pu f •. aa11t autre prkmon. En lt.1 adTtm• 
nomtnal1ment 4 1'1171 ou l'autre d.'entre 110..,, Il# N(l!U 
en COI d'cblsncc dv dedinatatre~ cU iK>tr levr1 e-nvoil 1'1 
rtr tn d.'lnuHlcl ctrci.IU et nou1 rei~nlr auc cl.e Ion 
retardl. 

ON REPOND 

- Pour r . L. V - IU!Jechlssons bien : respccUvem 
dl! Ltt.trt, vient c1.e .-..pectll qul ..,.rutte : • ce qui 
œme rte1proqutm~nt J.,; penonnes, les cb-. 
dan~ •. Ici. los choses correspond&ntea aont une 
et mi. polre, obJtta conaldû6. ~mble. 

SI vout dite.: Pierre et Jean t.UrOnt raJpecU\tment 
pomme et une poire 1, U n·y a pa.s ~ d<>uU!, ces deux 
aolllll's entrerunt chacune en posse;s!oo d'Wle ponune 
d'Une poire. 

SI vout cllt.ea • c Pierre et Jean rec:<:vront chacun 
pomme ou une poire •. vous ô:sjoignez lee d• ux obi.. 
Ils ne seron~ PM offerts ensemble, mals l'un à l'exclus! 
de l'autre. Il taut donc entendre que PleITe et Jca11 r 
vront ehM:un. suivant le• circonstances, &<>il une po 
aolt une poire. - C. Palou. 

- A. D, L~ge. - Rtpét<>n.s donc que dit, daru le 
de dlJà nommé. se )oint à l'arucle delinl et à ce 
adver~ pour dù!Jn.r lts personnts ou les ~ 
on a po.rlt li ltmplole aln."1 dar-> ls proœdure ou I' 
Dlst:auon. c Ledit preneur. ladiu. maison, 1.udlt Ueu. à 1 
Ucle aUldlt. • Alnal parlt l'Acadélil!e. Pourquoi ne dlral 
pu, conime Llut : c ksdlts. awcdit.s • ? - Quant à 
mi;er, u n'a ""' et• enienne par les quart.nt•. PltS 
que polimlqiur; à en Juger pt.r l'U.sage qui en Ht lalt. 
semble bien que ce dtmler ait le plus de chancc& d 'f 
reçu dan. ls prochaine êdlUon du Dtct1onna1re', 

- Pour M. B. de Mol-nl>etl<, - D •'llilt d'une noove 
krite dans le Uvrn de Peo.rl Buck ayant pour Ulre : c 
première lemme de Y~ 1, Le t.Jue do lA nouveUe 
c Rapatriée •. Le livre a été publié en 1035 l la Ubr 
St<>ek. 7, rue du Vl"'ll<-Colombier, à Paris. - P. D .• 8""1 

- Pour H. K. JI. - c L'Amour hia"'!Ut • do Sacha 
trJ, mu&1qu1 do M.-aer. duo du deuxième acte, ch 
par Sacha Gu!t.r)' et Y\'onne Pnntemp&. 

... M&1t u aolr, 
JI n.la clOnc loU~ its &\'Olz 
BalaDl !.un lrlr'M ...,. 1M ~ 
Sl quanl aux bow:he. qui l'C111t plu 
Sl quo tl1 llW pu IUM DOll plua, 
l71ena donc lea bal!er sur les mlennt.S. 

M IC]Qr. 
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- Pour M 8 , Molenbulc. - D s'aclt &al\3 doute du llvre 
Herbcri Wlld. • i... capltalne du l"~Tal·l,on1 •. paru 
feuUloton d:>na I• défunt h•bdom&d&lre • Noir .i 

" pu!& CJ.te en volume par AJl>ln Mlchel. Je cro?& 
. a. s. 11. 

fl:lur H T - J'ai le roman &ni1&11 de c Clulss:t 
w • que Je p~<to.IS 1·0Jonuers. à cond1Uon qu'U me 

nn4u lniact. Eutre pa.renU\~.ce roman. que Mus.se~ 
~t conune un Inégalable chel-d'œuvre, dt.te terri· 

ent. J •IJ lu. en français, du Scudéry, et ceu. lecture 
proouri la mtmc qualité d'ennui - J. R. P. W. 
em "°"' 14 P1trtc L~enne qut e•I dt)o rertle. 

mes des Tout Petits ... ---. 

PIN-EX LES GUERIT EN QUELQUES 

HEUR&,. PER.'.ffT AOX ENFANTS DE PASSER 

DES NUITS CALMES. SOULAOE LES MAUX 

DE TJ!:TE EN QUELQUES SECONDES. ODEUR 

AOREABLE Fr 4 50 TOUTES PHARMACLES 

Etob. LUMINEX, 31°, rat Lebran, Braxtllts 

Puur H. T. - U e5t bien oertaln que c Clarlaoe H&r
•· roman fpùtolalce de Samuel Rcchardaon. est ..,. 

n' Ullslblo dano IOD texte !nt.qjraJ CIO \'Oll. M&IS 
exJAte un excellent raeoourc:. falt en deux volumes 
t<>uche 16;ne et racUe, par M. Jules Janin CIS461. 

ou•Olll~. qui constitue 1me refonte hardle de l'original 
rut krlt t. la IUJte d'un souhait exprimé p&r M. vu • 
. prol....,ur d'htstolre IJttéuJre rn Sorbonne, n'est 

dfpuun-u d'!nt<!rèt. - Eug. PIWnclcz, Amkrlttllt. 

Pour 8 P. O - La • NatJon lx'lt1e • a l)Ubllf tecroi-
\30 lt'lltembre et a octobre> des artlrks documentés 

la propb~Ue dlte c de ~t Malachie • Bien entendu. 
tous les hl5!orte111 lirl~ 1·au~ IAJaxl concluL au 
ère apocrn>he de la c prophétie •. F.Ue sen.Jt l'œu

d'lm !GUMalre qui l'auralt èCrtte en ~90 P<>Ur app11yer 
dlcluture l la Uare du cardlnal Slmoncelll. qui ne rut 

lew'll pas flu : ce tut le cardinal srondratt qu.J prit le 
cl• C.."n •01.-e XIV Euo. Plttlnckr, Ander11·cht. 

rêts hypothécaires 1 r et 2t rangs 
r.....,. .. ~ • • ... , "" ·e· - ...... IAlASS t ., FIU 
74. IM l..-111ff • ...,,, helld 1MAISON fO~OU IN lllJ~ 

.,. 0 • ~ h.. ;...ô °' 8 • 9 ft '°"' di"' 0 .. tl ... 
T6'~ 4l 1 'SJ 

Pour G /J .tridcnne - La conit.•chc n'at pa.~ mon 
ne. cep w1t, les libraires Lelona. ru(• des P.erres, 

ruxcllt11 , 1uballlon. 9 boulevard Sntnt-Germaln. :\ 
~J)('t"htl n lhrct.& et. comed1~. pou1·ront \'OUS ren-
r, 

ette& cncz f!ot1art et i...n>Ite, 29. rue d'A.storg, a 
: li quat"' fllblca de La Ft>ntalne 1C1cak. Labou
Ptrntte 6avct!er1 par Ja<qucs Dnkrœe; 2 c t.a 

e de la montacne au teml'IS des .-teu~ mou:lns • mu. 
de Elven. chtt Gallet. 5. rue \'tvltlllle, Parts c u 

me du ~ Charmant •. f<l·té ehe-z 1.emome bou-
du Jardm-8'.ltanlque, Bruxelles ta•ec chœura tt 

_). cette c.."-"rnl~rt, me semble tout lndiqutt daus l'atm~ 
de \'otre poupon ni( re Bonne chante ' - J. Il . JO 

Pour G, D •• A11dt>11nt - Je sui& rauteur de deu.t 
tttea enJu.nUne. : c La Poire •. c Lo parole t$l au.~ 

• et ruts tout ct.sposé à vous en Offrir un exem· 

-~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

~ 
=m= -

UNE SEULE 
QUALITÉ: 

LA 
MEILLEURE 

f..' VE.,TE r A Bnurellu : 6, ru Blanche - A 
AnYen : S 1. r1.1c du T a::uieurt. - A Li!Je : 30. rue 
V..,à•e d·ir. - A Coul'b'ai : H. Cran<l°P!.cc, e t chez 
le• pnnapaua orfèvre,..b.joulier ... borloaera du pay• et d. 
l"étrana:t"r. 

pli.Ire. D'aut.re part, J'ai écr!t une comé<ll~boutte: c On 
demande une sen1L11te » pour onze Jeunœ fille& de qllinZe 
ans. Je .-eux bien en confier le manuscnt. pour copie, • 
une penonne responsable. c e..t un acte seulement.. -
C. S. f!. 

- Pour 8 P. 69. - c S.111ll-e<> •Talment la fin dea 
temps 7 •• Je SJI$ en pœ5e$11on de cc 11...e et le tJerui 
à voire dbpoll Uon. 

- Pour Il. P. 13. - Je Po1>-.tde le c Manuel de Droit 
commrrc1al à 1'11$aie dl$ commercçanr.. et ~t.udlants en 
scienc('S commerciales • par Corat11nt Sme~ters, avoca' 
au baaTtau d'Anvers. édition 18'-l V»e P. Larcler. Bruxelles. 
En bon Hat. Vous le cédera"' contre ; 1 un Une de reµor
tage intéressant'. 2.un don à la caisse des pauvres de 
c P. P ? ». - D. B. M 

Pour R L., ICJJ.N>/I. - Je tiens à \'Otre dispos!Uon 
h méthode de dae:;ylog?-apb.e ~ ~ méthode 

AU 
CAFË QUART 
VICHY-CELESTINS 

Do11est1t parfait 

ATTENTION A LA FllAUDE 

VERIFIER 
si capsule et goulot ,, ,, """"'"• 8 portent 

._ ____ bie•n•le•D•,~mue•:----lllà; • 

csi compl~tle p.ir wi recueH J c rrclCH c:. d . ..,.,ucai.1ons. 
- J, L. K. 

- Pour le Jti."" grenadier, cand1d.1t t. la police Jud.l-
c1aire • .- Voua wuvcz vou.& adrt:S6t:·r à rno1 p<>ur les no
tions d'anul<Jmtc phol<>graphle et (1 I" ri~ucur, de géogra.-
phle l', 0 S S. 

Puur G O 108. - Certainement.. quoique va. nouons 
d'allemand ne 'oua seron~ d auoune UUllté vous consen:e 
c HandUoolt O: C.•mmerci•' Ec ' ,.. ~ lcdus:rtaJ and 

'-'"OOITION DE 

Schweppes 
Améliore un 

WHISKY .......... OIOCIU 
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NtTTO•ttT OOUT Ett 
MlMt TtM~ SAN~ 
PEINt NI FATIGUE . 

Le moins cher, 
parce q ue 
le m eilleu r 

Grw: 
2 1. RUE DE LA stNNE 
BRUXE LL E S 
- Ttl. l2.50 72 

C<:lonbl World 1, 6dlt6 che-z Oewit, 53. rue Royale, Bru· 
X•lles. li •ou.s roudra au.sa. un pet.it dictionnaire. - D .B.M. 

- Pour G. B. 108. - Dan• les même$ condmons, Je sulS 
p arvenu, en troll mol>. à t$lwn de deux heures par Jour, 

Pour les FUMEURS 
Adoucissent la 
gorge. Rafraichis · 
sent la bouche. 

et l:t. l"~i<lc d un pet!' l e •llll..lte Garnier. a file couram
n1mt 1an;:;.i.. - /1 P. n. 

- Pour Madd11 L., Clt.é des Bobellns. - On appelle 
ainsi b P< ltc 'lue do Spa pour la Simple raoon qu'elle 
ut, depula le XVe stecle frl(luonttt par des étrangers qui 
\iennent y boire les eaux mtnén. ~ Ces bu•·•= ayant 

Té l . 
12.40.13 

Ave!nue louise,467 Bru~. 
'fa 9_rande /ùme nipv/ée p our 
tes /ilms ti.Lro~. ~dsonore.r 

SPORTS D'HIVER 

Prenez vivants vos souvenirs, 
vos prouesses. 

N'hésitez plus, nous avons des 
caméras lèQères et des films 

réduits à prix modique. 

reçu le nom de • B.>bellna •. Spa rut ~ IOlllqu 
c Cl~ des Bobflins •· C ...i iout.. La queslloo œt é\ 
ment lot!t &Ultt 0: 1 OO prtl<!nd ~Ulbllr l"o:1Clne de l'a 
la\.IOD • B.lbellna • OUbert t.fmborb. m t!f<t, c13:1s 
livre de 1551 • c Ota Foniatn .. addrs de la rorui 
dennrs t, IUJ>pô5o QUO BobclJna \iendn.lt de 
BouiJJ<ilu, par~ que les poohons 11.1-nt fdu\pptt d 
t.t .. bull.a de ru cart>onlq~ H•DAW<, lUl. ft.lt ~. 
11 mœ du Lat.in • blbWua • (IJ'Mld bllveun; t<:' t • d 
hypoc.hhe n'Olt plUI retaiue par ""noru>•: œl& ft&lt 
u va.ni.. trop ~14 pour a•1>1r pu encendra' ,.. 
comme œlul qui nous OCCUI>". 

Récemm•nt. le pro!, Vranel<m a rait wie ""tJtc 
dans laquelle U filS&fl d • dbn<>nlrrr que c ll<>belln • 
df' c Bohellll a. mot de ... a11on apado:a QU.1 alanui. c h 

pllrodlte • . 
Et voici t1n demlrr mot : U 1 a quelque. Joura Je 

de noter le titre d'w1 ou•mge de Rallelala : c Bob<-! 
franc couratge •. A.nsl donc. le mot c Bobellna • 
déjà a.u XVIe slk:I•. lt. !'#poque do l.ymborh On volt 
que rleon n'nt tncor~ errtaln t'L que la quest Ion ritJJt 
veri... Je m•t& à "' d>JPQO!tlon d<.'$ 11n .. 11cura - crat 
ment - un !><'lit ouvraae 1ur l'histoire de Spa. -
La/a.gne, ci Spa. 

- Pour Maddv L. - On va peut-NrP rhcrchrr bien 
la &1gnHtcaUon de c Bobt'lllUI •· Je st11111tlcra1 qu'en 
flama.nd d'Anvel"l>. c bo< bckn ,. sl1111•h• bolr• Lfo mot 
vient du verbe c bobbel<n • cboullloru1Prl et de • bo 
(!>(t.ite bullel, c bobbdu1g • cboulllonnemontl, - A . 

- PO\lr J. R. P. - RnlSClammtnta aur une p1 
monnaie portant l'lnScnpuon: c Car, t eln< o. O 
Sar. Cyp. Et Hier 1826 •. Je propo:e de lire et de 
pltter comme 1111lt c Carolus t"•ll.X, Del rraua re:x 
dlnlae, Cypri et H.erooolrmae <ou Hl•rosolymorumJ 
s·agt~ d• Chartrs-F<'11x.J06f'ph, rot <Ir 8"1""1lcne. 
Miu1e~.a·lne, re.ne !W.- de Pttdlnand IV des 
S1dles.. - C. Il JJ. 

LES MONTRES DES 

Etabl. EXCELSIOR 

2i~ ~ :aJtf':. I 
par 

mois 

225 
&. 

Mont'c"bran et OOtJlf homtre. 
Mouv.rrff1f 

anc'• 1 S n.ib&. 

Montre brKc!ct pour de 
MOUYC"191"1f SU tH trft le: 

f..tocU-1• llChe 

- Pvur P . .li M. L. L .• L•<9t - li e:t1.s1e da catilJ 
des chromœ Llcbllf tdlU's d• 1872 à 1912 pubUéS par 
ser à LelP<ltr. a\'ec suppl~ment& annutb. t:g•lemeut 
lorue publié à Ann·rs 1·n 1933 •t M1ppltn1<11t& nnnue 
R. Y . 455. 

- Pour P. P1Jlt. - C<·• titres de• doclt·ura \'OUJ pl' 
tron t do vous pré8enter à l't.•xa.m~n ôe toucttonn&U"e, su 
b nou\'eau statut. Certains d't•ntro eux <lclenoes ~ 
ques et !1nanc1èresl peuv .. nt donner dt'$ d~boucMa 
l'tndustne. J e ne vols nt•n d autre, 511Uf P<'Ut-ttro dl'S 
nlqu .. dans certama Joumaux. - C. G. s. 51. 

- !'Our J. D 66. - Voyl1' lea ~m.. QUI ont ~~~ r 
à L. 33 dans notra numéro du 3 d~bre, p. UM. 

- B. R. " fdllercle lea ""1!abl.s co:TUpondanta q11 
offrent CS.. pla.ntee de YOICbourt: elle eat amp:ftlleot te 

- "°"' a. S""41. - ~''O"' au tr6I 

1 
~ Olul> CS. Belllque, lequel a dreu.6 let -

._ __________ .,..,. .. __ .,. .... .,. .... ._.,...,_, roua~ 
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ON DEMANDE 
Je ~ 1 Tta!Li pn11.1Que des oor.structlona en 
armé • par Lean C<l!IYn. édition 1921 QU! \OUdral: 
•cr contre un coun d arithméUqUC' oommerc:ale ou 
ière 7 - c . . v. 20. 

Je klllll d<.'ltreux de trou,·er les Uvres de Jeanne M:>
aut•'W" rriuiçala, qUl 1'i:at 1Ulcldée Il y a quelqu,.. 

Il y a, entre aut.r ... un volume ln:.ttult! 1 Le hui· 
pécM 1. - 0 B. Ill. 

Etabl. AJAX 

MONTE 
ET 

DESCEND 
Amèllorez 
uotre home 

PAR 

! ' Escalier· 
Surprise 
AJA X 
PJacem1·nt gratuit 

putout 
en Bel11que. 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 

0~ pourr"1$-je m'adrCMO' pour trOU\'et' d<'S tours d e 
t!dlc tatlen pour IOC.~ et fL-nilles, - Pro/tJ1nr 

""'· Un all!lllble lecteur POUrralt-11 me douner que!ques 
ils cur un 1111nd amour mallwureux de Charles de 

1. N'a·t.11 pu elf i J'on~u1e du t!ilent •i prtnant de 
uslclcn? Q:iclqu un mo dit QU'Ii s ag11 de Marccllnll 
rde,g...Valmore. Or aucune b1oeraph1e de cell~1 ne 

tlonne Je nom du 11rond mu.>lclt·n belge, qui était d'all-
d'une vingtaine d'anote 10n cadet. Remerciement. 

·t~s. Lv<>nnat.s. 
Quelqu'un pourralt·U me Passtr la ccple du monol.,. 
• LA Pécole • en patoll marollien 7 - Gu• Pttote 
Je d~lre ... rolr &I mar et lemme exploitant une 
\te de J<,urna...ic. mari 65 ans. ayant ioujours vorsl\ 
e d Oblallr u pension ne Pftll IO~chcr cellt-el p:iree 

l'aubette, sol"'1!5aill. esl un cqne-paln. - F. \'. Sô. 

Quel lh-re pub-je conae!Uer à un Jeune homme de 
m. ayant fa t de bonnes ttad<'S Il l'école communale 

\' 56 

Je prie un 1en1able lectei..r de \·ouloir bien me 11&na. 
eux Urrf'S d'un i.>rlx modlQUe relatant succtnctcment 
1enemwta d E>pas•)c dt11u11 la chute de la monarchie, 
de tenchmcc republlcalno, 1·au1re de tendance natlona
avec lndlcat1on du prix de ces livrea et des hbralrttC'o 
peut se lea pro1:uur - R. S. B. 

PATINOIRE S T-SAUVEUR 
Hk!'\DEZ-VOUS DE!; FA.\111...U;.S 

TEA·ROOM POINT DE VUE - E.t.lrte gra1~11e 
rous LES JEUDIS MATINE!: E:NfANTINI!: 

- Je vlcn• d'entendre a l'i N.R. une charmante poésie 
do n Coppée où 1l est question d'un orateur <*lèbre, S!a.
tullé sur la place du Marché, où Il n·haranaue plu. que 
dea Ame.1. Un aimable lecteur pourralt·il me la procur<r 1 
- A O. P P. 

- Un lecteur POUrra.t-U me falre connaitre I~ paroles 
de la mtlodte de Chopin. lntltul...,: c lnUmltb 1, (Je étllde, 
OJH;S 10 • 7 Ne Pl confondre anc c Trl!:e..t 1. - NiclrJI. 

POlR 15,000 FR. AU COllPTAt\T 
nous construisons votre maison 

C. C. C., Boui. Maurice Lemonnier, 17 

- CMmeur depuis cinq ans !suite d accldtntl et ado
rant la lt•cture, je désirerais !aire tchan1ic de livres avec 
lect•ur. Je IJQIUde des œuvres de Dumas, LOU. des Mar· 
eueritte, de Vautel, Armandy, etc., aln&i que des romana 
po:Sc1rra. J tfhangtra>S e~alement J.a deux v~Jum«a de 
•Mon OQcteur •. CO!'tre romans. - H. P. 'l'i. 

- li Qui POUtnlt me rense1ener 'ur les isauto11a. petl:.a 
per>0nn:iita de Li Xati\.tt! tres répandu. en ~once. 
p:ual:-11. oll poum&!:..on "' l~ procurer 7 2, Je ehetche 
depuis des mols, ei ,·amemtnt, l'tdl~ur d"" Chanoona <le 
f.:Wen, p:>.r Betrs, <io=>t certain .. ""11 enr~:rtts en 

RÉVEILLON DE NOËL 
AU MILl&U DU SA~INIUUI 

HOTEL MEMLINC KEERBERGEN 
HUITRES DE ZC ANDE 
B!SOUE D ECREVISSES 

TURBOT OE HOLLANDE 
POM·.i:rs \IAPtUlt 

OIE ROTIE COMPOTE 
PATE DE LIEVRE FINE CHAMPAGNE 

112 HOMARD SALADE 
BUCHE GLACEE - FRUITS ·-DESSERTS 

COTILLO'<S - TOMBOLA SURPRISES 
Uillf V•AI •tGAt.. P•IP&•a PA.lit ~ADAMI: A 80 tl'llt LS COlilV OU 75 .... 

"-0-l!lll"- DE11t :i.o11• ~ ç. .-, C011P• e 
fl,jQMBRt DC PLAC!S ... 1~ TE .. ._l"OHV L... HACCHT t•S 

HOTEL MEMLINC KEERBERGEN 
L.A PERi..E Lif_- p" " 

ul:niphone lJOr Pltrre Be.'1UIC : Le menul&Jcr ~ \crrlcr 1.~ 
p01 er, rtc Q>1d<1U'Un oonnallralt->l cette td1Uon, al d!e 
tXllté, <e qut me parait va11tmblable, Mille merci. ! -
J. Il 30. 

- Je auia en pos>es.ton de plusieurs llm:s de la Collt'C· 
tinn dl'& ~IPT\<'llle.s. édites par la Llbralrlo Hachette il. 

L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le llev de re11des-vou1 des personnalitée 1., plus m1rqu1nt" DE L' INDUSTRIE 
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LE ROl:GE A LEVRES 

SAIN 

TH O -RADIA 
tient aans dessécher les lè\'res 

et les prottre contre 1... rerçurt'$ 

L'étuJ complot, 22.30 • Le rechangt 12.-

P..ir;.s. et Je roudra!s les khanser contre d"" Unes tnu:an~ 
de sc•ences m.11.1taJ.res. al possible une c Htstotte Oni\·f'.r-
1elle t de Duruy. - J. L. K 

- Qui me donntra la sutte de la charuon ll~eol.se qut 
ecmmence olns.i : 

Habeyt, cccOl'tz pa~rans tin~: 1Hos ies r:ittches, 
Atou les Je-umts et lt-J t/unt1 admlr'r non' t'ci;rètche ... 

.l\tere1 d.'a\'":i..nCe. - Femmt ptrduc de t1ct.s. 
M èTci pour le. 500 francs. que nous terson• à notre Calut 

dei Pauvre.s. 

- Un lecteur pourrait-li me lou•r ou ,·endre d'occasion 
un oours d'anglai.. c L10iua1>hor•• • ou c Asslmll •? -
O. B. 44. 

- A propos de Baas G•n~ndonct. - Dt> quel roman cle 
Ccnsc:1ence ce penonnagt dt\tnU ll!:endalre mll!S toU· 
jours d'aCtUalt~. est.-0 IOrt.I 7 On le COIUWlt tndemmtnt 
par les c b!"'lmla:llKm • claSi!QU!'S qui ne fouml.»ent en 
iénér&l, lama:. de relerence blbllographlque prklse. - A.C 

RISlDE'\CL Ll Tl Tl\ $c:uo,. '"""''' • - Rw .,. ••• t 
--------- S fWl10f'"I ,...,,,. f V\A i.Yf ~·· 

A \"C' OH t: 8..a1o111 •OCM'tt.,,.."'fl •1rtt Cu-<"Mr• •' 
u f' de tN n f.a endC"J ~t éQLI °'"' 

b'JOOO à 360000 tr•ncs. -
Ecri•• 8l.lrHu ..,.,,.e lUTEi•A 
2V4 """' 5'0.,.1. - Tél 1114~ 

- Je voi.d.ra.Js rne µrot·urtr lr- U\·re c Cntmie Indus. 
t.nelle • de Paul Ba.nd 2e t\d1tlon 1927. C•lle-cl est épu1see 
et Introuvable chez les bollq111n1st«s. - V. B. 4S. 

- Je dêslrtr3.ls connaitre Ir-a u: res, auteurs, et édlt.eurs 
de plUSieurs ou\:rarts contcrna.nt la tanne.ne. au1si quf' 
ceu& Indiquant les produit. tannant& oolon:aux <Congo 
lklge, Kat."Pl; m'lnJ Qltr nusst si PD<>lble. le prix d.e 
cea ou\'l'llges. - Kta1111 

- t,;n garde-chasse et de p«he •oudralt s""1:tler aux 
1ZUC11 des braconn.crs. QJtl OU\r&ie de\"l'a:t·U ooruulter • 
A Z. 16 

A VINDU SUR PLANS 
li3, BOU.t\. \1:0 l. \ \1111 R \IO:'>T 

tr.1~1 ,ou, toute• 41rect1orH 
AJ'l'\R1l.\lt.'f" l:!S.IHI~ ll:A'\'CS 

ftENsE '.~~f'·"'N r~"·:r· ~:·11:: ... 11ER • 
Arch. A E\'RARD li. '"• Crffp.el. 28 

T U.7024 --

- Que sait-on d'un bouquin int.t.ul~ « La Belle Créole ,,, 
auteur Hyacintè Lemom•. ~t ouvraae doit a\ olr éte édité 
ent.re 1845 et 1855 Mals chez qui ? - G li. 11. 

- Je poss<do un atlas 1100crnph1Q\ie, dont la page de 
garde a dlspan.i. J'a1mera11 tn ron=ltre la <Ur.- d'i.mpre$-

B A 1 N s . Ulll - c. !. c. B. 

:?l~~~i~ ~pl 111111111111111 11111111 
BEAUTE · •70990540f,. 

31, rue Dupo LIBER 

l alon et, ~tntuellemmt, la nl~ L<s ~ t. 
cumalss:lnce., &U nombre de S7, pOrt<-nt c par C 
c~apho • et, œn. le coin ln!éntur puehe : • 
sur acltr par La.nit\'ln t. La premii're piaodlt porte a 
• L'Allu lmµnmé par B.ille. n.ie PoU~ Parla •· 
G Soua/ 

DINANT •• HOTEL HERMA 
Ttl: 188 GRAND CONFORT 

- On ~~ la question • Pownl~ m'lndlqu<r 
•• ru • ..x moyen.• - autreo que la to:nbola ou la \mtc 
•~hères am#nca!nC> - de rkolttr de 1 arcent au 
d'un bal Ofianisl au profit d'UM ŒU\U' ._ F. B 

- ~ b.blloth...-alre du 12'- de LI&ne chuche 
un 11\ re. c La Bataille de Uëge • pv le roloncl B 
o, ir) " Q:u p0Urra1t le lm procwer 7 

CH AM PAGNE EDOUARD BESSERA 
AY·MARNE 

AUTHCHTICITt GAftANTI• 

FORTE BAISSE 
Cvvh s .. tCIAU •&C·•ltUT. A 28 F"""C• 

llU AV OU 11101 BRUXELLES T1h. 1 )7 "'' O 

- Un de no1 l«''.f'llrs. aux lins de compl<'ter une 
mentatlon Kén~toe:lque 1/ i11 PQSSede au sujet de la ! 
~mis, ~rait heurtUX de rece.-cir toute lnl'onnatl 
relative et, al pou1ble, la descrtpuon ~ 
\'. H. B. J. 

- Un <'Wcllant en Ire cand.cl:lt..ll'e en Philo!Ofle 
manique. à t·u L. B. cherche à se procurer la • MOd 
:'itderlondachc Urommat1ca • de Ove:dlcp. ~ttt t. z 
&l!Ul que la « Gota<ne Gr:unmatlk • rntt LnHt 
von Wilhelm B'11lme IHalle an dtr Saale! Un lUIClC!l 
mant>te pourratt·ll lui re\'endre <ou pr~~r 71 Ce& 
hH.S en lul llXant un prix 11)'.S trop élevt dt prtff 
par l~nterm<'<hoh·e de « P P.? •· - P. D. fl937·1·1Z/. 

HOTEL-PENSION THEVENET 
Ttl 279 - 61 Rue R<lyate. 61 - OSTEXDE 
TOUT CONFORT - CHAUFFAGE CENTRAL 

Ou~·ert '.oute l'année 

Chemins de Fer d'Alsace 
et de Lorraine 



POURQUOI PAS? 

Le• rtp<>rUu doivent nou1 parrenir le mardi aoant-mtdt: 

•• do<V<'•L tire e~dutti '°"' ~Lei- /ermte et pOrter 

len ltle) cl gawcht'J - la mentwn c CONCOURS t 

Solution du Problème N 412 
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P roblème N 413 
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notre numcro 

Hori...-..ontalcmc11t · 1 manat>ablc: 2. pnmuJ[L("té - fleu\'e 
d' Allemagm : 3 Bonaparw y paya de sa per..,nne - fleuve 
4 on J'a11pd;11t rrmmc1bh· Mt\S que ce surnom ait été Ju,._ 

g~~ta pe~~~;.l,:,'~~a•r.: 1~111li11~•g.;.cb~ 1;~~~:f<~n':Je •'),~,';: 
~1s.;,~nmcr~~le d;~1~~~.:,'~ie.7 81a :,.,<l ~~~.~~Ll.~!, 
Rus.sie: 9 tmgedienne francaJs< - cekbre mtrtgante de 
la Cour de Ph1hppe V. 10 co•lul de Belfo:t <'St tn gres 
beau-père d'Hercule. I l. S<\ prée1pcta a cht\'al dans un 
gouffre - lègumlneuse. 

Vertical~mct1t : 1. arbre éplnrux: 2. fixer - ce qui se· 

~~: .:_ o~~10-;, c~a~i;.:.s~ct~i'J'a~~~ ~~~~~c~g~-
6 PQète francais m. _en 17i6 ~ 7. étau - exclamation -
peintre rrancais: 8. ben de Jonc; 9. au bord de l'eau 
sorte de rime: 10. vane entre 22 et 24 cenUm~tres - con
traindre: 11 dàns le Tarn - possesst! 

lmprlm6 p.tt IMIFI. - lcllteur rnpon1abl• · .,._ et°' OANIOU, ~7, t~ du Houblon Brux•ll« 



~! 
en soie naturelle, lourde, chatoyante, 
ne tournant pas, telle est la cravate 
que RODIN.li. a créée à votre intention. 

Sans doublure, sans couture, la cravate 
RODEX Grand Luxe est coupee dans des 
soies Organsin des meilleures provenan
ces, spécialement tissées pour RODIN.li. 

Ses dessins, classiques ou de lanla1S1e, petits 
moitis, rayures, fonds unis, ou faconnés ont 
été étudiés dans le but de vous plaire. 
Entre2 dans un magasin RODIN.li. , voyez la 
multitude et la d1vers1té des dessins aux colons 
chauds, aux tonalités imprévues et de goût par
lait. Vous ne pouvez manquer d'y trouver la 
cravate que vous rêvez. 

Vous ne pourriez obten1T, à n'importe quel prix, 
une meilleure cravate ! 

La cravate RODEX ne coûte que Fr 45. - ; par trois 
pièces Fr. 39.SO. 

Envoi franco à vue par 3 cravates (indiquer genre 
de dessins el coloris désirés) . 

~ODIN.A 
38, Boulevard Adolphe Max • 4, Rue de Tabora. BRUXELUS • 105, Meir, ANVERS 
22, R. des Carmes, NAMUR • Place du Sud, CHARLEROI • R. de la Station, MOUSCRON 


